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 TABLEAU 
#5 = F : “. EN 


dés Elact font ones au narurel 

fa Politique ,.& fon Gouvernement ! tant 

Spirituel, que Temporel, D 

‘Les Cérémonies Religieufes & civiles, ce qui s 7.4 | 
 ferve dans le Conclave à l’Eleétiondes Papes, 


les Cavalcades , & plufieurs autrescho- 
festrès-rares & très-curieufes ; 


Et qui ñe fe trouvent ni dans l'Hiftoire des Conclaves, 
ni dans aucune Relation de l’Zralie 3. 


 Divifé en fix parties, RE 
Prélus Domeftique du #4 Is NNOCE N T TER | 


A LA HAYE, 


Chez CHARLES DELO, Mrduid 
Paire dansle Cingel à F Efperance, 


M: DCCVEIR 


| Ex libris De Bucnx. ons +R 


RD À nu a nie ; sb 

x ei j'entreprends de faire ic 
le Tableau, a tant d’in- 
 : fluence fur la plûpart des. 
: étés de PEurope ; qu il n'ya. 


«— 


| prefque perfonne à qui il n’impor- 
 téd’enêtreinformé, ou quine foit 


| bien aïfe, au moins, de la connoî- 


tre; Er effet Rome eft le lieu du 
Monde le plus propre à perfection 


ner un Courtifan, & tous ceux qui 


_ Peuvent avoir part au Gouvetne- 


ent d’un Etat, où être employés 


aux -grandes Negociations ; C’eft 


une véritable Ecole de Politique, 4 
& iln’y a pas de Cour au Monde, 


où lon puiffe en recevoir de fi bon- 
nés & de fi doctes Leçons. Mais 


comme tout le monde n’a pas lx 


ae F2 comM- 
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cotimediéé | Sa sé raie 1 
les lieux, le Tableau que je der 
ne iCy am public : upplérafuffifan 


ment à ce défaut; Où Re 


x 


ra d’un clin d’œil, pour ainfi di- 
ré, toutes les Démarches de cette ” 


Cour, qui fait l'admiration de 


Univers, on:y. verra àdécêi 


_ toutes fes. Intrigues. les plus ‘Here 1 
_tes, fa Politique & fon: addrefte 


merveilleufe pour parvenir à {es 
fins;. On. y verra par quels degrés. 
le Pape, au commencement Evé- 
que de cette Ville, eft adroitement: 
parvenu à ce haut & fublime faite 
de Grandeur, de Puiffänce, & de: ! 
Majefté, Enfin fans fortir de, fon 
Cabinet on fera parfaitement in 
ftruit du. Fafte ,, de. la Pompe, &. 
de la Magnificence du. Clergé de: 

Rome, des Richeffes Immenfes de: 
PEtat Eccleñaftique , des moyens, 
qui fe pratiquent pour les aug. 
menter tous. les jours. fans qu’el.. 
les puiffent diminuër ; on fçaura. 
en quey, confiftent fes. forces... &c, 


ce" 


ju-- 


| jufqu'où s’étend fon Autorité ; Les 
prétentions “des Papes , & ur | 
quoyielles font fondées; Onÿ 
verra de/quelle manière on y ad. 
aminiftre la Juftice ; Le nombre 
«des Officiers ‘qui y font emplo- | 
és ; Les Cérémonies qui fe pra- 210 
tiquént tant à l'égard de la Re- à 
ligion, que dans toutes les au- 
tres rencontres, On y appréndra 
les fecrets du Conclave, & la ma- 
micre que fe forment les Cabal- 
les lors que le Siége eft vacant, 
las faire tomber les Suffrages 
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fur tel, ou tel Sujet ; La manie- 
re de recevoir les Ambafladeurs 
des Tètes couronnées, d’envoyer 
des Nonces & des Légats aux 
Cours Etrangeres ; Ce que c’eft 
que Cavalcades , en quoy elles 
confiftent, & ce qui s’y obferve, 
dans toutes lefquelles chofes on 
remarquera, pour parler naturel- 
lement , plus de Vanité & d’Or- 
gueil, que dé Devotion & d’Hu- 
muilité. NT des 
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ture re) cet. re je AT cu 

«a tête une Table des Chapitres , 
afin que le Lecteur .curieux. de | 
fçavoir ; quelques particularités 
qui pourront y être contenuës, 
puifle facilement les trouver. fans 
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CHAPITRES. 


"PREMIERE PARTLE. 


Le LE De lu Cour de Rome, pue. 
a été fon rss s C* ce qu'elle eff à 
La: (1) PERS PAPAPAT 

LIL Du vrai caraëfere dela Conr de Ro- 
me, de: quelle maniere ons’) conduit 
«Pour parvenir aux charges, aux plus 
éminentes dignitéss é an Sonverait 

Pontificar. 9 

… TIT. Contenant des particularités fur les 
| & “Scrutins, gui n’ont jamais èté mifes 

{: dau jour comme on les trouvera icys 

avec la forme des Billets Artificienx, 

» dont les Cardinaux fe fervent dans le. 


_ Conclave. tr740 
AY. Dece qui fe PE après PE- 
* deilion du he vs ra . 64 
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15.7? CARE 


De > re) pu. 


34 ». nie $ 
SE: 


Touchant les EE A juridi@ion cle he y 
ces du Papes avecies Prérogatives des 
 Magilirats, & des Citoyens de Rome. 


CHIPS I. Du Pape,de fesEratsT emporéls, 


&" de fu Fariféithion Spirituelle." Gp 
IL (Contenant une Liffesde.rous les Ar- * 
chevéchés de la Chrêtienté, qui dé- 
pendeut du Pape ;avecides remurques 
fer la qualité de Souverain der A 
«& d'Evéque Univerfel. ‘8x 
LIT. Des Finances Richeferd Pape 


AW: Des Monroyes du Pape, PT 


 Halenr. "a “HR 112 

-V. Des forces dé Page: “qusconf sé 

enifes Armées. LEARN: LT3 

VI. Da Général des Armées de r Egli- 
bles tir WU AUTO À 
WE Dé Licurenans Générs S au 
tres Officiers: =: MMM T7 


VAI. DSi Men res ru At= 
tres Officiers. de l'Armée navale du 
Pape. CAE 

des D: Camerlinque da Pape, GC de 
Se Furifdiction for Ve sçens-de Ma- 
ue Lo ‘ Bér ao 


Ki Du 


RE ET 


ne ae Gébral ré autres Op de la 


“+ 7 «SR 


| É Gar de dn Pape. PS tee 
1 KT. Du Châtelain € autres Offiers 


J Ya 


a 1du Ghâteus de Saint Ange. 183 
I. Da Gouverneur de Rome y > & dé 
"fes Lientenans FR are 125 
x 11. DuSenateur de be; G de [es 


Éd ©: Fuges »> qui ont lenrs Tribunaux at. 


ETS Capitole, ’ _ 126 
XV. DuGrand Maréchal de Rome, 
È de fa Furifdishion. À 128 


des Capitaines des Quartiers 130 
xv LE Dn-Préfer des prifons de Rome, 


NÉ de fon Autorité. PARENTS PTS 

x VII. Ds Préfet des nt 2 Re. ; 
Li de fessvoyers. : 

*& x VIII. DuPréfet. êle. tons. ve er ins, 

s.d'Denréeside Rome * : 138 

K IX::Des Donanes © Gabelles de la 

Ville deRome. T41 


x X. Lifle detonsles bobos de Rome, 
“'desantres Sujets du Pupe. 147 
x XI, Life des Princes Romains Ne- 
Li vemdes Papes 150 


41 rogatives fpeciales dans Rome. 151 
XX LI. Contenant une: Life de toutes 

4 gi “des Familles us qui [ont dans Ro- 
: s Me) 


“XV. DesiConfervatenrs UE Ho 


XX HE: Des Familles, qui ont despré- 
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T À BEL Æ. 

.…. mesfèus trois differentes Claffés. 4 56 Le 
| XXIV.Concernanttontes les  Eglifes CA | 
HE . Monufleresde, La r lle de Rome, 160 


‘TROISIEME PARTIE. 


Concernant les Miniftres d’État Ecclef- | 
:aftiques , & les Domeltiques du Pape. 


hante I. Du Vicaire Général du Pape. 
- Lu 66. 
ïK; I. Du Grand + AD À & des. Pé- 
nitenciers Mineurs. | … 169 
III. Du Chancelier & du nr 

| celier du Pape. | 73 
IV. Du Regent,des Prélats, G des 6 
bréviatenrs de La Chancellerie dy Pa- 

SP Lin IN 7S 
> Y. Du pp G* des user 
et «taires d'Etat du Pape.) 51 N 77 
- VI. Du Secretaire, des Sons-Secre- 
taires particuliers du Pape... 4179 
\s VI I. Da Secreraire des stat Taxés. 


Sy TEE : " A 8 I 
V IL. Du re du Brofs. fécrers.… 
> Puf 21870 
TX. Da Préfet des Byefs FAN si | 
X. Ds Prefes de la Penere de Grace. 
so, 488 
XI. Ds Bréfe 4 de la Signature de Fu- 


Jfrice, | Li 190 


XIL Des 


sé. ae : ls RÉremdare de l'in 


FIL ca ah 
ÿ 7” medre el'autr e Signature. : 492 
x Lt Da Dataire du Pape: ie. 195 


XIV + Du Sons s-Dataire du Pape. 196 
V. : De. & réfet des Compol tions, (7 LAç= 
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+ @' Abbréviatenrs de la Daterie. 199 


M dede Daterie. CNE LT is +201 
— ch II. Canton une | Lifle de plus 
vi. de.mille Officiers de La Daterie. ‘a 
ca IX. Da Maître du Palais de Pape, 
… G* autres Mineipin: Officiers. de fa 
- Maïfon.. 6% 204 
x X. Da Rnbfete de la Suerifie du Pa- 
Le pe. x LÈiV2I2Z 
ke A4 XI: Ds ire sp Pape. 215 
XXI La Des AAeipres des Cérémonies du 
ia dits: « Met 


QUATRIEME PARTIE. 


Dans laquelle on verra ce qui appartient 
aux quatre Tribunaux, ou principales 
. Affemblées de la Es de Rome. # 


Mrput #5 


Chapitre | L Ds College des Cardinanx 


Pre | à qui 


+ . 


: vcords qui fe font à la Daterie.. 197 
x VI Des. Revifèurs s  Regiftratenrs, 


| É ëX VAL. Des cent Ecrivains otaques | 


KE 


à x x: 111. Lifle Es «hu vingis dés. 
Sri vers Officiers domeftiques du Pape.2 20. 


At 


5 TA "Des T Îtres G" préroge rives 
-_ dinaux Evèêquess Prêtres, dé: Dia- 
GRR «G'deleur Doyen: SK M Ve 3 3 
TITI. Da Cumerlingue, on Théfèrier du} 


1 V. Da Tribunal dela Rote de Rome, 


ThSST 


qui éfl'le Senat de T° "Eglifes l'#26l 


College des Cardinanx. Da Becree| 
taire © Clerc soon C4 du Com- 
_ patille dudit College. À 244 


- G* detons [es Maÿifirars, qui corspo- 
fent une efpecede ParlementPapal:247 


V. Du Tage des ph se de ln Rote 
“deRome,. Rd À | 


VIL. Del Anditenrdes Contredits de la | 
Rote de Rome. ne. 


251 
VIT. «Da ‘Correbkenr des: Gontreilits de | 


 daRote deRome. _ 252 


4 ITT. De l'Avocar- An Procureur 
des Panvresde ln Roretle Rome. + 4 | 
6 ï X. De la Chambre Apoftolique , qui 


“eff Le Confeil des Finances dn Pape ; 


 Defes Officiers'en Général, ‘Gde tn 1 


Clercs en particulier. “hé 


Apoffolique: 1" 


XHIL Du 
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ses Car- 


KX. Da Tréforier ra de la la Ghanlire 


S 259. 
XT. Del Anditeur de là Chambre A- 
poflolique.s à y 2601 
XIL De Prefident de la “Canne A= : 
vo eo he ‘567 ? 


A Apofolins agite Pis ariibid, 
de XIV. De Pa [uacat - ve Li PRE ons 
KT - Efral de laGhambre Apoftolique. 26. 4. 
lu XV. Du Conf foiredesCurdinaux, qui 
| ne effle:Confeil d'Etat du Pape.  * 265 
ox VI.' Des A vocatsConfflariauxs 270 

: XVIL Des Protonotaires Apoftoliques 
1@ affiffans au Confffoire du Papes € 

si Re 271 


CINQUIEME PARTIE. 


Dù il eft parlé de toutes: les Congrégations 
des Cardinaux, & des Affembléès, qu’ils 
- font à Rome dans les Palais Het 
pod. ix hréels par leurs Chefs: 


Chapitre. De laCongrégation du Pape, 2 74 ï 
La Delu Congrégation nommée du Sr. 
Office, ..om de Inquifition. .V 2376 

NH I. De luCongrégationponr l'accroif- 

… ferment de: la- Region sméities of 


Propagation. de: la Foy. 41279 
LV. De la Congrégation: pour interpre- 
vs terle Concile de Trente. : 282 


«VW « Déla Gangrégation des Livres dé 


. fendus par le Concile de Trente ,;qu'on 


he appelle à, Romela Congrégation. de 


x Windex. nan 284 
PL Rx : ue VL. De 


TE A L. E { 

sw [De la Congrégation pur lei Ten 
saunités Ecclefiafiques:, cer de. 

| Chevaliers de Multhei %. + 287! 
v JE Della Congrégation des Evèques 
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296 | 
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: SIXIEME. PARTIE, 


| où f fe trouve le Détail de plufieurs Céé- 
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| Religieufes, » que Civiles. 7e 313. 


nie. ee 10 ét Len De. 


LE sai 
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nn nan cnrs 9 
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DE LA 


COUR ROME. 


PREMIERE PARTIE. 


hp TITRE D 
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De la Cour de Rome : quelle a été on | 
MERE e cequ ’elle eft à prefent. 


Eux en qui réfide la Digni- 
N té & l'Autorité du Saint 
| Siege , font les mêmes, 
qui forment la Cour de 
fa Rome. Des Cardinaux ; 
des Prelats, des Miniftres 
A) d'Erar, & divers autres 

— Officiers tous Ecclefiaftt- 
ques , ent brânle, & fouriennent cette 
grande Monarchie ; Animésd’un même efprit 
ques attachetous au raie du Monde, quoi- 
7 ‘que 


7 


te 7e UE Cotbans- à,,. # ime ga C4 
ne éd ke d'a DE. 2 Le 
è ha 


| | 2 Tableau dla 
; que d’ailleurs, ils ayent desinclinations bien 
différentes , ilss’accordent merveilleufemenc 
entreeux, lors qu’il s’agit du Gouvernement 
| del’Erar. C'’eft pourquoi il faur confiderer 
| cette Cour comme celle d’un Prince fouve- 
| * rain, qui a de grands interèts temporels, & 
| | qui agit felonla Politique humaine, pour des 
fins ordinaires aux Puiffances de la Terre , 
afin de foutenir fa Grandeur , fe faire des Crea- 
tures, maintenir celles qui font à lui, rom- 
predes Partis, cimenter des Ligues, briguer | 
publiquement avec les uns ; tramer fecrere- 
ment avec les autres, & enfin fuivre toutes 
les regles d’une œconomie politique. pr 
Parlamême raifon on voit autour du Pape 
“des Miniftres, des Parens, & des Courtifans. 
qui râchent à faireleur fortune, à Jafoutenir, 
ou à la réparer; & par confequent on y re- 
marque des Cabales , des Intrigues, des Dif- 
mulations , des Jaloufes , des Démêlés, &. 
tous les accidens qui arrivent dans les autres 
Cours, où la paffion fait faire tant de perfon- 
nages diflerens. Butte RSR 
On verra dans ce Tableau Romeoppofée à 
‘4 Rome ; d’un côté on la verrarourefpirituelle, 
toure fainte, toute divine,& toute dans l'inte- 
rêr du Ciel; de l’autreon la verratoute mate 
riclle, toute corrompue, toute profane, & 
toute dans lesinterêrs de fa Terre, : «= . 
Si on veut chercher la caufe de ces deux 
grandes contrarierés , On trouvera qu’elle 
vient de l'abus que les Evêques de Rome ont 
fair des biens qu'ils ont reçûs, depuis que le 
Paganifme a étédétruit ; car avant ce tems là ,! 
onne voyoir pointde Papes, nideCardinaux 
| ni 


ats Chrétiens sage À Mnwbtiline d de ” 
- Les Succeffeurs des Apôtres & leurs 
‘difciples ont été-enfevelis trois fiecles entiers 
“danslesCatacombes ; & fi quelques uns d’en- 
treux ont paru aux yeux du monde, ça été 
dans les Amphitheâtres,ou dans lesautres lieux 
deftinés au fuplice » pour cimenter par leur 
fang, la Foi qu'ils étoient mbliRes de foutenir 
aux depens deleur vie. | 
: Dans les fiecles fuivans, le tems détribula- 
fon étant. pañié ; ; les Evêques de Rome devin- 
rentpuiflans par le grand nombre de peuples 
qui feconvertiffoient à la Foi Chrêtienne, & 
qui merrotent à leurs pieds tous leurs trefors. 
Ce fur auffi dans ce tems là, qu’ils firent pa- 
foitreune donarion de l'Empereur Conflantin 
qui. cédoir la Ville de Rome& fon Territoire 
au Pape Syluefre , dans l'intention qu’elle 
 fervit de Patrimoine à rous ceux qui occupe- 
æoient le fiege Apoftolique. 
- L'on nefçair point au jufte la datte de cette 
ation; & n'y a qu’à confulter les Anna- 
les du Cardinal Baronins pour être convaincu 
qu'elle eft fuppofée; maisileft feur, qu'après 
44 cer Empereur eut cransferé le fiege de fon 
mpireà Conftanrinople, Rome changea dé 
“Maitre, fansqu'ilen prit poffeffion ouverte , 
 &quele fiege Papal commença à éclater par 
fon autoriré fur les autres parties de la Chré- 
Mienté, tant en la convocation & tenue des 
"Conciles; que dansles Conftirutions, Décrets, 
&Canons Apoftoliques, dont les Papes étoient 
ou lesarbitres on les Auteurs. Mais cer éclat 
. ne montroit point que le fiege de Rome fe dif- 
vi oi d'avec les autres que par la Primarie, 
À 2 qui 
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Tableau dela 
qui lui fut alors difpurée parles Patriarches de 
Conftantinople. Et fidepuis cerems là, juf- 
qu’au cinquième fiecle, le fiege Romaina eu : 
quelque Empire fur les peuples, c’eft parce 
: qu’on dependoit de fes oracles dans lebaffaires 
dela Religion à mefure que les Primats & les 
Evêques s'y foumettoient, "1: 
Il n’y avoit donc encore alors aucune appa- 
rence de cette Cour, mais elle commença à 
paroîrre dés que Empire vint à fe demem- - 
brer. Les Pontifes de Rome profiransde cette 
divifion , reveillerent la donation de Conftan- 
ftin , & fe firent fouverains de Kome. Ils 
n’eurent pas de peine à obliger les peuplesàfe 
déclarer en leur faveur , parce qu’ils aimoient 
beaucoup mieux dépendre pour le temporel 
d’un Maître à qui ils étoient déja foumis pour : 
le fpirituel, que de fe voir fubjuguer par les 
Barbares quicommençoient à inonder l’Iralié. 
Les Princes qui s’erigerent en fouverains 
dans lesautres Provinces de PEmpire nefpn- 
geans qu’à fe maintenir dans leur ufurpation , 
ne s’oppoferent point aux pretentions des Pa- 
pes fur Rome , chacun fe contenta d’empor- 
ter fon morceau fans jaloufie. * Les François 
s'érablirent dansles Gaules , les Vifigorsdans 
les Efpagnes ; maisles Oftrogots qui s'écoient 
faifis d’une partie de l'Italie, après y avoir 
affermileur domination; traverferent les Paz 
pes , & leur envierent ce beau Canton qui 
étoit fort à leur bienféance ; ils firenrinutilez 
ment la guerre pour le conquerir, parce que 
les fouverains Pontifes y furent mainrenus par 
Je fecours des Princes Chrétiens. 1. à © 
: Jerappelle ces idées pour faire voir quelle 
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M Coi 
fiege Epifcopal de Rome a fubffté plufeurs 
fiécles fans avoir d’autre Domaine que lefpiri- 
tuel. Les Evêques de Rome, après être de- 
venus Parriarches, n’eurent pas plutôt fondé 
leur Domination temporelle, qu’ils parrage- 
xentleursfoinsentre le Ciel & la Terre; & 
cela , pour foutenir l’éclat de leur dignité, & 
Ja majefté de leur Caradtere. Ils choifirent 
des Müniitres, établirent des Confeillers ; 
créerent des Officiers, amañflerent des Tre- 
fors., fe munirent. d'Armes ,  levérent des 
Troupes ; fortifierent leurs frontieres , fon- 
D mrapire ,-lierent des Correfpon- 
dances, firent des Ligues, entrerent dans des 
Faétions , érablirent des Partis, formerent 
une Cour, & employerent enfin tour ce que 
les Princes temporels mettent en ufage pour 
conferver leurs États, & pour acroïtreleur . 
ed ne os io 
» Enbonspolitiques , ils firent choix deceux 
quileuréroient le: plus dévouez pour être em- 
ployésauxaffairess & commeils étoient tous 
del’étar Ecclefiafique, le College des Car- 
diniaux & la Prelarure , commencerent à fe 
" remplir de gens à leur devotion, intelligens 
dans legouvernement , & capables de lesap- 
punehau before | RUE 
Cette Courainfi formée l’on vit paroîtreà 


Romede nouvelle Nobleffe, & de nouvelles 
Et ste qui firent des Alliances, formerent 
des Cabales & entreprirenc tout ce quel’ava- 
_ xice. PenVie, le luxe , la jaloufie & lambi- 
tion font voir dansles autres Cours. < 
… Dans une corruption fi univerfelle faur 11 
 S'étonner de voir que ceux qui partageoient 
Eng | A 3 leurs 
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leurs foins entre le fpiricuel & letemporel "fe 
relâchaffent de la Difcipline Ecclefiaftique , 8 
tombaffent dans des malheurs affreux , qui 
firent paroître fur ce grand Theâtre des cata: 
ftrophes fi furprenatites 2777 "MINES" 
Romefe remplir de fations. ‘On vit des 
divifions , des Antipapes , des Schifmes , des 
Herefes en beaucoup de lieux de fa Chrétien: 
. té; É. Papes Fugitifs , Exilez ; Emprifonnés, 
Dépouillés de leurs Etats , implorer le fecours 
des Princes les plus puiffans ; & tout cela pour 
avoir negligé les chofes facrées, &. s’écrecrop 
attaché à cette domination rémporelle, qui ne 
leur avoit été mife entre les mains que pour 
fervir d'ornement à Ja Spiriruelle. * """. 
Je raporre ceci exprès pour faire voir que 
par tous ces defordres que l’Hiftoire nous ap: 
prend l'Eglife Romaine eft tombée dans uné 
tres grande corruprion ; comme l’avotent Ges 
mebrard, le Cardinal Barontus dans fes Annales 
& plufcurs autres celebres Ecrivains, Ce 
pendant Ja Cour de Rome ne ceffé point de 
fairé fervir le credit qu’elle s’eft acquife par 
le fang des Martirs & par les faintes adtions 
des Heros du Chriftianifme , pour fourenir 
des interêts purement temporels ; Er parte 
que la grande aurhoriré qu’ellea , eftplus fon. 
déefur les fentimens que la Keligiominfpire, 
que fur les forces de l’État Eccleñaftiques 
ceux qui occupent le fiege de Rome fepreva- 
lent de cet avanrage pour faire réüffir leurs 
projets, quoi qu'ils n’ayent bien fouvent rien 
de commun avec les chofes de la foi & dela 
Religion, ce qui fair que les Miniftres des 
Princes Chrêtiens, & céux qui font attachés 
| à : 


lier fur cette matiere. Ces principes établi 
‘ f } A ÂÀ 4 - | W® 


à leurs interêts, parlent; écrivent, & agit- 

fent dans les demelés qu’ils ont avec cette 
Cour , de même que pour les differens qui 
furviennenravec les autres Princes dela Terre, 
+ N'a-t-on pas vû les Efpagnols, tous grands 


Catholiques qu'ils veulent paroître , en ufer 


avec fipeu de referve fous Pie IV. qu’ils obli- 
gérencicé Pape à. faire le procés aux Neveux 


 defon predeceffeur , & à les punir du dernier 


fupplice? Se peut.il trouver quelqu'un qui con- 
damne plus ouvertement & plus hardiment la 
conduite de PEglife, & de la Cour de Rome 
tout-.enfemble , que le devot Bermard, cet 
Abbé ficelebre que les Papes ont canonifé , 
quoi qu'ilaicdic plufeurs fois & mis par écrit 
dans {onpremier férmon fur la converfion de 
Saint Paul. Seigneur bon Dieu! Ceux là font les 
Premiers à te perfécuter qui aiment la Primauté, 
tiennent la Principantéenl'Eglife. L’iniquité 
ef} fortie des anciens Juges tes Vicaires, ilsont en. 
vabilufortereÎle de fion ; Jaifi les Munitions, 
far cesoyemils ont {+ ponvoir de mettre à feu & à 
Jangtoutela cité. Ils pervertillint malheureufe- 


_whentle Peuplepar leur mechante vie, au livu de le 


ropir > gouverner par le bou exemple, Bien loin 
Ge farveiller nôtre conférvation , ils travaillent à * 
Môtméruine, À pour nousperdre 
4} ’ai crû qu'il étroit à propos de toucher ici 
cette matiere j" avant que de m’engager + par 
ler d’une façon plus fpeciale de la Cour de Ro- 


me, foit pour faire ceffer le fcrupule de ceux 


qui fechoquent que l’on en parle commede 
celle des.Priaces feculiers , foit pour autorifer 
ce que je dirai cy après de mon chef parricu- 

ki 
ik 
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8 Tableau dela 
il eft Facile de tracer un rableau dela Cour de 
Rome, fans quela paflion en alterelescraïts, 
ou lui donne de fauffes couleurs. | 


Cette Cour eft compofée d'Ecclefiafiques 


& de feculiers, car on y voir plufeurs Prin 


ces & Barons Romaïns ; maïs les premiers 
font admisfeuls au imaniment desaffaires. Il 


ya quantité de charges, tant dans la Juftice, 


& dans la Police , que dans les Finances, 


dont les unes fe donnent & les autres font ve- : 


nales |, comme nous lexpliquerons dans la 
fuite. re si) ONF 


Les premiers Fondateurs de cette Monar- 


chie fe font appliqués à fe diftinguer en tout 
des autres Princes feculiers, rant pour la con- 


duite du gouvernement, que hr À 


même qu'ilsont impofés aux dignités, & aux 
charges de leur Ktat; afin de s’attirer de la 
vénération, & de fe faire rendre un honneur 
particulier, à caufe de leur Caradtere. 

Le Pape eft le Souverain; ce terme Grec 
forme untitre qui l'emporte furtous lestitres 
Jes plus éminens de la Chrétienté. Ses Con- 
feilkers fontles Cardinaux : on lesnommeainff 
à Cardine, comme étant les Gonds & les Pi- 


vots fur lefquels roule tout 1: gouvernement . 


Les Nonces, font leurs Ambañfladeurs ordinat- 
res. Les Legats font leurs Ambañffadeurs ex- 
traordinaires, & les Gouverneurs des Provin- 


ces. Les Confeils tant pour lesaffaires de la 


Religion , que pour celles del'Etat, fe nom- 
ment Congregations. Les Jurifdiétions, Rottes. 


Les Bureaux des Expeditions, Datteries :ainft: 


du refte. à AT 


| | | CHA | 


% 
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me, de quelle maniere on s'y conduit 
| pour parvenir aux us . aux 
pins éminentes dignités, © au Jou- 
: Verain Fos. à 


GE les principes de la Saut de ? toutes 
les dignités, & les Charges, font diftri- 
buées à des perfonnes- agreables à à celui quire- 
gnes Il s’en fait des amis, desalliances, des 
crearures ou de Pargent, quand il le trouveà 
propos , fuivant les befoins de fon Etat, Où - 
_ foninclinarion particuliere ; & quand fa con- 
_fcience s'accommode à fes affaires il en tire 
toutcequ'ilveut. , Le Pape Sixte IV. a.fort 
bien dirfur cela, que pendant qu'il auroit ane 
tan dT une plume, l'argent ne lui manqueroit je= 
as par ce que la compofirion des offices 
peut fournir toute feule des fommes immen- 
fes, & la permiflion ‘de refigner des Benefñices- 
avec regrès, eft une fourceinririffable de tou- 
£es forces de biens. remporels, dont le Fans 
regnage difpofeàfon gré. 

: Ainfistous Les Courtifans qui s Érir frite à 
es Souverain, doivent s’accommoder à fon gé- 
nie; cé qui fair que ceux qui viennent à Rome 
pour y faire fortune ; m’oublient rien pour lui 
plaire , ni pour faire paroitre qu ‘ils lut font. 
entisrement devoués : de cette maniere cha- 


ue à: um des à fonhumeut:;; çe quifair voir 
44 Ar ©. | dans 


1 Toblahdelés | 


dans Rome, à chaque renouvellement. de 
Pontife, de fcenes toures différentes. À, 

Lors que l’avarice ÿ régne, ons ’applique 
à donner des avis pour feconder l’ inclination 
dominante; on fuggere des confeils pour des 
rétranchemens de gages & de depenfes, pour 
des creations de nouvelles charges ,; pour le 
rabaisdes Monts dé pieré, pour des impofi- 
tions extraordinaires , & autres reflorts que 
les Miniltres fonc jouér dans un Érac, quand 
ils veulent plaire à leur Maitre. | Ceux qui. 
n’ont point de part aux Confeils, commeuñe 
infinité de Prelats, s "épuifent par des profes 
pour s'élever aux dignités. - HN, RES 

Le Ponrificat eit-il fplendide 3: on fe jette 
dans la depenie, & l’on feruine en carofles, 
en livrées, - en domeftiques , en feftins , enco= | 
medies, &enJeux. Eftil inquiet, brouils 
K, embaraflé ? on ne voit que finefles , que 
Fute , qu'intrigues , que machines fecrertres, 
querours de PER RNES où les Fraliens uRR 
fort fçavans. 

Enfin il faut conf dérér) la differente nature 


de chaque gouvernement, pour juger du Cas | 


racteredela Cour de Rome en diverfes con: 
jonétures ; & comme elles y arrivent tres 
fouvent à caufe qu’en n'admet à la fouverai- 
.neré que des fujers fort vieux, nous decrirons' 
auf cette Cour relle qu'elle éit pendant le 
fiege vacant, & nous la fuivrons dans le Con- 
tlave, pour voir de quelle maniere elle pro= 
eedeà l'élection d’un fquverain Pontife ; afin 
qu’il ne manque rien ka T ee 4 ri | 
greprenons. | 
Où ne peur mieux voir en aucun Jeu ri 

$ monde, 


‘ de Rome. : nn: 
nous ri fubic de la face d'une 
Lt à Ja mort de fon Souverain, & la for- 
tune triompher 2 avec plus de bizarrerie, qu "à 
Rome. | udi-rôr quele Pape eftdécedé, on 
“oit des gens qui éroient prés du Trône,  Cour- 
pe » refpectés, honorés , ramper enunin- 
mecommelesantres &. être regardés d’un 
il indifferenc, ou avec horreur, fuivantla 
CA qu'ils ont tenüe pendañt ce Pontifi- 
at ; ce qui doir s entendre des parens du Pape 
deffunr, & des principaux Miniftres._ Quant 
aux aurres Courrifans , ils fe dérachenr tour 
-äcoup de ceux pour qui ils. -paroïfloient : avoir 
Je plus de zele, le: plus de Yénération , & le 
-plusd ’obeïflance, 
x. Ainf routela Cour fe de Les uns = re- 
“tirent de leur plein gréavec le bien qu’ilsont 
Lip Aa Les autres prennent de nouvel- 
s mefures pour avancer, leur fortune. On 
voit. paroitre-des Courtifans nouveaux ,- qui 
ss'éroientrenus dans la retraite fous le Regne 
précédent ; parce qu’il ne leur éroir pas favo- 
æable, & tous cherchent à fe rendre necef- 
dures aux Cardinaux , qu’on croit a Voir bonne 
>artau Pontificat. Futur 3 on fair bonne mine 
à leurs-parens, on les recherche, on les flac- 
£e, onleur fair des prefens. REA F 
Quant. au Bouvernement » » dès que ie Pape 
et: à l’extremité ,. fes neveux emportent de 
. {on Palais » tous les meubles qu'ils y trou- 
Ments. 8 auffi-tôr qu’il a rendu lefprit, le 
Cardinal. Æamerlingne en-habit violer vient 
accompagné des Clercs de la Chambreenha- 
bits noirs, reconnoitre le corps du Pape. Il 


ni elle trois fois par fon nom debaprème, 
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# 


12 Table aeta" : . à 
& fair drefler un acte fur fa mort parles Pro= } 
tonotaires Apoftoliques. La nouvelle s'en 
repand dans la Ville parle fon d’une eloche du … | 
‘  Capirole, qui ne fonne que dans cerreocca- 
. fion: le SenatKomain s’aflemble & fait bartre 
les Tambours d'un fon Fugubre par tous l'es” 
quartiers , & cette nouvelle pañle aufi-tôc 
chez tous les Souverains de la Chretienté , par 
ce qu’ily en a peu qui nes’'intereffeà Pelection 
dufuccefleur. En fuite quatre Cardinaux de 
differens ordres partagent l’adminiftration ; 
fçavoir, le Doyen, ou premier Cardinal Evée 
| que, Ye premier Cardinal Prêtre, le premier 
Uardinal Diacre, & le Cardinal Camerlingue. 
| Les trois premiers prennent en main lema- 
niment de toutes les affaîres, pourvoient à 
"+ tous fes befoins , donnent les ordresaux Offi- 
| ciers, reglent toures chofes pour la Juftice 
pour la Police, pour les finances, & pour. 
les Armes; confirment ou reforment, felon : 
qu'ils le jugent à propos, les Oficiersmispar 
le Pape deffunt, à la referve de ceux qui ont 
des charges en titre d'Offices. “Ils repondent | 


auff à routes les plaintes & remontrances des 
placets qu’on nomme Memoriaux. : Une des 
chofesles plus neceffaires en ce remslà étant. 
la feureté de Rome , ils fonc doublerléscorps. 
 : degarde, & remplir de foldats les lieux les 
plus{ufpséts dela Ville. Ils envoienrdepæ 
reilsordres à rous les Gouverneurs des places : 
del’Erat Ecclefiaftique, afinqu'ilsfetiennent 
fur leurs gardes & veillent à l:Wrs befoins. * 
Les Ambaffadeurs 8& les grands Seigneurs qi 
fe trouvent à Rome , les imitenr ,: ils font 
tendre des chaines devant leurs portes , 6e. 
Lème 


ee 
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épi ot leur Palais Hhohiaies armés ; DE 
fin chacun rravaille à fa füreté. Dans ce 
temsoùles factions ont quelque fois caufé de 
grands troubles ; “des aflaffinats & des enleve- 
“mens parmi uné popalace qui fe trouve fans. 
Chef * D'autre côté, le Caïdinal Carerlin- 
gue fe tranfporte au Cabinet du Pape décédé, 
&enprefence de trois Cardinaux fe faïfit da 
fceau de l'Eglife,nommé communément /”Ar- 
menu du Pécheur, & le Brife par ce quetoute 
expedition de Brefs ceffe pendant lefi jege va-. 
catit. Le Vice Chancelier vient en même 
rems effacer TeMfceau des Bulles en prefence 
des principaux Officiers de la Chancelerie , 
widés lors n’en expedient plus aucune. Le 
premier de ces deux fçeaux a le Portrait de 
Éépierre tenant une ligne & un Hamecon 
daris l’eau. + Le feconda la figure de Sr. 
Pierre & de Sr. Paul avec une croix d’un 
côté, &un buft avec le nom du Pape regnant 
defaurre côte : & on n° efface que ce dernier 
| aprèsfamort ; lerefte elt conférvéavecle ca- 
chetordinaire du même Pape qui a quelque 
devife prife de l’Ecrirure fainte. Le premier 
neferrque pourles Brefs quis’expedient avec 
fe fçeau de cire rouge. Lefécond ne s’ ’applique 
“qu'aux Bulles qui ont une medaille de Plomb, 
 Érlétroifiéme meft mis en ufage que pour 
 Fss'affaires particulicres du Pape. . Depuisle 
| jour que ces dt font abolis où fermés 1e 
| uk “à rt “Cardi 
* pen nt cinq mois que dura le Conclave de 1698. 
| où fur élù Iunocent XII. 11ÿ eut 182. Ferfopnes tuées 
| dans. la Ville de Kome. 
+ C'eft le Senar & le Peup! e Locihn qui en faitpres 


| fent au Pape le jour de f6a Couronuement , [on prix 
| eRfixéà cent cinquante Ecus, 


î 


Cardinal Cameriingie fait battre Monnoye à ! 
fon coing , avec la devife du fiege vacant, qui | 
_eft les deux Clefs en Sauroir , fous le Gonfalon, 
ou Pavillon de l'Eglife. Les aurres chofes fe 
aflent comme on le dira en parlant des ob- 
Fe ues du Pape-dans la derniere partie de cet 
ouvrage. . TR PR NP 
Pendancles neuf jours que durent les fune- 
raillezs, toutela Cour eft dans une agitation | 
merveilleufe.. Îlfe palfe des intrigues, &il 
Te fair des maneges entre les Cardivaux , les 
Ambafadeurs, & les Princes iomains, qui 
Turpaffent l'imagination: mais comme jere- 
ferveà entraicer dans la fuite, je ne parlerai 
ici que de certains Prelats, & des autres 
Courtifans de bafle claff:, dont la.plus parc | 
ne fongent alors qu’à fe procurerles premieres : 
Charges du Conclave, & ceux de moindre 
qualité à y avoir de l'emploi, fuivant leur 
condition, ÿ Lssbas 
. Ï y en a beaucoup à donner, car on peur 
dire queleConclave eft une petire Republi- 
que renfermée dans un Palais , où-tous font 
payés aux depens de la Chambre Apoftolique. 
Ceux qui poltulent pour. y êtreadmis, conf- 
derent les prerogatives que les Conclaviftes 
ont de pouvoir religner des. penfons fur leurs 
Benefices, & de jouir dudroit de Bourgsoife 
dans quelque Ville de J’Erat Écclefiaftique 
qu'ils voudront choïfir, outre une fomim:que 
le Pape élà fair difribuer à chacund’eux , la 
Chambre Apoftolique leur donne dix mille 
écus à partager, & ils peuventafpirer à rous 
les Benefices qui n’excedent pas dix milleécus 
de rente. ls font comjours preferez pour la 
nie _ Colle- 


. 
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| Collaion &. rive Jurer aux Cardinaux » qui 
. entrent. nsule Conclave de‘leur Maintenir 
leurs privileges, . La curiofité de voir Ce qui 


%. 


or le dans le: Conclave eft fouvent encore 


si 


reffanc. pour. bfiguer. Pemploi de 
Bd vops mais on en paye l avantage par 
beaucoup .de-foins , outre qu'il faut fe voir 
reflerré dans le. coin d'une Cellule, qui n'eft 
éclairée ‘que-par. des fenêtres à demi murées » 
| & pardes uous empruntés où l'air croupif-" 
Sent peur. à la longueur. du tems abattre les 
complexions les plus fortes, à caufe du peu 
d'exercice onfair. ie PAT AT QUE 
de ne peut. avoir que deux 
E - omeftiques pour le fervir qui font pour l’or- 
dinaire un. Secretaire; & un Gentilhomme, 
gens-auxquels il fe fie. L'on. en accorde trois 


aux Cardinaux Princes » par phvilege > & 


autant à quelques : autres par. néceffté ; ; Mais 
quelques grandes, que puiffent être les pre- 
rogatives des Cardinaux ils ne laïffent pas 
d’être trous enfermés dans- une clôture fort 
trifte & defagreable, pour les obliger à s’é- 
lire au pluror un Maître, c’eft à dire un fou- 
verain Ponrifice. On ft quelquefois obligé 


de venir à des-extremirés de la derniere ié- 


vérités pour | les. obliger 2 à-s’accorder. :: :: 
ag #0 brigues & raifons d'Érac aiant au- 
te fois-obligérles Cardinaux de s’affembler 
pr la villede Peroufe, fur les confins de la 
| ane, pour éhireun Succeffeur à Benoit IX, _ 
S ne-pürent jamais. finir leurs conteftations, 


Fpufques à ce que les habirans de cette ville 


féandalifés de’ la difcorde qui éroir dans le 


nds os svprirent-les armes & mirent unef 
bonne 
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bonne garde autour du Palais, oùétoient 
renfermés les Cardinaux, qu'ils ne pouvoyent 
recevoir qu'une très petite portion de viande 
pour chaque répas, & comme ils s’opinia= 
troyent de plus en plus, & cherchoyent à 
différer l'Election de ceux qui étoyent pro | 
pofés, les Perufiens les reduifirent enfin au 
pain & à l’eau , & les firent rant jeüner ; 
qu'ils furent contraïnts de nommer un Evé- 
que François qui n'éroit point Cardinal, & 
qu’on fit venir à Kome,où il'occupa le Sou-: 
verain Pontificar fous le nom de Clement Mer 
ce fût lui qui transfera le fiege Papal'à Avis 
gnon, où 1} a demeuré foixante dix ans, au 
grand repret des HANENSAREEMEN FIN ONE 

Les Confäiturions Ecclefaftiques donnent 
Ja liberté ayx Cardimaux de choifir le lieu du 
Conclave : maïs s'ils le mettent aujourd’hui: 
en déliberation, ce n’eftque pour la formes: 
parce qu’on ne peut er trouver depluscom+ | 
mode que le Palais du Vatican ; à caufe det 
la facilité qu'on a à le garder ; de la com 
modité des eaux , de fes vaftes Cours, & de 
fes Galeries, qui peuvent contenir le grand: 
nombre de domeftiques, qui vont deux fois 
par jour aux tours, par où l’on pañfe leman 
ger de leurs Maîtres. Outre cela l'on con? 
fidere encore la grandeur dé Ja ‘Place quieft, 
au devant de ce Palais , où le Penplets’afs 
femble quand le Pape eft élà : Enfin la pro 
zimité de l’Eglife de Sr. Pierre , où lon faies … | 
routes les Cérémonies avant que de fe ren 
fermer dans le Conclavet 20 200 ep ren, À 
- Puis que je fuis fur cér'artitles, Jevaisdés 
crire en peu de mots le‘lieu du Conclavé 8x1, 

En: 


"À 


“en domner au leéteur une idée qui. Jui fufñra, 


s'il wa pas occafon de lire route l’Hifoire 
qui a été nouvellement imprimée fur cette 
matiere, &. dont le détail pourroit être en- 
nüyeux ceux qui aiment la brieveté. Ils fe 
contentéront donc de-fçavoir, que dèsque le 
Pape eft more, on commence à travailler aux 
Cellules qui le compofent.  Ily en a autant 
que de Cardinaux ; elles ont chacune leur nu- 
| merot,'& font conftruites aux dépens de la 
Chambre Apofñtolique , avec du bois de Sa- 
pin, routes de rang das les‘Galeries, & fi 
elles ne font pas affès grandes pour les con- 
tenir, quand il y a un plus grand nombre de 
Cardimaux , on en met quelques unes dansles 
Sales 1} y a un long Coridor qui regne en- 
tre les Cellules & les fenêtres ,: pour la com- 
mMunication du Conclave ; ainfi Pon fait un 
grand vitrage à chaque Cellule pour tirer du 
Jour au dedans. Elles n’ont que dix pieds en 
Qquarré, & dans cet efpace l’on comprend un 
petit retranchement pour les Conclaviftes, 
lequel prend fon jour d’ailleurs. | 

Foutes ces Cellul:s fonc tirées au fort par 
les Cardinaux, ce qui fait quelquefois un 


jeurforc bizarre, lors que deux fujets de par- 


ti contraire fe trouvent voifins ;. car lun ne 
peut remuer fans que l’autre l’entende, ls 
font pourtant bien jouer des refforts qu’on 
n'entend pas ; nous en. parlerons dans fon 
. hérsre af :ves ph pers 2 

Chaque Cardinal eft obligé de faire garnir 
fa Cellule par dedans & par dehors d'une 
Serge où Camelot verd, à la referve de ceux 
qui font creatures, où onc été promus Pin 
4” 4 6 
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le Pape deffunr. Celles-ci font tapiflées due 
ne etoffe violette, un peu foncée & obfcure, 
pour temoigner le deuil. Les fieges & le 
tour du Lir font de même éroffe. + 
Pendant qu'on travaille à ces logemens, 
la Cour s'occupe aux maneges dont j'ai par 
lé; & comme les Cardinaux, les Ambañla: 
deurs, & les autres Miniftres, aufli bien que 


‘les Princes Romains, en font la partie la 


plus confiderable, nous allons fuivre diftin- 
Étement leurs pas avant la Clôture du Con- 
lave: 2 rt NE rec se nie 

Ceux qui ont une connoiffance parfaite de 
ja Cour de Rome fçavent, qu’un Pape n’eft 
pas plurôt éli, que les Cardinaux fongenr à 
lui donner un Succeffeur, &-pour cer effect, 
ils s'appliquent ferieufement à former leurs 
projets, à faire des brigues, à lier des par= 
tis, & à fortifier leurs faétions, pour parve- : 


nir à leurs deffeins. | i ti mRt 
:-Chaqus Cardinal prend donc fes mefures de 
loin, foit pout fe conferver dans les qualités 
de Cardinal Papable s’il Pelt; foirt pour fe 
rendre confiderable dans l'élection d’un Pape, 
s'il n’eft pas lui même Papable, 
On appelle un Cardinal Papable, celuy qui 
peur être Pape ; car il faut fçavoir qu'il y à: 
des fuers dans le Sacré College qui ont tout 
le merite qu’on peut defirer pour être Papesz 
cependant ils ne peuvent jamais parvenir à la 
Papauté, pour les raifons que nous allons di-! 


re, On les diftingue en deux manieres. 


Les uns en font exclus pour avoir, comme 
on dit à Rome, # peccato Originale ; qui eft . 
d’être. nez fujers de quelque Couronne, où. 

. Repu- 
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Republique, qui entretient de la jaloufie avec 
Jesaurres Eratss où bien d’avoir obrenu le 
Chapeau à la nominarion des Rois de Fran- 
ce, d'Efpagnes & de leurs Adherens. + 
 Les’autres n'y peuvent pretendre par cef- . 
tainestqualitez accidenrelles:à leurs perfon- 
nes 'ouà leur digniré ::Comme d’être nez 
Princes ou Souverains de certains Etats, être 
ouvertement dans les incerêrs de quelque Cou- 
ronne, être d’une famille trop nombreule, 
étre d’un Caraétere à faire foupçonner une 
mauvaife conduite dans le Gouvernement, 
être trop jeune ; ou de-bonne complexion, 
avoir caufé quelque fcandale par une vie de- 
réglée & autres circonftances pareilles, qu'on 
va chercher foigneufeménr. : 4 
“"Quand'on aura feparé de la perfonne dé 
chaque Cardinal ce qui eft oppofé à fon exal- 
ration ; 1lfera forc aifé de reconnoître les 
Papables lorsque le ficgesviendra à vaquer. 
At faur obferverneanimoins fur ce que je.viens 
de dire qu'on neglige quelquefois ces-maxi- 
mes de polivique, à l'égard des Italiens fu- 
jers d'Efpagne, & de quelques autres Prin- 
ces & Republiques d'fralie, lors qu’ils ont 
été élevés à la Pourpre du propre mouvement 
des Papes';:& que d’ailléurs ils fonc doûez 
de qualités éminenres & convenables à la fi- 
tuarion des affaires desSouverains de l’Europe, 
| #/Après avoir rapporté tour ce qui peut don- 
ner l'exclufion à la Papauté, voyons de quel- 
Je maniere fe conduitent ceux qui y afpirent ; 
"€ pour le mieux connoître , confiderons la 
politique qu'ils commencent à renir dès leur 
ROC OMRIEL Er co RD: DES 
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… Comme dans certe Cour la Fortune n’éle- 
ve que par deprés les fuxers qu’elle trouve 
dignes de fes faveurs , excepté les parens des 
Papes, qu’on voit occupèr les premieres di- 
gnités de l'Etat auffi-rôraprèsl'exalration de 
Jeur Oncle; ceux qui de-fimples Clercs, por- | 
tés du preffentiment de leur heureux Deltin, 

afpirent à la Prélature, pour monter après 
au Cardinalar,& qui-en fuite fe fentenc doûés 
des qualités qui peuvent tes élever fur le Frô+ 
ne Pontifical, prennent des mefures bien ju- 
ftes pour foutenir leurs deffeinsdès qu’ils fonc 
arrivés à Rome, pour paroitre fur ce grand 

Theûître. _ Hs fo 

Tour-ce que la polirique.a jamais inventé: 
pour mafquer l’homme, s'obferve par ces 
nouveaux Courtifans. Une continuelle diffi- - 
mulation les fait paroître gens de bien, de 
paix, d’indifference ; ils fuyent routes lesad- 
herences, & vivenr éloignés des facons: ils 

. font paroître un. entier détachement pouriles 
Richeffes, & peu de tendrefle pour leurs pa- 
rens. Leur grande. application eft le:choix 

des amis, ils n’en ont point d'intimes; mais 

comme ils gardent une complaifance égale 
pour route la Cour , leur air gracieux leur 
attire le Cœur de tous ceux qui ne joüent pas 


Je même perfonnage, menés ml fe NË 
1] y a encore une maxime très-neceflaire 
à obferver à ceux quiont déjà:affés.bienréüffi 
pour parvenir à la Prélature, qui eft de fuir. 
les emplois qui portent à quelque engage- 
ment , ou à des foupçons comme font les 
Nonciatures , de France ;  d'Efpagne & de 
l’Empire, à caufe de la jaloufie quiæft entre 
ces 


Ms A | 


qui afpirenr à la Papauré prennent beaucoup 
lus garde à choquer les Efpagnols que les 


premiers oublient difficilement les injures, & 
nepardonnent quetrès rarement les deffauts, 
quandils craignent enrecevoir du defavantage, 


à - j - f £ na : 
breufes, & par confequent mieux en étar de 
nuire, où de favorifer danses occafions. 


drefles qu’on met en pratique à la Cour de 
Rome pour-parvenir à fes fins, prouvent que 
pour peu qu’un Cardinal fe fente Papable, 
1} fait fon. poffible pour fe conferver dans cet 


We rai ent Miss ce 


étudiés. Ils pefent jufques à leurs moindres 


remment dans le particulier ; felon les per- 
fonnes avec qui ils traitent. 2. 


menravec plus d'ouverture de Cœur; & pour 


partis ils luy difenc par exemple : Sigror , non 
4ù | bauriffi- 


ces Couronnes. «On remarque auffi que Éeux 


rançois, par- ce qu’ils font perfuadés que les 


| Leurs fations font aufli toûjours les plusnom- 


|: ÆEousles ménagemens que je viens de dé- 
crire, & toutes les autres rufes & les ad- 


L état, & comme il n’y a point de tems où il 
ne fe menage , il.le fait fur tout pendant le 


Tôus ceux qui fe flattent de-parvenir à la 
Papauté {ont alors des hommes entiérement 


paroles, 1ls compafñlent leurs démarches, ils 
deguifent routes leurs penfées; & commeils 
| fontvifités, recherchés, & flatés d’un cha- 
cun, ils tiennent auf un ftile uniforme d’a- 
grément, decomplaifance, & d’honnêteré 
avec tout le monde; mais ils en ufent diffe- 


Si ceft un.ami,, ils reçoivent fon compli- 


Jevflarter aufli dans les vœux qu’il fair pour 
leur exaltarion ,; &-le lier davantage à leur 
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bauPifimo tanta fortuns.+ Monfeur, nous n’o- 
ferions nous promettre: un fi:grand bonheur, 
Et cela finement, pour faire pénétrer à l’ami, 
qu’il parrageroït leur fortune, 2111" 
* Si c’eft une perfonne indiflérente , ils fe re- 
jetreront fur le merite de quelque Cardinal 
Papable, qu’ils croiront êrre le plus intime 
à celuy qui leur parle, & diront de même, 
avec une figure delicate : Eh, Siguor ! dove 
lafcia il Signor Cardinale N. tanto meritevole, e 
fuo partiale ? Eh, Monfieur ! que ne fongés 
vous à Monfieur le Cardinal, ww el, quiatane 
de merite, & qui eft vôtre bon ami? Ils en 
ufent ainfi à deux fins : }a premiere pour obli- 
ger celuy qui leur defire cer honneur : la fe: 
conde , pour tâcher à découvrir fes penfées ; 
parce qu'il ef difficile que dans fa reponce 
touchant le mérite, & l'amitié de fon ami 
‘intime, ilne découvre les difpofrions, ou'les 
difficultés, qui fe trouvent à léleétion dela 
perfonne qu’on met fur le tapis. 6 
Si c’eft quelqu'un qui leur eft contraire, & 
qui, par une pure affectation ; leur témoigne 
Je defir qu'il auroit de les voir fur le Trône, 
ils luy diront tout net, qu'ils n’ont jamais eu 
cette penfée, & qu'’outre qu'ils s'en croyent 
indignes, ce feroit une témérité à eux d’y fon- 
ger, contre les prerentions de tant de perfon- 
nes, également juftes & puiflantes, qui leur 
en ferment le Chem IMAENRE NE RENE! 
_ Maisfi cette même pérfonne eftun Ambaf- 
fadeur , ou Chef de faction, & qu'ils pré | 
voyent qu’en leur tenant un difcours de bien- 
vetllance, & quifembleroit. partir‘ du cœur, 
ils pourroyent les engager à les fervir ; n'y 
du vs ayant | 
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| ayant d'ailleurs poinc d’oppoñition formelle ; 

ils diront : M. lAmbaffadeur , ou M. le Car- 


Jus 


dinal, ceff an malheur pour moy de ce queU. E, 


ignore ju/q Wa quel point je luy fui devoué. 
- Voila les manieres de difcourir des Papa- 
bles pendant leSiége vacant 3 & pour confer- 
vertoûjours leur bonne Odeur , ils font en for- 
te qu’on ne puifle les foupçonner de partialité 
pouf les Couronnes, ou pour les Chefs de 
Es Gion ; non pas même pour celles de ceux à 
qui ils doivent leur fortune. Ils laiffenc leurs 
arens dans leurs Provinces, enfevelis dans 
lobfcurité ; ce qui eft très effentiel. S'ils ont 
quelque vice, ils fe fonc violence pour le cou- 
vrir, par quelque action éclatante d’une vertu 
contraire : ainfi les plus avares fe repandent 
en liberalités : les plus fiers paroiffent pleins de 


_ceque la politique ordinaire eft d’élire un Pape 


rée; fi un Cardinal Papable eft ou jeune, ou 
vigoureux, il feint toûjours des indifpofitions, 
ou d’être attaqué d'infirmités incurables, & 
qui conduifent lentement à la mort; enfin ils 
paroiflent tout autres qu’ils ne fonr. 


_blés d’âvoir toutes les qualirés requifes ; ils 
tiennent encore pour maxime de ruiner les 
_projéts de leurs concurrens, & pour cet effet 
‘1ls s’attachenc à Jerter des foupçons dans les 
efprits, à leur defavanrage, fur rout ils s’ef- 
forcent de les rendre fufpelts aux Ambaffa- 
.deurs dont les factions font les plus puiffantes. 
| S'il ny a pas lieu de fañre joüer cerre ma- 
chine , 1ls ont recours à d’autres artifices pour 


douceur : les plus durs s’amolifflent; & par- 


dont le Regne ne-puifle pas ennuyer par fa du- 


- Mais ce n’eft pas aflés aux Cardinaux Papa- 


affoiblir 
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afloiblir le parti qui leur eft oppofé, & forti- 
fier le leur par les fufrages de leurs confreres 
& entr’autres des Cardinaux Chefs. Onoffre 
des établiffemens , des unions de familles, des 
Benefices, des Chapeaux, des Penfions, ,& 
tout ce que l’ambitiom peut facrifier à la paf- 
fon de regner. Voyons maintenant quelle. 
font les maximes des autres membres du facré 

College qui ne font pas des fujets Papables. 

Tous les Cardinaux ayans voix déliberative 
dans le Conclave pour élire un Pape, 1ls fe 
font beaucoup valoir dans leremps de l’éle- 
étions mais comme tout le College eft divifé 
en certaines factions, on ne confidére auf la. 
voix d’un Cardinal que felon le poids & la for- | 
ce de Ja faétion à laquelle il fe donne. J’entens 
les Cardinaux qui font libres de s'engager au 
parti qu’il leur plait; parce qu’il y ena, qui 
par droit de reconnoiflance, & de gratitude, 
qu’on appelle à Rome Droit Naturel, {ont liés 

à la faction de celuy dont ils font creatures, fi 
cette faétiona un Chef; ainf quand un Car- 
dinal a été fait à la nomination des Rois de 

France ou d'Efpagne, il et obligé d'entrer : 
dans le parti des faétions de l’un ou de l’autre, : 

qui ont toûjours un Chef, & qui forment un 

corps confiderable dans le College ;/ foit parle * 

nombre, ou parle merite des fujers qui le 

compofent.. | Di EN à 

- Les autres Souverains, & les Republiques, : 
n’ont point de Chefs dans le College; parce 
qu’ils n’y forment aucun parti; & par confe- 
quent les Cardinaux de leur Nation font libres 
de s'engager à qui il leur plaît : Cependant 
ils fe donnent pour l'ordinaire à la faction du 

Neveu 


# 


gées aufli-tôt qu’un Pape eft mort; Et que 


+ B prennent. 
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prennent parti que pour fauver les apparen- 


ces, & que fans fcrupule ils engagent leurs 
AE F LI FER TTRE ER TE 


voix à d’autres. 


‘Un Chef de faétion n’a pas encore grand. L 


fond à faire {ur les voix de ceux qui font Pa- 


pables dans fa Ligue, quelque affection qu’ils | 


témoignent à leur parti , fi ce n’eft pour les 


exclufions; &: il eft aifé de fe le perfuader, | 


parce qu’un Cardinal Papable ne fe portera 
pas à fe faire préjudice à luy même, en don- 
nant fa voix pour l’éleétion d’un autre, pen- 
dant qu’il aura la moindre efperance de pou- 
voir prétendre au Pontificar. Cette raifon eft 


caufe que dans les Scrutins on voit fouvent 


que les Cardinaux les plus éloignés de la Pa- 
pauté, ont un plus grand nombre de voix, 
queles plus Papables ; c’eft pourquoi les Chefs 
de faétion ne peuvent fe promettre de faire un 
Pape par cette voye, mais par celle que nous 
expliquerons ; quand nous aurons renfermé 
les Cardinaux dans le Conclave. Voyons au- 


paravant la contenance des Ambañladeurs 


pendant le Siége vacant, & celle que tien- 
nent les Miniftres des Princes, qui ontinterèêt 
qu'on élife un fujet à leur devotion. 
Il n’y a point de Prince Catholique qui 
n'ait à Rome, ou un Ambañffadeur , ou un 
Refident, ou quelque Agent: Quand léur 
obeiffance & leur refpeét ne les engageroit 
pas à entretenir , autant qu’il fe peut, une 
bonne correfpondance ‘avec le Pape qui fe dit 


leur Pere commun, ils y feroyent en quelque | 


façon obligés par politique , pour foutenir en 
Cour de Rome les interêts du Clergé & des 


Monafteres , qui font une partie très-confide-? | 


+ ‘rable 
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fie de leurs Ecats : & prendre à ance 
 & avoir foin des affaires qui arrivent tous les 
jours entre Jeurs Myers. en mariére “e con- 
fcience. PALETTE 
iQen Peft pas i icy: le Fu de ind les in- 
| cerêts des Souverains | en cette Cour là; oude 
les mettre en balance, pour juger de la con- 
duire des Miniftres qui en font chargés : cela 
pourroit faire un aflés jufte volume. Je dis 
eulement que dé tous ceux qui font employés 
pour Les affaires des pays foûmis au Siége Pa- 
alsvilr n’y.en a poinc qui faffenr une figure 
ien confiderable , en comparaifon des Ame 
bafladeurs de France & d’Efpagne. 
:_ L'Empéreurfe contente ordinairement d’un 
Protecteur pour la Propofñtion des Eglifes ; 
&z s’il a quelque chofe de preffant à expofer 
au Pape, il ie fait ou par le Miniftere d'un 
Cardinal ; où par quelque Herose extraordi- | 
maire. RTE de id 
La Pologne Ge la même maxime; 8 alle 
“témoigne ou tant d’obeiffance , Ou tant d'in 
_ difference pour tout ce qui fe pañfe à Rome, 
a elle n’affete pas même de nommer des 
ardinaux de fa Narlon, bien qu’elle én pût. 
|_ufer comme les autres Couronnes à fon tour, 
: Le Portugal y tient la plufpart du temps 
un Refident; & dépuis que le Pape n’a pas 
 pâ fe defendre de reconnoître le démembre- 
| ment de cer Etat d'avec l’'Efpagne, on n’a 
encore vù que deux Ambaffadeurs Portugais, 
qui ont difparu préfque en même ps qu “ils 
fe font fait voir. : 
- Entre tous les Princes d'Italie, la Repas 
| Blique de Venife , cultive davantage Pintelli- 
B 2 gence 
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gence de la Cour de Rome, & enfuite le. 
Grand Duc de Tofçanes mais plus à caufe du P 
voifinage de leur pays que pour l’impor- | 
tance des affaires qu'ils y ayens. . . | 
 Aïnf,on peut dire que les Roys de France 
& d’Efpagne font les deux feules Teftes Cou- 
ronnées, qui s’intereffent tout de bon dans À 
les affaires de Rome. Mais il ya cette dif- | 
ference que le premier, enagitavecléPape, | 
comme un ami qui n’a d'autre engagement. | 
que celuy de la civilité .& .de complaifance, 
à caufe des libertés & immunités de l’Eglife 
Gallicane; aulieuque le dernier.en ufe avec 
Rome comme un Affocié &intereflé, à caufe "| 

qu’il y a de l’engagement par le Tribunal de 
l'Inquifition, &.par la Jurifdiction Eccle- 
fiaftique qui donne une aurhorité abfolue aux 
Nonces, & aux Juges del’Eglife, dansroute | 
lPEtendué de fes États &.que d’ailleurs ildoic | 
un hommage au Pape pour le Royaume.de 
Naples. aile Macé gi 
.… On peut dire que ces deux Roys, par leurs 
qualités ; l’un de Fils ainé del'Eglife, &lPau- 
tre de Roy Catholique ; font les feules Têtes. 
Couronnées qui s'efforcent à l’enui de s’arti- 
rer la benediction.du St. Pere, comme, 74- 
cob, & Efai en uierent avec Jfaac, dont l’exem- 
ple peut convenir pour nous exprimer les Ja- 
Joufies , & les combats .de ces deux freres. 
Lesautres Souverains, & fur rout les Princes 
d'Italie, quife trouvent dans une plus étroi- 
te dependance du Siége Papal font aufli.rout 
ce qu’ils peuvent pour étendre leursibertés, 
comme Je le pourray montrer par la fure de ! 
l’hiftoire, en failant voir les eflorts qu'ils qu L 
| ait 
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fair pourfecouér le Joug de la jurifdiétion 
Ecclefiaftique; mais comme cela me mene- 
roirerop loinje me contenteray de démontrer 
qu’elle -efth laconduite des Miniftres"d’Erat 
icfe trouvent à Rome ;: dans le remps du 
Un LAPS 
MiLatpremiere &:la principale maxime d’un 
Miniftreseftde fuivre exactement fes inftrux 
étions ; afin de ne pas commettre inconfide- 
rement la parole, ôu l’aurorité de la Couron: 
ne qu'il fer: Ainfiil ne doit jamais faire de 
declaration ouverte à qui que ce foit, mais 
avoirunairgracieux pour rous les Cardinaux, 
les aflürer de fes fervices, de la confideration 
qu'ila pour leur merite, & qu'il ne tiendra 
pas à lui que fon Maître ne prenne foin de 
Iosfeconders ve tp = "1: NÉE RE 
… La feconde; : eft d’érudier avec application 


Jaforce:& là foibleffe des faétions, pénetrer 


où peut aller la’ penfée de chaque Chef, tra- 
Vailler à afoiblir. ceux qu’il reconnoiït con 
traires à {es deffeins : pour cet effet, jerter 
adroïrtement entr'eux des défiances pour les 


_divifers ce qu'il peut ménager par plufeurs 


moyens, qui font; de faire des confidences 
apparentes à quelques-uns de ceux qu’on fçair 
les moïnstaflectionnés à leur’ parti 3 de les 
vifitersavec quelque ’affeétation de myftere ; 


_&,1s'ibyena-de Papables dans çetre faction, 


leuroffrir-avec empreffement fes bons offices, | 
bien que ce foit de plus loin‘de fa penfée. 
Le Miniftre qui fe conduit avec cette ad- 
drefle,en tire un grand avantage; parce qu'il eft 
dificile-qu'unCardinalPapabie,chafoüillé par 
ces charmantes paroles d’être Pape, ne fe dé- 
HY2TE À | B: couvré 
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couvre en quelque façon ; & dans Ja fuire, 
foit quil vienne à être élu contre les deffeins fe- 
crets du Miniftre qui-le flatte, foir qu'il | 
fe trouve fruftré de fon attente, il luy 4 toû- 
jours obligation de cette ouverture de bonne 1 
volonté. OI ns A NIE 
Pour aliener un Cardinal Papable duparti h 
qu'il tient, on peut encore luy faire entre-: | 
voir, que fon Chef a des inrentions plusfin- | 
ceres pour un autre que pour luy: fi bien 
qu’en travaillant pour fa faction ; il travail- 
le à fa ruine, Enfin il y a bien des Cardi- 
naux pauvres, qui n’afpitent point au Ponti-. | 
ficat, lefquels peuvent être éblouis par des | 
promefles fecrettes, qui les feroyent pancher 

du côté qu'on fouhaiteroit. : | ai 
La troifiéme maxime qu’un Miniftre doit 
fuivre , eft de voir*à quel- parti 1l pourra | 
fe lier : Je dis, il pourra , car il ne luy eft | 
pas libre de choifir le parti qu’il luy plait pour | 
fe fortifier.. Par exemple ; la faction, qui | 
prétend avoir le plus de part à l’éleétion du : 
Pape , ne fe met pour l'ordinaire d'aucun | 
parti ouvertement , & parconfequentla Fran- | 
ce, ni l'Efpagne n’y peuvent appuyer leur 

brigue. dE El be ro ET ÉÉ 
_ La quatriéme maxime d’un Miniftre, eft 
de laiffer venir d’eux-memes ceux qui luy vou: À 
- dront faire des propofitions, neleur montrer 
point trop d’empreflement ; ni de chaleur, 
découvrir de loin, profiter des démarches de. 
fes adverfaires , s’attacher fans cefle à faire 
des découvertes, prendre garde à ne donner 
jamais l’éxclufive à perfonne , fi l’on n’y à 
un grand interêc : mais il faut faire en forte 
4 d'attirer |! 
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d'attirer les autres à la donner ; :& l’on y 
réüffira en faifant propofer quelque fujet qu’on 
fçaura*ne leur être pas agréable ; ainfi la pre- 

miere exclufive venant de l’adverfaire ; Pon 
aura plus de liberté de la donner à qui on 
 jugera àpropos, fans que perfonne puifle s’en 
plaindre, car on aura jufte raifon de dire que 
Padverfaire a donné lieu d’enufer ainfi. 
+ À ce propos je dirai, que l'exclufive étant 
un coup mortel que l’on porte à un Cardi: 
nal ; il faut prendre fes mefures bien juftes, 
pour nepas le porter à faux; c’eft-a-dire voir 
élever furle Trône un fujet contre lequel on 
fe feroit declaré ouverremenr ; ce qui fait un 
xort prodigieux à la Nation dont oneft, & à 
la Couronne que l’on fert, pendant la durée 
d’un tel Pontificat. pus 
- Pour éviter ce malheur, la prudence veut 
que l’on confidere exaétement la force du 
_ parti qui met un Cardinal fur le tapis: & ff 
ce parti peut arriver à l'inclufive. S’il le peut 
il faut “bien {e garder de donner l’exclufive : 
mais fi l’on eft aflés fort pour la donner, ce 
qui fe connoït quand on a le tiers des voix 
à fa devotion, alors on peut la mettre en u- 
fage; cependant ils faut obferver ; qu'il fe 
peur faire, qu’on ait l’exclufive pour un fu- 
jet, & qu'onnel’ait pas pour un autre ; par- 
ce qu'un parti fera d’accord avec vous de ne 
as faire un tel Cardinal Pape, & n’aura pas 
même fentiment pour un autre; que vous 
‘luy propoñferiés. Airfi il faur une grande at- 
tention, & un difcernement très-exaét en rou- 
tes ces circonitances ; Car on n’y commet ja- 
“mais de petites fautes. L 
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© Voila les maximes les plus confiderables 
qu'un Miniftre obferve pendant le Siége va- 


F d > RTE a urine eg vo ms eo 4 
cant ; auxquelles j'ajoûte encore la precau- 


tion de fe tenir bien armé, & d'offrir au 


Conclave, toute affiftance en cas d’infulte, : 


ou de violence. Quand je parle de Miniitres, 


yentens me borner aux Ambañfadeurs de 


France & d’Efpagne ; parceque ce font les 
feuls qui font figure à Rome pour l’Elcétion 
des Papes, & pour les autres affaires. Les 
Princes & les Barons Romains, qui ont auffi 
des interêts, tant pour eux que pour leurs 
parens, font bien chacun leurs manéges pen- 


dant le temps que durent les Funerailles, | 


mais ils fonr peu confiderables en comparai- 
fon de ceux des puiffances dont nous venons 
de parler. Tv 


 Surles derniers jours, les Ambaffadeurs des. 


Couronnes vont trouver le College des Cardis 


naux , affemblé à S, Pierre, dans la Chapel- 
ke Gregorienne , & luy font chacun undifcours 
touchant l'élection du Pape futur; l’exhor- 
rans, de la part de-leurs Maîtres. Délire ce- 


H1y d’entreux qu’ils connoïtront le plus capa- 


ble, & le plus digne de remplir le Siége A- 
poftolique. LAURE A. 
Après que ces Harangues font faites, &: 
qu’on a rendu les derniers devoirs au Pape 
defunc , qui eft le dixiéme jour : tous les 
Cardinaux s’affemblent dans la même Cha- 


pelle, où un Prelat leur fait une Oraifon {ur 


lPéleétion du Souverain Pontife. - Enfuire l’on 


dit la Meffe du Saint Efprit , & auffi-tôt 
qu’elle eft finie, les Cardinaux, deux à deux 


partent proceflionellement pour entrer au 
Concla- 


nm. 


Sr 
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pisse, Mure qu’on chante l'Hymne du 
Lors Veni Creator Spiritus + & lorsqu'ils 
ne ri vés, chacun va prendre poffeffion 
Cellule qui Joy eft échuë, ainfi que 
nous l’avonsdir. Ils s’y repofent'tous pen- 
dant quelques heures & chacun y dine en 
particulier À après quoi la plus part s’en re- 
tournent chés eux, cela leur étant permis; 
Pourvü qu ls reviennent le même foir avant 
trois héures” de nuit , car alors le premier 
Maitre de Céremonies fonne la Clochette 
pour faire retirer les Ambaffadeurs , les Prin- 
ces, les Prélats, & autres perfonnes de mar- 
É qui f ourroient être reftées au Conclave, 
& tout AE bbder é étant forti , à la referve 
des Cardinaux, , de leurs Conclaviftes, Secre- : 
re _Valets de Chambre, & autre gens, 
Se rvir, comme un Sacriftain & Sous- 
acriftain, un Pere Jefuire pour Confêfleur ; 
un Secreraire.de College, quatre Maîtres des 
Ceremonies, deux Medecins, un Apoticaire 
ayec déux garçons, deux Barbiers, & deux 
Aïdes, un Maitre Maçon, un Maitre Char- 
pentier, & feize Faquins pour faire le pr 
rude. fervice 5 On mure le Conclave , 
forte qu’on ne puifle avoir étude rfort | 
au dehors < ue par des rours comme dans un 
Couvent de Religieufes , & le foir mêmeles 
Cardinaux Doyen & Camerlingue en font la 
vifite avec Les Maîtres des Ceremonies quient 
des Flambeaux, pour voir fi tour elt dans 


POrdre, & en font dreffer un Acte ut un 


Protonoraire Apoltolique. 
Si quelqu'un des Cardinaux demande à fr: 
ür, Pour caufe de maladie , ou autrement, 
BE $ cela 


cela luy eft permis ,. mais il n’y peut plus = 
rentrer, taht que dure le Conclave, & ainfi 
il eft privé de voix aétive, mais ceux qui n’y 
font pas encore entrés ont toûjoursledroitd’'y | 
entrer quandil leur plait , néanmoins, fipen- 
dant leur abfence on élifoit le Pape, 1ls fe- 
royent obligés de le reconnoître comme les 
autres, mais les Cardinaux atrendent ordi- 
nairement que leurs confreres foyent arrivés 
pour procéder tous enfemble à fon éleétion. 
Les Suifles qui ont la Garde de la porte du 
Vatican en dehors y tiennent Jour & nuit | 
des fentinelles, après que ce corps de garde 
a bouché avec des planches toutes les ouver- 
tures de la gallerie qui repond. fur la place de 
S. Pierre : dans la même place il y a toù- 
jours un autre corps de garde de quatre où 
cinq Compagnies de Soldats entretenus fous 
les ordres du General de l'Eglife , lequel eft 
ordinairement continué par le College, qui 
luy permet durant la vacance du Siège, de. ! 
demeurer dans le Vatican , au premier ap- : 
partement à droit, proche le Corps de Gar- | 
de des Suiffes , à, côté de l’appartement du. 
Prélat.qui eft Gouverneur du Conclave. IL 
y a tout auprès du Château de St. Ange un. 
autre Corps de Garde, dont les Soldars font 
levés par le Duc Save/k, Maréchal perpetuel 
de l’Eglife , pour la feureré du Conclave, 
autour duquel il fait pofer des fentinelles, & 
principalement à la Porte où il y a fept Tours. 
par lefquels on ‘pale le boire, & le manger: 
des Cardinaux, | OUR 2 x. 
Pendant rout le rèmps que dure te Con- 
gave les Cardinaux fonc nourris aux SÉRER | 
£ 
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“dela Chambre Apoftolique , auñfi-bien que 
tous les autres qui y font enfermés : mais 
comme la plus part des Cardinaux aiment 
mieux être traités à leur maniere par leurs 
Officiers, on leur donne la valeur de leur fub- 
fiftance en argent, & celle de leurs. Concla- 
| villes & Valets de Chambre , avec un 2p- 
}_ partement à chacun fous les Galeries du Va- 
ticanqui vont de St. Pierre à Belvedere. 
Tous les jours fur le midi & vers le foir, 
les Officiers de chaque Cardinal viennent à la 
place. de Sr. Pierre, dans le Carroffe de fon 
Eminence & ayant mis pied à terre ils vont 
demander au Maître d'Hôtel, du College le 
diner de leur Maïtre , ou ils le vont pren- 
dre, s’il.a Cuifine à part, & puisils le por- 
tent aux tours du Conclave en cet ordre: pre- 
mierement marchent deux Eftañers du Car- 
dinal, portant chacun une maflué de bois de 
couleur violette, avec les armes du Cardi- 
nal; ceux de la création du dernier Pape en 
ont de couleur verte ;. enfuite vient un Valet 
de Chambre. du Cardinal portant fa Mafe 
d'argent, & puis les Gentil-hommes deux à 
deux tête nue, après eux paroit l'Of£a/co , ou 
Maitre d’'Hôrel, la Serviete fur l'épaule, ac- 
compagné de l’Echanfon, & de l’Ecuyer 
. tranchant, les éftafiers marchent après , por- 
tant Le boire & le manger du Cardinal avec 
un Levier fur leurs épaules, au milieu duquel 
eft attachée une grande Chaudiere ; dans la: 
quelle il y a divers pots, plats, & afliecres, 
où eft la viande du Cardinal, d’autres éftañiers. 
portent de grands paniers, où il y a des bou- 
teilles de vin, du pain, du fruit, & autres 
. B« chofes.. 
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chofes. En arrivant au Tour ils nomment | 
leur Cardinal à haure voix, afin que fon Va- 
let de Chambre qui'attend dans l'interieur du 
Conclave s’avance, & fafle prendre le tout. 
par des faquins, qui le portent à la Cellule 
du Cardinal. Maïs auparavant la viande et 
exaétement vifitée par le Prélat qui eft de 
garde en dehors ; avec un des Confervateurs 
du peuple Romain, pour empêcher qu’il ne 
pafe quelque lettre ; ou biller pouvant mê-, 
me ouvrir les pâtés, chapons, & autres vians 
des de peur de fupercherie. Les bouteilles 
& flacons doivent être de verre o& de criftal, : 
fans aucune couverture, pour voir ce qu'il y 
a dedans , mais cela’ ne s’execure pas à la ri- 
gueur, parce que routes les précautions qu’on: 
fçauroit prendre LES pas que les’ 
C'ardinaux ne trouvent des inventions pour re- 
cevoir & pour donner des nouvelles. Il'y en 
a qui fçavent cacher & faire paroïtre quand 
5} leur plait avec une goutte de quilque li- 
queur , ou faufle plufeurs lignes d'écriture 
fur la peau des chapons rôvts, Les mers des 
uns font quelquefois d’une Nature ou facon 
qui fert d’hieroglifé ; &: 1e deffére des au- 
tres a bien fouvent dés fruits, comme ceux 
de l’arbre de la fcience du bien & du mat 
qui étroit dans le Paradis terreftre; ceux pour 
qui ils font deftinés y trouvent tour le con- 
rraire de ce qu’y rencontrent ceux qui ont la 
hardieffe d’en gouter hors du Conclave.  : 
_ Quand tous les Cardinaux ont eu leur pi- 
rance, un Curfeur du Pape qui eft prefent en 
robbe violette, avec fa Mafñle d'argent, fer- 
me la porte, ou fenêtre des Tours ; le Prélat 
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tant voir’ À “tout ft bien bouché, : 
applique le  fellé, a avec fes armes, & les Mat | 
tés Ms ELRUEE GAL font là même chofe en: 
dedans. … Les Prélars | qui affiftenc aux Tours 
font deputés du College ; tancôt c’eft un Au- 
diteur « le Rote, puis un Clerc de Chambre, 
enfuité un “Protonotaire ou Referendaire, & 
ainfi de fuire, &c *elt le Gouverneur du Con- 
clave qui les mér en "ie se | 

Les Ambaffadeurs , le Gouverneur de Ro- 
me, celuy du Bourg É St. Pierre, qui l’eft 
auffi du Conclave, le Senareur & Es Confer- 
vateurs Romains, vont à |” Audience du Col- 
lege au Tour , à avec les mêmes Ceremonies 
qu'ils avoyent äccoutumé d'aller à celle du Pa- 
pe, “dont Ja principale ef de fairetrois genu- 
Réxions; tous les Cardinaux s’y peuvent trou- 
ver s’ ls veulent , , Mais ce font ordinairement 
les trois Chefs d'ordre, qui portent la paro-. 
le, &' qui répondent pour toùs. S'ils ont 
occafion de roucher quélque chofe, de l’éle- 
tion du Pape, ilsdifent, jnter nos fl, © ’eft- 
à-dire le Pape eft entre nous qu’oiqu'#cogni- 
to, & cet pour cela qu'il faut rendre les. 
mêmes honneurs au College, que fi le Pape 
étoit conni. Lors queles Ambafladeursonc 
achevé leurs Harangues, le Doyen des Cardi- 
“aux y répond au nom de tous les Cardinaux. 


| Après cela les Ambaffadeurs fe retirent, & 


quand ils réçoivenr quelques ordres où lettres 
des Puiffances qui les ont chargés de leursin- 
terêts, ils ont la liberté d’en aller faire l& 
feture’ aux Cardinau x que le Conclave depu- 
te pour les entendre. 

Quand on veut parler àun Cardinal. ou à 
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quelque autre perfonne enfermée au Concla- 
ve, cela fe peut aux heures permifes, pour- 
và que ce foic en prefence des Gardes du 
Conclave & à haute voix en Italien, ou en 
Lacin , afin que tout le monde l’enrende : 
car il eft defendu de parler en une autre lan- 
gue, ainfi ceux qui fonc dans le Conclave } 
peuvent tous les jours avoir des nouvelles de 
leurs parens & amis , on leur fait même 
quelquefois le recit des Pafquinades mordan- 
tes qui fe trouvent affichées dans les Carre- 
fours de la Ville. Tous ceux qui font alors. 
à Rome fe mêlent d'en faire, parce qu'ilya 
differens fujers qui leur en fourniffent la ma- 
tiere, comme par exemple la conduite de 
certains Jeunes Cardinaux qui étant dans le | 
Conclave , où für élà Zsrocent XII. firent À 
connoître qu’ils regreroyent les Concerts, les. E 
jeux, la chaffe, leur jardins, & les autres 
_plaifirs auxquels ils étoyent accoutumés , de 
telle forte qu’ils fe firent donner des Serena. k 
des dans la Cour du. Varican. Sur quoi les. 
vieux Cardinaux qui avoyent leurs Cellules B 
de ce côté là, leur firent connoître, quece- 
la troubloit le repos dont ils avoyent tant de 
befoin, & le plus hardi d’entr'eux s’étanc 
levé en criant qu'il étoit Végroni, firyetter des. 
pierres fur les Muficiens pour les écarter de È 
ce lieu facré. Le lendemain quelques Car- | 
dinaux ayant dit à fon Eminence Negroni qu'à 
caufe de cette bonne œuvre on le feroïit. Pa- 
pe, & qu'il feroit un jour Canonifé; il ré- 
pondit que fi on le faifoit Pape, ce ne feroie 
pas la premiere /ortife- qu’on: avoir faire dans | 
le Conclave, & que fi on le Canonifoit, fes 
héritiers 
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héritiers ne feroyent pas ceux qui payeroyent 
da foie enchére.. Voila ce que difent & font 
quelques-uns , pendant que les autres fe rour- 
ET MM Cas & le ferps: à des chofes bien 
differentes. RS RITS k 

On voir tous les matins nendans ce temps- 
B. un. nombre prodigieux d'Ecclefiaftiques fe- 
culiers &. Répuliers , qui s’affemblent à 
PEglife deSaint Marc, & qui de là vont tous 
| enfemblechacun felon leur rang, en procef- 
| fion, à St. Pierre au Vatican, pour deman- 
| der à Dieu Péleétion du Pape. Les peuples 
accourent aufi de toutes parts, & fe prome- 
nent Jour & nuit en foule dans la grande place 
qui fert de Cour au Vatican, pour écouter ce 
quife pañle, jufques à ce qu’on leur vient an- 
noncer l’élection du nouveau Pape, qui fe fait 
comme nous le dirons maintenant, en en- 
trant dans le détail de ce qui s’obferve dans 
le Conclave, &. qui fait lé fujer du chapitre: 
Fa 
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| CHAPITRE IN 
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Contenant des particularités fur. les. 
Scrüutins, g#r n'ont Jammus él mt-. 


_. Jes au jour comme on les trouvera 


50) avec la forme. des Billets arts. 
_ ficieux , dont les Cardinaux-fefer= 

vent dans le Conclave. 

’Originédu Conclave vient deGregoireX. 
L qui o:donna qu'il fe tiendroir à l’avenir,. 
pour obliger les Cardinaux de fe baterä faire | 
le Pape, y ayant eu deux ans de-vacance du 
Siége Apoftolique, dépuis la mort de. CZ- 
tient IV, fon Prédecefleur, decedé.en: 1628. 
jufques à fa création qui fe fit d'une maniere 
fort particuliere. Carles Cardinaux ne pou- 
vant s’accorder fur le choix d’un Pape, s’en 
remirent d’un commun accord à celuy qui fe- 


- roit nommé par Bonaventure , alors General. 


de l'Ordre des Francifcains, lequel nomma le 
même Gregoire X. auparavant appellé The- 
dalde, de la famille des#/conti, à caufe de fes: 
excellentes qualirés, lequel peu après ayant 
fait aflembler le Concile de Lyon, y'dreffa 
les Loix que les Cardinaux devroïent obferver: 
à l'avenir au Conclave dont je mettrai icy. 
la fubftance. 
Lorsque le Conclave eft fermé, le dernier: 
des Maitres des Ceremonies va par tout le 
Conclave deux fois chaque jour, le matin à 
fix heures, & l'après dinée à deux , pour. 
avertir 
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avertir les Cardinaux en fonnant une Clochet- 
re, &difant 47 Capellam Domini. À la Cha- 
| pelle: du Seigneur. Au dernier fon chaque Con- 
Clavifte porte l’écritôire de fon Maitre, dans 
Ja Chapelle duScrutin, qui eft celle de Sixvre- 
DVY & l'autretient fa chappe & fon bonnet. 
Auprès dela Chapelle, chaque Cardinal prend 
avant que d'y entrer fa Chappe, qui elt faire 
| comme celle d’un Moine. C’eft um Manteau 
‘| qu'on ferme avec une agraffe, & on tire le 
‘| refte duCamaïil pardeffus le haut de laChappe.. 
| Cerhabiveft fort modefte & n'a aucun rapport 
aux chappes qu’ils merrenc aux ceremonies. 
Le Parterre de la Chapelle, au fond dela 
quelle eft le celebre Tableau de Michel- Ange 
reprefentant le dernier Jugement, eft couvere 
d’un Drap Verd , aufi-bien que les bancs où. 
feplacent les Cardinaux des deux côtés, le 
| Doÿen à la main gauche en entrant, & le 
| premier Diacre vis à vis à main droite. 
* On dreñe dans cette Chapelle fix Autels, 
outre le Maïître Aurel, fur lefquels tous les: : 
Cardinaux qui veulent dire la Mefle, cele- 
| brent rous les matins quand illeur plait, en- 
|fuire le Cardinal Doyen dir une Meffe baffe du: 
Saint Efprit au Maître Autel, en la quelleil 
Communie tous les Cardinaux qui n’ont pas: 
{dit la Mefle, puis il leur fait une bréve ex- 
{horration de penfer ferieufement à l’éleétion du: 
Souverain Pontife, & d’en faire un bon choix, 
Ven fuivant ce que les Bulles prefcrivent. Il 
fleur fair enfuite lire celle du Pape Gregoire X. 
{82e Ceremonial de Gregoire XV. concernant: 
Îles Regles & la Forme de l'Election du Sou- 
fecrainPontife. Il fair mettre fur une longue 
Table 
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L'able qui eft à coté du Maitre Autel'un Ta- | 
bleau, qui contient en grofles lettres le fer-« 
ment que chaque Cardinal doit faire avanc 
que de mettre fon Biller dans l’un des deux | 
Calices qui font. aufi fur cette Table, avec 
une petite urne dont nous expliquerons l’u- 
fage dans la fuite. Pour ce qui eft du fer- 
ment que doivent faire les Cardinaux, il eft 
conçû ences termes : Te/for Chrifflum Domi. 
fun, quisiejudicaturus et, eligere quem fecun- 
durs Deum , judico eligere debere ; & quod idens 
in Acceffu prefiabo. C’eft-à-dire : Fe promets 
à Fefus Chrifi, nôtre Seigneur ; qui me doit ju- 
ger , d'élire celuy que je crois [elon Dieu de- 
voir être éleu; € de faire la même chofe à lac- 
ceffit. rt NENEL 
Le matin fuivant du jour que le Doyen a 
fair cetre fonction, le Sacriftain chante une: 
Mefle, & rous les autres jours que dure le 
Conclave,; pour l’éleétion du Pape, en pre- 
fence du College des Cardinaux, à laquelle 
il eft fervi par les deux premiers Maîtres des 
Ceremonies, qui donnent le baifer de paix. 
aux trois Chefs d’Ordres, & leur font les : 
encenfemens ordinaires, enfuite la Chapelle” : 
étant fermée on travaille à l'élection de la. 
maniere que nous allons dire. PEL | 
_- Les Cardinaux qui font dans fe Conclave | 
font tous les jours fans difconrinuer quelque! 
tentative pour l’éleétion du Pape, & toutes. 
leurs démarches tendent à y réüflir par qua- 
tre voyes differentes. A fçavoirs par Com-! 
Promis; par Infhiration, par Scrutin, où par! 
Accés, Nous allons expliquer ces quatre ma-! 
njeres de proceder à l'élection FT | 
Est wi. 
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es font prefcriptes dans le Ceremonial du 


. , Conclave. - D LPS SPA ET PPT ET DER 
La faniere défaire le Pape par Compromis 
_eft quelquefois très-expedienre quand les Car- 
dinaux me peuvent pas s’accorder, & que 
pour ôter route difculté ils fonc un Com- 
| promis de s’en rapporter à quelques Cardi- 
maux de Probités & de reconnoître pour - ’ . 
Pape celuy qu’ils nommeront en vertu du 
pouvoir qui leur eft donné. Ainf fur élü 
a pe PA ane nomma foy même, d’a- 
bord que Jes C 


ardinaux de tout le Conclave 
s’en furent rapportés à ce qu’il feroir. Mais 
pour éviter qu’un pareil cas n’arrive , les 
Cardinaux en faifant un Compromis y imet- 
rent ordinairement des Chaufes qui limitent 
le pouvoir de ceux qu’ils choififfent pour faire 
l'éleétion du Pape. Comme par exemple fi: 
on nomme trois Cardinaux dans le Compro- 
mis, on y x AS s’ils doivent faire fçavoir 

| à tout fe College affémbié, la perfonne, où. 
es pérfonnes qui font fur le tapis pour être 
élues, ou bien s'ils doivent faire la nomina- 
tion fans en rien découvrir aux autres Car- . 
dinaux, & s'il faut que les trois qui ont re 

f gçû le pouvoir du Conclave tes tous, 
pour le choix de la même perfonne, ou s’il. 

fufiit que deux en conviennent & s'ils peu- 

vent nommer quelqu'un de ceux qui font 

abfens, AvBE rélles autres claufes, où refer- 

ves qu'il peut y avoir dans ledit Ate, qui 

& doit être figné de tous céux qui conviennent 

Ë de certe forme d'élection; mais f quelque Car- 

dinal s’y oppofe de vive voix, ou par écrit, 

le Compromis eft entiérement nul, POS 

AM hé it Be dd onneg. 
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fonne ne peut s'en prevaloir. Quand le Cof-. 
KT VS PE CN 4! 
lege eft entiérem:nr d'accord ceux qui fonc - 


députés pour:travaillér à l’éleétion ne font pas. 
plûrôt affemblés en leur particulier qu’ils font 
auffi dreffer un Acte par lequel ils declarent 
qu'ils ne pretendent point qu’on puifle tirer à 


confequence, ni prendre pied fur aucune des : 


paroles qu'ils employeroût dans leur confe- 
rence ; que toures leurs démarches, & leurs 
expreflions quelques obligeanres qu’elles 


foyent en. apparence, ne pourront être re-. 
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gardées comme un témoignage de leur volon- 
L4 Si \ à 1. 4 ; A ' EC 

ré, Jufques à ce qu'ils ayent declaré expref- 


femenc par un écrit figné de léur propre 


main, quelle perfonne ils nomment & choi- 


fiffent pour remplir le Siége Aboftolique. | { 
Celuy quife trouve nommé de la forte doit 


être reconnû de tout le College pour legiti- 


mement élù , fuivane les Conftiturions de 


Gregoire XV. & fi roures les claufes du 
Compromis ont été bien. obfervées , on le 
reconnoit d’abord comme Chef & Souverain. 


& couronné comme vrai Pape. 


Ponrife de l'Eglife, il eft enfuire proclamé 


# 


que toures Îles autres voyes. ne foyent près-. 


que défefperées , alors deux au trois fa@ions ! 
qui fé font unies pour l'élection du Pape, ! 
& qui néanmoins ne font pas les deux tiers * 
des voix , fe mertént à crier à pleine tête. 
comme fi c’étoit par une infpiration divine. 
Un tel ef? Pape ; propofant celuy qu'ils veu- « 
tent faire élire ; Cette declaration.ouverte, 
eft comme une Confpiration de plufieurs Car- 

dinaux 


sa feconde maniere délire le Pape ;: eft w 
: à e + £ - » Fes RP Fi E He “5% nr. 
par Jnfhiration : mais on ne s’en ferc Jamais, 
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dinaux qui ont réfolu de tout hazarder ; en 
déclarant ouvertement leur fentiment après 
qu'ils onr gagné aïlés de fuffrages pour faire 
en forte que leur conp ne manque pas. 
Le cri qu'ils font commence à s'élever par 
deux ou trois Chefs de parti liés enfemble, 
8e dans le moment, le refte des Cardinaux fuit 
la même voix , quelque repugnance qu’ils y 
aÿent dans leur Cœur ,. parce qu'ils appre-. 
hendent qu'il ne leur. foit inutile de s’y op- 
pofer, & que la pluralité des voix ne l’em- 
porte; cell pourquoi ils crient aufi comme 
les autres, pour faire, croire qu'ils ont con- 
tribué à l'élection du nouveau Pape, & fe 
le rendre favorable plürôr que de s’attirer fon 
reflentiment , s’il venoit à être élû malgré 
eux , pendant'qu’is auroyent gardé le filence . 
fçachant bien que le Cardinal, que les Chefs 
de: parti ont refolu d’élire par certe voye ; ne 
manque pas d’avoir plufeurs perfonnes à fa, 
devorion qui prennent garde lors qu’on com- 
mence à le nommer, à ceux qui fuivent plû- 
rÔt & avec moins de” repugnance les pre- 
mieres voix qui crient, ## tel Cardinal efrPa-. 
ve, .C’eft dela forte qu'on élüt Ywlés Rofpi- 
adiofi Van 1667. fous le nom de Clement IX, 
| La troifiéme voye dont on fe fert pour. l’é- 
léétion du Pape. fe. fait par Scrutin : C’eft-3- 
dire par un recueil de voix & un examen de 
‘uffrages, qui fe donnent par des billets, que 
es Cardinaux portent dans un Calice, qui 
2ft fur l’Autel de la Chapelle où ils font af- 
‘emblés pour nommer un Pape. Onne fçau- 
“oit donner une plus juite idée de tout ce qui 
& pañle en cette occafon qu'en rapportant le 
ve à KRegle- 
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Keglement fair par Gregoire XV. où l’on | 
voit ce qui s’obferve avant que de faire le 
Scrutin , en le faifant & après l'avoir fair. 
Il y a cinq chofes dignes de remarque & 
neceffaires pour la preparation duScratin. A 
fçavoir 1. Les divers billets imprimés qu'il 
faut avoir de la maniere que nous dirons cy 
après. 2. Le fort qu'il faut jeter pour choi- 
fir des Scrutateurs. 3. Ce que chaque Car- 
dinal doit écrire de fa propre main dans les: 
dits billets. 4. De quelle maniere ils doivent 
être pliés. 5. Comment il les faut cacherer. 
La preparation des billets imprimés doit 
être faite par les Maîtres des Ceremonies, 
qui les mettent dans deux Bañlins d’argent , 
placés aux deux bours d’une longue ‘Fable, 
qui eft à côté du Maitre Autel. Pour ce qui 
eft de la forme de ces billets , ils doivent avoir’ 
chacun environ une Palme de longueur, & 
demie une de largeur , ou un peu moins , à fça- 
voir 8. pouces d’un côté, & 4. de l’autre. 
Ils font divifés par des lignes paralleles en 
huit parties égales, qui font prifes fur la lon- 
gueûr de chaque billet, rant du côté qui eft 
écrit, que de celuy qui fert de revers quand 
le billet eft plié. On voir dañs le premier 
efpace qui doit être roulé en dedans ces mots 
[ Ego Cardinalis } Moy Cardinal; qui font éloi- | 
gnés de deux pouces l’un de l’autre, pour laïffer | 
la place du nom propre que le Cardinal qui | 
s’en fert met au milieu de ces deux mors im- 
primés, en écrivant de fa propre main le 
nom qui luy a été impofé dans le Batême, où 
celuy qu’il a pris en recevant la Confrmation. 
Le fecond'efpacé n’a rien d’imprimé ; parce 
50 que 
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que-le même Cardinal qui a mis fon Nom 
au premier , doit aufi écrire fon Surnom & 
fes qualités dans le fecond. Le 3. a deux pe- 
tites Circonferencs de Cercle fur les bouts au 
milieu des quelles doivent être appliqués , fur 
de la Cire, deux cachets dont nous parlerons 
cy après. Le 4. eft rempli par ces mots im- 
primés [| Eligo in fummum Pontificem E. D. 
meurs D. Cardinalem.\ T’élis pour Souverain 
Pontife le très Eminent Seigneur ; Monfeigneur le 
Cérdimal. Le 5. efpace eft en blanc, & ce- 
luy qui a rempli les autres, met dans celuy- 
cy le Nom propre, le furnom & les quali- 
tés du Cardinal qu’il nomme pour Pape, 
Le 6. a deux petits Cercles femblables à ceux 
du 3. qui fervent pour y appliquer aufli les 
mêmes cachets. Le 7. demeure fans aucu- 


ne écriture; & le 8. eft rempli par une Devife, 
que le Cardinal dont le billet porte lenom,doit 


choifiren quelque Livre de l’Ecriture Sainte, 


& l'écrire de.fa propre main dans ce dernier 


efpace | LA 
. Le revers de chaque billet qui eft auffi divifé 


en huit parties égales eft prefque tout rempli 


de frétes. & fleurons d'imprimerie qui cou- 


_vrent lécriture qui eft de l’autre côté du bil- 


lér, & empêchent qu'on ne puiñe voir au 
travers du papier expofé au Jour, ou à Ja 
chandele, ce qui eft écrit vis à vis de ces 
fleurons. On comprendra plus facilement ce 
que je viens de dire fi on jette les yeux fur les 
quatre planches fuivantes , où l’on verra aufñfi 
Ja forme des billets de |’ Accés , qui eft une 
quatriéme façon d'élire le Pape ; comme nous 
l’expliquerons à la fin de ce Chapitre. EU 
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La feconde chofe qu’on fait avant le Scru- 
tin, c’eft de mettredes balotes dans'un perit |! 
fac, fur lefquelles font imprimés les noms }: 
‘ &e tous les Cardinaux, pour tirer au hazard 
les trois Scrutateurs, les crois Revifeurs , & les | 
«rois nfirmiers-qui font employés à ce que 
nous dirôns cy après. Le dernier des Cardi- 
maux Diacres elt celuy qui après avoir agité 
ces balotes devant la T'able où font les billets | 
pour Le Scrutin , en tire neufchaque fois qu’on | 
fait une tentative pour l’éleétion du Pape, & : 
des remet enfuire dans le même fac, d’où il 
des a tirées. S'il arrive que le fort rombe fur 
quelque Cardinal malade, ou qui ne puifle | 
pas Venir dans la Chapelle du Scrutin, on 
tire une autre balote avant que de pofer le 
fac, fur la Table qui eft à côté du Maitre | 
Autél. de es 4 
La troifiéme démarche que les Cardinaux | 
font, eft, d’aller auprès de la T'ableoù font | 
les billets pourle Scrutin, en y faifant porter | 
leur plume & de l’encre, pour écrire fur les : 
billets imprimés, ce que nous avons marqué : 
dans les planches ci-deflus, en Caraderes Cur- | 
cifs. Quoique la Table foit forr' longue, ilne | 
. s'y va mettre que deux ou trois Cardinaux à 
Ja fois , qui fe rournent & affeient de celle | 
maniere que l’un ne puifle point voir ce que 
Vautre écrit. Ils s’étudient tous à deguifer 
chaque jour d’une façon extraordinaire leur. 
 Caraétere, de peur qu’on ne le reçonnoiffe. 
Il n’y a point de précaution qu’ils ne pren- 
nent pour empêcher qu'on ne decouvre à qui 
ils donnent leurs voix. Chacun tâche autant 
qu'il peur de pénétrer les fentimens des au .: 
L " ï LrCSs 
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tres 87 de fe rendre impénétrable, de peur 


Cou 


y'onnexrahifle fon fecret, 
.. La quatriéme chofe que les Cardinaux font 


c= 


avec toute la dexrérité poffble, eft de plier 
{ Chacun fon billet ; en ajuftant les deux pre- 
mieres divifions fur les penultiemes de chaque: 
bout, & celles cy fur les deux" anrepenulrie- 
mes qui font depart & d’autre, marquées 
par les-perits Cercles fur lefquels celuy qui- 
a.mis fon nom: dans le biller, imprime fur 
À de la cire rouge deux cachets differens qu’il a 
ait graver exprès, ne devant point fe fervir. 
de celuy. de fes Armes. Tous les divers ca- 
À chets dont les Cardinaux fe fervent font ordi- 
nairement forc.fimples, n’ayant en cette oc- 
cafon que deux ou trois Lettres, ou quelque 
# Chiffre très facile à reconnoïtre.. Chaque bil- 
ler étanc ainfi plié, & cacheré ilne refte que 
Ja largeur de quatre pouces decouverte au 
milieu, où fe void le Nom du Cardinal qui eft 
nommé pour.Pape, fans qu’on puifle connoitre 
quieftceluy qui l’a favorifé de fon fuffrage. Ce: 
billèreft encoredouble deux fois ; ply fur ply, 
en telle forte qu’il ne paroi. plusque dela lar- 
eur d’un pouce & quand il eft rouléen cetre 
| forme le Cardinal à qui ilappartient le cache. 
dans la paume de fa main & fe retire à fa pla- 
À ce, rous les Cardinaux font l’un après l’autre la. 
même chofe,après quoi l’on commence leScru- 
{ tin, pour lequelil y a huitcirconftances princi- 
 palesäobferver,que nous mettrons ici de fuite. 
…La premiere & les deux fuivantes qui ont 
un grand rapport enfemble confiftent en ceci, 
Chaque Cardinal prend entre le poulce & l’In- 
dex de lamain droite le billet qu’il à écrit, plié: 
+ | C3 êg- 


Chapelle, & le porte fur ke Maître Aurel 


4 . “Tlmdilé 
& cacheré; & le renant élevé de relle for: 
te que tous les autres Cardinaux le puiffene 
voir , il marche gravement à travers de la. 


auprès duquel fe tiennent les Scfurateurs: 
Quand il eft arrivé au premier degré dumar- 
chepié, il feet à genoux & fait une cour: 
te priére à voix baffe que perfonne n’entend ;, 


quand elle eft achevée, 1! monte les degrés qui | 


conduifent à l’Autel, où étant arrivé il vro: 


ferre d’une voix haute & intelligible, lespa- : 


roles du ferment qui font écrites fur lé Ta-. 


bleau dont nous avons parlé ; I met enfuite | 


fon billet fur une Parere d’or, qui couvre üh. 


grand Calice tour enrichi de precieux bijoux, | 
dans lequel il fait gliffer ce biller en incli- 


nant Jadite Patene, qui eft en forme d'af:, 


fiette, & l’ayant après cela remifé fur lemê- 
me Calice pour le couvrir, fans regarder de- | 
dans, il fair une profonde inélinarion devant. 


FAurel & s'en retourne à fa place. Tous. 
les autres Cardinaw qui font dans la Chapel-. 
le du Scrutin font la même chofe , fuivant 
l'ordre de leur ancienneté; Maïs s'il y a des 


.Cardinaux qui rentrent dans leurs Cellules | 
pour maladie ou autre caufe; les trois Car- 
dinaux infirmiers qui ont été choifis ce jour là! 
- par le fort dont nous avons parlé”, vont ré- 
. cuéillir leurs fuffrages de certe maniere. Ils 


prennent un Cofrer en forme d'Urne, & l’ou- 
vrent devant lAurel, en prefence de rousles! 


| 
4 


| 


\ 


Cardinaux, potir faire voix qu'il n’y a rien. … 


dedans, ils le férment incontinent après & 
mettent la Clef fur lAutel. Hs prennent en. 


même temps dans un Baffin ; aurant debillets 


. 3 imprimés 


ï 


dtinss qu 7 ya de ce 
s'en, VOnt dans leurs Cel- 
ee à à chaque malade qui 
plie, le cachere & ayant fait fon 
le mer dans lPurne par une petite fenre 
| ne apet on en retirer les billets, fans 
{touvrir. Siquelqu'un eft fi malade qu'il ne 
À puifle pasécrire., 1l fait remplir le biller par 


E prêre ferment: de garder inviolablement le 

fécrer, fous peine d’excommunication qu'il 
Ÿ encouroit ipfè f'aëto felon les ftaru s du Concla- 

ve Céla étant fait, “les trois 1 ibfrmiers s’en 
retournent dans la Chapelle où ils rapportent 
Purne, & l'ayant ouverte en prefence des 
Cardinaux, ils comptent les billets qui font de- 


 Hades > is. les metrent dansle Calice qui eft {ur 
NAurel ; parle moyen.de la Patene commé 
“ont fair %es autres Cardinaux , fans néanmoins 
| prêver aucun ferment, attendu que les mala- 
des s’en font acqnités dans leurs Cellules, 

1 Ea quatriéme chofe qu'on obferve eft, de 
| faire mêler. par le dernier Scrurateur, tous 


1 


Li 


qu'on re Fun & l'autre, 
de tous. les fi ro à uk 136 
- Onfait, encinquiéme leur CoNBtEr Du il 
| même Scrutateur tous les billets-qui font dans. 
_€eCälice. El les prend l’un aprés l'autre & en 
les montrant à trous les Cardinaux, il les mer 
dans unautre Calice, ". eft préparé à cer effec 
wii 4 "Mie 


te de telle maniere qu’on ne 


fonSecreräire, ou par l’un des Infirmiers qui 


| dans &s'il s’en trouve autant qu’il y a de ma. - 


| les billers qui font dans le Calice , en le renm . 
| verfanv plufieurs fois, &°-en foutenant toù- 
| LEE contrefon : 


LUS 
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fur le même Aurel. S'il fe rragve plus où Ù 

moins de billets qu’il n’y a de Cardinaux il bru= |" 

le cout ce qui fe trouve dans ces deux Calices,. 

& chaque Cardinal eft obligé de faireun autre, 

billet, & d’obferver les mêmeschofes routes 

les fois que leScrutinne réüffirpas : mais f le 

nombre des billers,eft pareil à celuy des Cardis 

_naux, on publie te Scrutin en:cétte maniere: | 

Fous les Cardinaux font extraordinairement. | 

‘attentifs à cette cinquiéme démaïche qui fe ! 

fait pour voir le refulrat du Scrutin: 6. Le: 

| Chef des Cardinaux Evêques. fortant de fa pla 

ce accompagné des Chefs des Cardinaux Prè- | 

j trés, & des Diacres, va prendre fur le Mai- 

Sr tre Autel le Calice où font les billets, & le 

porte fur la grande table dont nous avons par- 

jé, qui eft au devant du Marchepié, & s'é- | 

- tant retiré avec les autres deux Chefs d'ordre, | 

kes trois Scrutareurs viennent s’affeoir le long: | 

de cette table ; en rournantJe dos à l’Autel, | 

& la face vers les Cardinaux. Après cela le | 

premier Scrutateur, renverfe le Calice fur la | 
table, prend un des billets qui font amonce- 

_ Kés, & l'ouvre par l'endroit où eft écrit le 

fufrage, fans toucher aux cachersquifontde | 

. part & d'autte , il regarde le Nom du Cardi- 

nal qui s’y trouve élù, & donnétce même bil- 

Jet ouvert au fecond Scrurateur ‘qui À 
auffi le nom qu’il y voit écric, & le dorneen 

fuite au troifféme Scrutateur, quilirtouthaut | 
le Nom du Cardinal qu'il y trouve élû ; pour 
Pape. Alors tous les Cardinaux qui ont cha- 
eun une feuille , fur laquelle fonr imprimés les 
noms de leurs confreres , marquent les voix 

que chacun a toutes les fois qu'on- tic 

; ÉNe . Di © 


Billet, jufques à ce que les Scrutateurs ayenc 
achevé de les lire, Ceux qui font nommés 
marquent auffi de leur part les fuffrages qu’on 
leur.donne; pourvoir s'ils en ont le nombre 
fafhifant pour êtreélevés fur le fiége Poncifical, 
Ce nombre doit être des deux tiers pour le 
il moins; Ers'il arrive que les Scrurateursen 
À ouvrant les billets trouvent qu'il y en ait deux 
pliés l’un dans l’autre, ou joints de celle forte 
À qu’on ait fujer de prefumer qu’ils ont été faits 
| par unfeul Cardinak, on ne les compte que 
pour un fuftage.quandils font en faveur de la 
mêmeperfonne ; mais fi les voix y font don- 
nées à deux differens Cardinaux, ni l’un ni 
Pautre ne s’en peut prevaloir, quoi que le. 
Serutin foit d’ailleurs valable pour les autres 
fuffrages, s’il S’entrouve le nombre determiné 
par la Bulle du PapeGregoire XV, 


… La fepriéme formalité qu’on obferve con- 
fille: à prendre garde que tous les billets foyenc 
“enfilés  rpharen, afin qu’il ne’ 
s'en écarte aucun 5. & emhuiriéme lieu, on ne. 
perdpointde veué.certe petite liaffe de billers , 
jufques à ce quelle même Scrurateur l’ait mife 
dans un Calice vuide, préparé pour cela fur la 
Table quieft devant le Maitre Aurel. 
+. Aprésavoir donné le detail.de rout ce: qui: 
.S'obferve avant quede faire le Serutin ,. &enle 
faifant , ilne refte qu’à expliquer trois circon- 
flances auxquelles onne manque point aprés. 
Pavoir fair. »C'eft premierement de faire com- 
pra feconde foisles billets, & endenxiéme 
Heu de les donner à examiner à trois Revifeurs, 
& enfin latroïifiéme maxime quis’obferve da- 
bordaue l'éleétion.eft rrouvée Canonique & 
babe C5. valäble,, 


Î 


œ Table delle 
valable, c’eft de fairebrüler tousles billets.qu£ }| 
ont fervi pourleScrutin. Mais quand le ñom= |* 
bre des fuffrages n’eft pas vel qu'il doit. étre |! 
pour l'élection du Pape; onsconfervelesbillers. | 
du Scrutin pour tenter uñe autre voye: qui 
réüfit prèfque roùjours, ou du moins plus 
fouvent-que ne font les crois autres dont nous 


avons parlé: cy-deffusixris ses Lie! 2x hr etes 
Voici donc maintenant: la quatriéme mas 
nière de faire le Pape, &'qu’onappelle: Pés 
lsétion par Accés. : Elle confiite à remplir les | 
billers de l’Accés felon 18 modele que: nous | 
avons mis cy-devant:, 80 à faire enfuiretout 
€e que nous avons dir à l’occafon de ceux du. 
Scrurin, à la referve du ferment qu'onneréire+ 
re point à l’Accés.. Chaque Cardinal a la li 
berté de nedonner point fonfuffrage par | Ac+ 
cés & d'écrire feulement dans fonbiller; Ac2 | 
 tedo-meminis; C’efl-à-dires je ne me joins à per= | 
fume dans cet Accés : mais:s'il veut nommer. 
gquelcun , fon fuffrage doit être donné à un'aus” 
tre Cardinal:qu'à.celuy qu’il avoir élû par fon.. 
biller duScrutin,. & ceux qui n’y ont pas été. 
favorifés au moins d’une voix; ne ‘peuvent 
point en recevoir par l'Accés:: c’efb pour quoi, 
les malades dont on va recueillir les fufrages. 
dans'les Cellules, ne remplifflent point leurs, 
billets qu'ils n'ayenrveu lerefulras du Scruun,, | 
. dans. une feuille imprimée, ou manufcripre 
que plufieurs Cardinaux fignent d’une maniere: 
authentique, ‘ Aprés que tous les Billers de. 
PAcecés font mis dans le“ Calice: où éroyene: 
aeux du Scrutin, voici cé qu’on faitpourexas 
ner la validiré des fuffages, 8e pourvoir ff. 
quelque Cardinal n'a point nommé lasmême: 
4 | © pirfonne 


mn dns fol de Aer db & éd 1 
s.néanmoins ouvrir: ces billets du. 
fon.nom.,. fermé de deux cachets, 
€ Jeve point < en. cette occafon ; afin de 
pasOter la liberté é desfuffrages.. ait 1e 
at Le premier crutateur tire les billets du Ca- 
lice] ‘un après l'autre , & ayant và le nomde- 
| LS que élddans chaque billec, il obfer- . 
| 1Ly. a. de marqué fur les. deux cachets: 
de cire nets ft fermé, & les ouvre en de 
gran. papierfans les cafer, pour voir la. 
evife quieft, dans le repli du biller fous le mor 


- FH donne enfuite. ce billet au fecond: 
it math qui aprés avoirauffi fait fes obfer- 
varions., Je fair pafler entre les mains du toi 
fiéme ,. &celuy-cy-publie à haute voix ce qu’il: 
or fur lescachers, & le contenu de la 

svife. Cependant le premier Scrurateur &, 
tous les Cardinaux qui ont des feuilles impri- 
D tele la-colomine qui a pour titre :: 

illa & gna Acceffus. Les Seaux > les Des 

cf da l'Accés, tout cé que etroifiéme Scrue 

tateur lit dans les billets Lo Lu on Ars 
fentés. DUT ‘IE VICE 
| Quand: rousilesbillets ds PAceé < gntiéré 
vûs les cachers & les devifes notées , le premier 
Sérurareur ayant dèvane luy tous les billets du 
Séruvin- -enflés. commence à voir fi. les cachets 
du premier conviennentavec ceux de: quelcun 
dés billecs de l'Accés marqués dans la feuille. 
imprimée, & s'il n'en.trouve point de fem 
blabes ,silexamine les cachets du fecond bil- 
let, ceux du troifiéme & des fuivans, aps 
ace qu'il entrouve quelcun, dont les cachet 
foyens conformesà ceux. 4 ur bllrdeAccéss 
ACREE _& | 


2 
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quelcun des cachets, ouque le même Cardi 


: [ Feuillet imprimé pour lAcces. 


Jr de l'Accés. _ més à J' Accés. * 


60 Tableau déla 
& pour lors il ouvrede côté de la Devife V 
pour voir fi c’eft la même que celle du billet” 
de l’Accés où font les mêmes cachets, fi cette | 
devife contient les mêmes mots que celle dur 
billet du Scrutin, & que le même Cardinal 
ne foit point élà darts l'un & l’autre billet, ce : 
fuffrage eft valable & on en-tient note : mais 
fi les devifes ne font point femblables ; ‘ou’ 


nal foic élù dans les deux billets dont ils agit; \4 
le fuffrage de l’un ny de l’autre n’eft compté 
pour rien, & on pañfeàl’examen de es cachets | 
& des devifes de tous les autres billets enidref" | 
fancun fidele Regiftre de ceux qui font bons. 

Ba forme de ce Regiftre doir‘être cgmme 
celle dont nous donnons icy un Exemple) pour” | 
fervir d'éclairciffement à ce que nous enons: | 
de dires. 


L: 


a en if 


Ï Sceaux & Devifes Cardinaux nom: 


[BRE. 32.Bonté. Pierre Bonzi, nul. nn 
KRGE. 50. Lumiere. Cefar d Etrées. nul, fe 
fn S P. 26.Gloire, ‘| Jean Delphino. bon. 

TOV.17.Fidelité, “Benoit Pamfile. bon. E 
XCN.55.Defir.. | EtierneÆCsrwus.bon F 
Pure 59. Fierté.. ja Charles Bichi, nul. 


Fille 


le impriné à pour F Sorutin. 4 


Ge. CI 
; ] Ho 


Îl Sea Par k Cardinaux ‘nom- fe | 
be a 4 Scrutim | més au. Scrutin, . 
; BRF. 38.Bonté. : T Marcel Durazzo. | js 
IRGI. 50.Lumiere. Cefar d'Etrées, 
{INSP. 26.Gioiro., | Benoit Pampie. | 
| FTOV:17.Fidétité. | Pierre Bonzi, 


L: 
mar fi 

[XCN. 55.Defir TPE ra Benoit Pañfile. fs 
EMEM:59. Fierté. ac Bicbi.". il 


4 
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À Quandé on trouve que déux Villers du. ds 
tin, ou u davantage comme il arrive quelque. 
fois, .o Ont les mêmes cachets & les mêmes: 
Déviles qu'un Ë bille: del’Accés , & que les {uf: 

frages ne s’y trouvent point en faveur de la. 
même perfonne, les Scrutateurs ouvrent en- 
tiérement tous. ces billets-qui-ont des cachets: 
femblables , pour voir les noms des Cardinaux. 
qu. les ont faits, & fçavoir fi les fuflrages: 
qu ls contiennent peuvent avoir lieu felon les 
conftitutions de Gregoire XV. Or: leve auffi 
| le cacher des billets de l’Accés & du Scrutim 
ans un autre,cas à fçavoir lorfque denx-Car- 
dinaux ont : donnéjufte fujet par: quelques unes 
 deleurs paroles ,.ou démarches, de préfu- 
mer qu'ils ont changé reciproquement de ca- 
chets & quils fe font communiqués leurs de- 
wifes, pour avoir Je il de donner leur 


F À ufr age 


fuffrage à la même perionne dans l’Accés 8 |} 
Ur. dansleScrutin.…— st 
1e . Cela fair que vous fe tiennent fur Jeurs gar . 
des ,; apprehendanr que“ceux qui font d'une 
brigue contraire, ne faflent delibérer à la plus 
raliré des voix, que l’oniouvre les biliers des 
Cardinaux qui fe rendent fufpeéts par leur | 
trop grande intelligence , ou de quelque autre 
manisre quecefoit. ME ARRET | 
Aprésque tous lesbillers del’Atccés qu'on à | 
trouvés bons fonc enregiftrés., on en faitle de: | 


nombrement.. foit qu'il y en. A MP AR | 
a 


pour rendre l’éleëtion canonique ounon. S'il 

n’y en a pas les deux tiers ewfayeur d’un feul: 

& mère Cardinal, on declaré.par, rour le | 

Conclave & enfuite aux Officiers qui font de: 

gardé autour du Vatican qu'il n°y-a point en+* 

core de Pape & que l’on va travailler à faire: 

_unautre Sorutin, & aprés cela un Accés sit | 

eftneceffaire. : Mais s’il y a jaftemenr les deux” 

tiers des fuffrages pour un Cardinal dans le : 

Scrutin , oubien dans Accés & dans le | 

Seruun rout enfemble , les Scrurareurs ou. 

vrent en prefence de tous les Cardinaux le: 

biller de celuy quieftiélû pour voir-s’ilnes’ et. 

. point donné fon propre fuffrage dans Pun où: 

ñ: J'autre de ces billers, & fi l'onrrouve qu’il fe’ 

foir nommé luy même dans le Serurin où dans 

Accés, fon élection eff nulle par le defaut. 

d’un: voix, onudedeux, s’il a fair un ou deux. 

billers en fa faveur, comme cela eftexpreffe- 
| ment établi dans Iles ftaturs du: Conclave.… 

! | _ Quand un. même Cardinäl:a nonfeulementles 
y deux ticrs des fufffages, maïs deux voix de: 

plus, ou qu'ique autre nombre peints | 
| : + REPONSES 


En 


| $ deux tiers on. ne nr Point, Le cacher. 

dé es billets, fon élection eit declarée cano- 
partout le Conclave, mais. EVENT que 
r dehorss, on choifit: par le for 
2 trois. Revifeurs comme noys.avons. 
lant de l'éleétion forruite des Scru- 


— Cestrois Revifeurs font une RAS recher- 
À che de tour-ce qui. pourroit rendre nulle V’é- 
leétion du Souverain Pontife qui fe trouve. 
‘ nommé. dansde Sorurin feul, ou-dansle Scruria. 
1 8e’ Accés tour enfemble. {ls examinenr dé. 
{nouveau les cachéts les devifes & les fuffragest 
de tous Jesbillers., ls tachent: de decouvrir 
les fraudes qui pourroyent y avoir été em- 
Re oyées , «& lesabus que les plus rufés y pour 
| yent avoir fast gliffer par és fecrères me- 
À nées qu'on invente où rafine danstous lesCon- 
fclaves. Après que ces trois Cardinaux ont: 
À fair ue Revifiôn fort exa@e de routes chotes:, 
| ils donnent parécric les griefs. qu ‘Hs ont ae 
vés contre Pélection dont il s'agir, & s'ils. 
n’en ont. spa découvrir aucun », ils ratifienc 
tout ceq;: ae “66 ont écrit; on fait 
entrer. dos bapelle. où s’eft faire l’élettion: 
du nouveai Pape, trois Proronotaires. Apoi 
foliques qui-dreffenr. un Acte authentique de: 
| pre po 4} infpection - -de rous Îles! 
billers & autres pidces que les Scrurateurs ; 
_&lesReviféurs leur exhibent, enfuitede quoi, 
tousles Cardinaux qui-ont été prefens dans le 
Gontlave. foufcrivent. de leur propre. mair: 
cer Ales By mettent; chacun à-côté de leur: 
 fignature , les cachers-de leurs Armes, &- 
Gex gate fefont fervis ROUE les . 
+ Css 
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lets du Scrutin, & de l’Accés, dans lefqueléèl, 


ils ont élû le Souverain Pontife, Cet Ade. 


n’eft pas plûrôt achevé de figner, que lestrois: 


Scrurateurs brulent, enprefencede tous: les: | 
Cardinaux , les biHets qui ont fervi pour.certe 
élection, & trous les autres quiront-été faits 
dans les divers Scrutins & Accés, pendanti 


que le Conclave a duré, $ 
Voyla ce qu'il y-a de plus confidérable à 


remarquer dans l'éléétion d’un Pape; voyons | 


maintenant ce qui fe pafle après fonelection. . 


a. ni. AE 


&; d 
* 


LP CHAPITRE MEET 
De ce qui fe pratique après l'Eleétior: 
du Pape. RENTE CRM 


LE en que le Souverain Pôntifé eft- là, 


les Cardinaux Chefs d'ordre luy vien+ 


nent demander fon confentement , & quel 


Nom il defire de prendre, & les Maîtres des 


Ceremonies font'un procés verbal de rout ce: 


qu’il declare, & en donnent Atte au College. 


Les deux Premiers Cardinaux iacfes ; pren. 


.. nentle Nouveau Pape, & le meinent derriere: 
; * FUN 7 ” à Le! tt Ex | NA 
PA urel, où-“avecl'Aide dés Maïrres des Ce-.… 


remonies, & du Sacriftain, qui eft roùjours- 


de l'Ordre des Auguftins, of le depouille de 
fes habits de Cardinal pour le revêtir de ceux | 
de Pape, qui font, la: Soutane de Tafétas | 
blanc, le Rocher de fin in, le Camail de Sa-: à 
tn rouge, & le Bonnet de même, avec les: ! 
fouliers couverts de drap rouge en broderie ! 


di. ML ue Ag à en 
k l'or, avecune croix de même fur chaque em- 


egne. Quand le Pape eft ainf paré on le por- 
e dansfa- Chaire devant l’Aurel, où les Car- 


linauxle viennent adorer en commençant par 
e DoyenduCoilege qui luy baïfele pied, puis 
a main; & le Pape luy. donne le baifer de 
Paix à la. Joûe droite ;, les autres Cardinaux 
ayant adoré de même ,. le premier Cardinal 
#Diacre précédé du premier Maître des Cere- 
monies qui porte da Croix, & d’un Chœur 
le Muficiens qui chantent l’Antienne, Ecce. 
Wacerdos Magnus, de. Voicy le Grand Prêtre 
Qyur a été agréable à Dien À trouvé Fufle. S'en. 
va à la grande Loge. de Saint Pierre, où le 
Maitre Maçon fait ouvrir la Porte, afin que. 
‘e Cardinal puifle pañler dans la balufirade,. 
pour avertir le peuple, [ qui accourt en fou. 
%le} de l'élection du Pape , en criant de toute. 
a force: Anruntio vobis gaudium magnur. 
babes) Papam., ‘Eminentiffimum, Cardinalem. 
MN. qui fibiNomen impofuit. N. Fe vous annon- 
séune grande joye.,. nous avons un Pape, c’efl. 
PEminentiffime Gardmal NN. qui.a pris.le nom 
de N.. Alors une grande Coulevrine de Saint. 
Pierre vire un coup fans boulet pour avertir le 
Gouverneur du Château S. Ange de faire la. 
decharge de route fon Artleris >. Qui fait un. 
grand bruit, & routes.les cloches d 


e la Ville. 
font en même temps retentir en l’air mille 
fons differens.. Le bruit des trompetes, des 
timbales , & des tambours , accompagnent 
les applaudiffemens & les cris de joye du peu- 
ple.. Cependanr:le Capitaine du Quartier où. 
ef fitué le Palais du Cardinal proclamé Pape, 
vient. y faire la garde avec quelques Compæs 
| M + P gtues + 
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 Mütre eft porté fur PAurel dela Chapelledes 


de la Pierre facrée;s en mêmeremps on ouvre” 


Iuy Ôre la Mitre, & il benit folemnéllemenc le 


_ élevé fur leurs épaules jufques dans fon appar- | 


gnies de Troupes réglées & fa milice, d# |f 
peur que le peuplenele pille. 1 5 + 

Le même jour deuxheures avant lahuüie, le 
Pape revêru de fa Chappe & convert-de {4 


Sixte, où fes Cardinaux avec leurs Chappes” 
violstres viennent adorer une feconde fois 1e 
nouveau Pontife, qui eft affis fur les Relique 1 
la porte de la Chapelle & les Conclaviftes. 
viennent auffi l'adorer. Cela étant fait on 
rompt la Clôrure du Conclave; & les Cardi-” 
naux précédés de la Mufñque defcendene au 
milieu de l'Eglife de Saint Pierre, LePape” 
vient enfuire porté dans fon Siége Pontifical 
fous ungrand Dais rouge , embellide franges 
d'or.  Sesérafers le mettent fur le grand Au" 
tel de Saint Pierre, oùles Cardinaux l'ado= 
rent pour la troifiéme fois; & aprés eux les} 
Ambaffadeurs des Princes, en préfence d'urrs 
infinité de peuple dont cerre vafte Eglife et. 
remplie jufques au bout de fon Portique. … On. | 
chantete Te Drum Landamus © puis le Cardi- 
näl Doyen étant du côré de l’Epître dir les 
Verfers & Oraifons marquées dans le Ceremo+ 
nial Romain, enfuite on defcend le Pape fur 
le Marchepié de l’Autel ; un Cardinal Diacre’ 


peuple, aprés quoi on luy change fes orne- 
mens Pontificaux & douze Porreurs’ reverus 
de manteaux d’Ecatlare qui vont jufques à 
terre, le metrenr dans fa chaire & le portent 


tement. Les Cardinaux s’en vont dans leurs \ 
Palais ce foir 1 & la nuit fuivanreil y'a des h 
ii. “EUX 

a d | 


êurdejoye dans roures les Places & Carre: 
ours dela Ville, & des illuminations À roi: 
res les Maïfons qui font dans fon enceinte & 
par dehors'autour dé fesmurs, +" 
MLe Pape n’eftordinairement couronné que 
hit jours aprés fon EleGtion, & pendant ce . 
remps1là ilne fait aucune fon@tion, & ne re 
gle aucune affaireen public. : Nous explique: 
sons les Céremonies de ce Couranneinent avec 
routes les autres qui s’obfervent à la Cour de 
ISRore dans la derniere partie de cer ouvrage: 
ÆNous-ravons plus qu’une remarque à faire, 
pourachever celle-cy; rouchautles maximes 
générales que: fuivent tous les Cardinaux et 
fortant du Conclave, car pour ce qui eft de la 
conduire de chactn d’eux en particulier ; où- 
tre qu'iln’eft pas facile de la feavoir entiére- 
‘ment on ne pourroit auff en es le detail, 
fansremplir contre nôtre deffein plufieurs gros 
volumes; 1} fufra donc de fçavoir que le Pas 
pe n’eft pas plûütôc élû que les Cardinaux fon- 
gent à luy donner une Succeffeur, & pour cer 
Écffec ils s'appliquent ferieufement à former 
leurs projêrs, à faire des brigues & à fortifier 
fleurs faétions pour parvenir à leurs def: 
fist rt AÿE ne MATE LE VAT 
* Ceux qui ne font pas Papables & qui cher- 
chent'à fe rendre confidérables fervent leur: 
parti en battant la Campagne pour faire des. 
decouvertes ; ils fe déguifent quelquefois pour 
aller incognito dans les lieux où ils peuvent 
voir & apprendre quelque chofe d’urile pour 
eur deffein. Ils detachent des perfonnes af- 
idées , qui leur fervent par tout d’efpion. Il n’y 
a poigcide vifite ni de converfation dont ilsne. 
7 profitent 


5. 


. 
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profitent d’une maniere ou d’une autre, foit ef} 
; y deguifant leurs fentimens ou.en y decouvrani|. 
ceux des autres... Les Cardinaux Papables né 
fe rencontrent jamais avec des perfonnes de 
mérite & de diftinétion qu’ils ne s'appliquent 
eXtraordinairement à conferver ouà avoir leur 

bonne grace; il n?y a rien ‘de plus expreflf 

que leurs regards, de plus agréable que leurs 
fouris, de plus obligeant que leurs paroles, 

de mieux étudié que leurs geftes ; de plus gra- 

ve que leur maintien, de mieux compaffé que 

leurs demarches, & rout cela par un conti: 

nuel deguifement , fans donner jamais lé 

moindre effort. à leurs pañlions. jufques à ce 

qu'ils foyent arrivés à la Papauré, ou au bue 

qu'ils fe fonc propofés. Toutes ces démar- 
ches faites par une contrainte perpetuelle fang !' 
qu'il y paroiffe la moindre affectation font 
merveilleufes. . Je n’en dirai pas davantage. 
Cela fuffit pour faire voirile vrai caractere de: | 
la Cour de Rome, les brigues, les cabales, 

les intrigues, les:menées, &c les tergiverfa- 
tions dont on fe fert pour.parvenir aux princi-\ | 
x pales dignités & finalement au fouverain Pon- 
tificat, dont les avantages font le fujér dend= 

“tre II. Partie. Ds D, di ro 
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MAP AR OTUE ENS 
IFouchant les Etats, la Jurifdiction, 


1.& les Forces du Pape; avec les 


if prérogatives des Magiftrats, 
n [re & des citoyens de Rome. 
a ————— 
TR ORAPITRE. L 

Du Pape, de fes Etats tempords, & 
nù “defa Furidiétion fpirituelle. 

1 Le. 3e Mean: A RE 


* Es plus célébres Hiftoriens s’accordent 
Re rousfur ce point, que la Dignité du Pon- 
life Rômain , eft le fruit d’une longue appli- 
i£:ation que les Evêquesde Rome ont apportée 
si, travailler aux moyens de s’agrandir. Ce 
ifn'eft pas icy le lieu de faire voir que la plus 
Mparc des chofes qui entrent dans la compofi- 
ifrion du Papifme ne font point d’infticution Di- 
ifvine ; maïs je dois au moins démontrer qu’on 
peut dire des Papes, qu'ils n’éroyent pas au- 
commencement du Chriftianifme ce qu'ils 
font aujourd’hui, foi qu’on regarde le tem- 
porel, foït qu’on ait égard au fpirituel, dont 
JC parlerai à la fin de ce Chapitre. dv 


. Quand au temporel, il n’en paroït pas le 
{moindre veftige dans la premiere antiquité, 
Les Papesfe reconnoïifloyent fujets aux Empe- 
reurs comme les autres Evêques. Ils ont pen- 
dant fort long temps daté leurs Bulles de l’an- 
tail née 
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Thrône, ni on Lribanal. Re pee 
Gregoire fepriéme , reconnà par tous-lé 


nous apprend même que l'Empereur Co/fau- 
tin fe difoir, Evéque des chofés exterieures. Et 
le Pere Maimbourg fair un aveu dans fon Hi à 
foire del’Arrianifme, qui n'a pas toute l’é- 


tendue qu'il devroir avoir ; mais qui préuve 1 +14 
nettement ce que je viens de dire, & ferrà 


faire voir qu’il n’a jamais paru au monde de 
Princes qui pour farisfaire leur orgueuil , 
leurs autres paflions ayent mis en œuvrerant 


de cabales, d’intrigues , de menées; d’em- » 


buches, de déguifemens, ‘de rufes ,\de er- 


giverfations, & fufcité aa de faétions qu’en : 


ont employé les Evêques de Rome pôur fe 
rendre les Chefs dela Fu Ava & les Sou- 
verains de la Monarchie Papale. “Quoiquèles 
Lot dir ce Jefuite , dès le quatrième fiécle 

ént de très grands revenus , par la liberalité 
7 Chrétiens, & ge ils vécuflent dans ane fplen- 
deur proportionnée à leur dignité, pour s “attirer 
le réfpect même des, gentils ; leur pouvoir néau: 
moins d> leur jurifdiéion ne s'étendoit pas eco 
ve du delà de ce bien heureux Royaume ; qui n’eff 


pas de ce monde, à + 


+ Se se LS k 


1 Couk 


* Les chofes ont bienchangé depuis Cetemps 


B, comme de reconnoit. de. mème Asteur 


née de leur Empire, & non pas de: elle: de leur À | 
Pontificar: Onn ne voiripas qu'avant lonziéme | E* 
fiécle ils ayenc porté de Coüronne; & leur. 4 
_Siéges appelloic une Chaire. :& non pas "4 4 


ito- à 
tiens dignes de foi pour un grand Ambitieux, À 
8 accufé de plufieurs ctiminelles pratiques, M 
left Le premier qui aît ofé deponiller fes Rois de M 
leurs Couronnes. L'Hiftoire Eccicfaftique MN 


| 


L'HAMEEUR Cor de Rome. CON 
piifque nonobitant la repugnance -qu’il.a d’a- 
fvouer rer -a.parû dans 
toutes les démarches que les Evêèques dertto- 
Æ meont faites, pour s'élever au defflus des tê- 
es Couronnées , ilconfeffle publiquement dans : 
fon Hiftoire dela décadence de l'Empire, que 
 defonverain Pontificat de Rome eff de plus hatit 
degré de lavvie «où la fortune, la faveur, © 
| Pindaffrie puiffent porter un bomme ; dans l'Etat 
| Ecclefiafhique: C'eft rainfi qu'en parlent ceux 
| qui fe difent de la Compagnie de Jefus, & qui 
© fonc les plus attachés à faire leur Couf au 
| Pape, dont la conduire leur eft parfairement 
| bién connué. Qui pourroit croire aprés ce- 
la, que “4 a He M CM foit le propre 
| ouvragedu Saint Éfprit ? On voit aucontrai- 
| redansl Hiftoirede la viedes Papes écrire par 
: Platine, que ce que le Pere Mæmbowrg appelle 
| snduffrie pour parvenir au Pontificat , eft nom- 
| mé fans aucun derour en Italien Irgenmo, ce 
| qui veut dire en. bon François rufe, tromperie 
| Dnéo af foys ou Do & fraude felon le ftile 
M 01 CPI ENT ANNEE EEE à, 
| :n Toute la conclufion que je prétends tirer de 
| cela, n’aboutiriqu’à perfuader ceux qui veu- 
| lenr fe faire une juite idée de la Cour du Pape, 
À 4 les moyens par lefquels fes Predeceffeurs, 
| de fimples Evêques qu'ils éroyent, font par- 
| “venus aufouverain Pontificat, & enfuire à 


| mêmes que ceuxdont ils fe fervent encore au- 
| fourd'haïpour monter far le Thrône Papal. 
_ 4Celuy quipeuty monter ainfi n’a pas plûrôt la 
 (Tiâre fur larêté, qu'ilétend fa Domination fur 
| .ks Rois, & fur les Empereurs. At fe fait 

D adorer 


* 


| W'Empire d'une triple Couronne, ont éré les 


LA 
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adorer comme Dioclétien ; qui trouva que fes, | 
Prédéceffeurs n’avoyent pas fait aflés d’hon- 
neut à la dignité Imperiale. Il fe fait porter fur 
les épaules avec lemême refpeét & l'honneur. | 
que les Babyloniens faifoyenc porter en Pro- | 
ceffion leurs Idoles. Ileft reconnü pour le: : 
Pere de tous ceux qui fe difent Catholiques. 
Romains, & pour leur très fainc Pere, le + 
Maître de leur foy , le fouverain Arbitre de } 
Jeurs differens , leur Chef, leur Roy, & leur * 
Dicuen terre. gra RAR ET TS À 
Car on voit aujourd’hui en Italie des in- | 
fcriptions où ce titre luy eft donné, comme 
ile fut autrefois dans le Droit-Canon par le 
Pape Nicolas, qui fit infereg dans la dyffinczion 
96. qu'ilne peur être jugé de perfonne, parce | 
qu’il eff DIKU. Les François peuvent voir } 
une Infcription, qui contient en peu de mots. | 
les pretentions du Pape; elle ‘eft fur le fron- 
tifpice dela Chapelle:de Clement VII. qui fur 
confacrée dans l'Eglife Cathedrale d’ Avignon 
Pan 1378. au commencement du 26. fchifme. 
On y a mis en groffes lertres dorées, vis à vis 
du Siége Pontifical les dixiéme‘& onziéme 
… Verfets du Pfeaume 72. ou71. felon la vulga- | 
te : Les Rois de Tharfis, de Sebas & des Hfesa | 
duy apporteront des prefens. Tous les Rois aufi b 
Je profferneront devant luy, toutesles Nations luy  E 
- férviront. Les Papes ne fe font pas-contentés 
d’avoir fait cette déclaration, ils s’artribuenc 
en toutes fortes d’occafions la preféance fur 
tous les Potenrats delaterre,. & leurs Nonces 
& Legars précédent auf tous les Ambaffa- 
deurs des têtes Couronnées. Outre ces grands 
honneurs & ces prérogatives, la dignité Par 
| pale 


y 
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pale eft accompagnée de plufeurs avantages 
temporels, & fourenué par les finances de di- 
vers Etats Souverains , qui compofent le Do- 


+ 


| maine du Ponrife Romain... 
Ces Etats du Pape {nt divifés en treize 
Provinces, qui occupent ce qu’il y a de plus 
beau & de plus fertile en Italie ; outre le 
Comté Venaifin:, & la. Ville d'Avignon en 

| France, celle de Ceneda dans l'Etat de Ve- 
| mife, Je Terrivoire.& la Ville de Benevent, 
| dans le Royaume de Naples, qui luy rend 
| hommage, avec celuy de Sicile, & les Du- 
chez deParme, & de Mañleran. Les treize 
Provinces qui font en Italie contiennent plus 
de trois cens milles de longueur, & cent de . 


‘à largeur. Elles s'étendent d’une Mer à l’au- 
15 tre; vers les Ports de Civira Vechia , fur la 
5 Merde Tofcane ; .& d’'Ancone & de Coma- 
4 chio, fur l’Adriatique ;.les Bouches du Po, 
9 & les Bayes de Terracine &.de Neptun. On 
à y compte plus de foixante belles villes du fe- 


| Cond:& dutroifiéme rang, en mertanr Rome 
| & Bologne dans lé premier, & plufeurs au- 
| tres dans le quatriéme. Elles ont toutes en- 
femblepour le moins dix huit cent mille hab1- 
L'Éane MER HA 
Le Pays qui s'étend de Rome vers le Ro- 
yaume de Naples eft la premiere Province, 
qu'on appelle /4 Campagne de Rome , qui outre 
| Ja Ville de Rome, capirale de tout l'Etat Ec- 
| clefiaftique, où les Empereurs ont demèuré 
| autres fois. avec toute leur Cour, de même 
que les Papes y refident aujourd’hui avec la 
leur, contient les Villes d'Oftie, Velletri, 
Albano, Frefcati, Tivoli, Agnani, Alarri, 
- r, ‘dis D Veroli, 


LL 
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Véro , Terracine , Frufinone réfidencé. du 
Gouverneur de la Campagne de Rome, & plu- 
fieurs autres Villes, & Châteaux » apparte- 
nans à divers Seigneurs Romains, avec titres 
de Principautés , Duchés, Marquifars ; #& 
Comtés, qui relevent du'Papes peu 

Le Pays qui eft de autre côté de: Rome et 
allant vers l’État du Grand Due de Fofcane; ; 
”_eft la feconde Province du Pape ; qu’on nom 
me /e Patrimoine de Saint Pierre; dont les prinà 
cipales Villes font Viterbe, Civita Vecchia 
port de Mer, où le Pape tient fes’ ‘Galeres ; 
Cornero, Porto, Népi, Sutri, Civita pu 
ftellana , Hotte & Monrefiafcone. 

La troifiéme Province qui eft prefque au 
milieu des deux precedentes ; eft l'Ombrie, ou 
le Duché dé Spokte, qui a plufieurs belles Vil- 
les comme Spolete Capitale, Terni, Nafni, | 
Rieti, Norcia, Todi, Amelia, Benagna} À 
Afüfe , Foligni : Spelli ; Nocera « Came- | 
rino, 

La quatriéme Proÿnee éoraprend le Duché 
de Caftro, & le Comté de Roncigliene, avec le 
beau Château de Caprarolo, cet Etat apparte- | 
noit au Duc de Caftro , mais Je. dé le tient 
par engagement. EL Ve # 

La cinquiéme eft la Province VOreles “où 
font les Villes d’Orviete Capitale, Bolfène ; $ 
aquapendente Œ'Pipnartas : C 

* La fiziéme eft la Sabine, pays très, fatal À 
qui n’a point de Villes conf derables, mais 
quantité de Ce bourgs dont la Plus part font. 
poffedés par lés principaux Barons Romains, 
fous divers titres. 


ds, fepiiéme eft le Comté de PH ‘dé 
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L Cour. de Roñe. 74 
{ ka ville ii -Peroufe ett la. Capitale, elle eit 

À remplie de beaux Palais fort anciens &: fon 
1 enceinte renferme “epr Montagnes comme là 
‘| Ville de Rome. La VII. celuy de la cité 
| de Caffello, farle Tybre. La IX. eftlaMar- 
| che d'Ancone , où il y a Ancone port de Mer, 
Loretre qui a dansla Sacriftie d’une Chapelle 
le plus beau treforide bijoux, & de pierres 
précieufes qui foit en Europe. Jly a encore 
dans cetre Province les Villes de Recanati, 
Ferino , Afcoli, Macerata, Tollentino, San- 
feverno, Cingoli, Fabriano, «Jef, Ofimo, 
: Montalto. La X. eftle Duché d'Urbin, qui 
contient Urbino Capitale qui a une très bonne 
Forterefle | Lugubio ; :Cagli, Sinigaglia, 
Fano, Pefaro , Foffenbruno , Sanleo , Ga. 
feldurante; Citta Urbana, Saint Angelo i in 
Vado. La XL: eft Ja Rosague , où 1l y a 
! Ravenne, Sarfina, Rimini, Cefena, Berti- 


 noro, Cervia, Forli, Imola , Faenza, on 


vignaño ;, Roverfano. La XIL. eft le Ferra- 
rois, Où il y aFerrare Capitale ; Comacchio. 
La XI. ot le Bolognois ; dont la Ville de 
Bologne, qui eft une des plus grandes & des 
plus riches , et la Fanres Son territoire eft 
le plus beau & de plus. fertile qui foit cn Eu 
rope. 
Ces quatres deinieres LR ee gou- 
vernées par des Cardinaux quifont. Lepats à à 
Latere, ‘Les Gouvernemens des. Proxinces & 
Villestprincipales fe donnent à des Prélars 
Protonotaires Apoftoliques participans ,. & 
Referendaireside l’une & del'autre fignature, 
comme auffi les Vice-Legations ; les autres 
! moindres Gouvernemens fe donnent à des 
D 2 Docteurs 


7 À. | Table de he" 
Dodteurs en Droit, qu’onchange tous les fix | 
mois , à moins qu’ils ne foyent continuées. 

e Gouverneur de Borgo, eftauffi Gouverneur 
de routes les Bourgades de PEtat du Pape. 
- :  L’Erat d'Avignon & le Comté Venaiffin,. 
où font les trois Villes de Carpentras, Vaifon 
& Cavaillon, ont aufli un Legar qui eft or-. 
dinairement Je Cardinal Patron, mais il n’y 
refide ; jamais, y ayant un Vice- ne rs qui peur 
verne à fa place. 

Je paffe au troifiéme &e dernier Parastabhé | 
de ce Chapitfe concernant la jurifdiétion fpi- 
rituelle du Pape. Tousles Jurifconfultes & 
Canoniftes de la Cour de Rome font confifter 
l'autorité du fouverain Pontife en ces quatre 
chofes; I. Audroit de convoquer les Conci- 
les. Il A celuy qu'on nomme d’Appellaz 
tion du; jugement des autres Evêques au fien. 
III. Enfa Prééminence fur routes les autres 

- Eglifes du monde. IV, Et en fon infaillibi- 
Jiré dans la décifion des matiéres dont on luy 
défére le jugement. Cependañt plufeurs per- 
fonnes d’un grand merite & d’un credit confi- 
derable de l’une & de l’autre Communion fou- 
tiemnent avec toutes les Nariois qui ne font, 
point fujétes au Pape, que ces prétentions de | 
Convocations , d’ Appel, de Prééniinence, & d’In- 
Jaillibilité n’ont aucun fondement legitime ëc 
-voicy leurs ræ&fons. 

Il faut renoncer Céifentls à la bonne 

. foy, pour foutenir que les xp He Evêques 

de Rome, fe foyent attribués aucun de ces 

Droits, ou queles premiers Chrétiens les leur 

ayent défésés. Il paroït par PHiftoire Ec- 

clefaftique , & parles ACtes mêmes des ge | 
_ CHES» 
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{  . Cour de Rome. 27 
ciles, que ceux de Nicée, de Confiantinople , 
\] d'Ephefe , & de Chalcedoine furent convoqués 
par les *Empereurs Covfantin , Gratin, 
Théodofe le Grand, Théodofe le Feune, & Mar- 
tien: On parle de ces quatre Conciles plürôc 
que des autres, parce que tout le monde les 
regarde comme les modeles de ceux qui fe 

font renûs dans la fuite. Il eft conftanc & hors 
de difpute que les Evêques des plus purs fiécles 
du Chriftianifme, ne s’éftimoient pas moins 
que l'Evêque de Rome, & qu'ils ne pou- 
voient fouffrir qu’on appellât de leurs Juge- 

mets au fien. te AS NN 
Le Pere Quéfnel célebre Canonifte Jefuite, 
dans une de fes, Differtations fur Saint Leon, 
traite dé nouveauté les appellations à l'Evé- 
ge deRome, & prouve par un bon nombre 
d'exemples que les Evêques de France ne 
vouloient point les reconnoitre , du temps 
même de Leon le Grand, qui joignant à fon 
fçavoir, & à fon éloquence l'autorité d’un 
Empereur , de la facilité duquel il ne luy étoic 
vas mal aifé de fe prévaloir, fcürenrichirfon 
Kiége de Privileges, que fes Dévanciers n’a- 
evoient point eûs. Saint Cypréz, qui fair voir 
artout un efprit fort éloigné de celuy des 
dre de la Cour de Rome, dit dans une 
defes Epîtres que les crimes fe doivent juger 
dans le lieu même, oùilsont été commis. Il 
parle ailleurs de l’Epifcopar comme d’un feul 
Miniftère, dont les fonétions font parragées à 
plufeurs. Eela maniere donr il traite Bafi- 
€ » qui s'étoit pourvü devant l’Evêque de 
ome, contre ceux qui l’avoienr degradé, 
fait aflés connoître qu’il n’approuvoit pas ces 
à D 3 fortes 
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4 8 Ti rubl C0 le 
fortes de rebellions contre es Juges ati À | 
els, 

La Prééminence que 48 Pape veut'avoir eré8l 
toures les Eglifes du monde n’eft pas mieux 
fondée que les autres deux préroparives dont: 
je viens de parler, ar Jéfus Chrift l'a formel- : 
Jemenrt detruite quand il a ditafes Apôtres, . 
fur la difpute qu’ils avoient fur cette Préémi- 

,nence, que /es Rois maîtrifent les Natiens &> do-" 
sninent fur elles, mdis qu'il n’en Jér uit pas ain fi | 
d'eux, [| Luc. 22.1 Que celuy qui voudroit étre | 
je plus arand & gouverner les autres, Jérois | 
core le snoindre * comme celuy qui fer à À 

quoi que.dans la fuire des temps , "on air établi 
quel ques degrés d’honneur dans les Eglifes, 
pour y conferverunbon ordre, & une police 
pius exacte ; comme font ceux d'Evêques , de 

Metropolit ins , & de Patriarcher, 31 eft très 

conftant qu'ils n'affeéterenc point d'autorité 

fur leurs confreres, & que chacun. gouvernoïr » 
fon Diocefe, & l’érendue de fon Diftrict, daus: 
une égalité de pouvoir. Cela fe voit claires 
ment par un des Canôns de ce grand Concile 
qui fe rinr à Nicée , en Bichinie, lan 328. 
par le Commandement de l Empereur Con 

Jrautin; où 318. Evèques fe trouverent affem- 
blés. Chaque Eglife, (y fuvildir,) Je confè : 
vere cet bonneur, @* felon Péncienne coÂturne ÿ 
PEvêque d'Alexandrie , on celuy 4’ Antioche o- 
miuer a fur tous les Evêques de [on Dioceze ; com- 
ne celay de Reme a cé même Privilege ; 2 à fçavoir | 
dans fon Dioceze feulement. Et encore dans 
le Concile de Conftantinople, qui fut aflem- 
blé par l’ordre de l’ Empereur Théodofe enl’an 
pis il fut ordonné, ga’aricun né vd ne paÿe- 

rois 
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Cour d Rome. 79 
soit les bornes de fon Evêché, à w'exerceroit ja 
change d'Evéque dans les lieux qui ne.féroient pas 
de fonDioéezes : C’eft par ce dernier Canon 


que le celebre een de Lounoy a expliqué le 
Premier. Er quelque précaution que prenne 
Mr, Hermant ; pour ne point irriter le Pape, 


dont il avoit interèr de ne pas s’arrirer l’indi- 


| gnation , ‘il autorife néanmoins fort claire- 
nent cefenslà. Zonare (dit-il) & aprés luy 


Baljamon , éténdent la Furifdiétion de P Eglifè Ro-° 


| saine fur l'Occident, > difent que c’ell l'ancien 
À age. PMais Rufin ; qui en pouvoit être mieux 
| sufiruits renferme l'autorité que le Concile recon- 


ioit 4cy, dans ce premier Siège du monde daus 


 Pétenduë des PEglifès fuburbicaires, «Ce terme & 


donné lieu à une infinité de contejlations € de di- 


| fhutess Mais pour agir de bonne foy, on. peus 


shine que fous ce met PEgifes fuburbicaires ; on 
doit comprendre l'Italie, à l'exception de In Gaule 


| Cifalpine, dr encore les trois Ifles de Sicile, Sar- 


done Grbonfh, unie 0x - 
. Ma quatriéme refléxion doit être fur l’In- 
faillibihcé du Papes Mais comme cetre pré- 
tenrion fe détruit d’elle même, je ne m'ar- 
réverai pas icy , à apporter des paflages ni 
à: faire des ratfonnemens pour la combattre. 
ous, ceux iqui: ont quelque connoïffance de 


| d'EcrimmeSainte , & quelque teinture de l'An- 


tiquiré”; 08 peuvencs'empêcher de reconnoi- 
treque l'ongueil de quelques Papes & Ja fac 
teriedeleursCourcifans font la veritable caufe 


_guia forméicerre illufion dans l’efprit de ceux 


quiti:s'imaginent être infaillibles, quand ils 
 fons afis {nr de: Fhrône Pontifical. La con- 

duire du Pape Damafe devroir fuffire pour def- 

Dir Fr D 4 _ abufer 


So  “Takkæl À 
abufer ceux qui font dans cette prévention, 
car ce Pontife a écrit à Saint Yerôme, Prêtre” 
d’Aquilée pour luy demander ; [commen 

| à fa Mae 0 | 
paroit dans les Ouvrages de l’un & de l'au- ” 
tre | l'explication des paflages de lEcriture w 
Sainte qu’il ne pouvoit point entendre , le. 
priant de trouver bon qu'ileûtrecours à luy à | 
pour avoir le denouëment des difficultés qu’il 
zrouvoit en la lifant. Un Prelat Souverain 
doit-il.fatre ce rort à fon Infaillibilité que de  : 
confulter un Prêtre ? Qu'on donne à ces let- 
tres le tour qu’on voudra; on ne peñt sem: . 
pêcher d’en conclurre que le Pape Damafi re- 
noit Saint Yerômwe, pour plus infaillible que | 
luy fur les matieres de la foy, fi Damafe fe | 
trompoit en cela il n’étoit pas donc infailli- ” 
ble, & s’il ne fe trompoit point en jugeant 
“qu'il fe pouvoit plus facilement tromper que“ 
Saint 7erûme, il ne faut pas d'autre preuve 
pour fe convaincre qu'il n’étoit pas infaillible 
quoi qu’il occupat le Siége Apoftolique de 
Kome. LOT FRERE | 

Cela eft fi convainquant & fi facile à recon< 
noître, que la plus part des Prélats , & des 
Docteurs de la Communion de Rome, qui 
- affectoient autrefois de paroître les. plus zelés | 
defenfeurs de. l’Infaillibilité du Pape , s’en 
mocquent aujourd’hui. La France n’a-t-elle 
pas depuis quelques années travaillé plus for- 
tement que jamais à bannir de fon enceinte 
cette chimere, & lesautres dont: fous avons 
parlé? Ileft de notorieté publique que les 
Prélats de l’Eglife Gallicane s’étant affémblés 
à Paris en 1652. parJes ordres du Roy très 
Chrétien, ont felon l'intention de ce Monar- 

i que 
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| Cour de Rome. 8x 
# que privé.le Pape de tout ce qu'il prétend 
avoir par deffus les Evèques & Primats, en 
18 le depouillant des trois prérogatives les plus 
.@ eflencielles à fa criple Couronne; fçavoir de 
‘8 l’authorité fur roue l’Eglife, de l’Infaillibili- 
té dans les matieres dé la foy, & du pouvoir 
de difpofer du temporel des Rois. Il y a mê- 
(8 me une déclaration de fa Majefté très Chré- 
tienne, qui deffend expreffement à routes for- 
es de perfonnes d’enfeigner le contraire de ces 
# Decifions qui dérogent fi fort à la Jurifdiction 
du Pape : Mais cela n'empêche pe qu’il n'ait 
encore la Preféance dans route la Hierarchie 
Ecclefaftique, & qu’on ne luy demande par 
forme de Supplication , des Bulles pour le 
& Sacre & l’Inftallation des Evèques ; dont nous 

Ë allons donner une lifte dans le Chapître fur: 
 NaBts in À Re LE | 
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Contenant une Lifie de tous les Arche 
… véchés de la Chrétienté, qui depen- 
dent du Pape; avec des remarques 


… fur la qualité de Souverain Pontife, 
à d'Évéque univerfel. ch 


7 E Nom dé Pape qui ne fe donne mainre- 
nant qu'aux Evêques de Rome , etoit 
autres fois commun à tous caux de la Chré- 
tienté. Il y à encore aujourd\hui dans la Bi- 
_ bliocheque des Peres une grande quantité de 
DT DA Lettres 


Li 
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82 Tableau de la 


Lettres des Papes, où l’on voit qu'ils appel: 


r . [L + L ta - “ # eh 


Joisnt les autres Evêques leurs Collegues,« 
leurs Compagnons d'œuvre, &leursSeigneurs, « 
On trouve entre les DANSE de Saint Cyprien | 
une Lettre que les Prètres & les Diacres de 
Komeluy addreffent, en luy donnant le titre « 
de très heureux , @ très glorieux Pape. ” Tous « 
les Evêques prenoient auffila qualité de Sos- 
verains Pontifes, & Princes des Prêtres, & c’eft 
fur ce Nom que plufieurs Prélats ont fondé la 
qualité de Princes remporels, ‘qu'ils s’arcri- ” | 
buent en divers endroits. Ces grands hon-… 
neurs qu'on faïfoit aux Evèques, pañfloient de 
eur Miniftere ‘à leurs perfonnes, c’eft ce qut «| 
paroît par ces deux vers du.Poëte Forrurar, où 
pailant de $. Germain Evèque de Paris, il dir, 
 Pontifici Summo nos Commendare precamur 
Regibus & Dominis | forte fulutis opus. | 
Ceux qui en voudront d’autres preuves, n’ont. 
qu’à voir le Traité de laSacrée Autorité des Evé- 
ques mis en-uimiere par Faan Hilefac, & la Difci- 
pline Ecclefaftique du Pere Lomaffin. je ne 
puis m'empêcher de remarquer aufi, que du | 
temps de Saint Leo, cen’étoir pas la coutu- | 
* mededire au Pape féul Wôrre Sainteré; puis- 
que ce grand Evêque fair cethonneurau peu- 
ple en beaucoup d'endroits de fes Sermons. 
Mais aujourd’hui il n'y a plus aucun Prélac 
‘qui ofe prendre ces titres, ils font confacrés | 
au Pape de Rome tout feul depuis le com- : 
imencement du fixiéme fiécle "& la Jurifdi- 
étion qu’il exerce fur rous les Evêques luifaic: 
auffi porter le nom d’Evéque Oecumenique ou. 
univerfel. is FHERETR ARRET 
Cerre derniere qualité joinre à toutes lesau- 
+ 1 (ELLE à 
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our de Rome. 8 


ares ;\ donne auPape le Droit d’exigér les An- 
 mates derrousulesgrands Benefices Confifo. 
| riaux qui ont depuis 24. Ducats de revenu, 
-jufques aux plus-grandes fentes de routes les “: 
| «Abaies, de ous les Evêchés, & de tous les 
autres Benefñces à Dignité. Ce droit fe paye 
 rordinairément felon la raxe qui en a été faite 
2 Rome, dansles Livres dela Chambre Apo- 
Mftolique, & on étige pour cela les revenus 
| A'une année ble CucEvéche, ‘Ou autre 
‘5 ‘Benefice, dans le temps qu’on en donne la 
| provifion & qu'on figne les Bulles en faveur de 
quelqu'un, C’eft pourquoi il eft neceflaire de 
voir la Life que-je merz ici, de tous les 
+ Archevèchés & Evêchés qui relevenc du 
| Pape, afin d’avoir une jufte idée de la Pa- 
D LRO CEE Ar Ste 
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Tables detous les Archevéchés & Evé- 
ches del'Eghfe Romaïne, ou Latine. 


S- 


OO MMA ARE MEN CE iomenct - 
otre E.ALIE: 
nepheduArchevéché de Rome, : : …; « 
pds osé hole sd L RE IL LTÉE 
Stie dans la Campagne de Rome, affecté 
AJ au Doyen des Cardinaux. Les cinq E- 
vèchés fuivant peuvent être optés par les au- 
“tres cing premiers Cardinaux, auxquels il fer- 
vencde Vitre. Porto dans le Patrimoine de 
: Saint Pierre, , La Sabine, dans la Province 
. de même nom, & dont le Siége eft à Maglia- 
À ET 0 : no > 
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Caflella : Citta della Pieve : Terni: Narni : A-\ | 


qui fait partie du Royaume de Naples. 


no; Libie de ce Pays. : Paleffrine : Frfée: À 
si: & Albano, dans la campagne de nos 44 


Antres Paffragans. | 


To: * Anagni : ° de : Ferentino : WA ER 
Veroli : & Terracine dans la campagne de Ro- 


me. Sutri: Witerbe : .Civita Caftellaua : & 4! 


Monte Fiafcone dans le Patrimoine. Bagnareas 
Orvieto : & Aqua pendente, dans l’'Orvierano. | 
Peroufe , dans le Peroufin. : Spoleto : Citta di «. 


suelia : Todi : Rieti: Foligni: Affife: & Noce- 
ra, dans Ombrie. :Avezzo, dans la Tofca- “ 
ne. Aucone : Lorette : Afcoki : ef : Ofimos « 
& Camerino, dans la Marche d’Ancone. Fa- « 
no, dans le Duché d'Urbin. Aquila: Valua: « 

Civita Ducale : Terumo : & Pifcina, dansl'A- «1 
bruzze Ulrerieure ; ou Province d'Aquila, 


in Archevêché de Pife en Tofcane. ‘ 


dlteria dirais 8e Sagone dans Pile de ! 
Corfe. Lucques, dans l'État de la Republi- 
que de ce nom , enclavée dans la Tofcane. | 
Cer Evèéchéeft immédiat & ne dépend quedu 
Pape. Surzana, aufli immédiat , dans Etat 
de Genes. | R 


Ro 


fe Archevéché de Florence, en Tofcane. 


Flo: Piffoia : Volierre imisédiar.: s Colle : 
San Miniato al Tedefco : Borgo :: San Sepolcro : 
Monte Pulciano, immédiat : & Cortans , sy | 
immédiat, dans la Lofcane, ni 

IV. pys | 


RS nes en 3 PAT Es | » 
+ © Archeyéché de Sienne, ÿ. en Florence. 


Saona : Chiaf : PC bolre : Ma : Pare : è 


v . Archevéché dé Fermo , 4 flans la Mar- 
FPMO . che. dAncone. : MR 


Mr: à Ripa fins. Menaho: & Sas 
Sas ; dans la Marche d’Ancone. : 


VE. Aréhevéché d'Ubin, dansle Duché 
de ceNom, au Pape. 


dOR Foffembrone : Monte Feléro : Pefaro: ? 
Sous Angelo in Vado : Siigaglin : & té , 
immédiat : dans le Duché d'Urbin. # 


VIT. Archevéché de Ravenne bte. 
_gation de Ja Romagne, Pays de E- 
1. ttdeFEghfe, T4 


Adria s dat le Polefin de Rovigo, partie 


‘via : Cefèna, dans la Romagne. Comacchie, 
dans la Legation de Ferrare. .Faenza, dans 
la Romagne. Ferrare, dans la Legarion qui 
porte fon Nom. Zola : Fori : : & Sarfius, 
dans la Komagne. 


VUL.  Archevêché de Rologié: dans: la 
A de même Nom; partie de 
PEU de VEglife. nd 
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immédiar : : & Monte Aleino, dans la Tofcane. 


Pan: : “Plaifénée : & Borgo Son Domins ; 


Cour de Rome. Ode | 


L: 


‘de l'Etat de Vénife. Rimini : Énes : Cer-_ 


L 


AY NX? RC ar el 


; sn lEtac du Duc de Parme. Regio : , 


IX. Archevéché ‘de Genes ; ; pr TE k | 


X. Archevêché.de Turin ; Cape au | 


le Piémont. Agui: & Cafal, dans le Monte | 


Ps EM : & v À à ass 
Tai A raté, é b 


Modene , dans L Etar:du Duc de Modene. 4 
me , dans F'Etat de Venife. _. re 


LA yN 


: de la IR épubieeee de ce Nom. 


ï Albégga : No: & Brugneto; : dans cet ee. 
Nebro : & Mariana, dans PIfle de Corte... Bo 
bio, dans le Duché de Milan.‘ fée su, À 


RD € VA THIOO | 


Piémont. 


_… Furée : Mondial - Saluces immédiat : | 
Tofjuno , dans le Piémont. à 


18 Archevêché de Milan ps Cape a | 
Milanez. RUN à | 


Cremone : Novarre : : Lodi : Asie | 
Paille : Tortone : Vigevano : & Pavie, immé-"| 
diat : dans le. Duché de, Milan, Bergame » | 
Brefcia, dans l'Etar de Vénife. Abe, dansle. 
Montferrat Sayoyard.. Afhi : “& Virceil, dans | 


ferrat Mantoüan.. Savone : : à Vintimille ; däns | 
l'État de Genes.. | 


XII. Archevéché avec Titre de ne | | 
chat,d’ A quilée, d'Udine, dans le, Frioul, 
Province, de l'Etat de: Venife.… 


- Padoüe': Vicéncei: & Prrhe ; dans ce vs | 
Erar. Trente ; dans le Tirol, partie d'Alle- 
ï | magne» 


magne. Co Cm, ci le ilanez Trou: FA 

+ & Concordia; dans l'E- 
tat ge tes pr dans l’Hitrie Auftri- 
chienne. Capo d'Iffria.: Citta Nuove : Paren- 
20 : & Pol, dansl'Etar de Venife. Pedena, 
dans L'Uftrie Aïiftrichienne, Manteÿes immé- 
diat : dans le Duché de ce Nom. Laubachs 
dans la Carniole; » Ex d’ Allemagne, aug 
immédiat. DE #9, 4 UE AY 


XL atélevéché à avec Tire + Patriar 
chat de Venife, Capitale de PEtat 
dec Nom... 


É Chfe ? Toreello : & NS , dans ce”même 
 Etar. da Or 


XIV. fhetéche de Naples y Capitale 
L-atéà ‘à Royaume de ce Nom. 


ph uf à Nota : Acerra: bin : & Averfa, 
immédiac : dans la Terre de Läbour propre, 
à Provincedu Roy apme« de Naples. 


BUA ‘Archevêché de Éalriäe. ani | NE 
pi cipauté Citerieure du Royaume 
Re _de Naples. 


Campagne : | Policafre : & Capaéie , dns Fa 
Principauté Citerieure. Nufce; dans la Prin- 
cipauté Ulterieure. Särno : Merfico : Nuovo 
Nocera deili Pagani: Acerno : & Cava, im- 
médiat : dans la Principauté Citerieure, 


XVL Ar 


RES Des Li 
beau de L x 


XVI. en d’ Amal) asp : 
cipauté Citerieure.du Royaume | 
de Naples. : | 


| pu Capri : Minori : + & Ravelle , im 
médiat : dans la même Province, 


XVII. Archevéché de Sorento » dans à 
Terre de Labour propre. 4 


Vico : Mug : : a Mare, dans la mé- | 
me Province. ù 
XVIII. Archevêché de Conza, dans law 

Principauté Ulrerieure. # 


Mauro, dansla Bañlicate , Province de Na- 
ples. Cedogna , dans la Principauté Ulterieu- 
re, Bifaccio, avec MonteS. Angelo de Lombard, a: 
qui luy eft aujourd’hui uni, dans la Princi- É 
pauté Ulrerieure. # 


XIX. Archevêché d’Acerenza dans Ba- | 
fi licate, Province du Royaume  : \ 
de Naples... He 


Vouof ; his, & Potenza, dans la mê- h | 
me Province. Gravina, dans celle de Bari. « 
Tricurico : Monte Pelofo, immédiat: & Mef, | 
auf immédiat dans a Bafilicare. Tu 


x | R XX. Are 


CGundeRome À 
X. Archevêché de de Tarente,dans la Terre 
Es SAME * payes du Royaume 
Nap les, #. 


Motola + lan: & Ori ia , ; dansla n mé- 
me ronec. Rats 


Ner. 7 de Brides, ff dans 
la même Province. | 


; Cet Archevèché n'a de fuffragant q'Ofn. 
ni, ftué dans ia même Province. 


F XXI. Archevêéché d'Otrante, dans Ja 
; Terre de ce Nom, ù 


# Gallipol : FF Ugento : Lécet : Alefano : : 
& Narde : immédiat dans la Terre d'Otrante. 


XXI, Atchévêché de Bari, dans la 
PS Terre de ce Nom. 


% 


ns | Giovenazzo : Moifetta : Ravo : Cons 
verfano : Minervino : Monopolé, immédiat. Bi- 
| setto : 8 Polignamo. dans la même Province. 
 Lavello, dans la Bafilicate : : & Cataro, dansla 
| Dalmarie Venisienne ; partie de la Turquie % 
_en Europe. à 


PEN Move A Trani, dans k | 
. Province de Bari. 


B; Bi Le 8 Auris ; dans la ne Province. | 
gr DOUUEE LUE 1qh) à YKV. Ar: 


du 


XXV. xénon de à he a 
Jette, dans la Terre, de Bari 


Cet Archeyèché n’a aucun Evêché fous | a 
Metropole, & pour le. rendre plus confide E 
rable on luy a uni l'Evêché de More Fret Î 
dans la Principaucé Ulterieure. À 


XX VI. ‘Archevêché de Manfic dire dun 
Ja Capitanate, Province du RO 1 
R mé de. Naples. » 


Viefle : & Troe, immédiar : dans la même 
Province. | 


XX VII. ArCDE va de PA no dan 

l’Abruzze Citerieure , Province du 4 
Koyaume de Naples. 

Ce Archevêché n° a point de fufragans. 


XX VILIL Archevêché de Chieti ,. dans. 
a même Province. 


hk 


+È 


 Atri: & Civita di Penna , “dans PAbruz UZZe 
Uftertuts  nefonr aujourd’hui qu’an grace | 
qui eft immédiar. Orrona à Mare : L > 
l’Abruzze Citerieutes | s 


XXIX. Archevéché ‘de Benevent, dns 
la Principauté Ultericure, mais qui 
“appartient au Pape.s 51 


.Aféoli, dans la Cepiasies Telefé, dansla 
_ Terre 


CourdeRome. 

| Fer ne Labour, Suis ata de Ga PA dans 
Prinéi cipauté Sr ce ” Alfa ; dans la 
l' erre de Labour. ‘Aue/lino: Ariano : & Tri- 
pics > dans la Principauté Ufrerieure. Triven- 
10 ; immédiat : » & Bojano, dansla Comté de 
Mo j al Bovimos & Voltarat:, dans la Capi- 
Branate: Larino, dans la Comté de Molife 
à. érmoli : & Lucera, dans la Capitanate. Guar- 
Êdia Affetes, dans la Comté de Molife : ÉeSan 
Severo ; dans la Capiranate. 


XXX. Archevêché de hot dans la 
1" Calabre Citerieure, Provincedu 
: Royaume de Naples. 


Bip ; dans la même Province , mais 
immédiar., 


XXI. Hxiéetecte de Rosa au 
bé dans la Calabre: Citerieute. 


| © Martorano,s 8 S. Marc, immédiat, dans 
‘la même Province.  Melito, auf immédiat : 
| dans la Calabre Ultetieure. Caffano, immé- 
| dia, dans la Calabre Citerieure. 


ae Archevêché aus! Séverin, gi 
a) Calibre Ulrérieure, Province ‘dt 
| Royaime de Naples. Ç 


+ Umbriatico | dans la Calabre Citerieure. Be. 
caffro : Strongol : + & Hola, dans la Calabre 
Ulterieure. Cariati: & Cerenza, dans la Ca- 
labre Citerieure , font aujourd’hui unis, &. 


ne-fonr qu'un Evéché. 
; XXXIII. Ar: 


GES: 


 XXXIIL ‘Archevéché: de Reggio, " | 


XXXIV. Archevêché de Palerine. ï au 


NES 
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. Calabre Ulterieure. LL eR 


Cantazaro : Cortone : Tropea : Oppido : Be 
eotera : Gieraci: Nücaftro : Sguillace : &Bva | 
dans la même Province. ” 


la Sicile, 


Gergenti : &e Mazars , dans La Vallée ” | 
même nom. Malte, dans 5H de ns | 
nom. | 


XXXV. Archevêché de Mefine ) dans 
la Sicile. 


Cifalu: 8e Patti, dans la Vallée de Demotil 
na. Lipari, dans la PrHACIpAIE Res Ifles de ce. 
nom. . 


XXXVI. Archevêché de Métier: près 
de Palerme, dans la Sicile, . | 


Gun dans la Vallée de Demonna : & si | 
ragufe , dans la Vallée de Noto. | 


XXXVIL. Archevêché de Cagliari , dans | 
 lPIfle de Sardaigne. un | 


s * 4e, 4 


Cet Archevêché n’a point de fuffragans ; 


depuis qu’on lui a uni l’Evêché de Villa 3; Î 


fes, quien dépendoit. - | 


: KKXVIL. Ar 


5 sxvn. w Archevéché d'Ontgrià dans 
F) | : jte même de le. : # = 


‘Il ya de fuffragant ge Alés, sud om a. 
ni l'Evéché é d'Ufe. ”: 


EXXIX- atcbeelehe “a Safari, auf dans | 
5 da Sardaigne. + de : 


| Alu: Bal, & Caftel Aragon. 


ARCHEVECHES ET EVECHES 
| DE FRANCE. 


te Aschevéché de Lion, dans le Lionnois 
L pour fuffragans. 


Ver | en à Bourgogne : Langres, en Cham- 
pagne:  Maféon : Chalon, en Bourgogne. 
IL. Archey êché de Sens, en Chsmpagne. | 
| Troie, dans la ‘même Province. ‘Auxerre , 
en Bourgogne. Nevers, en Nivernois. 


Lie Archevêché de Paris, dans l'ifle de 
France. 


# 


bien, cuEà la Beauce , partie du ou 
yeraement de Orleanois, Orleans, dans l’Or- 
leanois particulier. Meaux,dans la Brie Cham- 
penoife. Blois, dans le Blefois, 


IV. Ar- 


Æ CORTE ET. ON 1 2 À € MOTEUR 

L Lo "Al 

u re ; ë. 
" # 
AU, 1 
04 3 

1 1] 

; 
} 

: 

À 
. 


_ IV: Archevêché deRheims,enChampag, 

— Soifons: 8 Läon, dans Ile de France. Ch 
Jon fut Marne ,. en Champagne. , Noyon : 
Beauvais ; dans l'Ifle de Fr. rance, Amiens, , € 
Picardie. Senlis, dans l'Ifle de France. Lou | 
logue ; en Picardie, Li ie iiA à PU 


10e Archevêché st Roüen, en Normandie | 


. & Hoi ; dans n même eh +| 
VI, Archevêché da Tours ». en Touraine. | 


Mans , dans le Maine. Renes , en Bretagne; | 
Angers, en Anjou. Nantes: Cornouu lle: Vans 
ne : Saint Malo : Saint Brieu : Ireguier : à | 
Pol de Leon : & Do/, en Bretagne. CRT | 


VIL Archevêché de Bourges, en Berris | 


Clermont , en Auvergne. Limoges, dans 
Limofn. S. Four, en Arvérgne. Le Puis 
immédiat, dans la Province de Rome 
Tulles ; dans le Limofi ins | 


VIT. Archevéché d'Alby,e en Languedoc. 


Cafiras : & Mande, en Languedoc... Res , 
en Rouergue, ‘Cahors, en. "Quars ir Hiabres > | 
en Rouergue, | 


rhax 


1 UN PEN € 


IX. Archevêché de Bourdeaux enGuicine. 


Poitiers, en Poitou. X riutes ,en Nararoipes 
ATE Os 


| re oumo mois. Perigueux , en Pe- 7: 
Ugord, Agen jomdom  j'dans la° Guienne. 
| are en. » Bcrigo Te La Rochelle ei ae 


wi Ve: We did ve 
ne mAauU “wo OU 1 dus A | 
d' Auch en Guienre.. Dh 


KT , 
. Aire : Modes : . : Baionne : L pars # 


; LE RAT en Guienne. *Lefüar : f: 
Heron , en Bearn. au | 


Pr :Œ 4 Me LEE 


| KI. Archevéché de Narbonne en. Lan: 
ter ‘Buedot: à ir ï 


| LE ; ‘ARE. Beziers : ‘Agde : , EX : 
Montpellier : Nimes: Ufiz: Sat Pons: & 
Alais ; dans le : Languedoc. | | 


XI. Aichevèché de Thouloufe ; en en Lan- : 
l'a ‘guedoc. de 


/ AU * 
> 


Pts en la Comté de Foix. Mirepoix , : 
Len Languedoc. Montauban, en Querci. La- 
vaur ; & Saint Papoul, en Languedoc, Lom- 
Lez, en Guienne. Rieux , en Languedoc. 


x. Archevéché d’ Arles, en Provence, 


 Marfe lle, en Provence. Orange , dans la 
| Principauté de même nom. Saint Paul trois 
Châteaux ; en Dauphiné. Toulon , en Provence. 


| XIV. “Archevéché d' Aïx : en “Provence, 


r ONE À us à 
Ape : Re. : Fra, en rar Gap; 


en Dauphiné. Sifieron ; en Provence. 
| XV, Ar- 


ji 56. Jia © Tableau dela) 
XV. -Archevêché de Vienne, en Dauph 


© Valence : 8& Die, en Dau hiné, * Gene 
Anneci, enSavoie. Grenoble, en Dauphi 
Saint Jean de Maurienne, en n Savoie. : id, 
en Languedoc. - . 


XVI. Archevêché d'Ambrunen Dauphin 7 | 


+ 

Digne, *en Provédes: Ne. k Mis Com . 
de même nom. ‘Glandeue : Faute : Senez: BU 
Graf > en Provence. À | 


XVI. À rchevédié de Befançon, dans. * | 
Franche Comté. À 


Bafle, à Porentru, en Allemagne. Laufimes 1 
à Fribourg en Suiffe: Bellai, dans le Bugeiss 
qui i Fait partie du Duché de Bourgogne, 


XVIIL. Archevêché de Cambrai, dans Je | 
.. Cambrefis, qui fait partie du Gouver- “| 
ment de la Flandre Françoife. Ve | 


_ Arras;dans l Artois du rendit Fe PA | ; 
cardie. Tournai, dans la Flandre Françoife. 
_ Saint Ormer,dans l Artois. Namur, dans le Na 
 murois, Province des Pais- Bas Efpagnols. - 


XIX. Archevêché- d'Avignon , dans le 
* Comtat Venaiffinau Pape,: mais che 
clavé dans la Provence, | 


Fer Vaifon : & Cavaillon, dans le mé 
me Comrat. EN 


| Gwrd de Rome. # 0 
ja | EN SAVOIE. 3 
F M: n y a sp qui a à Mou- 


PSS raife. Et deux Suffragans qui , 
dans le Duché de même nom; 


itten, ou Sion, dans le Valais : Pais Allié | 
es Suiffes.. sin? - 


s EN ESPAGNE. 


L. Archeréché Primatial de Tolede, dans 
Los a Caftille Neuve. 


EL * Evéchés Safragens. 

© Cerdoïe, dans l’Andaloufie. Segovie, dans 
a Vieille Cañtille: Carthagene , dans le Royau- 
ime de Murcie. Siguença , dans la Caftille Neu- 
ve. Faen, dans l’Andaloufe. Valladolid, dans 
le Koyaume de Leon. 


IT. Archevêché de Burgos dans la Vicille | 
Caftille. 


_: Pampelune , dans la Navarre. Calaborre , dans 
la Vieille Caftille. Palencia, dans le Royaume 
de Leon. 


! 
L IL. HA cihche de cote, en 
Gallice. 


Slanainés , he le Royaume de Leon. 
Avila ; & Placentia, dans Ja Caftille Vieille. 
| dés Gallice. CEA & Ma 
ans 


| 


| 
À 


| 


98 “Tables de + É. 
dans le Rofiumede Leon, Ovenfe : & Tuy, en, \ 
Gallice. Men ser CS d 


R ARR & RAA pre É Rte qui boit É 
; le nom dece, dernier. qe dans l'A: 4 Î 
urie. …#l 


IV. Archevêche à Seville; ; dans PA | 
daloufie, Dr î 4 


Cadiz, dans là même nie Guadix "+ | 
dans le Royaume de Grenade. Cannrie, dans 
la principale des Hfles qui GA fon nom, L: 
& qui font de l'Afrique. (0 


dé Archevêché de Grenade ;. dans le Bo | 
yaume de ce nom, #0 ; 


Mallaga : & Almeria ; dans le mème Royau- À 
me, | 


VI. Archevéché de Sache , dans le 
Royaume d’ Arragon. | cs 


Huefca : Faca: Tavracone :, Balbaffro.: Ter 
vel : & Albarazin danse même Royaume. : 


VII. Archeveché de Gb. en Ca a- 
talogne. 


Barcelone : Gironne: Lerida: & Web. , enCa- 
talogne, . Perpignan, dans le Rouffillon; Pro- 
vince de France. Solfoue : pu &a,Zprrafs 
en Catalogne. 


VIN. #E 


ON ARE LAS " de 2 4 


a x. Bicharché de Valence , # das l 
. Royaume de meme nom, brri 


be  Méjorqh? ddhs l'Élle de mêfie Nom. Ori 
A de e Valence. ui 


“DANS. LES PAIS- BAS; 
\ | Catholiques, où Efpagnots. 


E- "Archevéché. de Mairies , dans la Seigneur 


| rie de même Nom, enclavée dus Je 
Duché dé Brabant. 


+ M BE. Saffragans: 


Anvets ; dans rw Marquifat ‘à S. Empire; 
auf enclavé dans le Brabant. Bruges : à 
| Gand, dans la Flandre Françoife. Ruremonde, 
| dans le Gucldre Efpagnole.: | 


DOMPPRTUGAL... x 

| I. Archevéché Primatial de Brague, dans 

| … la Province d’entre Douro & Minho:s 
Al a pour Suffragans. 


‘# « & 


à 


| Wiféo : & Lämego, danscelle de Beira.  Mi- 
| rande dans là Province de Tralofmonres. 


1k Archevêéché de Lisbone, 2 EE Pro- 
| | vince d’ Éftramadure, | 


Cote fuffragant de Brague , felon auel- 
Ques-unss ÆElvas, dans la Province d'Alen- 
| tcio. de, dans l'Eftramadure., Portale. 
LME E 2 gré, 


CSS 


Porto, dans la même Province. Guards: 


14 
| 
| 
À 

1 
À 


Me di ec SRE 


100 Tabeati dela 
gre, dans l’Alenteio Centa, en Bat bariess 
mais aux Efpagnols. Funchal, dans l’Ifle de 
Madere, en Afrique. Angra, dans la is | 
te, la principale des Ifles Açores, en A-. 
merique. Sau-Sulvador , dans le Congo, en. 

Afrique. Ribera Grande, dans l’Ifle de Saint 

Jaques, la principale des Ifles du Cap Verd , 

en Afrique, Saint Thomas, dans l’Ifle de mè- … 
me Nom, près de la Ligne, & de Guinée. | 
Saint Pol de Loanda,dans le Congo,en Afrique. 


IIL. Archevêché, dans lAlenteio. 


Faro, dans l’Argarve ré le feul Suffraganc | (! 
de cet Archevêché. 


EN ALLEMAGNE. 


+ Archevêché de Maience, dansle ne | 
du Bas-Rhin. 


Evêchés Suffragans. 


2 


: Spire: & Worms, dans le Cercle du Haut-. 
Rhin. Strasbourg, en Alface, aujourd’hui à. : 
la France. Wurtzhourg : & Aichflet, dans le” 
Cercle de Franconie. Core; dansle Pais des 
Grifons. Hildesbeim, dans le Cercle dela Bade- 
Saxe. Paderborn , dans celuy de Weltphalie, 
Conflance , dans la Souabe. Bamberg, immé- 
diat, en Franconie. Augsbourg , en Souabe, 


I. Archevêché de Cologne, fur le Rhin: 


Lige: Munfer : &e Cfiabrag ) dans le Cer- 
de de Wéftphalie, ‘ | 
IL. Ars | 


4 dk 7 De. & NT | 


t- F TÉL. Archevéché de Treves. “ 
Metz: Toul: Verdun, en France, . 


| IV. Archevéché de. Saltzbourg ; dans te 
| Ales Cercle de Baviere. 


| PB : Regensbourg > OÙ Ratisbone * Paf 

| ke & Chiemfée, dans le même Cercle. Seckau: 
Lavant : Brixfen : Gurcks : Vienne, immédiat : 

_ & New ne dans le Cercle d'Autriche. 

L’Evéché de Lubeck Lutherien ; éroit 4u- 

| trefois Suffraganc de Breme, mais il a été fe- 
cularifé en faveur du Roy de Suede, par le 

Traité d'Ofabrug en 1648. | 


EN BOHEME. 
L, Archevêché de Prague, dans la Bohe. 
ni F _ me propre, 
* Siffragans. 
Olmuts, dans la Moravie. Æentmerits : & 
| Konigser atz, dans la Boheme particuliere. 


EN HONGRIE. 


| À Archevéché de Strigonie , ou Gran, 
_n14 dans la Baffe-Hongrie. 
… Suffragans. 
| Niivra, dans la Haure- Hongrie : & Waizoh: 
Eger , de même. Raab : Otegiazac : Funff- 


kirken, ou Cinq Eglifes : & We fprim , dans la 
| Baffe-Hongrie. 


II. Archevêché de Colocza, dans la Haute- 
. Hongrie. 

à Zagrab: & Sacrem ; dans PEfclavonie. Fkr- 

E 3 manftat : 
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manflat : & Albe- Ju : dans la Tranf lvanie, | "| 
Le Grand Waradin': & mar dans la . 
Hongrie. " 


EN POLOGNE. 


I. Archevêché Primatial de Cefibs 
dans la Grande Pologne. 
Suffragaus. 4 | 
Cuiavie à Wladiflaw : Pofra: & Plorzko, | 
dans la Grande Pologne. Cracovie, dans la : 
Petite Pologne. Wia, dans ie Grand Duché 
de Lithuanie. Warmie, dans la Prufle Royale, | 
Lucke, dass la Ruffie Rouge. Culn, à Colmen- 
fée , dans la Prufle Royale. Breflaw, en Silefie, 
II. Archevéché de Leopol, dans la Rule e 
Rouge. À 
Prezemyzl': : Chelm + Kiouie : 8 Kaminiek, auf | 
dans la Ruffie Rouge. | 


DANS LA TURQUIE EN EUROPE, 


15 Arthevéohé de Zsraen Daliatie! le a 
- pour Suffragans. Hp 


- Arbé : Viglia : ee auf dans Dal- 
matie. 


II. A che a de ang ÿ dans la Da 
|  matie. é 


x dei dans la Morlaquie, Nona: Lefiva: 
Tran: 


At Go. de R 2e. 10% I 
4 : es Sebenico : & Almiÿè ri ts à 
Ja Dalmatie, Er , 


UNS LE | » 


| in “Atchevéché de Ragufe y én Dale 

| A 2tte5q À] LE 

Stagho Tee «14 Ps. & Cirzole, des | 
Ja Dalmatie, hrbige dia? 4 


: IV. Archevéché de Corfou ‘dinsP Ifle de 
_ même nom, près d dés Côtes de lEpire, 


Dante: R Chalonte unis ; ; dans les Iles qui 
portent Fest eu Rinel ë Le 

ans. es: de l'Arc ipel, il y a l’E- 

| ae ‘de “ia immédiat > & ñ tué dans l’Hfle 

| de FR Re 


È } ASIE. 


"5 des À ‘1 


L cé AE nets Bref ie 
“de linde, en deg | du  Gange: 


Suffragans, 


Mes dans la même prefqu'Ifle, M4- 
ca, Mfle 8& Ville de la Province de M 
dans le BE de la Chine. 


h:< Archevéché de Manille, dansP'Ifle de 
À Luçon, la principale des Ifles Phi- hi 
dippines. 


#e 


a 2 


ENimbre de Jefis, dans l'Ifle de Cebu. Non 
 welle Segovie : & Caceres e And dans 
dJAfe Danièle, San lt) à Va 


': 
F4 


RTS 1e Jon) h étend > ee 


04 Tabkaidele 


: Nouveau Mexique. 


M 


EN AMERIQUE. - 


I. Archevêché de Mexico, dansle Vieux | 
Mexique, oula Nouvelle RER 


Suffragans. 


_ Guatimala: Mechoacam : Puebla de lé pa 
los : Merida : Guavaca : Nicaragua : Guadaluia- 
ra: Chiapa: Vera Pax : & Durango, dans la 
Nouvelle Efpagne. S,Fé de Granata , dans le 


+ 


LE Archevaote de San Pb: as 
l'Ifle de même Nom, l’une des | 
Grandes Antilles. 


S. ago, dans l’Ifle de Cuba. S. Fean de 
Porto KRicco, dans l’Ifle de mÊrne Nom. Core, | 
dans la Loire ferme. Honduras à Valladolid, 
dans le Vieux Mexique. | 


JIT. Archevéché de Lima, ou los Reies À 
dans le Perou. 


. Cufto : Quito: Arequipa:: Tux: &Gua: 


manga, dans le Perou. Panama, dans la Terre 


ferme. S. Fago: & la Cest dans le 
Chili. 


IV. Archevéché de Santa Fé, a Bogota, 
dans la Terre féhnes 


S.Martbe : & Carthagene , dans la Terre 
ferme, Popayan ; dans le Perou: | 
aile V. Ar- | 


ie to: 


v. Mhrcharéené à de k Plata, dans le Perou. 
Chuguiaca: &S. Miguel del Eflero, du Tue 


cyman: & S.Crux de la Sierra. dans le Pe- 
rou. L’Afomption de l'Uraguay : & / "Afom- 
tion de la Ra dans la Eéte ah: de 
Rio de Plata. . | 


vL Archeché de San-Salvador, dans 
% _Je Brefil, | 


HS ga ARTE G #0 de Rios 
&S. Louis de Maranham , daris le Brel, 

Il ya encore l’Evêché de Quebec dans le Ca« 
tada ; qui réleve immédiatement du Pape. 


; Le: Pabeiavoie mis + . Archevéchés eff 
| Ménrier &.25, Evêchés. 2. Archevêchés. 
en Ecofle,  &:12: Evêchés.. 4. Archevêchés. 
en Irlande & 18. Evèchés. 2: Archevéchés- 
ent Susde, & 6. Evêchés. 10, Evêchés ef: 
| Dännemäarck ; Mais ils. appartiennent au- 
jourd’bui aux Epifcopaut , ou Reformés er 
| Angleterre, Ecofle, & Irlande ; 8 ceux de 
 Dannemarck ;. & de Suede font dec Ps 
les Lurheriens où Proteftans.. 

El paroît dansla Lifte, que nous venons de 
faire, que le Papea préfentement encore fous. 

fa Jurifdiétion quatre vingis & onze Arché 
| vèchés, & cinq cens trente fix Evèchés, 
| Suflragans dé ces premiers, qui en tout font 
Je Nombre de 627. On trouve qu'il y a dans 
à dépendance de ces Archevèchés & Evèchés 
pur Paroïffes ; ; 9500: Monafteres d'hom- 
B- $: | Sr 


mes , 2400. Monafteres de femmes, 37008Â- 
bayes d'hommes, 1000! Abayes defilles. La 
confequence qu’on peut tirer de cela eft, qu’à 
ne comprer que 8. ou 9. perfonnes dans cha- 
que Communauté, Monaftere, & Abaye ; où 
il y en à fans doute beaucoup davantage. Le 
Pape fe trouve avoir pour le moins trois cens . 
mille Ecclefiaftiques ou perfonnes Confacrées 
d’une façon fpeciale à fon fervice. Voila un: 
Article qui donne déjà quelqueidée de ce qu’il 
peut faire par le moyen de ce grand nombre | 
d’Ecclefiaftiques Séculiers , & Réguliers , qui 
ont la direction desConfciences de tous les peu- 
ples de la Communion Romaine, qu'ils rour- 
nént continuellement du côté le plus favorable 
pour l’agrandiffement de cet Empire. ‘Tout 
ce grand nombre d’Emiffaires , pourroyent 
compofer cinqou fix puiflantés Armées, s'ils | 
fé joignoyent en un Corps , dans les Royau- 
mes où 1! fe trouvent ; & ou ils font entré- 
ténus par des Benefices , fans qu’il en coute 
rien au Pape; mais ils lui procurent plus de 
bien en donnant des Confeils, qu’ils ne fe- à 
roient en prenant les Armes. C'eft pourquoi 
ils rendent le Pape plus redourable que ne Peft 
aucun Porentar de la terre, fion conçoit bien 
tout ce qu’ils font capables de faire pour un 
Souverain, qui à outre cela dans fes Etats par- 
ticuliers des Richefles, & des forces rrèscon- 
fiderables, comme nous allons le faire voir. 


Ed 
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Cour de Rome 


| Me rcregl  [lire tn el M ÿE NUE 
MO CHAPITRE II 
‘45 «0 MOMLES RE RS 20 HÉŸ) MUR. , 


Li S'RÉES AA UNUUE DEEE ES PC SO VENT 
Des Finances + Richeffès du Pape. 
RO PRE a be, hote 1 ie à 
1 À condition des Papes eft aujourd’hui bien 

d.diflerente de celle des premiers Evêques 
de Rome... Ceux-ci n’avoient ni Domaines , | 
mi Lailles., , ni Gabelles : mais celui qui eft 
préfentement, élevé fur le Thrône Ponrifical 
de Rome, fe ferr de tous les moiens qui peu- 
vent rendre fes Finances auffi Grandes que ° 
celles des Kois, ,& des Princes Souverains, 
| Quandiln’eft pas content de fes révenus ordi- 
naires 1l a fix grandes reffources qui lui produi- 
fent des fommes confiderables en fort peu de 
temps.Comme font la Promotion desCardinaux 
_& la réaiondes nouvelles Charges. . La per- 
| mmiffion des Regrez dans les Benefices refignez, 
& les Di/penfes de toutes fortes, Les /#bfides 
| du Clergé feculier, & les Colecfes des Moines. 
| Ce dernier, Article qui eft le moindre de tous . 
| produifit autres fois-quarante mille Ecus au 
| Pape-Pies1V. en fix mois de temps, & il 
en auroit reçû un million, s'il avoir voulu fui , 
_vrele Confeil de.quelques partifans. Sixte IV. 
dioir à ce propos, que l'argent ne lui manqueroit 
jamais, pendant. quil, auroit une main © une 
plume, A eft d’ailleurs évident que le Pape 
a de trèsgrands. us fans faire aucune le- 
vée extraordinaire: L’Hitoire des Croifades 
fair voir que Paul ILE, entra en Ligue avec 
Empereur, & les Veniriens ; pour la fixié- 
me partie de la dépence , & enyoia un 


e 


PRES AE € 0 NE TE FFT ARS 
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cours à Charles V. de douze mille Mb 
d'Infanterie, & de 500, de: Cavallerie, tous 
paiés, & qu’il mit outre cela fa maifon dans un: | 
état de grandeur, & de magnificence extraor- 
dinaire. On fair aufli que Sixre V. après avoir 
fait de groffes dépences en bâtimens & autres 
chofes, ne laiffa pas de mettre au Tréfor de 
épargne dans Ie Château Saint Ange quatre 
millions d’or, pendant cinq années de fon 
Pontificar. Ceux qui voudront fçavoir plus: 
particulierement quels font aujourd’hui les re-: 
venus du Pape, & fur quoi ils fonc pris, le” 
pourront voir dans l'Etat fuivant, qui con- 
tent cinquante quatre fermes differentes; fous: 
fefquelles font comprifes toutes celles dont le | 
Pape retire du profit. : 


1 Les Gabélés de Ha AE de Rome s’affér: 
ment préfentement pour chaque année 5. 
trois cens, trente mille écus 
d’or: 330000 écuiss: 

2, Le fel de Rome pour cha- 

_ que-année. 17000: 

3; Le Grain de Rome-pourle- 

… Mefurage & la Mouture: - 63000: 

4. LaGabelle du piéfourchuou: :_  : 
de Ja viande de Boucherie: 
de la Ville deRome, &de 
out PErarEcclefaftique. 140000 

5, Les Poftes de Rome, & de. 
tout P Etat dé FEglifes ‘6000: 

6.. Les Luminaires de la Tolfe. 192009: 

7+ E’Fmpofitiowdes Chandeles,. - s00%. 

8: Le‘cens de Saint Pierre. g3oce: 

EN ob 1 OYS ET A 

5 30. Les: 


‘$u9a 


1m FU Regulers pa- Is 
| ienwchaque année: 


Le Le Subfde de la Marque 
UT vautrouslesans. hs 


|x2. Le ÿ fidedeRoine.… 
Fe Le Subfde de Ombrie. &. 
& de Peroufe. : : 
14. Le Subfide de la Campagne 
|  deRome, & des lieux ma- 
ritimes. 
15e 15. L’Augmentation du Sub 
de de la Marque... 


-dedela Romagne. : 


.. dedwPatrimoine. 
La Taxe des Chevaux dela. 
: Marche d’Ancone. 
1.  LaTaxe des Chevaux duPa- 
trimoine. 


-  Romagne.  . 
21. Le Cens de Tivoli. 
22. LaTreforerie dela Marque. 


«Patrimoineirt in! 
26. La; Treforerie de ra tete 4h 
26. La Treforerie de. Peroufe 
… & deJ’Ombrie. : 
27. La Treforerie d’Afeoli: 


gne, 
29. la Éd Cafcie: 
3e, La Treloreriede Benevent.. 
bte ET E 7 


IG. L> Augmentation du Subf- FRE 
17. L’Augmentation du Subfi- 


æ. La Taxe sp Chevaux de ns | 


pie 


180000! ae 
“Ree Le 


s 


ROC 
dy 654: ; 
30402. ls 
51 19536: 
7269 


2 


231663 


"5H39 


2934 


1508E 
600. 
216045: 


23. LaTreforeriedelaRomagne. 259791 
24. La: Freforerie & Doianedu. nt 


- 199137 ÿ 
‘73500: 


._ 60900 
4353: 


28. La Ereforerie dela Campa- 


30000: 
1500" 
6000: 


31. La: 


oi 


de à 


31. La Cable conio (oki  : 


32: 


‘184u 
35 


36. 


50. 


La Doüane d’Ancone.n: : 1e, 14037. | 
33. La DoüanedeCivira: Nova. art LEE 
La Ferrhe de Biede. … e 3090 
La Gabelle pau Ja Viande did E “x 
de Bolognés: 231402 eee 1SEo4. 
Les Daces pour le Vin. de. nr 
Bologne. 26 1800! 
. Le Subfide de Bologes) 0 0° Ms vd 
. LeCens de Rierre. sé 
. Les petits Peages:h ‘01m rempli 
. Les pans du Mont de la! hou, 
Religion. © ro AO IA | 
. Les profits ré Mont Pie. Der 3 
. Les profits reftans du Mont Re 
d'Avignon, ue | 
. Les profits des Monts Va- Leu 
cables. 25 500 F 
. Les Configriations, & Mont: » 
giftrés de Bologne, 2000 
. Les Confignations, & sc 
giftres de Fane, .: 1000 
. Les Fermes d Alum Scters: 415.1 
res feiches. ii: & iQ 1200! 
. LaFerme des Sels d'Efclas duidiéel.,: € 
voie, she «£ 
. Les Daces pour ds Gris oe 
de tout l'Etat Ecclefiafti- ; Ï 
que rendentune année FE L6d 
tant l’autre. {90000 
. La Datrerie rend une année 
portant l'autrest.+:.1101\00 204750 | 
Les Minutes de la Chance. US 
leries . | 30000! LE : | 


sis 


ins Collectes d'Éfiapnie 10 


FN st 


rendent! 


> 
L 


D 


rendent une année portant 
DR RAM ATX à Fria000 
{52. Les Colletes du Portugal.  Booo0ù , 
Les Collectes d'Italie, 000 


n 


: 36 Fi 
2" . Pers Re) es SR #1 tive tete KE. | t 
| » Les Revenus inéertains re 0 
| viennent uneannéeportant . 

4 Fautre à #85. | 400000 
hs &” NS hr > 


an MAO nd HSE TTC, 
… 7 0 Somme totale |. | 3901461 écus, 


NE 


4 dre, : 
À 


que lés 3901461. Ecus d’or ci-deffus, font la 
fomme. de 20482645. L. C’eft-à-dire vinge 
Millions quatre cens quatre vingt deux mile 
der, x cens quarante.cinq Livres tournois 
de France. Ceux quine fçavenr pas fupputer,, 
ne feront pas fachés d’apprendre ici, que 
cette fomme fournit au Pape 56116, L. Cin- 
'quante fix mille; cent feize Livres par jour, 
e forte qu’il n’y a point d'heure qu'il ne 
| puifle virer deux ces Pifoles de fon Tréfor. 
Qui auroit jamais penfé qu’un fuccefleur des 
| Apôtres!, qui nlavoient pas une Pire, ou un 
quart de Denier ; pour donner aux pauvres, 
qui fetenoient à la porre du Templé de Jeru- 
falem, dûr un jour avoir les Etats, les Cou- 
| ronnes , «& les: Tréfors de plufieurs Monar- 
_ ques... Cela ef pourtant arrivé aïnfi. Voions 
| maintenant-quelles font les Efpeces de mon- 
| noie quesle Pape fair battre à Rome. 
RAR RM LUN 6 ME 2: FIRE Le 
o EPA À CH A- 
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Des Monnoies du Pape, &: de leur, 


V aleur D: 


A plus petite de toutes les Efpeces de. 
EL Morinoïe que le Pape fait battre eit le 
Quatrin,  C’eft une piéce de cuivre aux armes: 
du Pape, plus petit que le double de France, 


cinq Quatrins font une Bajogue. Ily a des Bajo-! 


ques, & des demi- Bajoques en efpece de cui-: 


vre. “Dix Bhjoques fonc un 74%, ou un Paul, 


ces piéces font d'argent, 1l y a des demi Ju-… 
les ; & des quartsde Julesauffi d'argenr. Trois: 


Jules font un Ze/fon, on-voit auffi des demi: 
Teftons. Dix Jules font l’Ecu Romain, quieft 
une manicre de compter, caril n’y en a point: 
-d’efpece, mais’il y a des Praftres, qui valénc | 
dix Jules, & des demi Piaftres. Ces efpeces* |: 
font bien marquées, &'ont fort peu d’Alia- 
ge. La Monnoie d’or: Romaine; n’eft que 
d’une forte , ce foncdes Ecus qui valent quinze: | 
Jules piéce. Les Louis d’or & Piftolesd'E« | 
fpagne trebuchantes ont Cour dans kes Etats | 
du Pape, pour trente un Jul& On y reçoit 
auf les demi leftons deflorencepourun Jule: 


& demi, & quelques autres efpetes d’argent,: 
des Princes, & des Republiques d'fralie fur? 
le pied de ce qu’elles vatent par raport à l’ar 
gent fin qu’ily a dans leur aloi;  Besefpeces- 
d'or & d'argent de toures les autres Puiflan- 
ces de l’Europe font reçues &:la Chancelerie: 
Ge. à la Darerie, felon: ke prix que le Ne 


a 
| 
, 


{d'or & d'argent du Titre de ces efpeces y eit 
évalué, : Il n’y a point de Bureaux de Recepre 
{dans les Generalités des Souverains de l’Euro- 
fpes qui aient des Tarifs fi bien reglés pour 
toutes fortes de Monnoïes que le font ceux de 
la Chambre Apoftolique ;. où. l’on reçoit de 
{For & de l'argent de toures les Nations & 
‘pais du monde. | 6 


+ + 


"pacifique , n’érant compofée que d’Ec- 
Jaiflent dans une-grande tranquillité ,que mèê- 


| qu'un vouloir l’attaquer, cela eft caufe qu’il y: 
a fort peu de gens de: Guerre entretenus par 
| PEtat Ecclefiaftique ,:qui ne retient pré- 
_Cfement que ceux dont il ne fe peut pafer. 
 Maishcela n'empêche pas que fes forces, ne 
 foientrrès coniderables ; d'autant que fes Mi- 
lices enroléés, fonc roûjours:de quatre vingt. 
mille: hommes de pied; & de cinq mille che- 
vaux. ! Maïs-cetredilice ne tire aucune paie, 
Jouiflant feulement de plüufieurs privileges & 
exemptionss comme de porter les armes, &c. 
& en-casde befoin le Pape la peut convoquer 
en fort peu desremps & s’en fervir fansappor- 
ser-ancun préjudice au labourage, &à rousles, 
“ur: autres. 


7 
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lefaftiques; & que les Princes Chrétiens la 


meuls feroient gloire de la fecourir, fi quel 


114 


avoir dix huit cens mille habirans fur lefquels, 


‘autres travaux neceflaires pour le: maintient ll 
des Campagnes, & à la défence de Villes, : Est 
font tous armés , comme s’ils fervoient actuels: 
lement en guerre, & leurs Officiers ont foin 
de leur faire faire fouvent l’exercice les Fêvest 
& Dimanches pour leslaguerir & difcipliner. 
L'on fait étac que la Marque & la Romagne 
peuvent fournir dans le befoin vingt cinq mille! 
hommes. Le Patrimoine & la Campagne de’ 
Rome autant, fans parler des autres Provin-! 
ces que nous,avons dit au Chapitre premier ,# 


qu pourroit lever cent mille hommes de Milr=. 
ces en fuppofant que de dix huit perfonnesil ! 
y en eût une qui fût capable de porter les Ar; 
mes, étant certain qu’il s'en peut trouver das | 
vantage. Il y a plufieurs Villes. dans l'Etat 
Ecclefiaftique rrès bien fournies de rouresfor-" 
tes de Munitions de bouche & de Guèrre. Less. 
Arfenaux de Bologne, de Ferrare ;: d’Anco-" 
ne, & de Ravenne , ont une très prande quani. 
cité de bonne Artillerie , «&: de: quoi armer: 
quatre vingts mille hommes. Le Château de 
Saint Ange tout feul-a de quoi en armer qua. 
rante mille, & le Varican dix: mille. On. 


voir dans. ce Château trence belles Coulevri: 


nés’ de Bronze, qui ont été faires des 'Cloux. 
qui fourenoïent autres fois: le Lambris d’Ai- 
rain du Panreon ; elles ont pour mémoire dé. 
cela uniclou en relief; à la place des Armoi: 
ries qu'on met fur la Culafle, El y a outre 
ces Coülevrines trenre deux piéces de gros 
Canon fur quatre Baftions , «& dix autres piés | 
ces d’une beauté admirable, qui font toiires | 
dorées, & dont l’affur eft fair de telle forte | 
LOIRE que 


Pi 


que chacune peur êt ée par huir Chevaux 
flans les Cavalcades où l’on s’en fert pour pa- 
rade. On tient auffi dans ce Château “plu- 
ieurs bonnes Cuirafles, entre lefquelles ily 
flena deux embellies d’or ,: & de pierrerres 
Monr le Pape &'le Cardinal Patron fe fervi- 
rent, dors que Monfieur de Bourben vint af- 
eger certe fortereffe, devant laquelle il fut 
fiué. M ny a point de Pape qi ne mette 
quelque million: dépargne. dans ce Château 
fuoft 1 y. a ungrand Tréfor. Cela fait voir 
fque ie Pape a de quoi faire du bien & du mal 
Pprincipalement en fralie, quand il veut em- 
ploïer fes forces. - Si pour s’en convaincre on 
examine ce‘ que ‘fit Ywes LIT, on trouvera 
qu'il mit en Confufon toute l’Iralie, & que 
PaulAH. Ja défendir for bien courre les ef: 
Forts de deux Princes très puiffans. On verra 
auf quedLeon X, & Clemeut VII. n’ont éta- 
bli lagrandeur de leur Maifon, & maintenu 
là dignité de Jeur fouverain Pontificat, que 
par la Guerre qu'ils onc faire diverfes fois. 
C’elt pourquoi de même que les anciens avo- 
ient agcoutumé de facrifier à quelques Dieux 
pour avoirdu bien, -8: à quelques autres pour 
ne recevoir aucun domtmage ,"ainfi les Prin- 
ces Carholiques font leur poffible pour hono: 
rer les Papes , foic qu’ils fe trouvent bons où 
mauvais. Parce qu'auranc queé’les faveurs de 
ceux qu'ils ont pour amis font utiles durant 
Ja Paix & la Guerre, autant les maux qu’ils 
peuvent faire érant ennemis, font à craindre. 
Cela eft fi vrai que les Roisde France & d'E- 
fpagne rous grands & Puiffans qu’ils font au< 
jJourd'hui par l’union de leurs “Écatss Ke ‘de 
CE eurs 
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leurs Armées, n'oublient rien pour ména 
ger le Pape regnant, & s'ils n’ont pas enfi 
gore pû réüffir à le faire embraffer ouverre:lt 
ment leur parti, ils ont fait tout ce qu'orfl 
peut imaginer au monde , pour empéchet} 
qu’il ne leur füt contraire, & qu’il ne fit é:} 
chouër leurs deffeins par des ligues , où} 
autrement, Cela fuffit pour faire voir quek || 
les font les forces du Pape quand ilveur em} 
ploier des Armées.  Voions maintenant quels! 
font les principaux Officiers qu’il entretient 
pour fa Garde durant la Paix. 15 


DE LE 4 


| CHAPITRE VE | 
Du Général des Armées de PEgle 


. E Pape tient continuellement à fa f6ldé 
huit Generaux d’Armée, un pour fes 
Gardes, un pour fes Galeres, un pour l'Ar2 
tillerie, un pour f’Infanterie, deux pour f4 
- Cavallerie , & deux autres pour Ferrare 
& pour Avignon. Hs ont tous quatre pour 
Commandant un Generalifime , qui eft ap 
pellé le General de l'Eglife. Le Pape le 
crée par un. Bref qu'il lui donne , avec le 
Bâton de Commandement , quand il vient 
dans fa Chambre lui prêter le ferment de fide: 
lité. C’eft ordinairement un de fes Neveux, 
ou le principal de fes favoris qui exerce cer- 
te Charge pro tembore  c’eft-à-dire, tout de” 
temps que dure-le Ponuificat de celui qui luy” 
ca: 


+ 
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f a donné l’inveftiture. Cette Charge rend 
u Gencraliffime douze mille écus par année 
#ntemps de paix, & trente fix mille en temps 
Me guerre. Il a une très grande authorité, 
8c donne les Patenres à plus de cinq cens Of- 
Liers, qui font, les Meltres de Camp des 
fProvinces de l’ État Ecclefiaftique, & leurs 
k à ens Majors, le Collateral Général, & 
’ayeurs, les Capiraines de Cavalerie, (sd 
| carie de Bataille, & de Milice, les 
‘| Zolonels d’Ancone, de Spolete, & du Mone 
jaint Jean, comme auffi à tous les Officiers 
{le Cavalerie, & d'Infanterie des Legations 
[’Avignon, de Ferrare, & de Bologne. 1H 
somme les Gouverneurs de quelques Places 
B Ciradelles, & de roures les Forterefles, 
8 Wours maritimes. Il donne encore les Pa- 
tentes aux deux Généraux de la Cavalerie qui 
nt en remps de paix chacun douze cens écus 
de Penfon annuelle ; & 1l commande aux 
Généraux de Ferrare & d'Avignon qui ont 
chacun deux millé quatre cens écus, de pro- 
[vifon chaque année, outre quelques Anfpef- 
fades, ou Capitaines nuits qu’on 1 


ponts et de furcroit. a 
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| Des Lieitenans Généraux, Gautres 
O ffciers. “ F 


| Es Gédéraux ont auf étisour un Lieute- 
h nant Général, avec trois mille écus de 
Le ! provifion, 
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provifion, & Mecs pa Général avec 
quinze cens écus, &:.ces quatre font par Bre: || 
ver du Pape, qui declare auffi. le General| 
de J’Artillerie, avec douze cens écus de dc | 
vifion. We 
Aucun Soldat ne peut être mis en re | 
fans permifion fignée du General de l’Eglifès 
qui a une fuprême authorité fur eux & {ur 14 
Milice de tout l'Etat Eccleñaftique enrolée 
dans les perires Villes, &. Berg dont pouf 
avons parlé. su PTE. À 
Les deux Coramifiaires dela, s'usestrer v je | 
fix cens écus chacun.de provifion par année 
les fepr Meftres de Camp des Provinces au 
chacun fix cens écus; le Collateral on | 
huit cens. quarante écus: les Capiraines des | 
Milices , ou de Bataille deux cens quarante 
écus & l'habitation: les Colonels trois cens 
foixante écus chacun, & plufeurs autres pro 
fits ; les Payeurs de tous ces Officiers dé Mis 
lice ont huit cens écus chacun, lors que les 
Milices font fur pied, 8e chaque Soldar a la 
valeur de quarante écus, en pain de munition 
ou argent,quandileft emploie contreles Ban 
dis de l’Erar Ecclefiaftique, ou furlesGaleres 
du Pape, ou pour la Guerre contre quelque 
Princé étranger , mais pour ce qui éft des 
Officiers & Soldats de.laGarde du Pape, ils 
ont de plus grands appointemens , commeon” 
le verra dans le Chapitre fuivant. : + : 


e 
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Du Général de Galeries, & autres “e 
_faers de l'Armée Naval du Pape 


{ 


We 3e V3 | 
LE Pape entretient fix Galeres à Civitä 
4, Vecchia ,: tant pour la défence de fes 
côtes, quepour les joindre à celles des Prin- 
{es Chrèctens, oe ils font la Guerre aux 
Turcs: t Le General des Galeres eft déclaré 
ar-un Bref du Pape, auquel it prêre le fer 
ment de fidelité pour fa Charge : mais lés 
autres Officiers Generaux ne le font que de- 
vant le Tréforier General. Les Appointe- 
mens du General des Galeres vont à: la fome- 
me detroïs mille fix cens écus, par année 
& outre cela il tire la paie de douze Anfpef- 
fades qui valent chacune cent quatre vingt é- 
eus , ë& toutes enfemble deux mille cens foi- 
xante écus , tellement que la provifion de ce 
Generalfe monte à ciuq. mille fept cens écus. 
Ilriomnme par fes Patentes un Lieutenant Ge- 
neral,; &clutfait donner douze cens écus, & la 
paie de quatre Anfpellades, faifant en tour, 
mille neuf cens & vingt écus par antiée. Il 
établit auffi par fes Brevets tous les Capirai- 
nes des Galeres, les Capiraines de l’Infante- 
se quifert fur Mer, les Enfeignes, les Co- 
mitesgReauxs; les Auditeurs ou Juges, & les 
Notairesiou Grefiers des fix Galefes. Maïs 
Jes Provédireurs; les Payeurs, & les Patrons 
y font mis par lé Fréforier General, comme 
auf les Munitiomaires, & les Aporicaires. 
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Pour ce qui eft des autres gens des Galeres! 
comme font les Aumoniers; les 1perits Off: 
ciers, les Soldats, Barbiers, Mariniers, Pi2!| 
lotes, Comites ordinaires, Sous-{'omites & 
 Confeillers , ils dépendent immédiatement. 
du General, qui n’a pas le Droit ou la facul-, 
té de delivrer aucun forçat de la chaine, celas 
étant réfervé à la Congregation dela Conful* 
te, à moins qu’à l'occafon de la Guerre, où 
des courfes qu'il fait, 1 ne faffe évader ceux 
qu’il veut, dans les Portsétrangers , car pour“ 
lors il fe ferr de la voie defait, fans aucun 
égard aux loix civiles qui la lui deffendent 
ay aiant rien de plus facile que de perfuade” 
aux Juges de la Confulte que Îles forçats qui” 
manquent ont peri dans un voiage de long” 
cours, foit par maladies, fatigues, accidensi\ 
combats, ou de quelque autremamiere.. : M 
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(CHAPITRE IX: ‘0 
Du Camerlingue de Ripe, &* de fa 1) 


.… Jurifdiction [ur les gens de Marinen 


1: y a un Magiftrat à Ripe, qu’on appelle 
le Camerlingue de Ripe grande. Cette 
Chargefe donne coûjours à quelque Gentil“ 
homme Komain, dont la fonction eft -de” 
terminer les differens des Marinierss… pou 
les Nolis , Aflurances , & autres fem 
blables caufes , dont l’Appel fe releve à la 
Chambre Apofolique, au Tribunal du Clerc, 
de Chambre qui a les Kipes de Rome, N À 
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Bron département. Ce Clerc a au même lieu 


Qun Juge qui adminiftre la Juftice-aux gens de 


fcivil, qu'aucriminel. Meteo sis Sid 
 1lya auf un Commiflaire établi à Ripe, 
@par des patentes du Cardinal Camerlingue, 


qui s'embarque; & debarque fur les Côtes, 

& dans les Ports de l'Etat Ecclefiaftique, fui- 

Svant les Memoires qu'il reçoit de plufeurs 

ous-Commiffairesqui refident dans les places 

Smaritimes où l’on peut facilement aborder. : 
L : 
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ÂDu Général à: autres Officiers de la 
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» Garde du Pape. - 

I: y.a un General des Gardes du Pape à pié 
L & à cheval, qui eft établi*par un Bref 
Qiu Pontife regnant. Sa Provifon eft de deux 
mille, quatre cens écus , par année. Il a 
Bin Lieutenant auffi declaré par Bref du Pape, 
qui lui donne neuf cens foixante écus d’ap- 


aleric ; en deux Compagnies de Chevaux 
ÉLegers de cinquante Maitres chacune. Ils ac- 
:ompagnent le Pape quand il fort & portent 
fa Lance. en Arrêt, avec une Banderole 
oroche du fer: Les Capiräines & Enfeignes 
Vie ces Compagnies, font auffi declarés par 


Chaque 


de Rome. 121 


arine pour leurs affaires propres, tant au 


qui tient un Regiftre fort exact de tout ce: 


ointement. Cerre’ Garde confifte pour la Ca- 


Bref du Pape. Les premiers ont fix cens écus 
de provifion, & lesautres trois cens foixante. 
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122 Jablean dela à 
Chaque Cavalier a cent vingrécus, & du foin} 
pour fon cheval pendant fix mois de l’année, 

à 1 y a auffi une Compagnie de Cuirafliers à 
cheval de foixante Maitres,, dont les Officiers, 
& les Cavaliers ont la moitié plus d’appointe: 

mens que les deux Compagnies de Chevaux 
Legers. : ° : a, | 

Pour l’Infanterie. Il y a une Compagnie 

de Suifles forre de trois cens hommes, qui 

font tous logés avec leurs familles au Palais 
Apoñolique, la moitié au Vatican, & l’a | 

tre partie à Monte Cavallo. Le Capitaine & 

le Lieutenant font eréés par Bref du Papes 

& ont le premier deux mille quatre cens écus 

par année, & le fecond douze cens. Il y à 
douze Anfpeflades , qui font autant de Capis 
taines Reformés , ‘qui ont cent quatre VIngts 

écus chacun, & 1e S0liaes 35 Jules par mois; 

qui font près de cinquanteécus parannée, & 

ontre cela on leur donne trois petits pains, 
chaque jour, & un habit bariolé tous les anss, 
maisils paient de leur folde, la Meche, & la 
Poudre dontils fe fervent, qui leur coûte foi 

peu, par ce qu'ils n’en confument pas une 
grande quantité, 4 

Il y a continuellement cinquante Soldats 

Suiffes , ‘divifés en deux Corps, pour faire 14, 
Garde au Palais Apoftolique à la premiere ; 81 

à la feconde porte, y compris les fentinelles! 
poilées en differens endroits, mais dans l’Anti. 
chambre du Pape il y a douze Gardes des Che 
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vaux Legers, 8 quatre Anfieffades.. fi 

: Il y à outre cela fix Compagnies de Soldats. 
Eraliens, & Ulrramontains, fortes de plus de 

601 
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cent hommes chacune qui font entretenus en 
diffé 
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ifferens quartiers de la Ville, pour moncer 
a Gardetour à tour dans la Place du Palais 
lApoñtolique. Les Capitaines ont fept cens , 
[8 vingr écüs de provifon, lès Lieurenans qua- 
rré cens quarré vingts , & les Soldats cin- 
fquante écus par année, & trois petits pains 
par jour. {ls font très bien païés, & la mon- 
lcre eft groffe pour le pais où tout eft à bon 
marché; ce qui fair qu'il y a preffe d’entrer 
lau fervice du Pape, & d’autant plus que ces 
Soldats ne voient prefque jamaïs la guerre, 
li ce n’eft qüand on leur fait rour à tour , mon- 
er les Galeres que le Pape envoie ;rous les ans 
faù Levañr, joindre l'Armée Navale des Ve- 
itiens , quand ils ont la guérre contre les 
Aurcs, is … 
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CHAPITRE XL 


ÊDu Châtdain, @: autres Officiers du 
| Chateau de Saint Ange. 


% E Château de Saint Ange, eft confme la 
A, Citadelle de Rome, c’eft un Tour ron- 
de de 200 pas de Diamétre, & d'autant d’é- 
Blevation, qui étoit autrefois le Tombeau de 
@l’Empereur Adrian. C’eft le plus folide édi- 
'Bfice qui foit dans Rome , car il eft tout de 
@pierres de taille d’une groffeur prodigieufe. 
es Papes l’ont fait revêrir de quatre Baftions 
munis de gros Canon, & ces quatré Baftions 
portent le Nom des quatres Evangeliftes, 
gravés chacun fur la face d’un Baftion. Le 
& F2 Pape 
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Pape declare le Charelain par fon Bref, & 
affigne fix mille écus de Penfon.. Le Tréfo* 
rier General fait à prefent la fonétion de Cha* 

telain, &élit un Sous-Chatelain, qui refide 

-a@uellement au Château , & a douze ceni 
écus de provifion par année. Ily 4 auffi ut 

* Provedireur, ou Commiflaire des vivres élü 
* æar le Chatelain , # il a quatre cen$ écus! 
par an, un autre Commiffaire qui a foin du 
Magazin des Armes, & qui reçoit deux cens! 
quarante écus de paye, & afous foi plufeurs! 
Aides paiés par la Chambre. D 

‘La Garde du Château eft de deux cens Sol 
dats, dont le Capitaine, l’Enfeigne, le Sér 
gent, & le Chef des Bombardiers font élûs 
par le Chatelains & l’Aumonier , les Capo 
raux, les Soldats & Bombardiérs par le Vice” 
Chatelain, qui a le foin d’enrôler les Aides 
du Château, dont le nombre excede celui de 

‘ cinq cens, qui font la plus-part Artifans de 
Rome n’aiant aucune paie , mais feulement. 
Ja faculté de porter les EF hrs jou 


à 
fance de quelques autres privileges. Ils ra | 
vent tour à tour , à remuer l’Artillerie du 
Château, & à l’avancer fur les Bateries , tou 
ges Les fois qu’on tire les canons pour des res! 
jouiffances, ou autres fujets , ce qui arrives 
+ fort fouyent. de | 
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CHAPITRE XIL 


Wu Gouverneur de Rome, & de [ès 
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E Gouverneur de Rome eft un Prélat de- 
puté, par le Pape , qui n’eft que deux 
ns en charge , à moins qu’il ne foit conti- 
hué, comme cela arrive fouvent. Il a le pas’ 
lur tous les autres Prélats, & même fur les’ 
B'atriarches, parce qu'il va immédiatement 
Biprés les Cardinaux , & il difpure la pre- 
ance avec les Ambafladeurs des têtes Côu 
ronnées. FL... Let RSPRArERE he ce 
& Ileft Juge Souverain des caufes criminelles: 
de Rome, & il a Prevention fur tous les au, 
res Tribunaux, c’eft-à-dire le droit de Juger: 
‘outes les affaires dont il eft plûrôt informé 
que les autres. Il connoît ,« pour le civil, 
des falaires! des Valets, des Ouvriers , des 
auvres, & de routes les caufes qui deman- 
dent une prompte expedition. Ila deux Lieu- 
renans civils, & un criminel, avec un A( 
fefeur, & plufeurs autres Juges, un grand 
nombre de Notaires, ou Greffiers, car ces 
deux charges fe confondent en Italie. fl a 
un Barigello , c’eft-à-dire , Capitaine d’Ar- 
chers, &itrois cens Sbérri, qui font des Ar- 
chers ou Sergens, defquels il eft efcorté, & 
outre cela une Compagnie de Hallebardiers, 
qui ont leur Capitaine, quand il marche par 
Ja ville. j | a. | à 
|. Al va- à lPAudience du Pape deux fois la 
LA Dr EE femai- 
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femaine , le Mercredi, & le Samedi, pour 
- J'informer de rout ce qui fe pafle dans ta vil- 
le, & pour lui faire figner les fenrences de 
mort, fans quoi on n’execure perfonne à Ro- 
me. Les executions n°y font pasfrequentes, 
par ce qu’on en ufe avec une grande circon: M 
fpçétion , mais on eft trop facile à mettre les M 
gens en prifon , & dans des*cachots qu'ils 
nomment Secrette, fur le moindre foupçon, 
jufques là même que quand il arrive un Af © 
faflinat en quelque part , on met en prifon M 
tous ceux du voifinage, & ceux quien ont été 
rémoins, c'eft pourquoi quand on voir quels 
qu’un en debat, où couché. fur le quarreau,; 
- soit le monde s'enfuit au lieu de le fecourir, « 
-& même un Chirurgien ne peut mettre le 
premier appareil à un bleffé avant que d’en : 
. avoir obtenu la permiflion:, quandil le verroit “ 
expirer, ou perdre tout fon fang: : 
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CHAPITRE XII. 


Du Senateur de Rome, à de fes Fu- 
ges qui ont leurs Tribunaux au Ca= 
pitole. 


E tous les Peres confcripts qui compo- 
D foient le Senat fi celebre de l’ancienne: 
Rome, & quiexcedoïent quelquefois le nom- 
bre de trois cens , il n’en refte plus qu’un: 
feul, qui porte le nomdes Magiftrars de cet- 
te venérable aflemblée, quoi qu’il ne foir pas 
élù comme ceux là, par le peuple, maïs par. 

UR- 
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un Bref du Pape. Ii eft à vie, mais ce qui ni 

_devroit beaucoup humilier les Romains dece 

temps s'ils y faifoient reflexion , c’eft que 

| contre la coutume de toutes les Villes du mon- 

| de” qui n'élifent pour Magiftrars que de leurs 

propres Ciroyens, celui-cy doit être étranger 

& né hors de fa Ville de Rome, & rec 

: Docteur en. droit civil & Canonique dans 

quelque Univerfité fondée, ou authorifée par 

le Pape. Sa dignité lui rend environ deux mil- 

Je écus par an. HUE HE Ars 

Ce Senareur a fous lui deux Juges, ou Lieu- 

|: enans'civils qu’on nomme Collateraux, dont 

- Le premier juge par Appeldes Senrences dufe- . 
cond, avec un troifiéme qui eft le Juge des - 
Appellations , devant lequel fe pourvoient 
ceux qui ont été lezés par les deux autres. IE 

4 un quatriéme Juge, qui eft Lieutenant cri- 
minel, 8 qui condamne à mort, en premiere : 
inflance , mais on en peut appeller aux trois 
autres, parce qu'ils connoiffent tous enfem- 
ble des caufes civiles, & criminelles des ci- 
toyens & habirans de Rome. # | 

Le Senateur paroïir en-public dans les gran- 
des fonétions em habit Senntorial, qui eit ur 
grand Manteau de Brocard d’or, trainant juf- 
u’à terre , avec de grandes manches dou- 

blées de Faferas cramoifi ,"& un grand Co- 
let, ou Chappetailléeen forme de Vafe d'or 
àJ'antique. H a place à la Chapelle Papale, 
mais il me s’y- trouve Jamais quand il y a des 
Ambafladeurs des Couronnes, parce qu'il leur 

. difpute le pas qu’ils ne lui veulent pas ceder. 

| Hi va rous.les Samedis à l’ Audience du Pape, 

& du Cardinal Neveu, pour rendre compte 
D VA des 
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des affaires de fon Tribunal, étant alors vetw « 
d’une grande Robe noire de Doéteur, quieit ” 
faite de Velours à longs poils en hyver, & de … 
. Satin en Eté. y TS 
Quand le Pape a nommé le nouveau Sena- | 
teur,. & qu’il lui a donné le Bâton de fa Char- | 
ge, & reçû le ferment de fidelité , il en va. «| 
prendre poffeflion. au. Capiole , avec une 
nombreufe Cavalcade des Gentilshommes * 
Romains, de ceux des Cardinaux, & derous : 
les Officiers de la Cour du Capirole;,. précédé ! 
par la Milice dela Ville, aianrleurs Capita1- 
nes ,;. ou Caporionientête. La façade du Pa- - 
. Jais du Senateur au Capitole, eft alors ornée 
de diverfes peintures & emblemes, avec fes, 
armes, des feftons & des infcriptions.. Après 
qu'il a pris pofleffion on fait une falve de 
Moufqueterie, & de boëtes, & le foir.1l y a. 
des illuminarions par route la Ville. C'’eft 
ainfi que le peuple Romain fe réjouit de voir: 
le Fanrôme de fa liberté & lesombres chime- 
riques des Magiftrats, qu’il avoit autrefois 
‘le droit d’élire, & qui font maintenant établis. 
fans l’aveu d’aucun ciroien dé Rome, par la 
feule autorité du Pape, étant même étranger. 


CHAPITRE XIV. 


Du Grand Maréchal de Rome , © di 
… Ja Furifditfion. int Pr 


. Vant que de parler des Magiftrats Colla: 
teraux du Senateur, & des autres Juges 
| qui. 


s x 


| du Gouverneur dela Ville ; & qu'il fait poft 
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‘qui ont leurs Tribunaux au Capitole, je dirai 


1Ù un mot du Grand Maréchal de Rome. Sa char- 
M ge eft hérédicaire à la famille des Savelli, c’eft 


pourquoi celui qui la poflede a le titre de Ma- 


À réchal perpetuel de l'Églife. IH ne fait jamais 
À une plas belle figure que pendant la Vacarice 


| du Siége, parce qu’alors il eft auffi Maréchal 
du Conclave, & 1l fait lever un bon nombre 
deSoldats, qu'il commande sndépenctena Tag 
ex 


dans les lieux qu'il Juge les plus neceffaires 


pour la feureté de l'Election. Mais comme 


lé Gouverneur de Rome a aufñ le droit de 
mettre quatre Compagnies de.Garde ,; aux 


avenuës du Vatican, ces Officiers ont quel 


quefois des differends- pour la fonétion de leurs 


charges, comme il arriva au Conclave de 
Clement EX. en l'année 1667. entre Le.Prin- 
ce Savelli,-Maréchak perpetuel, & lé Duc 


| Cafanate , qutéroit alors Gouverheur de l’Egli= 


fe, Al fur décidé par tous les Cardinaux qu 


éroient au Conclave dabord qué lélection int 


faire, & que l’on tint une efpece de Confiftoi- 
re , que le Prince Savrlli auroit à l'avenir la 
garde de-la principale Porte du Varican, où 


La 


font les Tours du:Conclave +. & qu’il tiendroit 


le refte de fes sroupes au devant du Château 
Saint Ange ; &i que le Gouverneur de la Ville: 


auroit foin de trous les autres poftes. 
. Le Grand Maréchal avoit autresfois urié' 


Jurifdi@tion dans Rome, & plufieurs -caufes: 


étoient commifes à fon Tribunal, qu'on ap 
pelloit Corte Savella. Ht jugeoit principales 
. ment des querelles; & bareries où1l n°ÿ avis 


point aude fang-répandu. Hlavoir fes Greffiers, 
“aile Ep cd 
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fes Archers avec un Capitaine, & fes prifons | 
particulieres, mais 11 s’y commetoit tant d’a-. 
bus qu'orr à été contraint de cafler cette Ju” 
rifdiction, comme celle du Préferde la Vite 
le, dont la charge s’étoit confervée depuis le: # 
temps des Empereurs, & elles ont été jointes. ! 
à celle du Gouverneur de Rome. | 
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* CHAPITRE XV. 


Des Confervateurs. Romains, à des 
. Capitaines des Quartiers. | 


qe É ES Magiftrats qui réprefenrent éminem- 
4 ment jes citoiens de Rome, & qui ont: 
foin de conferver leurs franchifes, immuni- «| 
tés, exemptions, & privileges font trois Col- 
Jareraux du Senareur. Leur Office répond à: 
FE celui des Echevins de Paris, on des autres 
: Villes les plus confidérables de l'Europe, où. 
| il y a des Parlemens, & AS À te 
qui dependent immédiatement d’un Monar- : 
que ou Souverain, & qui ne laïiffent aux E- 
| chevins que la connoiffance de la Police, & 
des moindres affairesde Fuftice. On change 
ces Confervateurs du peuple Romaïntous les- 
trois mois, &'on les élit parbillers, dermèê- 
mme que les Capitaines des quatorze Quartiers. - 
de Rome, qu’on appelle les Caporioni, c’elt- 
à-dire, Chefs des Quarriers.… RENE 
On propofe pour Confervateurs les plus an: 
ciens Gencilshommes Romains, & pour Ca- . 
pivaines des Quarriers,, Jes plus jeunes; donc. 
À GR: 
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À on tiré les: noms devant le Pape & fon Ne- 
À veu, 8e Cardinal Camerlingue. Ils vien- 
À nentle jour fuivanc prêter le ferment de fide- 
Ü lité-devant le Pape, enfuite de quoi le Sena- 
À ceur leur fait prendre poffeffion au Capitole. 
Ê Leur Jurifdiétion confifte à conferver les: 
anciennes coutümes de Rome, & à faire ob- 
Server fes Statuts. Hs punifent vous les Ven- 
| deurs de Munitions de bouche que le commun 
| peuple appelle Viduailles , lors qu'ils frau- 
dent au poids & mefure ou vendent-plus haut 
ue le prixtaxé, Ce font les Caporioni qui 
rniflénv & reglent cous les poids & mefu- 
| res, avecune certaine marque qu'on ne peut 
_cohtrefairé, à peine de faux, & ils confer- 
| vent au Capitole les originaux ; & modeles 
de tousles poids & mefures, tant anciennes 
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que nouvelles. 1 ET bee tr | 
rdls font auf Juges ordindires de rous les 
U Appels interjetés des Confulats des Arts, &. 
| delAgriculture ,:ils accordent le droit de 
Bourgeoilñe, & ont la Procure Générale de la. 
Chambre du Peuple Romain, avec l’authori- 
té d’élireles Officiers qu'ils envoient dans les 
terres que le peuple Romain poffede en pro- 
pre. Ils ont foin de la réparation des murs 
de la Ville; & de fes Aqueducs. Hs ont . 
leurs prifons au Capirole ;” un Notaire, uit 
Fifcal, un Berigello ; & des Sbirris. c'eft-à- 
dire leurs Archersavec un. Capitaine. Quand 
-ces Caporiont, où Chefs des Quartiers fortent. 
de charge, ils nomment chacun fix perfonnées,, 
pour leur fucceder, on met les quatre vingt 
6 quatre billers qu'ils font dans une Urnes. 
& les quatorze premiers qui forrencfonrélüs- 
PEN F & OT 


332 TFabléandelar AS | 
par ce moien, à la place des anciens. Après: 
Jeur prife de poffeffion que leur donne.le Se-: 
nateur , ils s’affemblenr dans la Sacriftie d’4< 
raceli, qui eft auprès du Capitole, où ils éli=. 
fent un d’entr’eux pour Prieur. Celui-ci af | 
fifte avec les trois Confervateurs à l’admini- 
ftration de la Juftice, & à routes les autres. 
fonétions.. Els font tous quatre vetus égale 
ment d’une longue Robe Senatoriale , anri- 
‘que, & àla Romaine, de veloursnoir ; avec 
un grand Bonnet de drap, comme celui des: 
Préfidens au Mortier. : Ils ont tous quatre. 
leur place à la Chapelle du Pape, au deflus des 
Cameriers-fecrets qui font au bas de fon 
Fhrône.: Ils ont aufli rous quatre l’habit Se- 
matorial de Brocard d’or pour les fonétions de 
‘parade ;. & tiennent chacun quatre Serviteurs: 
qui ne paroïffent jamais en public qu'avec la 
Esivrée de velour$ rouge, garnie de Galon d’or, 
parce qu’ils font verus de la forte aux dépens 
du peuple Romain ;.& de toute la Bourgeoi- 
fes 0 UE 
* ÉesConfervateurs, & le Prieur des Capi- 
.taines des Quartiers, vont fort fouvent pré 
fencer un: Calice d’argent, & quatre Flam- 
bleaux-de cire blanche, aux titulaires de plu 
fieurs Eglifes:de Rome, en vertu de certai- 
nes fondations, que les Ecclefaftiques, [au 
profit de. qui elles font faites | ont grand foin: 
_ d'exiger... Ces Magifirats fetrairent magnifi- 
quement avec leurs amis, & quelques étran-. 
gers de confideration au Capirole, dans leurs. 
Palais , où ils ne demeurent jamais-la nuit. 
Is fonx ces fuperbes feftins dans le témps de. 
leurs fonétions publiques, & les jours d'Aus 
si dou  dience: 
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AU 8 D'ART 
9 ti SÉVÉSCLS: De 


s | pa asp y A fois la femaine , & 
|la depenfe qu'ils font fe paie du revenu de: 
quatre gros bourgs qu’ils ont autour de Ro 
me, dont ils font Seigneurs, & qui leur ren- 
dent environ vingt daille <a par an, Ces 
| Bourgs font Witorebiano près'de Viterbe, Ma- 
| gliana & Subina dans la Sabine, & Cori dans la 
campague de Rome. Toutes es teftes de 
poiflon qui furpaffent la: groffeur de celles des 
petits Lezards de terre, leur apartiennenc.. 
is ont des gens qui les fçavent mettre à profit, : 
& fur rout celles de Carpe, dont leurs Cuifiz 
niers-tirent les Langues pour remplir des pa- 
rés, re ù ht 
Ces Confervateurs ont foin pendant que Le 
Siége Papal eft vacant, de garder chacun fon 
jour lestours, par où l’on pafle les vivres des: 
Cardinaux dans le Conclave, & les Caporionz 
ou Capiraines des Quartiers, armentJa Bour- 
geoifie pour la defenfe de la Ville, & fontlæ 
| ronde toutes: les nuits, & la-patrouille cha- 
cun dans fon Détroit. ï 
. Sous le Palais des Confervateurs chaque 
forte de Metier a fon Confulat, où ceux qut- 
font en charge jugent. des differends qui naif- 
| fent à -raifon. defdits mêrtiers ;. foir pour la: 
| bonté des ouvrages ou pour. l’eflime de ce 
qu'ils valent ,. taxant d'Office les comptes. 
_ & lesparties des ouvriers, comme par exem= 
ple, Î un Orfevreeft en difpure fur la façon de- 
quelques ouvrages qu’on lui a commandés... 
les Confuls de tous ceux qui travaillent en Ar- 
genterie grofle ou petire ,-reglent le compte. 
dont il s’agit , & jugenc'en dernier reflort de. 
tout ce qui.fait la.matiere du diflerenr. Ces- 
PS $ E 7 Cons 
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‘juger des couleurs. 


Jourd’hut'dans ce Sehar, aucrefoisifi il 
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Donfulats font fort fagement établis pour le 


bien de la Societé civile, puis que perfonnene |, 


fçauroit mieux connoître la perfection ou Le: | 
defaut d'un Ouvrage , que Jes Jurés, & les, 
Maîtres qui font, experts dans la profeflion | 
qui en depend, comme lors qu’un Droguiite ; 
juge du compte d’un Apoticaire, & un Pein-\ 
tre de la beauté & de la valeur d’un Tableau, « 
car autrement c’eft établir des aveugles pour » 


Le Capirole a un autre Magiftrar nommé 4 | 
Patiere , ou Laglionatore,c’eft lui qui impofedes 
peines felon la Loi du Falion. Il juge des fa- 
tisfactions qu’on doit faire à ceux qui oht ére 4 
_offenfés de paroles, oudefair. Cerce char- # 
ge éroit chès les anciens celle que poñedoit le: 
Magifler Equitum , Je Mairre des Chevaliers. 
Ce feroit une belle charge fi le Gouverneur 
de Rome, & les Capiraines des Archers, ne: 
Jui ufurpoient pas route fon aurhorité comme: M 
Hé fobht, EE | st 410 

Il y a encore au Capitole un autre Magiftrat « 
qui a fous lui quatre Maréchaux , qui duremps « 
que le Senat, & le peuple Romain avoient 
encore un peu d’anthoriré, conduifoient les « 
Froupes en Campagne ,; comme font au- « 
jourd’huiles Maréchaux de France, mais ces: 
charges ne fe donnent maïntenantqu'àdes pe: M 
titsenfans, neveux ou parens de quelque Ba- 
ron, Ou Prince Romaïn, qui atancle moien 
de les bien élever , fe contente que le Pape 
feur donne quelque titre honoraire. Voila l’é- # 
tar & la qualité des Magiftrats qui font au M 

fultre FA na 
& dans ce Capitole fi fameux, quin’a pas 
| | MOINS: 
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moins donné d'a , que caufé de ter- 
‘freur, à rous les Monarques & peuples ‘de la. 
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DM CHAPITRE XVI 


Du Préfet des Prifons de Rome, € 
de [on authorité. in À 
T E Préfer des Prifons de Rome eft un Clerc: 
 Æ> de la Chambre Apoñtolique , dont la. 
Charge ne dure qu’une année, Il eft choifi. 
 d’enrre ceux du Collzge des Nations, où il y 
La des Allemans, des François, & des Efpa- 
gnois, qui tirent leurs noms au fort, routes. 
4 Lés fois qu’il s’agit de faire ce choix. Le pou- 
voir. de celui qui exerce cette charge de Pré- 
fer, s'étend fur tout ce qui concerne la dé- 
 teution dés prifonniers, à fçavoir le lieu où. 
ils doivent être mis, & la maniere dont on: 
les y doit traïîter, c’eft pour quoi il fait la vi-. 
fire des Prifons toures les femaïnes une fois ,. 
le Jeudy au matin, avec le Gouverneur de la: 
Ville , & fon Fifcal , avec l’Audireur de 
la Chambre, & routes les autres perfonnes. 
| qui onr quélque Jurifdiétion concernant les. 
criminels, &les Debireurs. Toutes ces per- 
| fonnés examinent avec le Préfet, fi on ne- 
dite point les prifonniers avec trop de ri- 
güeur, & font en forte qu'on les foulage aus 
ant que l'humanité; & la Juftice le requies: 
B, PCSRE fente. 


Ft 


2 


CPR". JV MER PT SP IETCS 
: 


n. ERP ET OT TS DOC I PP OS RU, PT CURE TRE ONE ET RS COUC 28 
. 
. ë 


* ARE 


A "1EN4 (NC OT SES PTT 
HUE gi 0 à ù 


136  Tablaudeélar - 
rent.  Îls prennent aufli des mefures pour fai 
re juger leur caufe, & pour les mettre en li-" 
berté fans delai, s’il eft poffible ; car le Gou-M 
vernement de Rome eft prefque roûüjours de la: 
même nature en ce point, d'agir de telle: 
maniere envers les fujers du Pape que les Na- « 
tions étrangeres aient lieu de croire que ce « 
Pontife eft un Pere debonnaire , qui panche: 
beaucoup plus du côté de la Ciemence, que. 


C’eft dans cette même vûe que le Préfet des* 
Prifons , & les autres perfonnes dônt nous 


| 
.decelui d’une trop grande feverité.. à | 
| 


avons parlé, s’en vont deux fois l’année met- 
tre en liberré tous ceux qui ne font detenus M 
que pour quelque legere faute, ou autre fujett « 
de peu de confequence. Ils paient les debres M 
des pauvres prifonniers; & font grace aux 
moins coupables, parce qu'ils ont affés expié " 
Jeurs fautes par les miferes qu’on fouffre en-® 
Prifon. Ils: choififfent ordinairement pour 
faire cette vifire de Grace, quelque jour dela: 
femaine qu'ils appellent fainte, à fçavoir celle M 
qui précede immédiarement la fête de Pa-.M 
ques, & pour la deuxiéme fois celle qui prés. 
cedela Narivité de J. Chrift, qu’oncelebrele: M 


Le 


25 Decembre. Aufli:tôr que lePape eft Morr,le: M 
Préfet donne aufli-ordre qwonouvre toutes les:# 
Prifons de Rome, mais le Gouverneur de la. 
Ville fait ordinairement traduire dans les ca- 
chots du Château S:Anpelles criminels d'Etats; 
& ceux qui font emprifonnés pour quelque fu 
jet de grandeimportance;avant que la nouveller M 
és la mort du Pape foir rendue- publique, 8: 
2. jes Prifous foient ouverres,.ce qui ne fe: M 
ait jamais ,. qu'après que: les. Magiftrars dur ” 
‘ Co 
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HR | PET Qu À , 
Zapitole s’étanc affemblés, font fonner une 


cloche, qui ne fonne jamais que dans cette 
fons , :qui: fe fait comme nous avons dit une. 
fois chaque femaine, pendant l’année , cela: 
fe doit entendre de routes les Prifons confe- 
cutivement, c’eft-à-dire, qu'après avoir em- 
ploié un Jeudy à vifiter celles d’un Quartier 


Mvifirce de celles d’un autre Quartier, & ainfi- 
‘Sdefuire, jufques à ce que l’on ait fait tout le: 
rour-de la: Ville, ‘aprés quoi l'on recommen- 
ce: par le même Quartier. | 
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CHAPITRE XVI. 


ÊDu Préfet des Ruës de Rome, @: de 
“fes Woiers. 2 | 


NE y a un Magiftrat dans Rome qui a fon: 
À Tribunal au Capitole, au deffous de tous 
£ ceux dont nous avons parlé. Sa charge lui 
 eft conférée par le Pape... Il y a quelque fois. 
| deux Gentilshommes Romains de la premiere 
| Nobleffe, qui-font pourvûs.de ceroffice. On: 
les appelle Maeffri di Strada , autrefois des 
Ædiles. Oncomprendra facilement quel-eft. 
| leur emploi, f.je dis qu’on les nomme en Fran 
 cois, les Voiers, ou Maitres des Rues. Ils. 
| ontlefoinde la reparation des ruës & des pa- 
| vés,-des chemins & des ponts, tant de la, 
| Ville que dela Campagne ; des murailles &, 
des bâtiments publics , des confins des héri- 
| sages ,.& de terminer en premiere jManess 
Et e | les. 
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sccafion.. Pour. ce qui eft de la vifite des Pri-: 


dé la Ville, le Jeudy fuivanr eft employé à la 
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les differens qui naïffent fur ce fujet. Ils ue 

auffi le foin des Fontaines, Aqueducs , 8% 
Canaux qui fonc en grand nombre. Cette i, 
charge leur rend douze cens éeus paran, 82 4 
ils ne l’exercent qu’autant de temps qu'il plaice 
au Pape, mais ilne la leur ôre jamais fansh 
fujer, Ils ont un A ffeffeur qui eft Docteur en! 
droit, & un Notaire , avec trois Miniftresk 
Jufticiers, qui s'emploient à rerminer les dif 
ferens des hayes, 8 foffes, des vignes, &e2 | 
| fervirudes des hérirages. Ces Magiftrars out. 
: Voiers, ont fi peu de foin des grandschemins, | 
È de l'Etat Ecclefaftique , qu’il n’y a aucun, 
pais en Europe, oùils fotent fi raboreux, & 4 | 
fi mal entrerenus que dans les belles plaines 
qui font aux environs de Rome. À 
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CHAPITRE XVII. 


Du Préfet de tous les Grains, & Den=w 
_rées de Rome. | 


1° Préfer qu’on appelle à Rome de l'An." 
none, eft le Préfet de tous les Grains. # 
C’eft un Prélat choïfi entre les Clercs de la 
Chambre Apofñolique, parla nomination & 
commiffion du Pape. Sa Jurifdiétion s'étend. « 
par tout le Patrimoine de Saint Pierre, la 
Sabine, & la Campagne de Rome, jufques w 
aux confins de Naples, de Tofcane, de Ve-« 
nife, & deSienne. Il a dix perfonnes en ti- M 
tre d'Office fous fa direction, & quilui ai: M 
dent dans les fonctions de fa charge, à fça- ” 
voir, un Commiffaire Général, un. ne 
M « À fl 


Sp, Mer MORE i 
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L “un Calculateur ; un Gardien 
desGrains, un Gardien des clefs des Greniers 
mis de la part duTréforierGenéral,& un aurre 
is de la fienne, deux Sürveillans pour fai- 
re mefurer les Grains, uh Exaéteur , un Se- 
lcreraire ; & un Efcrivain qu’il envoie aux. 
“Sportes de Rome, prendre la note de rous les 
Grains qui entrent dans la Ville. | 
Ce Préfeta un Tribunal avec un Greffer, 
VS des Archers avec leur Capitaine, & plufieurs 
15 Officiers dans tous les lieux de la dépendance 
de fa chargé, en vertu de laquelle il a droit 
18 der Juger definitivement de tout ce qui con- 
’B cerne les Grains de quelque efpece qu'ils fe- 
Sin, & cela préferablement à trous autres. 
| Juges. Il vient en divers lieux des Commif- 
| faires pour achéter tous les Grains qu'ils trou- 
vent, auprix de fa taxe qu’il en a faire, & 
® comme 1} ne les eftime jamais que la moitié 
de ce qu'ils valent, il en remplit fes Maga- 
@ zins à bon marché, & quand il ne s’en trou-. 
& ve plus d’expofés en vente publique, & que 
# les Greniers des particuliers font vuidés, ilen 
£ réhauffe tellement le prix, que ceux qui ont 
| befoin d’en achéter , fe trouvent obligés de 
| debourcer pour le peu qui leur manque, tout 2 
| ce qu’ils ont reçû de la grande quantité qu'ils 
ont été contraints de vendre, parce qu’il eft 
_defendu à toutes fortes de perfonnes , de con- 
ferver aucun autre grain que celui que le Pré- 
| fer de 7 Anmone laifle dans chaque famille, par 
| une raxe qu'ilfait toûjours au deffous de ce 
| qu’elle en a de befoin pour une année. C’eft la 
veritable caufe qui oblige les payfans de laif- 
| fer en friche lesvplus belles campagnes des en- 
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virons de Rome, & de quelques autres Pro 
vinces de l'Etar Ecclefialtique, parce que 
ceux qui fe donnent la peine-de cultiver un 
grand terroir ; n'en ont pas, au‘bout de l’an= 
née, un plus grand'profit que ceux qui ne las 
bourent qu’un petit champ pour avoir Le ne 
ceffaire fans aucuns reltes On voit par Ja 
qu’il n’y eùt jamais de Monopofe fi préjudi## 
ciäble dans le monde , que l’eft celui-ci dans? 
tous les Etats du Pape, où quelques uns des 
fes favoiris s’enrichiffent au préjudice de cous, | 
fes autres fujets. vi D | 

Le prix de toutes les denrées, des fruits," 


À 


des huiles, dulairage, du gibier ,: & de tou" | 


tes les viandes fraiches, & falées, eft arrêté 
une fois tous les ans, dans le Chambre Apofto-" 
lique; mais on élit en même temps par 1e“ 
fort, un Clerc, qui pendant tout le cours de 
Pannée exerce la charge de Préfet de tous les 
vivres, & a l'autorité de diminuer, & dere-w 
hauffer le prix de routes les denrées qui fem 
vendent aux marchés publics de la Ville, mais 
parce qu'il eft oblige de faire fon reglement 
felon la difette, ou l’abondance des differen-” 
tes faifonis de l’année , fon: tarif eft ordinaire- 
ment affés conforme à la bonne Police, qui fe: 
doit obferver dans une Ville, & comme rou-” 
tes fortes le denrées viennent à Rome en très 
grande abondance, on y vit toûjours à forgn 
bon marché, & le Préfet des vivres ne laifle « 
pas de faire bien-fes affaires, fans donner{ujet … 
de plainte à perfonne. On doit aufli remar-w 
quer que toute la Cour, & les gens de qualité « 
qui font en grand nombre dans. Rome, & 
qui font fouvent des feflins très magnifiques + . 
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“ve fouffrent point qu'il fe commette d’abus 
t@ence qui pourroit empêcher la bonne chere, 


Bou caufer une trop grande dépence. Nous n’a- . 


nBvons plus qu'un mor à dire fur les Doïanes 


hf8&z Gabelles, aprés quoi nous donnerons trois * 


fou quarreliftes, .de toutes les perfonnes No- 
| Hbles, des Princes, grands Seigneurs , & gens 
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CHAPITRE XIX. 


de Rome. 


mp" Ouresles Doñanes de la Ville de Rome, 
À feïeduifent à cestrois qui font, /4 Doia- 


À de l'Eau qu'onappelle de Ripe; & la Doiane 
@ de Vin, qu'on nomme de l’Erude , pour les 
% raïfons que.nous dirons maintenant. Les deux 
© premieres Doûanes font pour routes les Mar- 
® chandifes qu’on apporte à Rome par terre, 
ou par eau, Elles paient dix pour cent d’en- 
£ trée quand elles arrivent par terre, & douze 
Ë pour cent, quand elles viennent par eau, fe- 
Jon l’eftime qui en eft faite par des Experts, 
| deputés parle Maître de la Doïane, & com- 
| meils fonc Juges & Parties, ils ne manquent 
| pas de les eftimer plus qu’elles ne valent, 
| mais on peut les obliger à fe paier de la Doüa- 
ne, enprenant des Marchandifes au prix qu’ils 
les ontraxées, jufqu’à la concurrence de la 
Gabelle, & ils ne peuvent obliger perfonne 
RTE à 


de Cour qui font une belle figure à Rome, 
Des Doïanes > Gabelles de la Ville 


ne de Terre près de Saint Euftache; la Doëane 
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fert pour paier les appoinremens dé$ Lecteurs, 


-ce College de la fapience, où 1l y a une gran- 
de Bibliotheque.forc riche & bien afortie, 


-jufques à midi, tous les jours de l'année, à la 


à tous ceux qui en ont le foin, de prendre au 


à les paier comptanc, ce qui faitque la plus M 
part des Negocians ne paient la Dotane qu’à 
mefure qu'ils vendent. leurs Marchandifes:, 
ou qu'ils les tirent des Magazins de la Doûa- 
ne, où ils les peuvent lailler tant qu'il leur 
plait, enpaiant le Magazinage. n 110" 

La Douane du Vin, s'appelle la Doûüane 
de l'Etude, parce quele revenu qu’onen tire M 


& autre Oficiérs de la fapience, & le fur plus h | 
eft emploié aux reparations dn bel Edifice de 


qui eft publique, c’eft-à-dire ouverre à tous 
ceux qui veulent y étudier, depuis le matin 


referve des dimanches, & fères de précepte: 
Il eft defendu fous peine d’excommunicarion, 


cune chofe pour,les Livres qu’ils donnent à 
tous ceux qui les leur demandent, étant obli- 
gés de les chercher incontinent , & de les 
aporter fur la Table de celui qui s’en veut 
fervir, ne leur étant pas même permis dere- 


_ cevoir ce qui leur eft volontairement offert, 


fous quelque prérexre que cefoit. Ily a fur | 
la porte du College cette Infcription, Orni: 
Dus Gentibus Apertum. A eft ouvert à routès 
fortes Nations; & fur celle de la Bibliorhe- 
que, celle-ci, Patet Omnibus , elle eft ouver- 
ta à toutes fortes de perfonnes.. On y rrou- 
veles Livres defendus par le Concile dé Tren- 
te, .8z tous ceux qui ont été mis au jour du 
depuis, fur quelque matiere importante de 
Controverfe & de Fheologie , & fur celles |! 
des 


A 7 Lin pipi et à 
des'Sciences, & des Arts, & chacnn les y 
peut lire indifferemment , fans en demander 


jours dans certe Bibliotheque ; un grande foule 
de fçavans & de curieux , qui peuvent conver- 
| fer enfemble en parlant tour bas, mais il ne 
 Jeurveft pas permis de difputer, y aïant des 


# chent qu’on n'interrompe ceux qui étudient, 


l'Etude qui fe prend fur le vin. à: °°: 
11 n'y a que le vin étranger, voituré par 
œau, qui paie l'entrée à Rome. Le vin Ro- 
manesque, C'eft-à-dire, celui des Vignes du 
territoire de Rome ne paie rien, quand les 
| bourgeois l’achérenr pour leur ufage, mais 
les Marchands qui le revendent en gros, ou 
en détail patent les droits de Ripe.. 
Le Vin des Châteaux d’alentour de Rome, 
ne paioir rien non plus , avant le differend ar- 


dire davantage , rertournons à la Doïane de 


de France, & la Milice de Corfe, en 1663. 
mais énfuite decet accident, comme on s’at- 
rendoir à une rupture avec la France, on fe 
difpofa à la Guerre, & pour faire des levées 
extraordinaires on inventa diverfes Gabelles 
qui fubfiftenc jufqu’à prefenc, quoi que la 
Guerre foir encore à venir. On mit pour lors 
un gros {ur l’entrée de chaque Baril de Vin 
des Bourgs & Châteaux des environs de Ro- 
me ; uh autre gros où demi Jule fur chaque 
charge de foin ; trois Bajoques & demi fur 
*chaque charge-de paille, deux Bajoques fur 
chaque livre de cire, une Bajoque fur celle 
1 | du 


aucune permifion, ce qui fair qu’il y a toù- 


Huifiersqui font faire filence , & qui empé- 


ou quiécrivent. Ce n’eft pas ici le lieu d'en 


rivé entre le Duc-de Crequi, Ambafladeur | 


du Savon, & d’autres Gabelles fur le Täbac,. 
<& fur le Papier qui fe paient toutes aujourd’-} 


_ -baffadeur de France l’avoit accufé de s'être 


“à compter depuis le-Jour de leur naïffance , 
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hui, à la referve de celle du favon qu’/7n0-* 
cent XI. Ôta peu de temps avant que de mou- 
rir en fe lavant lesmains, en public, & de-» 
clarant qu'il étroit Innocent de ce que l'Am-* 


ligué fecrérement: avec les Proteltans pour 

faire là Guerre à fa Majefté très Chrétienne … 
qui l’avoit chagriné. RO | 
‘* Les Bœufs, les Vaches , & les Veaux…. 
paient chacun quarante trois Jules, les Mou- 
+ons un écu, les Agneaux trois Jules ; & ceux” 
qui {ont nourris du foin benir du Verger de 
Sainte Agnes , dont la laine fert à faire les, 
Manteaux des Archevêques, & qu’ils portent. 
dans le tombeau , paient un écu par mois,“ 


jufques à ce qu'ils foient en état d’être tondus 
pour la premiere fois, * Ces Gabelles font 


… ‘paiées par lesachéteurs, & lesvendeurs paient 
_ outre cela de gros impôts qui montent à neuf 


pour cent de ce qu'ils retirent des beftiaux 
qu’ils vendent. | 
. Le Poiffon de Mer, & de Riviere eft ap- 

porté par les Pécheurs dans des Nacelles, à « 
la Place de Saint Ange dela Poiflonnerie À- 
pofolique, & ils font obligés de le donnerà 
quatre ou cinq Bajoques la Livre, tant gros 
que menu, à celui qui en a la Gabelle, ne « 
Jeur étant pas permis de le livrer à quelque M 
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autre que ce foit. Ce Partifan qui a fon Pr 


vilege figné du Pape & feélé de l’Anneau du 
Pécheur , le revend aux Marchands, deux ” 
Jules, ou vingt cinq Bajoques la Livre, ‘c’eftt 


CurdeRom. 145 
à fçavoir quatre ou cinq fois plus cher qu’il 
ne l’a acheté, & ces derniers Le revendent pour 
Je même prix, ‘ainfi ils me gagnent que furle 
mauvais poids qu'ils font aux particuliers, en 
leur vendant lesplus gros Poiflons aprés qu’ils. 


les ont farcis deGravier. + 
Le Fromage paie fix Jules & demi par cha- 
8 ‘que Millier de Livres pefantr, pour cer effet 
Mes gardes des portes de Rome écrivent le 
| nombre des formes de Fromage qu’ils portent 
| ‘aux Marchands ; & à la fin de l’année ils ar- 
& rêvenc leurs comptes, en eftimantt les formes 
Sept livrés Pune porrant l’autre. Le nombre 
de fept eft en grande eftime dans la Ville de 
RE MR Me LT ennNr creme 
0 Les Fruits & les Legumes paientune Bäjo- 
-que par charge à la'porte de la Ville, & un 
autre dans la place Navone , pour la faïre net- 
toier aprés qu’on y en a fait la vente. On 
ouvre pour cela des Eclufes qui fourniffent de 
Peau pour inonder route cette place ,oùil ya 
& fur une belle fontaine un Emblème du Deluge 
univerfel. di SRE , : 
|: L’Huile paie quelques droits d’entrée , mais 
@ellene paie point de mefurage, par ce que la 
plus grande partie fe confumie dans les Lam- 
s qu’ontient allumées jour & nuit dans les 
Eglifes , & qu'une autre partie ferc à faire 
cette Liqueur à la quelle le Pape donne le 
Nom deSaint Crème , qui eft la matiere de 


bann-t JR. ne OS 


Lars 


trois des Säcremens de l’Eglife Romaine. Car 
Son s’en fert avec l’eau dont on Baptife, on 


# l'applique pour confirmer en la foi, & pour 
% effacer les pechés des Agonizans, par l’extre- 

[Me Onuchone ra er. ré 
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146 | Tblladidé Ja 2 
Quant au Sd, il fe vend neuf quatrins la 
Livre de douze onces en détail, & quelque 
chofe de moins quand-on le prend « en quanti- 
té, mais tout celui qu’on tire de l'Etat. Ec- 
-clefi iaftique. n'a pas beaucoup. -de Saveur ,:& 
on n’a rien trouvé jufques à PE re ait 
Le le rendre bon. 
Le Bled qui entre dans Rome. paie dabord | 
pour le mefurage deux Jules par Rabbi, qui. 
eft comme le Muid de Rome , & qui vauc: 
près de trois Septiers de France.… On paie 
_enfuite pour le faire moudre fepr Jules de Ga- 
belle, & on donne quatre Jules au Meunier, 
outre la farine qu'il derobe. « Mais les Bou-. 
Jangers font obligés de prendre le Bled de Ja“ 
Chambre Apoftolique , dont le Préfer de 
l’'Annone , ou Clerc de l’abondance a la dis 
rédion, comme nous l'avons dit au Chapi- 
&re 16e 
Les Commiffaires de la Cuéuré achérent, 
Je Bled troisécus, & demiou quatre rout au” 
plus, & les Boulangers font obligés de Je 
prendre à à huit où neuf écus , & de paier lé 
mefurage, la Gabelle ; & la mouture : ibeft, 
vrai que quand ils ont pris le nombre dé 
muids de Bled qui eft marqué dans leur taxes | 
ils peuvent en acheter tant qu'ils veulent fur | 
3e Marche, aux prix des bourgeois ;-mais il né, 
leur arrive prefque jamais de pouvoir debice” 
plus de pain, que celui qu'ils fonc avec la fa 
rine qui provient de leur taxe, &/'s'ils ont.ce 
bonheur, une fois , le Commiffaire les ss | 
‘charge fi fotr én fuire qu’ils ne fçauroiene vené | 
dre en toyre l’année ; ce, qu’il les oblige de 
PERS dans fes greniers & de luipaier. Cet, 
ain 


hs . Cora à 0 
| quel ra Bermiers ds. D 
| in jalrôres nt FA Fe. Er 


Li 


Es wa H AP ITR E XX. 


| Li ifle de. soit Us Habitans deRome, & 
brut 4 autres Jjes 6 2 Pape. Leu 


por D LerNs L Hhèqée d'u PA 

- ce, lil ne faut pas feulement confideret . 

IR létendué des Provinces qui Jui font triburai: 
res, mais aufi Je nombre & la qualité des 
UP les qui les habitent , puis qu’un vafte 
jaume de peuple ne rend pas f püiffant ce- 
Qlui qui en eft le Souverain » que feroir-un au- 
tré ç e moindre étendué ; qui feroit rempli 
d’un plus grand. nombre de fujéts, propres à 
| Ee faire fleurir le He. les. Sciences, 8e 

fiutte idée de | LE à 


nombre, & enfuire la Lu des ts qui 
font foùmis à fon Empire, jé commence par | 
CEUX de la Ville de Rome,qui en eft laCapitale, à 00 
Tous les ans vers la femaine qui précéde im- a. 
* Médiatemene la fête de Pâques , les curés . 
Bvont de maifon en maifon, chacun dans l’é- 
‘Brendué dé fa Patoifle, € écrire les noms & fur: 
1oms de tous ceux qui y demeurent ; pour 
cennoître aprés Pâques ceux qui ont manqué 
e prendréla Communion Pafchale. Ils par- 
ent enfuiré leurs Liftès au Cardinal Vicaire, 
jui de toutes enfémble en fait dreffer une gé- 
{ iérale ; Voici celle de l'année 1702. 

| G 2 Eglifes 


La 


148 “Tablau dela AT 
Eglifes Paroiffiales de Rome. te A 
Familles, HÉTE 
Évéques. TI à 
Prêtres. . REUT. 
Moines & Religieux, NT 
Religieufes. | 


Pixocbe , c’eft-à-dire eh dote 
. qui portent ES de diverfes 
Religion. 

Ecoliers demeurans Der les Colleges. 

Courtifans des Cardinaux. PRE 

Pauvres des Hôpiraux. 

Prilonniers. 

Courtifanes Pere Femmes de 

mauvaife vice. 

Mores.. di 


Hommes, Femmes, & Enfans det tous 


ages & conditions. | 
Parmi ces perfonnes il s’eft trouvé 
| des Mâles de tout âge. 
Éemelles derote LV RAE Hiva 
. Gens capables de communier. 


“3 


:: Enfans & autres InÇApAAES de com- 


‘. munier.. : 
Nombre de ceux quiont communié. 


: Nombre de ceux qui n’ont pas com- £ 


munié. | 

. On voit par cette Lifte qu’il ya Dr 
: Rome cent vingttroïs mille,cent 
“trente un habirans. 


Avec le refte des fujets du Pape que 


nous avons dit. au Chapitre pre- 
-mier être au nombre de dixhuic 
gent mille, monte 


L! rer er A à sé Le L 4 ui QE 


FA À ce 2 dé: VA Re sh “he 
L'Iralie a fans les fujets du Pape au * $ ns FES 


LesCatholiques d'Allemagne,dePo- 
…  logne, de Boheme, de Hongrie, 
* de Provinces des Pais-Bas font 4 
| ‘au nombre d’environ  - 29000000 
Les Catholiques qui font dans 4 
.” Tarquieen Europe, en Angle 
serre, dansl'Afe, & dansl'A- 
| - mérigu. ‘10000006 


, # 


Selon certe Liffe le Pape a près de deux mil- 
lions de fujers , & outre cela 1l y a pour le 
moins quatre vingts millions de Chrétiens, 
qui relevent de fa Jurifdiction fpirituelle, en- 
tre lefquels ont compte trois cens mille Ec- 
Clefiaftiques , qui ônt plus de trenté quatre 
mille Evêchés, Abayes, Monaîfteres, 8 Pa 
toifles , dont nous avons donné la Life au 
Chapitre deuxiéme de la feconde partie de cer 
Fouine 2 MR Ans 14 EME 
| Si cela n’eft pas fuffifant pour faire con- : 
moître la grandeur de l'Empire Papal , on: 

peut. encore confiderer le grand’nombre de 
Princes , & autres perfonnes de qualité qui 
|compofent la Cour de Rome ; voions pre- 
miérement ceux qui font Néveux dés Pa- 

pes. . PROSTATE HUE. 4 
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£end tirer fon Rte de l'Empereur FPE 
miens * F 


D XXL 4 
Life des Princes Romains Neveux Les di 
© Papes.. TO 0 dE ee 


Om Livio Ok £al Milanois , eft Nevers 
| du feu Pape fanocent ue Duc de Ceri; à 
& Donc du ThrônePapal, . L 
Don Gafhard Altieri ; Mari de la Niéce de 
Clément X, eft Prince de Loriolo. 
Dom Faques Rofpigliofi, Neveu de Clement Xi 
eft Duc de Zagarslo, & Princedu Thrône. 
 Doin Auguflin Chigi, Neveu d'Alexandre Le 1 
eft Prince de l’Aricca, | k'| 
Dom Pamphile, Neveu d'Amoere | K. ce | 
Prince de Valmontose. se, RÈc L 
Dom Fufliniani, petit Neveu du même. e Pas à 
pe, du côté de fa Merceft Duc d’Orano, & 
Prince du Saint Empire, cette famille pré-! 


4 


Dom Barberini, petit Neveu d’ Grbin VIE. | 
eft Prince M LR d | de 
Dorr een Eaptifle Borgbele, etit eveu de 
Paul a gi, pe an 
Dom Ludovifio, defcendu de la tnillé, den 
Gregoire XV. ft Prince de Piombino. 
… Dom Boncompagna, Prince de Spra à vient de 
la famille de Gregoire KAHL. À 
Outre ces dix Pyinces qui. ont plus dun 
million de revenu, & qui difputent le pas à. 
tous les Princes de F Europe, ui ne font pas” 
Souverains & entiérement independans des 
têtes à 


# 
on 


FR BP RES 72 


ie | Cour de Ronit.… 


|A es, il y a encore dans Rôïn e 
pluñeurs familles , qui ont de très grandes 
prérogatives , dont nous allons parler. ka 


PCR a rt RE #3 


L 


CH APITRE xx 


he: Familles qui ont des prératiu 
+ fpeciales dans Rome. aËsi 


pion à. ! “ ef 
TLya its Érhuphis fimilles wi Ro: 
4 mie qui fe diftingütent en plufieurs chofes de 
toutes ésautres , à fçavoir celle des Urfns, 
dontlé @h2feft premier Baron Romain, & 
Prince du Thrôme. Celle dés Colonmes, dont 
Êle-Chef eft grand Connêrable hérédiraire du 
Roïaume de aples. ; premier Baron Romain, 
É Prince du Thrône, & Chevalier de la To:fon 
d'or. "Celle des Conti, dont le Chefeft Duc de 
| | a 8 Préfet de la Cha re du Pape. Cel- 
M Fedes Srvuelli, donc le Chef'eft Prince d’A'horo, 
Marêchal du peuple Romain, Gardien héré- 
| ditaire du pi ; . Chevalier de la Foi- 
ôn' d'or: 1 
Ê -0Le Pape Sixre Ve Gügéa dbéete des Urfins ; 
| &z des Colominés devoient avoir le pas, & la 
À préféance fur les atitres | 8: comme premiets 
Princes Romaïns, il leur donna place proche: 
À de fon Thrône aüx Chapelles & aux fonctions 
publiques; après les’A mbaffadeurs des têtes 
Couronnées, & pour ôter tout differend de 
préference ; il ordonna qu'ils auroient la pré 
Ü féance félonteur âge, maisils n’ont pas vou- 
h AC AeTReNe à cétte fenrence, de forre que 
G4 : quand: 


F ; STA 


L… d. arfhoésnt 


to deco ble. À 


ve feul au Thrône du Pape, l’autre ne Jui |! 


fils plus vieux, Urfin ne s’y trouve pasjufques. 


” fait fouvent alliance avec elle. 


duré 40 ans. Varc Antoine Colomna comman. 


ca P Ainé des ne en del rroùve ge vieux. | 
que |’ Ainé des Colommes, le premier fe trou. | 


voulant pasceder, & ainf quand Colomne à un | 


à ce que l’Ainé de.Co/omne foit mort & cela 
pour la mémeraifon % 
: Les Conti, Savelli, & quelques. autres Ont 
prorefté contre ce Decrer du Pape Sixte Vi | 
comme injurieux à l'antiquité de lenr No 
bleffe, qui ne le céde en rien aux premiers ÿ 
mais Îls n’ont-rien. pi obtenir pour cela, : 
La famille des & fins.a cette prérogative à 
Rome d’être nommée.la premiere. dans. les. 
ftaruts de la Ville ,"& les Roiside Là ARE | 


La Maifon Co/omna eft fans contredit + | 
des plus anciennes. & desplusilluftres d'Ira-| 
lie. . Jean Colomua qui fut fair Cardinal par 
Houorius IL lan 1246, a beaucoup. contribué 
à élever cette Maifon.… Elle reçüt un nous 
veau luftre 200.-ans aprés -par. l’exalratieff 
d'Othon Colomna, qui für élà Papeau. Gobeil 
de Conftance l’an 1417. SouslenomdeMar- | 
zin V. par où finit le-grand Schifme quiavoit« 


doit les T'roupes du Pape à.1a' Bataille de Le-. 
nte, & für rech en triomphe à fon,retour 
a Rome. . On lui érigea une ftatué qui fe VOIE, 
encore aujourd’hui au Capitole, dans le: a. | | 
lais des Confervateurs du peuple Romain. On 
y. voit autour de l’écu de fes ie , des Casi 
nons des Drapeaux , & des Efclaves.liez." 
Dom Laurens Colemna ävois.ére Vice- Bei Ld Ar x 
AE > & enfuitede Napèsé gi 4 ! 
| | N 


mn: | 
* 


‘ 
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“Il y à une autre branche de la Maifon Co- 
ÉJomna, qui éft celle des Princes de Carbogna- 
lfro , defcendus de ce fameux Sciarra Colomna, 
qui fic tanc'parler de lui quand Phi/ppe le Bel 
# Roi dé France Peñr delivré de l’efclavagé , où 
iilétoit malheureufement tombé, en furant la 
Éperfecurion du Pape Boniface VHIT. qu’il alla 
tEfurprendre à Anagnée d'où il le-conduifit à. Pa- 
Sleftrine dans'une: tour, où il mourut de de: 

fefpoir au bout de 40: jours, le 11: Oétobre 


LC M Et | , se 

| EaMäïfôn dé Conti eft, à ce qu’on dit, la 
plus ancienne famille de Rome , elle étoit 
Sauf autrefois la plus puiffante, car Platine ra-. 
porte que.les Conri Tufeslani (c’eft ainfi qu’on 
les appelloit ) faifoient fouvent créer les Pa- 
pes à leur dévotion. : A préfent elle eft re- 
Éduire à unétat mediocre ne poffedanc plus que 
les verres dePoli, & de Guadagnoli qui ne 

font.pas d’un grand revenus 

# ‘La Maifon de Savclhi elt plus ancienne dans 
Rome que celle des Urfins. Sa charge de 
BMarêchal héréditaire de l’Eglife, lui donne: 
unigrand relief pendant la: vacance du Siége 
Apoftolique  parcequ’il a pour lorsleCom- 

mandement des Gardes du Conclave; comme 
nous l'avons dit ailleurs 3 d’autre pärc cette 
Maïfon eft fort" añcienne ,  & fort illuftre, 
puis qu’elle tiréfon origine d’un Roïd'Albe,. 
appellé Awwrin, Prince de la famille Savelle:,. 
qui affiita le Roi Larinus contre Enée. Les 

Papes Honorius ELX, & IV. éroient de cette 

m'aifon ;-cormme auf Marcel 1. & Liberius 

dont PHiftoirereft aflés connue par le grand 
bruic qu'il a fait duremps des Arienss © » 

SOEUR (QG. 5. A à 


EN RR AT", peer) El M Tr DE Qi er iN 


2 ri | 
a y a quatre autres var RE au | 
précendenr allerdu pairavecles précedentes. 4 | 
: La premiere eft celle des Gactani,. qui tire | 
fon origine de Boniface V HI... L’ainé eft Duc 
de Sermonete, & de Saint Mare; Prince. de 
Caferte s. Seigneur de. da: Éiromsx » de sé | 
heux.. 
La feconde.eft celle. ds Ce Ah ts da | 
plus: de 500. ans à Rome » Fan ir Dug 
d'Agnafbarta. 6-4 
La troifiéme eft els des Ce pt ch 
autrefois fous le-nom de. Montanara ; Noble: 
de plus de 600, ans. Elle poffede le Duché 
de Civera Nova, la Seigneurie de Genfano de: 
Lavinia, & quelques autres , avec la Charge 
de: Porte- Enfeigne de P Eglife. : è 
__ La quatriéme eft la Maïfon. des. Sforza à 
defcendue du. fameux Attendolo Sforfa s qui de 
fimple paifan devint Général des Armées de | 
la Reine de Naples Feanne II. & des Duçs.de 
Milan. Al y à eu fix Ducs de la Maïfon de. 
Sforza qui ont maintenu leurs prétentions, &4 
Ja poffeffion qu'ils avoient du Duché de: Milan: 
eontre les Rois de France Lois XEL. & Fran 
sois E jufques à ce que. François Sforza n'aiant, 
point d’enfans inftitua. l'Empereur Charles V 
fon héritier au Duché de Milan. ci 
Il y a encore plufieurs dutres. familles trètl 
Nobles à Rome : qui. jouiflent. da: titre des 
Ducs, comme: + : hote fl 
… Le Duc. Alrerss donc l'origine viens d Alle 
Magnes : à UE | 
NT voi Maifon! des Eundiaenés mecs ancienaes® 
qui ‘poñfede le RE de Beni » fur fe de Lacs 
%. RÉ ME NME. LAINE 


‘ | Les Marté, vue auf dé anciens.  Horo- 
{ris AL. écoitide-leur famille , 41 y en a deux 
| ba rslle FPE de Gros & celledu 
e Pagaïi HRLUR TES Ve 

| ‘La Maifon des Coffarelli ft de qe ie an- 


| Duché dans le Roïaume de Naples , outre les. 
4 grands;biens quelle a à Rome 2° & dans la 
Campagne. Ray 

UN Les Lanti, soirdene ta Ferre de Bonmprxo: 
le entitre de Duché, proche Viterbe en Tofca- 
IE ne, & les Principautés de Belmont, Rocca. 
“À Sinibaldi Bagnaia, & quelques autres biens. 
| Les Muti ot fait leur ve avec les Aldo- 
g dis étant d’ailleurs anciens Gentils- 
“hommes ils poffedent le Duché de Regnano. 

* Les Srrozzis font Florentins, il y a eu un: 
Maréchal deFrance de ce nom. ‘fls ont le: 
| des de Bagnoli au Rojaume de Naples; 51 
es Seigneuries detBalconvifie, Piagonia, Sti- 
bia en Tofcane ,"& le. Marquifat ge herire 
en Sabine: ##39 120 

Les Salviati font auffi d'une ancienne: No: 
| bleffe Florentine;"l’aîné qui eft Duc, “demeu- 
re ordinairement à Rôme. . 
. Aya plufieursaurres familles! de Nobleffe 

L'qui font aflés bôfne-figure 2 à la Cour de Ro- 
ù | mais pour éviter la prolixité dans cet 
Durs 3 mouse ferons que les indiquer par: 
“leurs Co dans le SR ne j 
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 cienne Nobleffe de Rome, elle polfede un 


RE #8 À & 


ch AP L LR LE XXUE hit 


ner une Life de toutes les Le | 
= mailles Noblès qui font dans ‘Rome: 
* fous trois differentes Cafe. 


Premiere Clafle de ceux qui ont ja de Fe 
ans de Noblefe. at 


Albertoni. Te | Gabriel. =: 
Affalli. Et. © Gortof cdi, dont on dite 
Alberi.. | que la Maifon d'Au- 
Arubalis! 0": °" *riche eft defcendué.. 
Afi. | Reno: Le dan el 
Boccabella. 1 Tncohimaré: +. asc ot 
Boccapadules | étre Mali, sense à 
Boccomazza. : : Maidelcbini...: 14 
Brunchii ex 5:40 #*Mancini.. vd k | 
- Beniraboni.… … Magiflri. V8 | 
Carducci. Porcari ; qui prétene. 
Capizucchs.: dent être defcenduss 
Coleri, ro th : tftde Caton. abs. 
” Crefcentits:s, tarte Pozzi.… sante lih NE 
…  r Cavalier. : » Balombarts isa 
Capo di Ferrds.: :,;  Savochio. 5, 7 
Capranieas.… : Serluppi. ip Et ï; 4 
Cafali:;is Santa Crote..s. 14 
Cofciari.. Scapaccis ee x te LR 
Cerrer: sit Theodol : D “4 
Caffarellr.  Thedelnis ER 0 E 
Capogalli.. … VOSMe. à { 
GCecchins. Et Vel. ti ES 
Cafhellanis.  Vallars.. ki: Là Ac 
Rabbi - de Roi uns Gui 
Echn. Me | | ge | 
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A Gi coin. 
Capis. 

| Évangelifi. 
\. Favins. 

, \Gironis | 
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… UMelchiofi.. 
\Ariccias 
\Baffalini.… 
 3aglioni.… 
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Seconde Claffeïdes Farnilles. qui ont plus de: 
400. ans Le Nobleñe.. 


Esnolardi. 


… Mijocroni.. 


Mignaneli. 

Muiini. “ 
Margeoti. | 
Marcani. 

Nivia. 

Specchi. 

Stati. 

Theophini.. 

Fiori. 

Verofpt. | 


Gr PAPE 
Saldoni.. 


Sarei. - 


Vipereft bi. Ê 
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Troifiéme Claffe dés Familles Nobles 


| UT 
Fami, 
Lancelotti, 


Petrant.:* 


Î 


NVaggieri. 
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'orres. 


elfe 
pe | 


depuis 200. ans. 


€ HUILE, 


à Guarnelli, 


G: 1font, | 
Porte:. 
Roberti. 


\  Nari. 


Bongiovanne. 
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Acciajoli.… 4 “aus a LAS 

Amadori + Mera 


Altoniti…. ne “is 
Americi. ibn Marcel. À iR 
Antinori HR … Rafpoli: ee x AE y nNeS 
Corfini. * nu Sir, bit S 
… Falconieri.. © ie Paint. Re | 
Féllicaje. Fe ie À vi ! Soderini: se dt V4 
Federici. Liste à Patrisi… sons ss 


Sa à re AT x . 
Familles Nobles Fa divers Pais,_ écablies 34 
à Rome. | 


SAR de Bologne. Sabbatini, de Bologne \ 
Carpegna; d'Urbin. ! Cardelli, de Ferrare. h \ 
Carobbi, de Ferrare. | Caphoni, de Bologne... 14 
Rafboni, de Ravènne. : Manfroni, de Naples. \ 4 
Nobili, de Bologne. ‘© Nobili, deSienne.. à > | 
Palavicini , de Parme: Sannefi, » de Genes. 


Familles: er Tor. anse. | 
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Coffagati.. ” me. … Scagli. saes #4 LE Li à \ 
FATÉ RANCE SLR | 
FE ne k | Vivaldi.» CN ’ à: à £ 
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“3e Mao raie par la “Banque. ei 


Bos ob. | Rappacioli: TS Mie | 
Dehrero, nt Spada. “AE Qi 
” Foppa. PTT Ferre Ne 

Rock | Nerli pts 

Roteli. + Baldinotti,. 

Boffigus. en L'OREPRTE 
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«Je nai point fuivi d’autre ordre en faifanc 
_ces Liftes ; que celui qui eff dans les'Regiftres 
| tapes où les noms des familles Nobles 
| font mis en fuivant les Lettres de l’Alphabers. 
fi ce n’eft en quelques endroits où il y avoit de 
| J'efpace pourlesmettre, fans garder roûjours. 
V’ordre qu’on fuir dans les Tables Alphaberi 
. ques.… 1 peut y avoir maintenant d’autres fa- 
milles. Noblesétablies à Rome depuis que j'en 
fuis forti, mais je n’en ai aucune connoiffan- 
ce, .& je n'ai rien dit de quelques familles de 
Gennes, & de Naples, dont les Cadets poffe- 
dent des Prélatures à la Cour de Rome, parce 
que les ainés n’y refident pas. | 
- On voit bien parce que je viens de dire fur. 
 les..prérogatives de.rant de familles qui fe. 
| difputent la préféance , que jamais aucun Pa- 
| penépourraa:regler, ni mettre route cette. 
Robloffe d'accord fur les differens qui naiflent: 
de la diverfequaliré.& condition detant d'il 
. Juffres familles. On pourroit dire la même: | 
chofe d’un grand nombre d’Ecclefañiques. . 
dont: la. Cour de Romeeft.remplie, fi leur: 
| -préféancein’étoit réglée fuivant la dignité des 
 :chargesiqu'ils poñledent’, ou felonl'ancienne- 
rédes Eglifess doncils font titulaires. Nous. 
expliquerons routes ces principales charges de- 
 Miniftres Ecclefaftiques de la Cour Papale 
dans latnoïfiéme partiè de cerouvrage, aprés. 
que nous aurons fini celle-ci par le Chapitre: 
fuivant oùnous faifons le dénombrement des, 
Eglifessodont les titulaires refidenr dans. la: 
 Villede Rome, +. SUN MAR 
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st CHAPITRE REV So 
Concernant toutes les Eglifes. & Mo- 
* nafteres de la Ville de Rome. * 


Our donner une jufte idée du‘grand nom- 
bre d’Ecclefiaftiques-qu'il y'a dans la Vil- 
le de Rome, outre les autres Courtifans du. 
Pape , nous avons crû qu'il étoit néceffaire 
de faire ici une Lifte des Eglifes qu’ils occu- 
pent, &'de marquer les differens titres qu'el- 
les portent, fans nous arrêter aux noms des: 
faints véritables , ou prérendus à qui elles font ” 
dédiées. On en compte quatre cens foixante 
dix principales, dans l'enceinte defquelles il | 
y a plus de mille Chapelles, ee 
Les plus renommées de toures ces Eglifes: 
font les quatre qu’on appelle Bafliqnues. : Ce: 
moc vient duGrec & fignifie Maifon Rotales… 
C'’étoient aurrefois des Sales à deux rangs de 
 €olomnes, qui faifoient une grande Nef au. 
Milieu, avec deux ailes à côté, & des gale- 
ries où les Souverains &z les Magiftrats ren-! 
doient la Juftice. On-en voioit dans touces: 
Fes places publiques. Elles écoient réputées: 
faintes, parce qu'onenjetroit les fondemens: 
avec quelque forté d’inauguration, & elles: 
portoient le nom des Empereurs quiles fai-: 
foient conftruire. Celles qui font'aujourd’hui: ! 
dans Rome font confacrées à des/faints,pour y: 
faire le fervice public dela Religion Romaine; . 
d'autant que c’eft dans ces Bafñliques quelle 
Pape cient ordinairement Chapelle; & qu'il 
 @fhcie Pontificalement.… MS RUE | 
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L mé de Rome. 168. 
Las premiere eft celle de Saint Jean dù La- À | 
Mran ; où les nouveaux Papes reçoivent les: 
Clefs, que le Chapitre de cette Eglife leur 
donne pour les mettreen poffeff ion du Souve-. 
rain Pontificar..… Hly-a certe infcriprionfi ur, la. 
porte de cette Bañlique. : Sacro Santa Late- 
ranenfis Écclefia , omnnim-Urbis, &Orbis, Ec- 
Fed Mater y @Capur. C’eft-à-dire : La 
très Sai 28 de: Latran , Mere, Capitale de 
toutes les Eg (és. de le Ville > du Monde. La 
deuxiéme eft-celle de Saint Pierre au Vatican. 
dont le Domes:eft un des plus élevez & des plus 
fuperbes.de-toure la Chrêtienté, La. troifé- 
meeft céllesde Sains Pawl hors des murs. La: 
quatriéme celle-de Sainte Marie. lajeur. Tou- 
tes ces Eghfes font celles qu on. nomme Pa- 
[iarchajes. vue 

din ohne on: appelle. Collegiales foar. 
au nombre de21. . Ce font celles où il ya des. 
Chanoines, qui ont pour Chef un Abé, ou 
‘un Prieur. Nous ne les nommerons pas pour 
éviter la prolixité, :. 

Les Eglifes Paroiffiales ; Lo c'ets à- -dire celles. 
qui font gouvernées ds des Curés font au 
nombre de 88. 
| Les Eglifesoù il: ya des Mopaheie à d’ hom- 
mes fonc an ROUEN sa Aus 2e 


Les Eglifes qi font affectées. aux Hi 
&zaux Maifons-deftinées pour la rerraite des 
Invalides , des Orfélins, des Enfans expolés, 
des pauvres inconnus , des filles.qui font en. . 
danger de perdre leur honneur, de celles qui. 


ont mené mauvaife vie, des-pauvres sir 
cle 
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Peleñns, & autres Mandians , » font au nome 
brede44  : Un NET LS 
Les Eglifes que les Prélats érablis pour. la | 
propagation de la Foy ont deftinéés à lPufage: 
des maifons , où ils entretiennent les Catecu-+ 
enes ; les Néophires ou Profelyres; qui n see 
point: d'emploi fonc au ombre 2. vert 

: Nous ferons une refléxion la deflus dans) le 
Chapirre3. de la feconde Partiede cet Ouvra-: 
ge, où il eft parlé dela Congregarion de 1 
Propagation dela Foy... 

Les Eglifes deftinées pour. toutes eh Coisil 
frairies des gens qui exercent diverfos-Profer 
fions, ou Metiers, font aunombre de 8$. 

Les. Eglifes des Confrairies qui délivrer. 
des Prifonniers font au nombre de 65... 

Les Eglifes des Confraïires qui dotent dest 
filles , pour les faire marier one -au nombre 

14 PCR 14 HAN TI RS ER 

Fes Eglifes des Coté then qui font diver-. 
fes-charirés font au nombre de 22, 04 

- Les Eglifes des Confrairies qui orit foin dos | 
pauvres! honteux font au nombre de 14 

Les Eglifes des Benefciers à à fimple pere | 
re font au nombre deiguis-ert Hi Be TL 

“Les Eglifes qui ‘font Annexées où: unies à 


d’autres font au nombreder4.. 100 


Les Eglifes deftinées pour les nrithlées: el | 
diverfes Nations font au. nombrede29: dont: | 
fyena 1. pouf les Grecs, 1. pourles: Éndiens, 


1 pour les Armeniens , 1. pourdes Efpagnols, * 


Z. pour les François , 1. pour les Anglois , 
<x. pour les Portugais, 4.-pour les Allemans., 
r. pour les Suiffes, ‘1: pour les Maronires,) 
A pour es Flamans ; 1e pour les Polonoiïs , 
L. pour 


3. pourles Genois, 1, pour les Napolirains, 

{ 2. pour les Piémontois, 1.-pour les Lorrairis, 

À 1. pour les Arragonois , 1. pour ceux de Sicile, 

|1.pôur ceux de Bologne ; I. pour ceux du 

À Bergamafc, & z:pour ceux de la Bretagne. 

1 . Comme nousn’avons pas nomnié les Saints 

dont ces Eglifes portent le nom ; il eft nécéf- 

| faire-que nous. avertiffions ici les Chrêriens 

qui ne connoiflent pas bien la Religion Ro- 

maine, qu'ilya foixante & trois de ces Egli- 

{fes Confacrées à la Wierge Marie, & qu'il n'y 

Dena qu'uneiqui porte le nom de Yefs, laquel- 

le eft chès les Jefuites , dans le Quartier de. - 

UPigna, & une autre qui porte celui du Cruci-, 
fix, chès.les Prêtres de l’Oratoire dans le 
Quartier de Zrevi, ]left vrai qu'il y en a quel- 

| GLEN PEAR omRe les Hpglifes de Soins 

À Sauveur, mais outre qu’elles re font pas de- 

! diées à J. Chrift feul, c'eft que ce ne font pas 
non plus les bourgeois de-Rome qui les fre- 
quentent, mais quelques étrangers, comme 

{ entre autres celle du Quartier de Pigra, qui 

{ eft à ceux de la Narion Polonoife ; & qui eft 

lappellée l'Eglife de Saint Staniflans, & du 
Sauveur dans les Boutiques Obfcures, parce. 

{ qu’elle eft dans un. eñdroïie prefque defert, à 

| ee qu’ eit fuyer aux inondations du Ti- 


1 NSP PER 0 PE A EE de à 7: Sc À 
: Il n’en eft pas de même des Églifes dediées 
à la Sainre. Vierge , car elles fonc la plüpart 
dans des lieux éminens ,. & oùil ya un grand 
abord de monde. . La ftruéture en eft fuperbe 
&: magnifiques. comme par exemple FEAT | 
der | ee NI ainte. 


Sainte Marie Majedre , au lieu que celles qui | 


o portent le nom du Sauveur, ne font que de 


weur , en VOÏCI Un RU 4m LA LT C’ett, 
ne 


comme leur Patron, difant que ce fainr aéré 
‘un perir mercier de bonne confcience, qui 41 
route fa vie fait bonne mefure à ceux de leur 
profeffion. Si cela eft on ne fçauroit come. 


prendfe pour qüoi ceux qui l'invoquent font 14. 
| plûpart métier de voler. Il n’eft pas moins, 
* étonnant de voir le peu de rapport, qu'il y 
a entre les autres Artifans de differentes pro“ 
: feffions , & les faints qu’ils ont choifis pouf 
à Patrons; en voici une vingtaine dont on porte 
les Erendars & Baniere à la refte des Compa* 
, gnies des Artifans & autres gens de Mètier qui 
E les invoquent. Les Bouchers ont Saïnt Bar? 


thelemi, qu'on dit avoir'été écorché tout vifs | 
4.2 Les Bouviers Saint Apo/imaire parcéqu’ pol: 
Jon a été le Bouvier ‘d’Adwète fekofi.1a fable 
Les Cabaretiers Saint Silveffre , c'eft, pour-« 
quoi ils mettent au bas de leur enfeigne quel-\ 
que rameau, ou bouchon de lierre ront verd.… 
Les Cochers Saint Vincent & Saint Anaffafe ," 
je n'ofe dire la raifon pourquoi on attele ces 
deux Saints aux Carrofles, & je laifle tn v 
| | aire 


$ 


Homme, que les T'ailleurs d'Habits invoquent, | 


| 


| le Rome. rés. 
| aire à qui voudra l'a ue rapports, 


| À 


jaint Crepin. Les Droguiftes Saint Lanrens, 
es Ecriva ins Saint Thomas. Les Maréchaux 

| jaint Ge George. Les Matrelafic ers Saint Blaize. 
Saint Tofépb. .: Les Merciers Saint Valentin, 
Les Orfevres Saoe By. Les Palfreniers Saint 
PPanuphre. Les Peintres Saint Luc. Les Sculp- 


tue. Les Tonneliers Sainte Marie de Cana. Tous : 
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le ceux qui fuivenr. . Les -Cordonniers 10 


Les Maffons Sàint Gregoire. Les Menuifiers | 


eurs Saint Leomard. Les Tiflerans Sainte Par. 
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Du Vicaire Général ‘au Pape. 4 


\: Fr à 


- Près avoir démontré par gare voies Ies. | 
À: Papes font parvenus ï-à cé haut faite dé | 
puiffance ; où ils fe maintiènnent dépuis #, 
long temps , aux dépens de lauthorité des + 
Rois, & des Empereurs, qui les y ont élevéss. 
& du falut d’une grande partie de l” Europe» | 
nous avons fait voir combien grande eft l’é2 
tendue de l’Empire Papal, en quoi confi ftent, 
, fes forcestemporelles  &fa Jurifdiction Spi= | 
rituelle, dans toute la Chrérienré, & cela. 
nous a conduit à exaiinét la nature’ du Gou-. 
,  vernementde lé Ville de Rome’en particulier, w M. 
__ … & à donner une idée de routes les changes de. 
fes Magiftrars, & de ceux qui repréfentents 
éminemment lesCitoiens de la Capitale decet. 
Empire, & qui ont foin de conferver le pu. 
- qui leur refte de franchifes & de priviléges,. 
au miliea d’une foule innombrable :d’ cc 
_fiaftiques, qui s’approprient tour ce qu'il s. 
arde meilleur dans les Erats du Pape, & fur 
tout dâns cette Ville qui eft devenué la Ls 
HE 


| Dinphtiions. shoes depuis que: n rs 
ane plus an In< ‘s que par }’ ‘ambition , -& par 
L crier den shandonoé les foné ions 
file lL'Epifcopat, in'ontpl us travaillé qu’à 
_ M #7 ns la -pofleffion d’une Monarobté 
relle. C’eft ce qu’on -reconnoitra fa- 
ilement en proies en détail comme nous 
| ns faire ; la: pature de toues les charges, 
Be de rous les emplois des Minifires d’'Eccle- 
fiaftiques du Pape , «ranc pour ce qui concerne 
es Eratside PÉglife que le Vatican, & les 
Domeftiques de ce Pontife Souverain , dont 
là Grandeur furpañle célle des pl lluitres 
| Monarques du Monde. R 
“A1 faut donc remarquer en us heu que 
le Pape. comme. Evèque de Rome, aïant un 
Diocefe à à gouverner, & ne voulant point fe 
charger de la conduire, des Eglifes quien de- 
pendent » DES ’appliquer : aux fonétions du Mi- 
niftere Evangeliqué comme faifoient les Apô- 
tres, &cles premiers Evèêques de Kome,-fous 
prétexte qu'il a de grandes affaires d'Etat: s 
avec les Puiffances de l'Europe , qui l’occu- 
pent extraotdinairement , &#ansrelache, il 
commet pour Vicaire Général;-uhPrélatE- 
vêque, quidepuis PiIV. a codjours cé Car- 
dinal. Ce Vicaire Général ef à vie, & Juge 
naturel de tous les Ecclefaftiques , Seculiers 
 & Reguliérs, del’un & de Pautre Sexe, come 
me auff des Juifs & des Courtifanes qui font 
à Rome 82tdans rout fon détroit. Il admi- 
siftre/la confirmation & confere rous les or- 
dres facrés., M4 le droit d’infpection & de 
wifire fur rouresles Eglifes , Monafteres, Hô- 
Le êtautres lieux de pieté, à la referve 
- de 


de ceux des Natioris étrangeres' qui en font 
exempts, Il a un Vice-gereut qui eft roûjours | 
Ævêque, pour l'aider dans les fonétions E- 
pifcopales. 11 a encore un Lieutenant qui eft 
Prélat ; non Evêque, Referendaire de Pune 
 & del’äutre fignatüre, qui connoît des caufes 
civiles dévolués à fon Tribunal , & un Juge | 
* criminel Laïque pour Juger des crimes des 
Clercs & des Reguliers, mais ce qui rend 14 
charge du Grand Vicaire, bien confiderable 
& lucrative eft'le ponvoir qu’il a de’décider, 
les differens touchant les mariages. 4000 
… La Chambre A pôftolique lui paie de provés 
fon, outre ce qu’il retire de fes Tribunaux, 
douze cens écus d’or tous les ans. Il a quatre! | 
Notaires, ou Grefhers, ün Prévôtr, & une 
bande d’Archers & de Sergencs. 25510 
Les Evêques de Rome étoient pourfuivis 
autres fois & emprifonnés-par ces 
gens , mais aujourd’hui ils font colerer ; à 
leur tour, ceux qui ne-leur obeiffent pas en 
tout, & emploient des Shirri comme on les. 
nomme en Italie , qui s’en vont par groffes, 
bandes, cherchant ceux qui ne fe foumertent, 
pas aveuglement à la direction du Vicaire du 
Pape, qui fait lier pieds 8: mainsà rous-ceux, 
qui contreviennent à fes Ordonnances, & jeter, 
dans des cachots ténébreux plufieursChrèrienss" 
qu’on y.traite comme criminels de Leze Majes 
fté divine parce qu’ils contreviennent , aux {ta= | 
tuts du Pape, ou aux Decrets de fon Vicaires 
Et comme ce Tribunal eft crop fevere & trop 
rigoureux, Voici un autre Jige, dont nousal® 
Jons parler, qui eft fi indulgentau’il abfour le: À 
plus grands Pécheurs,  & fairgrace à routlé 
monde. | CHA: 
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Cour de Rome. 169 
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& des Péni- 


Du Grand Péritencier | 


|. denciers Mineurs... 
E tr, Mn, > 4 42 NOR } 4 è | 
L A charge des Grands Pénirenciers eft très 
ancienne; on lit dans l’Hiftoire Eccle- 
tique ,, depuis l’année deux cens de l’Ere 
Chrêtienne, que Saint Cyprien étant Evêque 
de Carthage, Novatien Prêtre de Rome fit le 
Bprémier {chifme de l'Eglife ,. parce qu'ilne 
Bvouloit pas qu’on reçût à penitence ceux qui 
après leur Baptème avoient facrifié aux Ido- 
les ;* durant la perfécution. Un Concile für 
aflemblé par le Pape Corweille qui décida que 
lon ne doi point. refufer la penitence à 
ceux quiyavoient recours, & pour cet efer, 
le même-Pape députa un Prêtre dans chaque 
Eglife, auquel il donna la faculté d’ouir les 
onfeffions , «8 d’abfoudre les Pêcheurs, en 
leur impofant une penitence proportionnée à 
leurs fautes, felon les Canons penitenciaux, 
qui furent dreflés, & auxquels plufeurs au- 
rres Conciles travaillerent depuis. Maïs la 
févérité de cette Difcipline qui privoit de la 
communion , quelquefois jufques à l’article 
de la mort , ceux qui étoienr tombés dans 
l’Idolatrie , oudans quelque autre pèché, donc 
la peine éroit marquée dans ces Canons, fe- 
relacha peu à peu dans les fiécles fuivans & 
à mefure que le nombre des Chrètiens au- 
gmenta , l’on augmenta aufli le nombre des 
penicenciers, tellement que du temps Feng 
Rx. 3 


LR 


fe, il y en avoit deux dans chaque Eglife P 


de Saint Jean de Latran Francifcains, & ceu 


qu’ils n’ont point le pouvoir d’abfoudre des 


triarchale de Rome, comme ce Pape le di 
lui même. Mais le nombre de ces Peniten” 
ciers eft encore plus grand préfentement, caf 


& We 


dans chaque Bañlique de Rome il y en a fept, 
qui font établis pour les diverfes Nations 
dont ils entendent chaeun une langue differen 
te; Ceux de Saint Pierre font Yefuitess cel 


de Saint Marie Majeure Dominicains.. Us n’o 
plus aucun égard aux anciens Canons Pe 
tenciaux, Ilsn’impofent que des peines fort 
degeres, comme feroit par exemple à ceux 
qui s’adonnent à la Crapule, de jeuner, aux, 
avares de faire Paumone, aux indévots de ré= | 
citer à certaines heures du jour plufieurs for 
mulaires de prieres , & ainfi des autres cas: 
Ces Penitenciers font appellés Mineurs parce 


cas refervés au Pape, mais feulement de quel* 
ques autres, dont il eft defendu aux Confef= 
feurs ordinaires de donner l’abfelution. ï 
C’eft le Grand Penitencier qui a feul le pous 
voir d’abfoudre de trous les cas que le Pape fe 
referve, & pour cet effer celui qui a la Pat 
tente de Grand Penitencier, que le Pape ne 
donne jamais qu’à un Cardinal, vient aux Ba* | 
filiques, tour à tour , huicjours avanc Pà* 
ques, entendre les Confeffions ,. feanc fur une! 
chaire élevée de trois Degrésen forme de Tri 
bunal, qui eft à côté du Maïtre Autel deces 
mêmes Eglifes, & pour lors il tient une ba* 
guete à la main, en forme de {ceptre, quia 
rrois piéces de rapport: La-premiere partië 
qu'il mer dans la main eft d’yvoire , la fe 
ss | _ conde | 
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sbnde deBrefl, & la roifiéme d'Ebene, tout 
céla n ‘eft pas fans miftere, > comme on en peut 
juger ; fans que nous en donnions l'explica- 
tion. ; Ent Los FEU 247 bel Just Es | pe 
/* Son pouvoir s'étend, joutre Fi POP des 


cas” refervés, à donner des difpenfes, pour 


À rec defendus par les loix humaines, [le 


ape fe refervanc toïjours ce qui regarde les 


commandeméns de la loi divine. ] 11 admet 
auf la legitimation des-enfans , 1l difpenfe 
des défauts quiempêchent de recevoir les or- 
dres , & de plufieurs articles des reples Mo- 
nachales, comme auffi des NŒÏX ; & de la 
Simonie._ A permer de tenir plufeurs Bene- 
fices. Ils ab{our de meurtres 7 foro confcien- 
tie, c’eft-à-dire ; dans le Tribunal de la con- 
out & pour le regard des Clercs, fon 


äbfolurion à lieu non feulement pour la ‘con- 


fcience, mais auf devant le Tribunal de la 
pilice CM EN NE: 

‘Il a le pouvoir de députer fur les lieux des 
| Confeffeurs ordinaires, pour abfoudre en fa 


place, ceux qui ont des Cas refervés au Pape, 


| &z qui ne peuvent venir à Rome, pour des 
 empêchemens legitimes , leur addreffant fa 
commiflion gratis ubique gratuitement par- 
Érour, écrice fur du parchemin, & feellée du 
feau ‘de la Penirencerie. Il tient quelquefois 
| Congregation, pour des doures de confcien- 
ce, avec le Régent, ou garde du feau, qui 
eft Prélac, avec deux ou trois Théologiens , 
bc font pour l'ordinaire Jefuires, & avec at- 

tant de Canoniftes. Il difpofe & a la Colla- 
(tion de quelques charges qui font vénales dont 
ee plus confidérables font celles de 24. Pro- 
H 2 cureurs 
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ATX Tableau dela © « 
cureurs de la Penitencerie, qui defendenr les”. 
fupplians qui demandent quelque expedirion 
par devant les juges établis paf le Grand P 
nitencier, qui examinent l’affaire dontils 
git, quandle cas eft litigieux, & pour lors ilk 
mec fur les commiffions qu'il refcript, un de 
ces trois decrets, fat in forma, fiat de fhecia- 
li, fiat de expreffo, qu'il foit fait en forme , ouw 
” fpecialement , où exprefflement, & par ces di-« 
verfes façons de parler 1l fait connoitre à ceux 
qui taxent les cas, l’importance du fait con-# 
tenu dans la Requête. Cet Ofice du Grand” 
Penitencier rendoit il y a quelques années fix" 
mille écus de revenu par an, mais depuis 
_ qu’on l’a réformé au profit de la Chambre A-"} 
poñolique, le Pape n’afligne plus aujourd’hui 
que douze cens écus d’or chaque année au Car 


PME 


lerons pas des abus qui s’y commertent, ni! 


F 
il 
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Vs 


que pour de l’argent on obrient devant ce Tri- 
bunal la permifion de faire tour ce qu'on” 
veut , le mal par ce moiïen eft changé en bien, 

ER | 
& | 


| 


Lei fes / L'ile 
& le bien en mal. Ces étranges metamor- 
phofes valent autant à la Chaucellerie dont 
nous allons parler que feroit la Tranfmuta- 


fophale qu’on puifle avoir dans le monde; 
puis qu’un perit fceau de Plomb rend plufieurs 
millions d’or. : ur Fete 


CHAPITRE III. 
Du Chanceher & du Vice-Chancelier 
LA IR MEN IDE : 
Fr E Chancelier écrivoit autrefois au nom 
A, du Pape tous les Refcripts, & doutes 
dé foi, qui lui éroient propofés par les Evé- 
ques, & autres perfonnes : deforre qu’il fai- 
fort l'office de Secretaire d'Etat, & des Brefs, 
& celui de Chancelier.. La plus ancienne, 
mention qui en foit faite éft dans l'Epitre de 
Saint Jerome à Gerontins, & l’on tient que 
Jui même exerça cette charge fous le Pape 
ÿ 5,7 7 LENS PANEARES À 
: Jufques au Pontificat de Gregoire VIII. qui 
Siégeoiren 1187. Cet office avoit toûjours été 
conferé à un Evêque, ou à un Cardinal; mais 
ce Pape qui en avoit fait la fonction avant 
que d’être élevé au Pontificat, pendant qu’il. 
n’étoit encore que Cardinal du titre de Sainte 
Rufine, le fit exercer après fon exaltation par 
un Chanoïne de Saint Jean de Latran, qui prit 
le ritre de Vice-Chancelier du Pape, comme fi- 
rent aufli cinq ou fix autres Chanoiïnes de la 
H3°' même 
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tion Metallique, de la meilleure Pierre Philo- 


374  Tablaudela 


France +, & des autres Puiffances de l'Eus 
- xope. 


“pedient par Bref',: fous l'anneau du Pêcheur 


. famedis, 


même Eglife qui Pexercerent après his s M 
Boniface VAI. Paiant reftitué au College 
Cardinaux, ceux d’entre eux qui l'ont exe 
depuis ce cemps-Là ; fe font contentés du Ë 
tre de Vice-Chanceliers quoiqu'ils foient vérira 
blement Chancehiers, & qu’ils faflent à peu 4 
près tout ce que font les Chanceliers de: 


Cette chars eft vénale 8& coûte cent mille 
écus, elleenrend environ dix mille par an à 
celui qui en eft pourvû , .& elle ne vaque ja 
mais que par la mort du Chancelier,” c’eftn 
à-dire, qu’elle eft à vie. La Jurifdiétion du 
Cardinal Vice- Chancelier s'étend fur l’expe-| 
dirion des Lettres Apoftoliques & fur les Bul= 

les, comme aufü fur toutes les fuppliques qué 
font fignées du Pape, excepté celles qui s’ex-. 


Tous les Officiers de la Chancelerie, dont nous. 
parlerons ci après ,. s’affemblent trois fois. 
chaque femaine au Palais du Vice- Chancelier,. 
à fçavoir , tous les mardis, les jeudis, & les 


Ontrouve dans les Bulles expédides par les! 
Chanceliers, & Vice-Chanceliers du Pape 
tous les titres que l’orgueil & l'ambition ont | 
pô fuggerer aux Souverains Pontifes, depuis) 
qu’ils ont voulu s'élever au deffus de toutes les“ 
Puiffances du monde, & s'égaler à Dieu. On 
voit par exemple dans un Re du Pape | 
Nicolas YU. cité en la 96. diftinétion du droit 
Canon; qu ‘il eff évident que le Pontife Romain. 
ne peut être jugé de perfonne parce qu'il eff DIEU, 
& dans une Bulle du Pape Gregoire IX. infé-, | 

TÉe> 
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réedans les Decretales au titre dela Primanté, 
on y lit ces paroles : Dieu a fait deux grands 
Uluminaires pour le Firmament- de l'Eglifé univer- 
Éfelle, c'efl-à dire il à inftitué deux Dignités qui 
U/ont l'authorité Pontificale ; & la Puiffauce Roia- 
des smais celle qui préfide fur les jours , c’eft-à: 
dire fur les chofes fhirituelles ef? plus grande, 
celle qui préfide far les chofts wmaterieles eff moin- | 
dre, c’ef} pourquoi on doit reconnoître qu'il y « 
Bautant de difference entre les Pontifes | & Les 
Rois , qu'il y en a entre le Soleil &> la Lune, ..., 
Nous difons que toute bnmaine créature ef! foémife 
au Pontife Romain, & qu’il peut [felon la De. 
cretale d’Asnocent JIL. au vitre 8, des Prében- 
des} ex vertu de fon plein pouvoir, &* Souve. 
saine authorité ; difbenfer du droit naturel, @> 
du droit idivim, comme dit la Glofe qui eft 
au mêmelieu. Voila le fondement fur lequel 
le Chancelier du Pape fait entrer dans les Bul- 
les qu'il expédie toures les plus belles Epite- 
ves qu'il peut-imaginer pour faire enrendre- 
que l’auchorité du Pontife Romain, furpafle 
celle deroures les Puiffances du: Ciel, & dela. 
Terre. à 


HA CORMRITRE IV. | 
Du Régent, des Prélats,. * des Ab- 
* breviateurs de la Chancelerie du Pa- 
ANS 4 EU ation 

LE Régent de la Éhnecterie Apoftolique 
LL, cft établi par une Patente du Vice-Chan-. 
(PE ) H4 ‘: celier,. 


NS © AN UN TANT 
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celier, qui lui donne ie pouvoir decommet- 
tre toutes les caufes des Appellarions aux Ré- 


férendaires, & Auditeurs de Rore; ce qu'il 
fait en les leur diftribuancparordre, afinque 
chacun ait de l'occupation, & du profit à {on 
tour. Il y a douze Prélars Référendaires, 
qu’on appelle les Abbréviateurs dugrand Par- 
quet, qui portent un habit long de couleur 
violette, ces charges font vénales & le Vice- 
Chancelier a la nomination de fix, les autres. 
font à la difpoñtion du Pape. L’Ofice du 
Régent coute trente mille écus & en produit- 
toutes les années trois mille de rente. Ceux 
des Prélars Référendaires de l’une & de l’au- 
tre fignature, qui font Abbréviateurs du Grand 
Parquet , valent treize milleécus, & rendent 
annuellement douze cens écus chacun. (Ces 
treize Prélatsont place aux Chapelles Papa- 
les, mais le Régent ne s’y trouve jamais 
en cette qualité, à caufe des difputes de pre- 
féance. 6 
Les Abbréviareurs du Grand Parquet dref- 
fent la minute des Bulles, fur les Requêétes 
fignées du Pape, & les collationnent aprés 
qu’elles font écrites fur le Parchemin, ilsles 
envoient enfuite aux Abbréviateurs du petit 
Parquet, qui les taxent, avec les Greffiers, 
ou Ecrivains Apoftoliques, dont nous parle- 
rons au Chapitre II. Toutes ces charges ne 
. feroient pas d’unfi grand prix, ni d’un reve- 
. nu de dix pour cent de profir, fi les Bulles qui 
contiennent la Collation des grands Benef- 
ces, s’expédioient gratis ; mais on peut dire 
avec verité, qu’onn'obtrient jamais rien à la 
Chancelerie Apoftolique , fans financer des 
Pois , fommes 
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fommes proportionnées à la valeur des Bene- 
_fices , ou des autres graces qu’on demande. 


On y fait trafic de tout ce qu'il y a de plus 
facré dans la Religion, & on n’y delivre les 
‘chofes ‘faintes qu’au plus offrant & dernier en- 
-Chérifleur’ fans aucune crainte d’encourir la 


DOM IAI LIRE Ve. ; 

Du Secretaire, à des Sous-Secretai- 
res d'Etat du Pape. k | 
T E Cardinal Neveu, f fi le Papeen a quel- 
qu’un] où un autre à fon defaut, eft toû- 
jours le premier Secretaire d'Etat du Pape, 
Car cette charge n’eft jamais donnée qu’à quel- 
ai Cardinal, & quoi qu'il y air dix autres 
Secretaires d'Etat entre lefquels font répar- 
ties les Provinces de l’Erar Ecclefaftique , ils 
dépendent tellement dé lui qu’ils ne font rien 
fans fa participation, C’eft pourquoi ils re 
font à proprement parler que Sous-Secreraires 
a | 

Le Cardinal Secretaire figne par ordre du 
Pape routes les Lerrres addreflées aux Prin- 
ces, Nonces, Vice: Legats, Gouverneurs, Pré- 
fers, & les Parentes de rous ceux qui font éra- 
blis pour le Gouvernement & l’adminiftration 
de la Juftice dans rour l'Etat Ecciefaftique; 
maïs lés Provifons des Gouverneurs des Vil- 
Jes » & gros bourgs fermés, celles des Legats, 
Vice-Legars, & Préfidens fonc expédiées par 
F H 5 . Brefs, 
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Brefs, fous l’ Anneau du Pêcheur , & tous ceux. 
qui font pourvûsde ces-charges, excepté les 
Cardinaux, prêtent leferment entrelesmains. 
du Cardinal Camerlingue ,. en-préfence d’un: | 
Notaire de la Chambre , &'jurent fur leur. | 
propre Bref, & les abfens le font par Procu- 
| Teur. RQ ES AS URR 
Tousles Ambafladeurs des Princes après. « 
avoir eu Audience du Pape, viennent vifirer : 
le Cardinal Secretaire avanr que d’aller chès 
aucun des Magiftrats de Rome, à caufe qu'ik "| 
a. pour annexe de fa charge, celle de Sur-In- 
tendant de l’Etar Ecclefiaflique. Ces deux. 
charges font à vie, & le Pape les donneor- 
dinairement gratis, & quelquefois dans les. 
preflans befoins de fes Etatsil en.rire de l’ar-. 
gent., elles vallent quinze mille écus de rente- 
par an: ; We 

: Les Sous-Secretairesd’Ecat font obligés par- 
leur office de faire toutes les minutes dont le 

Cardinal Secretaire à befoin, & de mettre 

au net toutes les Lettres & Patentes qu’il doit 
figner. On donne fouvent ces charges à ceux. : 
qui font Secretaires de la Confulte, ou dela. - 
_Gongregation du bon:Gouvernement, com- * 
me aufi.le Maïtre de Chambre, & l'Audi. … 

teur du Pape, qui reçoivent-des Memoires &: 
Plaçers par lefquels on demande au Ponrifé- ” 
des grates, ou Juftice, qüand les Masgiftrats. ! 

érablis pour cela ne font pas équitables. Tou- 
tes.ces charges. font données par.le Pape qui: . 
en-prive ceux. qui les onr Quand il lui plait. : 
elles vallent quinze cens écus de rente annuelle. : | 
fans compter l+ tour du bâton, qui-en vauc: 
guelquefois,. quatre ou:cing.cens. Il ny a: 
à #0 | PeinEr 
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| point.de Courtifan qui réüfiffe mieux a la 
… Cour de Rome que ceux qui fçavent faire quel- 
que tour de paile pañfe, c'efk pourquoi le Se- 
| Cretaire, & les Sous-Secretaires d’État, qui: 
ont l'oreille du Pape, ne manquent point d’a- 
voir aurour d’eux une infinité de gens de tou- 
| te qualité & condition qui font mille tours de- 
fouplefle, pour gagner leurs bonnes graces,. 
dont ils ne favorifenc que ceux qui leur don- 


# 


nent le plus. 
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| Secretaire, &: des Sons-Secretai- 
fes particuliers du Pape. 
T E Secretaire qu’on’peur appeller 1è Con: 
#4 fidenc particulier du Pape ,.eft prefque: 
toûjours un Cardinal, mais:il y a quelquefois- 
des Pontifes qui choififfent un-autre Prélat, 
qui a fous Jui, plus ou moins de Sous-Secre- 
taires, felon que le Pape regnant veut faire 
de la dépence, & rendre fa Cour fplendide.. 
Ils: portent lhabit violer ;. & affiftent à la. A. 
ChapelleduPäpeavec 1e Camail & le Rocher; €”: 
leur. demeure et au Vatican, oùils ont cha: | 
cun leur appartement , de même qu’à Monte-- 
Cavallo, quand le Pape y: va-faire quelque: 
féjour , à quoi ikne manque prefque jamais 
| l'Ere, pour éviter les grandes chaleurs & le: 
mauvais air de la bafle. Ville, Toutes ces . 
| charges que le Pape ne donne qu’à des Prélars, 
-qu'iljuge capables de garder le Secret de rou-- 
| TR Less 
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tes les affaires qu’il leur confie, ne font point 
vénales ni à vie, & cependant ceux qui en … 
font pourvûs gratuitement , ne fe trouvent ja- 


mais contraints de les quitter, ficen’eftpour « 


en occuper de plus confidérables, parce que 
fi le Pape les en privoit de mauvaife grace, 
fous quelque prétexte que ce für , ils pren- . 
droient de là occafion de réveler biendescho- “ 
fes qui nuiroïent au Pontife regnant, dontils 
fçavent les plus fecretes intrigues, ‘&: les plus 
importants deffeins , qu’ils pourroient renver- 
fer, en les découvrant à fes ennemis ; c’eft 
pourquoi quand le Pape s’apperçoit que quel- 
cun de fes Secretaires ne lui eft pas fidele; :F 
fe contente de ne lui donner plus aucun me- 
moire de conféquence , & diflimule cout ce 
qu’it fçait, enlui confiant en apparence tout: 
- ce qu’il eft bien aïfe qu’on divulgue, & que’ 

fa bonne politique ne permet pas qu'on dife M 
fans quelque efpece de Myftere.  C’eft ain 
que les Papes ont l’addreffe de fe fervir de 
routes fortes de perfonnes, & d’emploier uti- 
Jernent ceüx ‘qui pourroient leur nuire. : 

H n’y a aucun de ces Secrétaires qui n’ait 
au Moins douze cens écus de rente annuelles 
fans être obligé de fervir que par femeftre, 
encore n’ont ils pas durant ce remps la beau: 
coup de peine, car toute leur occupation!ne 
confifte qu’à faire quelques petites noresdans 
fe Cabinet du Pape, à mettre aü nét quel 
ques Lerrres ou Billets, donr'il leur donne « 
les minutes, & à renir quelques Regicres ou \ 

Tableres , qu contiennent une efpece de Jour: \ 


nal de tout ce que le Pape fair & dit en pré M 


fence de quelau’un,& ce qu’il médire & réfoux 
5h cn 
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en fon particulier donc il veut que la memoi- 
re foit confervée. "C’eft de ces Journaux que 
Platine a compilé fon Hiftoire de la vie des 
 Papes, & que l’an tire celle de tous les Con: 
claves donc on publie les intrigues. I n°y a 
rien de plus curieux que les Anecdotes de ces 
 Secretaires du Cabinet du Papes & l’on peur 
dire que leurs regiftres, fonc les Arbres Gé- 
 néalogiques de la fcience du bien & du maf, 
que la Papauté a produit dans le Paradis Ter- 
 reftre du Vatican. if et | 
{ + 
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“CHAPITRE. VIL 
Du Secretaire des Brefs Taxes. 


TJ Ousles Papes n’éntretiennent pas un pa: 
T reil nombre de Secreraires, pour com- 
pofer les Brefs raxés , qui font des Lertres aux 
quelles on donne ce nom, quand elles font ex- 
pediées fous |’ Anneau du Pécheur , qui eft un 
des trois cachets du Pape, dont nous avons 

arlé , dans la premiere partie de ce livre, 
Il y a quelquefois jufques à vingt quatre Se- 
cretaires qui travaillent à faire ces Brefs, en- 
tre lefquels le Pape en choifit un pour fon Pré- 
Far domeftique, & référendaire, lui donnant é 
l'habiration au Palais, & la Table comme à 
fes Secreraires particuliers. | | | 

Ces vingr quatre Charges font vénales, & 
coutent chacune neuf mille écus.  Il°n’y à 
point de Secretaire qui n’en tire au moiïtis buic 
-cens écus par an, mais comme elles vaquenr 
à 
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à la mort duPape, & que ceux qui en éro 


pourvûs ne peuvent plusles exercer, ni reces 
voir aucune chofe de la fomme qu'ils ont fi* 
nancée , il ne fe trouve pas toûjours des per-. 
{onnes qui veuillent debourcer huit mille écus,« 
pour ne recevoir les émolumens de leur cha 
ge que durant le refte de la vie d’un Pape, quen 
la vieilléffe ou la caducité menace tousles jours” 
de la mort; c’eft pourquoi on donne à tous" 
ceux qui offrent de l’argent pour ces charges, « 
la permifion de taxer les Brefs qu'ils expé-* 
dient de telle forre , qu’ils puiffent bientôt 
avoir non feulement leur capital, mais aufis 
un bon profit. . CEE EE 2 
Il n’y a point de Brefs pour lefquels on fafñlew 
paier de fi groffés fommes, que pour ceux où. 
le Pape accorde des Indulgences Plenieres, & M 
des Aurels privilegiés à perpetuité, ce qu'il 
n'octroie jamais que pour les Chapelles oùl’on:" 
célébre tous les jours fepr Mefles.  Cela.fait 
que la plüparr des Eglifes oùil n’y à pasañflés 
de Prêtres entretenus pour dire tant de Mef- M 
fes, n’ont que des privileges-pour un certain _« 
jour de chaque femaine , pendant quelques. M 
années, au bout defquelles il faut que les ti- 
tulaires ou Patrons des Chapelles donc les In: « 
dulgences fonc.finies, recourent denouveau au. « 
Pape ;. qui n’en cire point de fon Tréfor, 
qu'on n’y.mette à la place, quelque fomme 
d’or, Où d'argent, proportionnéeaunombre 
des péchés, qu’il pardonne, & desames qu'il.“ 
délivre du purgatoire, s’il en faut croire les « 
Secretaires des Brefs Faxés, qui fontenteriner « 
au Pape la Grace de rous fes Criminels de Leze: 
Majetté Divine & figner le Pañleport de tous 


L 
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ceux.qu'on. veut retirer des Faux-bourgs de 
PEnfer , quand on leur paie tant pour cent, 
felon leur raxe , qui ne fe fair jamais fur le 
parchemin des Brefs, car:1l y a dans le milieu 
du titre, gratis pro Deo. Cette fupercherie 
fe faic pour éviter le fcandale que leur taxe. 
aueroit. dans le monde , fi elle y.paroif- 
RS ALT me Mn re ; ee 
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Du Sécretaire des Brefs fecrets.. 


Æ E Secretaire des Brefs fecrets. faic ceux. 
_Æ, qui lui font ordonnés par le Cardinal Ne- 
| veu, &c a fon défaut par le Cardinal Patron, 
® qui eft premier Minifire, ou bien par les Se. 
_Cretaires.d'Erat, . Ces Brefs font appellés /e- 
| crets parce que les Minures, qu’on en fait ne 
font veües-de perfonne, nifignées par le Car- 
 Idinal Préfer des Brefs, mais les extraits qu’on. 
| en donne aux perfonnes qui y.font interellées, 
| parles faveursqu’on leuraccorde, font fignés. 
| & feellés parle Cardinal Patron, qui en con- 
ferve les minutes, jufques. à la mort du Pa- 
| pe, & d’abord que le Siége Pontifical eft va-. 
cant, il les envoie aux Archives du:Château. 
Saint Ange, avec tous les Regiftres, & Me- 
moircs des affaires qui ont pañlé par fes mains, . 
Gurant {on Miniftere. Lies autres Secteraires. 
& Miniftres du Pape défunt, font auffi obli-. 
- gés de-porter: en même temps dans ces Ar- 
chives. rous lesécrirs., & papiers; qui con. 
ji 1j C£INÈAEE 
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qu’il veut favorifer ; comme feroit par exem-" 


-Confcience. . I] ne faudroir que publier deux, M 
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cernent les affaires d'Etat, d 
‘connoiffancé. 208 AE CS 

La charge du Secretaire des Brefs fecrets 
eft à la Collarion du Pape, & celui quien, 
eft pourvû ne dépend que de lui, & ne come 
munique fes minutes qu’à ceux à qui le Pape 
lui ordonne de les faire voir. Il a onze mille” 
écus de Penfion annuelle. Ces Brefs fecrets 
contiennent ordinairement des difpences, ou“ 
des Privilèges que le Pape accorde aux Puif-w 
fances ,. & autres péerfonnes de diftinction 


7% AREA 3 s ÿ 
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ple , de faire quelque mariage de confcience,* 
ou clandeftin; de faire mourir par le fer ou“ 
par le poifon quelque Prince excommunié, 87% 
d’envahir fes Etats ; de faire la Guerre, pour 
détroner quelqaw’un, & mettre fa Couronne {ur 
la tête d’unautre; d’emploier les biens Eccle-m 
fiaftiques & les chofes facreés pour quelque m 
interêr de Politique ; de choïfir certainnom=« 
bre de Moines, & les faire dépuifer & même 
prendre le Turban, s’il eft néceflaire, pour u 
les emploier à quelque entreprife , qui nem 


21 
| 


fçauroit réuffir fans de pareils émiffaires , à qui « 
on donne fecretement la liberté de faire rouc M 
ce qui pourroit Être contraire aux loix Divi- " 
nes, ou humaines, & aux mouvemens de la M 


ou trois de ces Brefs fécrers, pour faire con- « 
noiître à rout le monde que les Papes ne cher- 
chent que leurs interêts remporels, & qu'ils M 
mettent tout en ufage pour conferver leur Em- "| 
pire, & le rendre trous les jours plus grand, 
& plus redoutable fur la terre, fansfe metrre « 
en peine du Regne de Jefus Chrift, non plus: 
| que 


} 
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que du falut des Chrétiens. aux dépens des- 
Æquels ils entretiennent leur faite. 
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T E Préfet des Brefs eft toüjours un Cardi- 
MY nal dont la charge eft vénale, & à vie. 
n@Elle coûte vingt mille écus , & rend tous les 
ans deux mille cinq cens écus, fans compter 
les gratifications extraordinaires qu’il reçoit. 
i@de rous ceux dont il expédie les Brefs. Son 
Bofhice l’oblige à revoir toutes les minutes, &z 
à figner routes les Copies des Brefs raxés, 
dont. nous avons parlé au Chapitre VII. de 
‘certe Parties mais ilma point le dfoit, ni la 
commiffion de voir les Brefs Secrets. Il eft 
ordinairement deputé du Pape, avec les au- 
@ res Prélars dont nous parlerons dansleCha- 
8 picrefuivant, pour affifter à la fignature de 
# Grace, qui fe fait dans le Palais Pontifical. 
| Sa charge et très honorable & fort lucrative, 
car 1} a place dans la: Chapelle. du Pape, 
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que préfent , dont la valeur foit proportionnée 
aux avantages qui fonc accordés parles Bref 
dont il s’agit. di 
: Nous avons fair voir au Chapitre VII. des 
quelle maniere on taxe par ces Brefs les Au“ 
tels où l’on dit que les Meffes onc-plus des 
vertu & d’efficace pour les vivans & pour les” 
morts, à proportion queile Privilege d’unn 
plus grand nombre d’{ndulgences a fon fonds" } 
compofé d’un plus riche Fréfor. El ne fera” 
pas hors d’œuvre de faire maintenant remar 
quer ici, qu’il ya-plufeurs de ces Brefstaxés,® 
qui contiennent des difpenfes de mariage pour! 
tous les degrés de parenté, depuis le premier 
jufques au quatriéme inclufivement, où l'on“ 
comprend une certaine afinité fpirituelle en" 
tre les Parrains & les Marraines, le mariage | 
entre ceux qui font parens au premier & fe=n 
cond degré eft défendu par la loi divine; cesu 
pendant on. en difpenfe pour de l'argent. En 
y a des autres Brefs raxés pour la légitimation: 
des enfans naturels; par ceux qui veulent re | 
cevoir les ordres facrés avant l’âge requis par | 
le droit Canon, ou qui nt quelque membre 
mutilé ou quelque difformité comme feroic 
d’être Borgne, ou Manchot, Boïiteux ou Bof. 
fu. On taxe auf par des. Brefs les Ecclefiaftis | 
ques Bigames, les Moines Batards, ceux qui 
difent la Meffe fans être Prêcres, & ceux qui … 
battent les Clercs.. Il y a d’autres taxes” 
pour les homicides Volontaires 87 Cafuels ;. 
pour les Enchanteurs & Sorciers; pour les. 
Hérériques, & les Apoñtats; pour les Sa-. 
crileges, & les Parjuress pour les Simonia- 
ques,, & lesexcommuniés; pourles Adulte-. 

| " res- 
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3 pour les Voleurs & les 


$ de l’Autel qu’on appelle le Corps de Jefus. 
 Chrift; plus d’une fois l’année , fans une per- 
@ miflion fpeciale, qui coute chaque jour davan- 
Ê rage, à proportion que la Pompe facrée de- 
| vient plus magnifique. C’eft auf par des Brefs. 
axés que le Pape donnela permiflionaux Juifs 
d’ériger des Synagogues publiques , & aux 
plus riches d’en:avoir dans leurs maifons par- 
ticulieres moïennant quelque bon tribut. 
| Sans cela aucun d'eux ne peut auffi.exercer la. 
. Medecine, ni trafiquer. On peur dire enfin, 
| qu'il n’y a chofe au monde qu’on n’accorde 4 
pour.de l'argent. On fait retrancher les ME 7 
| en es. fi 
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leurs Droits autant qu’onle peut; & tour ces 
la fe fair en vertu des Brefs que le Pape aca 
” cord: pour s'enrichir au préjudice de routes, 
Jes Puiffances de la terre. * Aéhsres 1e à 


CHAPITRE tes DT | 
Du Préfet de la Signature de Grace 


’Ofic: du Préfec de la Signature de Graz, 
L ce ne fe donne jamais qu'à un Cardinal, 
qui reçoit de la Chambre Apoftolique douze” 
cens écus de Penfion annuelle, petidant que les 
Pape lui fair exercer certe Charge, dont il 
pourvoit un autre Cardinal, quand il lui plait. 
La principale fonétion du Cardinal: Préfet, 
confifte en ce qu’il eft à la rêre de rous les” 
Prélats qui affiitenr à la Signature de Grace;. 
qui fe fait devant le Pape, rousles mardis, où” 
quand il eft fête les famedis, hors le temps. 
des Vacances. Il doit auffi figner toutes les” 
fuppliques, où Requêtes qui font préfentées” 
à cette Affemblée, ou le Pape fait toûjours. 
intervenir pour le moins douze Cardinaux,w 
entre lefquels font ordinairement avec le Pa- 
pe, & le Préfer de la Signature dé Grace’, le” 
Cardinal Préfet de‘la tt 

ont 


_  CourdeRome 189 
m {fnt nous parlerons dans le Chapitre fuivant s ÿ 
«Ke Cardinal Préfer des Brefs, & le Cardinal 

icaire, dont les Charges ont été expliquées “É 
: deffus ; le Cardinal Daraire, & quelques . ki: 
Lu DAT CNP TAN éd 
El fe trouve encore dans cette Aflemblée, 
puze Prélats Référendaires, qui ont voix à 
| Signature de Juftices l’Auditeur des caufes 
>la Chambre Apoftolique y vient auñfi , avec 
à de fes Lieurenans, & un autre Lieutenant 
wil du Cardinal Vicaires & après ceux là, 
 Lréforier Général, un Auditeur de Kote, 
1 Proronopaire Apoftolique participant, ‘un 
lerc de Chambre, un Abbréviareur du Grand” 
arquet , & le Kegenr de la Chancelerie, 
ous ceux qui font nommés dans ce dernier 
wrticle n’ont point de voix déliberative pour L 
saffaires qui concernent la Signature de Gra- 
e, mais ce font des Deputés de plufeurs Ju- 
icaturess ou Chambres de Jurifdiétion, qui 
iennentdans celle-cy, pour y conferver, &. 
efendre, chacun les droits de fon Tribunal, 
| Le Gouvernement civil du Pape n'étant 
joint trop fevere, mais au contraire fort doux 
k indulgent, trous les Prélats qui compofent 
’aflembléePapale, où l’on examine les fup- 
liques de ceux qui demandent quelque Gra- 
:e, ou faveur au fouverain Pontife ; don- 
ient ordinairement leurs fuffrages à ceux qui 
ren font pastour à fairindignes, quand ils’a- 
sit d’affaires criminelles, comme de changer 
a peine des forçats de Galere en-quelque 
autre plus douce, ou bien de les délivrer dela 
“haine plücôr que leur, fentence ne porte, fi 
ce font de.bons Vieillards , ou des perfonnes 
#4 | (atta- 
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artaquées de quelque grande infirmités 0 
aient des parens qui rendent de grands fe 
ces à l’Etar Ecclefiaftique. En d’autres 
“on fe contenré de bannir ceux qui méritent l@ 
mort, & un banniflement perperuel eft fous 
vent changé en un Exil de quelques añnéé À 
_& cet Exil en quelque Amende pecuniairé,'&s 
aïnfi de routes les autres peines. Mais lors 
qu’il s’agit d'accorder féulement quelque fa* 
veur, queles fupplians ne merirent point , &n 
qu’ils demandent comme ne l’artendanc que 
de la généreufe liberalité , ou de la Bénéficen= 
ce extraordinaire, de l’IHuftre Affemblée ; de” 
ces Eminens Prélars. [ls ehterinent prefque 
toüjours les Requêtes qui leur font préfentéesn 
avec un peu d'Encens, par des perfonnes quil 
portent en leur main droîte le Caraétere, où 
la marque de ceux qui peuvent acheter & a" 
qui on peut vendre; car fans cela on n’obrientn 
rien à la Cour dé Rome, & avec cette mar 
‘ que on peut avoir tout ce qu’on defire. Voila 
ce que c’eft que la Signature de Grace. difons 
maintenant quelque chofe de celle de Juftice. 


DE 1 à 
‘y 


CHAPITRE XL 
Du Préfet de la Signature de Fufti- 


ce. 


# A Jurifdi@ion du Préfet de la Signature 
L _de Juftice, s’érend à donner des juges aux. 
parties qui précendent avoir été lezées par 
les juges ordinaires. ‘Tous les jeudis il s’af 

| s" femble 


DUC  CoideRaie. . ot 
emble douze Prélats chès lui, qui fonc les” 
lus anciens Référendairés de la Signature , & 
ui-ont voix déliberative.. Tous les autres 
Reférendaires s’y peuvent aufli trouver , & y 
# propofer à chaque féance deux caufes lirigieu- 
“lies, maisils mont point de voix pour la dé- 
liberation. Les autres qui l'ont avec le Car- 
dinal Préfet , n’y viennent point qu'ils ne 
# foient auparavant bien informés de tous les 
© Griefs des parties. Il y en a quatre qui doi- 
{| venc avoir examiné lés AGtes, & autres écri- 
* rures qui font produites dans les Procés, qua- 
tre autres fçavent les- faits dont d s’agit, & 
les autres quatre reftans des douzes, {ont in- 
 ftruits du Droit fur lequel on doit décider les 
 diffetents. MP: : 
If entre auffi dans cette Affemblée un Au- 
 diteur de Rore, & le Lieutenant civil du Car- 
+ dinal Vicaire, pour maintenir les Droits de 
leurs Tribunaux: mais ils n’ont: point de voix 
| déliberative.. Je dois ajoûter à ce que J'ai dit 
| du Préfer de la Signature de Juftice, que le 
| Pape ne donne jamais cette charge qu’à un 
| Cardinal , auquel la Chambre Apoftolique 
donne quinze cens écus d’appointement tous 
les dns #1: Rp 
Comme fes Décrets s’expédient , les uns 


tres par Bref, il a pour cela deux Officiers, 
l’un appellé le Préfer des Minutes ; qui après 
| les avoir faites & fignées, les remer à l’autre 
| nommé le Marre des Brefs, parce qu'il dreffe 
| des Brefs fur les Minutes qu'il a reçûes, & 
id -puis envoie figner auSecretaire des Brefs ceux 
| qui font axés. Le premier de ces Offices 
a sus | vaut 


par des Lettres fignées de fa main, & lesau- | 
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192 Tableau de la 
vaut douze mille écus ; & en rend environ 
douze cens par annéc. Le fecond coute tre: 
te mille écus & en produic annuellement au. 
moins trois mille, & quelquefois davantag: 
Les Papes ont encore ajoûté à ces Offices de- 
puis une vingtaine d'années, crois Charges de 
Revifeurs des Commiffions de la Signature de « 
Juice, qu ’on vend à des Prélats, chacune — 
fix mille écus » &ilsen retirent cinq cens << 
par rêre de revenu tous lesans, 

Ce Tribunal rend affés bonne Juftice, mais 
es Procès y pendent fort long rempsau croc; | 
en attendant que les Réfeérendaires aient le : 
loifir de faire lenr rapport, à l'Affemblée de di 
Ja Signature de Juftice ; s mais comime ces Pré-… 
lacs ne peuvent pas s occuper à examiner des - 
faétums, pendant qu’ils chantent des Mefes: 
en Mufique, & que les Comédies & les Re 
ras les occupent une autre partie dutemps, il : 
ne leur en refte que fort peu pour feuilleter à 
le Droit civil & Canonique , fur les marieres 
de leur Commiffion. Voiïons encore les autres « 
‘emplois qu’ils ont dans le D fuivant, 


CHAPITRE. pur 


“Des Prélats Référendares de Va une TA 
… de l'autre Signature. 4 


E College des Prélats Référendaires n’eft | 
pas limité quant au nombre de ceux qui 
le. compofent, & ce ne font point des Char- 
ges qui s ’achetent , mais C ‘ef un titre d’hon-. 
Heur 


C4 


ln. 
ax. rfonnes de naif- 
; pour les mettre en érat 
: sles Charges les plus con- 
| ps ee de’ Ja Cour Romaine. Pour y être 
admis il faut premierement, avoir la nomi: 
| nation du Cardina]-Patron, & l'agrément du 
| Pape. Le Cardinal Préfet de la Signature de 
Juitice : commet enfuite un de fes Officiers 
“pour faire le Procés Verbal, & les enquêres 
néceflaires felon la conftiturion de Sixte V. 
par laquelieil faut prouver qu’on eft Docteur 
en l’un, & l’autre Droit; qu’on eft habitanrt 
à Rome. depuis deux ans; qu'on a atteint l'age 
de vingt cinq ans; & qu'on eft aflés accom- 
| modé des biens de ia fortune«pour pouvoir 
foutenir avec honneur la dignité de Prélar. 
Après ces formalités le Cardinal Préfet 
| donne à celui qui eft trouvé tel que nous ve- 
| monsdedire, la commiffion de rapporter deux 
Procésen Signature, "& s’il s’en aquite bien, 
on approuve fa nomination, & on le reçoit 
en cette maniere : Le Cardinal Préfer lui ajanr 
fait prêter le ferment d’adminiftrer la Juitice 
en Confcience, Juimer l’habit de Prélar , fça- 
voir la foutanetrainante jufqu’à terre, & un 
petit manteau qui va un peu plus bas que la 
Ceinture, & qui eft fendu, pour laïffer pat. 
fer les bras: :Cet habireft de couleur noire, 
parce que felon la Conceffion de Paul V. il 


férendaires qui le portent de couleur violerte, 
comme tous les autres Prélats. 

Les douze plus anciens Référendaires font 
appellées Voranti di Signatura , parce qu'ils ont 
voix =mñolr: 1 dans les Affemblées où ils fe 
: I trou- 


n’y doit avoir .que les douze plus anciens Ré-_ 
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nent , c'eft-à- dire, É mr re 
n’ont point de voix déliberative; ce quis’ ob* 
ferve dans les autres Tribunaux detRome;: 
les Rapporteurs expofent fimplement le: ne ; 
droit de chaque partie, fans dire leur De: à 
ment, niopiner là deffus.» : 57 | 

La Jurifdiétion des Référendaires eft de pro. 
pofer les Commiffions & les Requêtes liti- Ë 
gieufes où gratieufes à la fi ignature de Jufti- k.] 
ce, & à celle de Grace, & de connoître. les M 
caufes qui leur font journellement addreffées: à 
qui n’excedent pas la valeur de cinq cens écus 
d’or, parce qu'étant d’une plus groffe fomme à 
elles vont à la Rote, | 

Nous ne ferons pas ici d’autres remarques | i 
touchant Ja Charge des Référendaires que cel-® 
les que nous avons faites dans le Chapitre pré- 
cedent, nous. y ajoûterons feulement que plu- M 
fieurs Pr élats qui ont eu cet emploi font par- k 
venus au Cardinalat , & enfuite à la Papaure, M 
comme on le peut voir dans la vié des Papes | 
écrire par Platine. C’eft là l'occupation des. ï 
Ecclefaltiques, & des Prélats, que de pañer rs 
toute leur jeuneffe, à feuilleter des Procés, & a 
fe remplir la tête de mille Chicanneries; c’eftm 
l'Etude préparatoire, & le chemin ordinaire 
pour arriver aux plus Eminenses Dignités ques 
de fe jerter dans le grand monde, & vivre une 
quarantaine d’années parmi les embarras dev o 
la Cour , & le tumulre du Bareau ; pour fe ren 
qe digne du fouverain Pontificar. >. 


fi 


ES 
CH APIT R Et XIV: 
Du Sous-Dataire du Pape. 


LE Sous Dataire du Pape ef un Prélat qui, % 
eft pourvû de fa Charge comme le Da- 
taire, & qui a prefqu’autant de credir que lui. 
auprès du fouverain Pontife , qui lui donne » 
mille écus d’appointement, mais il n’a pas 
l'autorité de conferer aucun Bénéfice fans fa 
participation ou celle-du Cardinal Dataire. « 
Pour faire mieux entendre ce que c’eft que « 
ces deux emplois , noûs allons dire par ordre « 
les formalités qu’on obferve pour 1 'expedition 
in une Bulle, oud’unedifpence,  - : ; 
_ Quand le Bénéfice vaque:par mort, il fau 
s'addrefler au per obitum, qui éft comme un 
fubftitur du Dataire par commiflion , dont la 
Charge vaut auffi mille écus par an. En tous 
les autres cas & pour routesles Sy a ve 
comme refignations ; permutations , 
trations de Bénéfices & femblables, 1l SA 
s'addréffer au Darairé même ; & au Sout ; 
Dataire ; mais pour, quelque affäire que ce. 
foit, le meilleur moien de la faire réulir et 
de préfenter la fupplique, ou Requête au Pa- 
pe même, par leimoien de quelque Cardinal, # 
ou Ambafñladeur parent ou ami du Ponrifew 
regnant, qui la remet enfuite au Dataire, &. 
lui ordonne de favorifer le fuppliant. "T: : À 
Après que l'on eft affüré du confetihéne nel | 
“du Pape, & que le Dataire foufcrit: la fuppli- , 
que en ces terimes, onauit Sanéiffimus , le très 
D4 PH Pere y coufent » on doit dreffer : une fe CE 
conde 
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éc | . 
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fait felon le ftite, 
| quiécrit-au Bas en peu de mots le fommaire 
| de ce qui y eft contenu, & la donne au Da- 
taire, Pinftruifanr de nouveau de toute l’af- 
Lien ii RSR RE 
… Après cela le Dataire portela fupplique aû 
| Pape, qui la figne, en accordant la grace par 
| ces parolés, fat ut petitur , foit fait felon la 
 requifitions puis le mème Dataire ou fon fube 
ftituc configne la même fupplique au Préfee 
des compofitions dont l'Office fair la matiere 
'Ou Chaire Ne Pb Be hd no 
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Du Préfet des Compofitions, ou Ac- 
+ cords qui fe font à la Daterie. 


<i 


E Préfet des Compoñtions eft érabli pour 
JL taxer les fuppliques, qui doivent paier 
felon la qualité dt matiere & l’importan- 

| cé dés cas ; dont nous avons parlé dans Île 
Chapitre IX, en expliquant la nature des 
| Brefstaxés, qui ont doré lieu à ce livre fcan- 
| daleux qui rnarque le prix de tous les crimes, 
& de rousles graces raxées à la Chancelerie 
Romaine. Pour ne rien omettre fur cette 
| matiere, nous dirons ici qu’on nepeut retirer 
aucune fupplique des maïns duPréfer desCom- 
pofitions ; qu'on n’ait pe la fomme dont on 
50 5 € 
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eff convenu, ou s'il ny à poinr e ti 
fait avant que : Je. Pape, & le Dataire a 

figné la Requête préfentée, il faut ab{ 
paier fur le-pied de la raxe de la. C 
& outre cela, le Pape mer fur tôt bi) 
ces d’Italieune Penfon, ad visam pour la Vie, à 
en faveur de qui bon lui femble; & fur ceux. 
_ d’Efpagne une pour fix ans; mais fur ceux de 
France, d’ Allemagne, & de Flandre il n’en.» 
peur pas mettre os | 
: Pour éviter doncune trop groffe taxe & E 
fevée d’une Penfon qui pourroit. amaigrir eX= | 
traordinairement le Bénéfice qu'on demande ; “| 
on fait un Accord fecret avec le Prefet des 1 
Compofirions , ce qui eft fans doute une fimo= M 
nie dans toutes les formes. Quand on a paié# 
Ja fomme dont eft convenu, ou la raxe qui au 
été faire fur la fupplique ; au bas de laquelle. 
doit être mife la Quitance du Préfet des Coms” 
poñitions , on la donne à un Officier qu’on ap=" 
pelle des petires dates, qui äle foin de fça: ! 
voir le jour-qu’elle a été fignée, 8e de lemar= | 
quer au bas. 1] faut encore paier à celui-cy \ 
_ tant pour cent felon la valeur du Bénéfice. … 
Que: n’a-t-on pas inventé pour avoir de l'ar2. 
gent puis que l’on fair paier non feulement: 
| pour une fignature, mais qu’il faut encore fi- M 
nancer pour fçavoir le jour qu’elle a été fais 

te» Celui qui foufcrir de fa main, nemettant 
point de date, afin qu’un autre aït lieu de 
gagner auff quelque chofe en s’en allant ini M 
former de celui qui l’a omife afin de donner 
de la pratique aux Officiers des perites dates. à 
Cette Requête fignée & datée comme nous 
venons de le _. paie enfuite ET \ 
S 


| 
| 


Cout.de Romë. +99 
5 & Rome. 


tRévéfedes  & autres à. dont nous 
allons faire un Chapitre particulier. 4: 4 
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Des Révifeurs, Réifraäteurs, & A. 
… bréviateurs de la Daterie. À Au à 


Mia LL ENS RTS 
| ‘é ya quatre Révifeurs à àla Phebtie, ;nome 
AL més par le Pape ; qui font changés quand! 
ibui plait, parce qu’ils n’exercent leurs Char-. 
pus par commuiflion. Le premier de ces 
Révifeurs efface & corrige ce qu’il juge à pro- 
pos dans les Requèêres que le Maître des peri- 
tes dates lui remet. : Du premier Révifeur elles 
vontaufecond qui change; où corrige & dre 
quelquefois: ce que “le PE amis, S'il a 
hors des régles. 
HELertroif PAR TANT a foi dé fire f Fr 
toutes les: fuppliques ‘pour les difpenfes des 
degrés de confanguinité & d’afinité, & de 
corriger les difpenfes matrimoniales. Le qua- 
triéme revoit toures les Requêtes dans lefquel- 
s on demande dès Monitoires ; : & des ex- 
Hfentions peut soie sense og 
Ahares |2 ed02 és ugs LE 8 
Ces luppliques aïant ae corrigées & revûés 
on les porte aux Régiftrateurs. qui les éten- 
dent fur un Régiftre & les Confignent enfuite- 
au Maître du Régiftre , qui les Collationne 
mot à mot, & puis met fon nom au dos de 
€hacune dans le il d’une grande R. qui 
fpnie "Regitré. 2e per 
ps 42 1 de fl 
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El y a vingt Régiftrateurs qui achetent leurs 


Charges chacun quatre mille éeus,s. &. elles 
leur rendent environ trois mille: ting | cens écus 

par an, fans le cafuel. é UE 
R Après cela; jeveux dire, après que les Re- 
quêtes font enregiftrées elles retournent de 
nouveau au Dataire, qui.y mer.la date avec 
ces mots. Datum Roma apud S. &c. donné 


à Rome, dans le Palais Pontifical 5, ÊC. expri- 


mant celui du Vatican, ou de Monte Caval- -$ 


lo, felonlelieu où ferrouveile Pape, avec: la 
date de Pannée-.& du jour qui eft marqué fur 
chaque fupplique, & delà eft venu le nom de 
Daterie. ru Ro SRE 

Ces fuppliques font pen rernifes nie le. 
mains d’un Officier qu’on appelle de Mifis, 
c’eft-à-dire des Dépéches:, qui les porte à. la 
Chancelerie, fans qu’ elles puiflent retomber 
fi non par grace ;..entre.les, mains ce dexper 
ditionnaire. 


-On ne fera peur être pas, Bebe “ voir tous 
les tours qu’elles font en Chancelerie, où el- | 


les paffent par les mains d’une infinité d'Ofi- 
ciers, dont nous allons parler, en faifant. .Te- 
marquer auparavant à CEUX qui. n'Ont, pas la 
connaiffance de ce qui fe pañle à la Datcerie, 
que les graces.qui font accordées par. Bref, 
s’obtiennent plus promptement, & fans:tant 
de façon que les Bulles., PIRE on en 2 Peu 


juger pas ce qui fuit. HR HPDT a LD 
à k x 2 | 
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PROPOSE ess Aie. 
Des cent Ecrivains Apoftoliques de la 
ROME 


H'ÉSRE dcl eR vf 
*Oures les expéditions de la Daterte fe re- 
M mettent entre les mains du Régent de 
la Chancelérie, qui a Vaurorité de diftribuet 
les fuppliques à un des Prélats nommés Ab- 
bréviateurs du grand Parquet, pour faire la 
minuré des Bulles, & qui permet de les cor- 
xiger lors qu'il s’y trouve quelque erreur, & 
d’en addrefler l’execution où bon lui femble, 
_… Ce Prélar drefle ; ou fait dreffer par fon 
fubfticut la minute de la Bulle, laquelle on 
remer à undes cent Ecrivains Apoftoliques, 
qui la couche toute au long de fa main pro- 
pre fur.le parchemin: & trous les Ecrivains. 
enfembleraxent ce qui doit être paié à leur 
corps, à raïifon de ce que vaut le Bénéfice, 
ouqu'importela matiere, & leur taxe fert de 
regle aux autres fuivans, puis la Bulle eft por- 
tée à d’autres Officiers qui n’ont autre Jurife 
diétion., 83. ne fonc autre ufage de cette Bulle 
quede fe la remettre-les uns aux autres pour 


 enurer de l’argenr. Le nombre de ces Ex- 


aéteurs eft figrand. qu'il faudroit un volume 
entier pour mettre en.détail tout ce qui les 
concerne, & ce qu’ils four : c’eft pourquoi 
nousnous contentérons pour. éviter Cette pro- 
hxité dedonner iciune Lifte de ces divers Of- 
fices qui fe vendent par centaines , comme 
ceux des Ecrivains dont. nous venons de parler 
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qui OH chacun mille & écus usé Charges. 
_ & en retirent environ une centaine tous les. u 
ans, fans le CRE Lu sat vaut RARE" au 
ATEN LAS AMEN entres Hat 
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CH APITRE xvur. 


tons une: Life dè plus 7 mille 
‘ : M de la Daterie. Le Te 4 *s 


ÉTRRT AE SU USE IEIE 

L faur que fai Bulles qui. fortent de la Da: 
L: terie paflent parles mains de plusde mille. 
perfonnes , qui fe tiennent dans-quinze diffe-. 
rens Bureaux , oùil leur fauc porter de l’ar- 
gcnt à proportion de ce qu’on-en-a donné aux: 
cent’ Ecrivains Apoñftoliques. € es Bureaux. 
font établis fous les noms de 

Cent Cubiculaires Apoftoliques, rs cha- 
que Office vaut 1700 écus , & rend tous les. 
ans à chaque Cubiculaire 170 écuss" , 

Cent Ecuyers Apofltoliques, dont Chaque! 
Office vaut 1 390 écus ; & rend tous. les ans. 
130 écus. ESA a 1 

Cenr Chevaliers dé Gaine. Pico dont cha- 
que Office Vaut- 1500 ÉCUS.. & rend. go les. 
ans ISO CUS, * ” 

Cent Chevaliers de Saint Paul dé haie: 
Oflite vaur 1600 écus ; » & rend. tous les sud à 
360 écus, à | 
. Cent Chevaliers du Lys, dom chque of: 
fice vaut: AS 06.ÉENS 35 8e rend. tous les ans ssar 
ÉCUS.. GUN Su AE: 

Cent. Cheyaliers Lauretans', ÿ dohédtique. 

Qfice: 


PC CRE 2 RS LEE 
OUT G£€ ISOMK. 20% 
Agaiaéstans m0) écus ; &rend. tous les ans on 
PPT co L'OPISOEONE METTE 
. -#Cent Janiffaires dont chaque Office vaut : 
1700 écus, & rend tous les ans 170 écus. 
+ Cent Ecrivains des Brefs, dontchaque Of. 
fice vaut 1200 écus, 8 rend- tous les ans 120: 
dense: cévbatiieertrr 11 
| ni Quarre vingt Abbréviareurs du Grand Pan 
E dont chaque Office vaut 2000 écus , 4 
d'tous les‘ans 200 écus. + ht: 
Quatre vingrs Régiftrareursdes Bulles dont 
chaque Office vaut 3400 écus , & rend 340: 
* écus à douze d’entr’eux qui n’ont point d’au- 
“re falaire; mais les. douze plus anciens ont 
prefquela moirié davantage d’appoïintement.. 
Ceux-cy enregiftranc des Bulles après qu’elles. 
vont paflé par tous les Bureaux dont nous VE- 
Dr cr in Eu ES 
: y aaprès cela:fix Maîtres des Répitres. 
‘qui collationnent ces Bulles dont chaque Of 
"ce vaut 6500 éCUS > & rend vous les ans 600: 
écus. 
«Ces fix Maîtres dépendent d’ur-Archivilte 
qui garde les Régiftres de toutes les Bulles. 
Sa. Charge vaut 2000 écus : >. & rend tous les. 
‘ans 300 cus: St 
"#Enfinilya ur fommifte & receveur qui fait 
iuee des extraits des Bulles, auxquelles il 
‘attache le fceau de plomb en faifant paier bien: 
_therroutes les Copies qu'il.en fait, Sa Char- 
gercouré 2000: écus, &rend toutes les années 
“600 écus mar mp vaut deux fois da-- 
| Vantage. ÉQR s remie gs 
tan n'y a ie un de ces Offices dont le tour 
age RPM vaille plus que les appointemens 
‘ Loc . dons. 
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Tableau dela) 
dont nous avons parlé ,: qui font fur lepiéde … 
dix pour cent, de ce qu’ils financent:pourob: | 
tenir ces Charges. On peutjugerparlàcom- 
bien chaque Bulle coûte avant qu’elle air pañfé 
par tant de mains, & quelles grandes fommes . 
on porte à ces Bureaux de la Daterie, furtout 
lors qu’on y expédie les provifions deplufeurs … 
Evêchés, & autres riches Bénéfices ,; qu'on | 
ne donne jamais qu’à ceux quisontle moiïen 
de-paier toutes les taxes dont nous avons 
pañléis intime M Get et Min (DRE 
Il n’eff pas befoin d’en dire davantage pour 
faire voir par quels moiens les Papesamañlent - 
de grands Fréfors, & font porter à Rome une 
grande partie des richeffes de l'Europe, dont 
ils fe fervent pour agrandir leur Empire,.&  ” 
maintenir le fafte de leur Cour ; ‘qui ne-céde 
en rien‘à celle des plus puiffans Monärques dy 
monde , commeonle connoïtra encore mieux, 
parce que nous dirons dans la fuite. 6.10% 
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Du Maître du Palais du Pape, € au- 
; 3 { À ! y LE: DUAL | 
tres principaux Officiers de [a Mas 
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: des Domeftiques du Pape ; quiférventfa: 
perfonne dans Le particulier ,. nous emploie= : 
rons trois, ou quatre Chapîtres à faire voir 
quelles font les principales Charges deceux : 
qui le fervent comme Prince, & Chef de . 

is |  l'Eglhife 0 


À Vant que de parler du nombre prodigieux 


A RS De 
d'Eglifes entre léfquelles celle du Maître du 
Palais Apoftolique., tient le premier rang... 
mn Réligieuxde l'Ordre des Dominicains , 
| qu'onlappellé communement les freres Prè- 
cheurseft roûjours revêtu de certe Charge, 
| depuis-que.leur inftituteur Canonifé fous le 
{ nom de Saint Dorninique y fur établi par Horo- 
 sius AL. en 2216. left: comme le Curé de la 
famille Papale; étantobligé de l'inftruire dans 
leschofes de la Foy , les principaux jours de 
fête, .& pendant le, Caréme & l’Avent. II 
 prêche tousles mois une fois dans la Chapelle 
commune du Palais , ou depute, un de fes 
| Compagnons pour cet Office. ILfe place dans 
la Chapelle Papale après le Doyen, ou plus 
ancien Audireur de Kote. . Ses appointemens 
ne. font pas fixés en argent parce qu'il n’en doig 
poinr.avoir.en propre. felon les ftatuts de fon 
Ordre; mais il,a bouche en Cour avec fes 
Compagnons. & Serviteurs, & un Carrofe 
| MERÉTERUi net ju vi 4 a 
Il ef le juge ordinaïre des Imprimeurs, des 
Graveurs, & des Libraires qui ne peuvent 
mettreau jour ni debirer aucun ouvrage fans 
fa permifon. «Tous les Livres qui entrent 
| dans Rome. font vifirés par lui, ou par fes 
Compagnons ;.qui confifquent tous ceux qu’ils 
trouvenc être défendus par l’Indice du Conci- . 
le de Trente. maison trouve aflés facilement" 
Je moien d'en faire.entrer à leur infçeu, ou 
bien deleur boucher les yeux. par quelque pré- 
fn, carilysen a fort peu qui ne foient ébloüis 
àula..Cour.de Rome, par l'éclat de l’or & de 
PARRGNG- Ré ete ré mb bed dm 
mdbes autres principaux Officiers qui fe riens 
+: nent. 
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nent dans l£ Palais Pontifical,, autour du Pape 
font , le Major-dome ; où Grand-Maitre de 
la Maifon, qui chès les Princes porte le nem- 
de Maitre d'Hôtel. Celui du PapealaSur: | 
. Intendance fur cous les Domeftiques du Palais | 
Apoftolique, mais comme le Pape fe diftin- M 
gue en toutes chofes des autres Souverains, ik 
ne veut point que celui qui fait chès lui la fon- 4 
étion de Maïtre d’Hôrel.en porte le nom, ce- M 
pendant outre le Major-dôme , où Grand-4 
Maître dont nous parlons, ilfe fert du Mai: N 
tre d'Hôrel de l'Hôpital des Orfelins Lertrés:à 
pour faire fes provifions, & l'Hôpiral jouir den 
la fetribution quilui eft due. + ne 
Il y a toûjours deux Gentilshommes auprès 
du Pape qui ont le vitre de Maîtres de Cham" 
bre: Le grand Echanfon qu’on appelle Gops 
biere parce qu’il préfente le Verre au Pape, fur # 
une Soûcoupe,qu’il tient devant luien mettant 
les deux génoux à terre pendant qu'il boit. # 
Celui qui a foin de faire porter les plats furla M 
table du Pape fe nomme en Aralien, Scakco. 
C’eft chès les Princes fe-Mattre d'Hôtel qui « 
prend ce foin. L’Ecuyer tranchant quicoupew 
Jes viandes devant lefouverain Pontife, & le“ 
premier Fourrier:quiaffigne le Logemenralan 
famille Papale , & rous les autres dont nous" 
« venons de parler, font des Prélats habillés de w 
violet qui ont chacun.deux fubftirurs ; pour 
faire leurs fonctions quand ils font abfenss … : M 
Il y a auf plufieurs Cameriers fécrets; qui … 
font Prélats, &:dont l'habit eftuhélonguen 
Soutane violette ; avecides manches-pehdanss 
tes jufqu'à terre, fans manteau, du nombre 
défqueis on.en declare huit parricipans qui” 
| ab partas 


k HtPeur : on leur 
airs &illen choifit un de ceux là pour être 
fon Préforier fecrer, qui a foin de diftribuer 
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LL. * dès. à: Le PR U . : * 
partagententr’eux tous les prefens qu’on 1 


es aumônes fecreres du Pape, & de fournir 
ce qu’il dépence pour fes menus plaifirs, qui 
| montent le double des aumônes, & quelque- 
POS V ARABE MMM En ANR | 
Unautre de cés Cameriers fecrets eft établi 
 Maïtrelde la Garde robe. Celui-cy n’a pas 
 Fadireétion des meubles , des habits, & du. 
linge du Pape, comme l'ont ceux des Princes, . 
| mais il a fous fa Clef route l'Argenterie groffe 
 & petite, toute Ja vaiflelle, & les ouvrages. 
d'or, rous les joyaux & les Reliquaires,-com- 
me auf les Agmws Dei, qu'il diftribue tous- 
Les jours aux Pelerins & Etrangers. à une cer- 
 taine heure. Le Medecin ordinaire du Pape 
 eftaufi fair Camerier fecret, mais non pas 
| Jés'deux autres qu’il entretient pour le fervice- 
 defafamille. PROMO PEN TRI 
La penfon fixe de chaque Camerier fecret 
| eft de mille écus par an ,;: &- ceux qui font: 
| participans ont pour le moins le double, à 
| caufe des prefens qui leur font faits à la.créa- 
| tion, & à la mort.de chaque Cardinal, &de 
quelques revenus de la Chancelerie , dont nous 
| parlerons ‘au Chapitre de la Promotion des: 
| Cardinaux, mais le-Camerier qui diftribue 
| Tes Agnas Deirecçoit: plûs que rous les autres, 
| fur tout lorsqu'il arrive quelque chofe d’ex- 
traordinairé; qui attire les Etrangers à Ro- 
Mme, 'comtme lès années de Jubilé, ou quel-- 
| que: Ambaflade ; quelque: Cañomifation de 
|'faint, quelque bruit de miffacle, & autres. 
chofes femblables, car pour lors il.reçoit de- 
J'TE ñ CES: 
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‘mes appointemens que les Cameriers. Ce font . 


RE, CNE HAN EST PE 
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ces images de Cire benire plufeurs saisit 

d’écus , comme on en jugera plus facileme 

fur ce que nous dirons de la Bénédiétion de ces ” 

Agnns Di, dans la derniere partie vw dr ci) 

vrage. Mie rss 44 
Les Chapclains fecrets du Pape ont M mê- : 


eux qui lui aident à à dire l'Officedu Bréviaire, 
& qui le fervent à la Mefle, quand il la dit 
en particulier. : Un d’énitr’eux porte la Croix 
devant le Pape quand ilforr, & s’il archer 
à pied un autre fui porte la queué, 1: 
Quaud le Pape affifte aux Chapelles & Pros " 
ceffions ,, ce font fes Chapelains qui portent les # à 
Mitres, & les Tiares enrichies de joyaux & * 
de pierreries, dontils font une grande para- 
de, neles tenant élevées des deux maïins-quew 
pour les faire voir par tout où le Papefepro2 \ 
mene, Îl y a encore les Chapelains des Gari 
des, & des Paléfreniers qui difent la Meflen 
tous les matins dans les Corps de Garde, &" 
auprès des Remifes. On les appelle les Cha 
pelains du commun , ils n’ont que cinquante 
écus de gage par année, maisilfe: font: outre 
cela, paier roùres teurs Méffes, au plus most 
, prix, qu'ils en peuvent trouver. | 
Les Aides & Valets de Chambre du Pape j 
ont cinq cens écus de Provifion par an, & 4 
plufieurs autres profits très confidérables ; eu4 
tre que comme ils ont un plus Hbre accès: au- 
près du Pape que tous fes autres Deer 
Jes bons Bénéfices ne leur manquent pas, + 
IL y a deplus fes Cameriers d'honneur ,: qui. 
font Prélats dehpremiere qualité.;. parmis 


lefquels le Pape en. choïfit ordinairement un 
Frans. 


r 


Franço 
ksHuifiers, parce q u'il s “fon 


: 
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vent le Pape hors du Varican, & l’accom- 
pmaent aux Cavalcades publiques, avecles 
"Cameriers Écuyers,. en habit de drap rouge, | 
Couvert d'une grande Chappe de même cou- | 
Jeuryrfourré d'Hermine.  Ïls font,chacun à 
 leurwour la: garde ,au Palais À poftolique, & 
'entitousleur Office diflinét, mais les Came- 
À mers d’honneur.ne-font aucune garde, & ne 
 comparoifflent:dans:l’Antichambre du Pape 
que quand ikleur plait, &:ce’eft eux ordinai- 
| tement que lePape choifit pour aller porter la 
| Calotte rouge aux nouveaux Cardinaux, quine 
fonrpas dome, dans.le temps de leur Pro- 
motion en ces occafions ils ont un préfent 
 confidérable, comme nous le dirons ailleurs 
 enparlant.de la nomination des Cardinaux 
abfens de la Cour. . 
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| rt triéme.Scu/ço qui a foin de faire aprêrer le 
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fervir le prem 


| galant tous les 


|. fuivie de vous les Papes, «Ces Officiers fonc, 
ST. RFA SG QE 
Le Pape choifit un Genrilhomme Romain. 
pour être fon Maitre d'Ecurie:,, parce qu'il, 
ne veut point qu’il foic dit qu'il tient un grand 
Ecuyer camme les autres Princes s.c’eft pour 
quoi il fait porter à celui-cy:lenam deCavala=. 
rizzo. Ce qui marque qu’il a:la direction de” 
tous les Chevaux de l’Ecurie du:Pape, entres 
lefquels il y en a ordinairement plus:de deux. 
cens de main, fans compter ceux d’une cin+. 
quantaine de Carroffes qu’il entretient pour 
: Ceux de fa famille, ou pour faire parade dans. 
Fe remps qu’il Jui vient des Ambafladeurs, où: 

qu’il fe fait des Carroufels.. H eft.auffi Maitre 

des Ecuries où font les Mulesdeftinées pour les. 
Lirieres, & les autres bêces de voiture. Ilæ 

fous foi rousles Cochers, Palefremiers ; Mas. 
lersd’Ecurie, & plufñeurs autres perfonnes que, 
ont de très bons appointemens, &'il difpofe. 
tellement de leurs Charges, qu'ilpeur les ens 

priver quand. il veut, pour les-donner à qui 
bon lui femble, :::: 1 L.1i0): ss 
- Les Fourriers, dont nous'avonsparlé, qui. 
affignent Le logement à rous ceux de: la famille. 

du Pape, ont des Sous-Fourriers avec leurs: 

. Aïdes , qui ont en garde les Tapiferies, Pa= 

_remens , & autres Meubles. du Palais Ponti+ 

fical. Ils ont auffile foin deparer:les Cham2 

bres quand il y Confiftoire; Signaturé:de. 
Grace, on Congrégarion, :4,1:43: Li 3 “à 
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qui étoient fes Palefreniers 
Qque Cardinal, & de plus ik y fait aufli entrer 
Mrous les Doyens des Palefreniers qui font au 
Mfervice des Cardinaux , & des A mbafñladeurs. 
fpréfens à Rome dans le rémps de fa création. 
EH fonc habillés de fatin rouge à fleurs, & 
quand ils fortent ils ont un manteaü de drap 
bleu, & portent l’épécavec la poignée d'ar- 
A OR A ut 4 bien Gi UT 
+ Le Pape a douze Officiers qui portent des 
Verges rouges, & douze autres qui portent 
des Mafles d’argent, & marchent devant lui 
1 en habit de Ceremonie, trouves les fois qu'il 
paroit en public , avec la Mitre & la Chappe. 
Quand le Confiftoire fe tient, ils gardent la 
porte, accompagnent le Pape quañd, il y en- 
tre, & quand il en fort. Ces vingt Quatre: 
Charges font venales & coûtent chacune fix 
cens écus, & en rendent environ cinquante 
par année, Nousn’avons pas marqué le prix 
ni les appointemens de tous les autres Offices 
dont nous avons parlé dans ce Chapitre ,. 
parce que cela auroir interrompu le fil de ce- 
que nous avionsà dire, & nous auroïit obligé 
pafler: les bornes que nous nous fommes 
réfcripres. €'eft pourquoi nous renvoions le 
secteur à la fin de cette partie, où il trou- 
À vera ces-prix marqués dans unetable Alpha- 
À betique de ces Offices , & d’environ deux cens 
autres. dont les Domeftiques du. Pape font 
pourväs , ce qui fair voir qu’il y a plus de 
LE - | fafte: 
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Ja famille même di 
me 8 des Princes | 

Nous Wllohs* continuer. KA 
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CHAPITRE. va 


Du Pré de la Sarrifie du Papa 


LE Sacriftain du Pape, qui stéik le titre 
de Préfet eft roûjours un Religieux de 
l'Ordre ‘des Hermires prérendus de Saint 
Auguftin. left fair Evèque ir partibus Infs 
delium | comme on le nomme en Italie, c’eftz 
à-dire, qu’on lui donne par honneur quelcun 
de ces Évêchés de l’ancien Chriftianifme dans 
PAfe, qui font aujourd’hui occupés par les 
infideles. Ce Préfet à le foin de garder tous. 
les Ornemens, Vafes d’or & d'argent , Croix, 
Calices, Encenfoirs ; Reliquaires, & autres. 
chofes très PRÉERUIES de la pe vis Pas 
ee 16} 
F 1C° ei Mi: qui prépare PHofie, & qui faie 
Peffai du pain, & du vin, quand lePapeces 
lébre la Melle Pontificalement ; ‘ou en parti 
culier 5 car on ne fe fie pas rellement à à la 
Transfubftantiation , qu’on ne craigne qui xl 
s’y rencontre autre chofe que le corps de Je- 
fus Chrift. Quandile ape rient Chapelle fon 
Sacriftain fe range entre les Evêques affiftans, 
au deffus du Doyen, ou plus ancien Auditeut 
de Rotc » & der foin d’ôter, & de: ee - 


itre au Pape bre 
e, fel les Kubriqur 
ibue gs * 8 
: Br des Indulgences que cou 
lenr poureux, & pour leurs parens. . -Sur quoi 
{1 y a deux chofes à remarquer 3 3 l’une qu'on 
raccorde des Indulgences qu'aux Pelerins qui 
ont aétuellement en voiage, & qui compa- 
{'oiflenr en propre perfonne ‘devant Je Sacri- 
taio du Pape ; & cela fe fait pour attirer de 
argent à Rome, par le moien des perfonnes 
jui fe crouvent obligées, de verr elles mêmes 
! rifirer certaines Eglifes , jou certains lieux 
( ‘ils appellent faints, pour obtenir ces. FR 
lulgences, au defaut de cn » On 1e les leur 
Miccorde point. 
{ La -feconde chofe non obferve pour. les 
% Indulgences que les perfonnes qui font à Rome 
{iemandent pour leurs parens , eft de ne les 
| ‘eur accorder que pour l’article de la mort, 
Ÿ c’eft-à-dire , quele Pape accorde par des Brefs 
addreffés à des particuliers dont le nom eft 
{en blanc, de pouvoir choifir à l’article de la 
1 morttel Confefleur qu’il leur plait, pour fe 
Faire abfoudre de tous leurs pêchés en géné 
{ral, & enparticulier de rousles cas refervés, 
! de quelque nature-qu’ils foient ; avec.plein 
pouvoir à ce Confefleur de remettre à la. pere 
{ {onne qui eft munie de ce Bref, toute la peine 
ÿ que Dieu lui pourroit infliger pour fes pêchés, 
foit en certe vie; ou après fa mort, foit dans 
l'Enfer, ou dans le Purgatoire. : 
Il y a d’autres Brefs qui pottent que. sa 
qui tiendra dans fes mains à l’agonie de la 
mort cette FARRRES fignée du Pape, & qui 
| n'aura 


arr ? EDR OU 2 OUT UN NO IE 
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| n'aura pas le temps, o o 
voir confeffer ;$’1l prononce trois : 
de JESUS & de MARIE, rous 
lui feront remis avec la peine qui ler 
tellement qu’il tra dabord après fa mo 
fans aucun détour en Paradis. Voila des P 
ports bien extraordinaires, & donc il ni 
point de bon Catholique qui ne foit bien 
d'être muni, pour s’en prévaloiren casdi 
foin 3 mais voici deux claufes particulieres 
qu’ony met, pour en faire débirer un plus gran 
nombre au Préfer de la Sacriftie dont nous par” 
Jerons ; le Pape declare par ces Brefs en ter 
mes exprès que celui quia obtenu ce Privilege. 

le peut garder pour fon befoin, ou bien'le don 
ner à qui bon lui femble, mais que fi quel 
‘qu'autre le touche, qu’on le lui metre en 
les mains, ou qu'onlui donne, il ne peutp 
fervir qu’à cette perfonne,& s’il pañfe entre 
mains d’une troifiéme 1 ne vaut plus rien p: 

qui quece foit. La fecondeclaufe porte, 
- celui qui $’en eft une fois fervi dans quelq 
maladie, ou autre danger de mort, en. 
tant fait abfoudre en vertu de ce Bref, 
‘bien en prononçant le nom de Ye/trs 8 dé 
rie, dans Pintention de s'appliquer cetre 
dulgence pleniere du fouverain Pontifé} 
peut plus s’en fervir une autrefoïs quañd: 
fera agonizant, s’il vient a échapper de cetti 
maladie où 1l l’a emploié. : N’eft ce pas là uñe 
admirable invention pour faire venir de Pa 
gent dans la Sacriftié du Pape ; où fon Préf 
: tire plus de quelques lambeaux de parche: 
grifonnés , que né féroit un celebre Marchand 
Pelerier, d’un gränd Magazin de! fourrures 


bien 


| ram AC oui cette “ps ras 
legroffes épargnes: Nôus aurons occafion de 
arler ailleurs des Reliques qu’il diftribue, 
qui fonc un autré fonds inépuifable, duquel 
ine Congrégation de Cardinaux dif pofe, com- 
ne ôn sir Le rinquisme artie de cet 
Sd si DE NUIT NEIL 
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+ Bibhothécaire du Pape. 
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Utrefois le CHMEUES avoit H diredion 
À dela Bibliothéque du Pape, mais de- 
puis quelques fiécles c’eft une Charge féparée, 
qui rend douze cens écus d’or par an à celui 
fqui en eft pourvà: Le Pape ne la donne ja- 
fmaisqu'àtun Cardinal qui prend le tire de 
Bibliothécaire du/Vatican. Il a fous lui deux 
Gardes, donc de premier eft ordinairement 
Prélat Domeltique du Pape, &'a fix cens 
Lécus dé’rente, avec fa provifion de pain & de 
vin pour toute Pannée. Le fecond Garde a 
quatre cens ÉcuS, 5 de rt 2 Arts on que 
de premier. HN POI Tr : 
 Onpeurdire avec verité que cestrois Chat- 
ges font toû;ours remplies par: des fujets d’u- 
ne profonde érudition ,:& qui entre plufieurs 
LIT | langues 


“ 


bien les Orientales; fans: quoi il 


donnerdes éclairciffemensaux fçavans qui Ont 
examiner cette Bibliotheque ; ni faire aucuf, 


ces langues , qui : ne font Tr 


a Paie | hors d'œuvre, j’ajoûterai à ce que j’ 


langues qu ‘ils fist ter. À 


droient jamais les emplois de Bibl c 
ni de Garde, parce:qu ils? ne: 


ufage des Livres qu’elle contient, d’auran | 
que la plüpart font écrits en quelques-unésd | 


Europe. Th fothre D sh Stre Mersttet) 4 

- Richard Simon Prétra ci l’Oratoiré a ait 
voir par fa Critique de l’Ancien, &du Nous 
veau Teftament , qu'il y a des ‘Catholiq es 
qui fçavent fort bien les langues Orientales 
Hoiftenius & Allatius qui étoient Gardes de cet= 
te Bibliotheque, ne cédoienr en rien aux plus. 
habiles, & fçavans de leur fiécke. Les Cars 
dinaux sax & Lanria qui étoient S Aooe . 
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dit du Bibliochecaire du Pape, & de fon {ç: 
voir, qu'ilale-foin d’une belle: Imprimerie 
où l’on ne mer rien fous la'prefle fans fa per 
mifion, & qu’elle eft affortie de toutes fors 
tes de Caraéteres, pour imprimer ‘en routes 
les langues, -dont les fçavans ont cornoïffa 
ce, & que la Bibliotheque dont il a Ja direétio 
eft une des plus belles qui foient aujourd’ bu 
en Europe. On y compte vingt. huit. mille 
Volumes 4» folio , ou in quarto ; fans parler de 
in oMavo , & des autres plus petirs ; dont} 
nombre eft trois fois plus grand: De ces vingt 


nes in fo/o & in quarto, ily 


} Sy, , 
ns à caufe de leur antiquité, & les autres 


= PRET 


jamais été mis au Jour. 


@ Cette Bibliotheque eft dans une galerie du 

Vatican, qui a deux cens foixante dix pasde - 
Mongueur, &rcrente de largueur. Elle eft par- 

:agée en dix Chambres qui ont chacune vingt 

ÆArmoires qui en @BEupent tout le tour, & 

flans Léfauelles tous lès Livres de certe Biblio- 
héque font enfermés à la Clef. 

Il y a au milieu de ces Chambres une gran- 
Æle fe , qui.eft embellie de toutes parts, 
l’une peinture très delicare, qui reprefente 
Bl'un côté, tous les Conciles œcumeniques, 
@X de l’autre, tousles Rois, Princes, & U- 
Æiverfirés qui ont eu des Bibliothéques renom 
Ænées. Les autres deux côtés fonc remplis 
les Portraits de trous .ceux qui ont inventé ou 
Perfettionné quelque chofe des Sciences, des 
Selles Lettres, & des Arts. Le Lambriseft 
f'arichi de belle dorûre, qui eft ornée de la F 
‘f eprefenration de plufeurs celebre$ perfonna- " 
res que les Papes ont Canonifés. 

‘& Jene mertrai pasici les remarques que j'ai 
aitesfur les Manufcripts, & les principaux 
‘B_ivres de cette Bibliothèque, parce qu’elles 
Sempliroient un gros Volume, que Je n'ai pas 
effein de faire ,. c’eft pourquoi je finis ce Cha- 
Aitre en avertiflant les curieux & les fçavans, 
Qu'il n’y à point de Bibliorthéque au monde, 
à 1ls puiflent rencontrer tant de chofes pour 
@: fauisfaire, & que les Theologiens y peuvent 
y DE T auf 
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propre à derruire la Religion Romaine de 
temps, parce que tous les Papes ont pris un 
foin particulier de ramaflertoures ces forte 
d'ouvrages, & de les enfermer dansle Vari 
can, fous la Clef de leur Bibliochecaire qui 
a‘un/très Brand'foin :; D 1:60 ur 9 


"CHA PPFRENIUUL «40 
Des Maîtres des Cérémonies du Pape. 


Y E Pap: a fix Maîtres des Cérémonies, « 

_. deux defquels font dits Participans, 8 | 
les autres quatre Surnumeraires. Les deux 
Participans reçoivent de chaque nouveau Car- 
dinal deux cens , vingt quarre écus d’or, qu’ils 
fe partagent également , & des héritiers deu 
ceux qui meurent cent écus , dont chacun a 


Fable au Vatican, dont ils, four repyrés D 


Là 
fix 


géiliques ; mais cela n'empêche pasque co 


és: RC EURE UN velnr cu “2x9 
reconnûs pour Ma tres des Céré- 

jé. ‘Ils: oët line pale aurorité 
} Eee, avertif- 
ie qu als, ç nt'à 
utes les Ésaesper 


a ad \ fin , mais il n” cn. 
À à 4 "Congrégation Cérémoniale. 

| Sue Pape envoie quelque Cardinal 4 La- 
| féte hors de Rome , il lui donne un de ces 
Maîtres Surnumeraires des Cérémonies. Leor 
habit ordinaire eft une Soûtane violette, gar- 
“nie de boutons & de paremens noirs , avec des 
| manches trainantes jufques à àterre, & dans la 
a Papale ils portent la Soûtane rouge 
ime les Cardinaux , & le Rocher comme 

s Prélats. Quändils on cet habir de Céré- 
monie ils ne cedenc le pas à aucun des Ofi- 
| ciers, ou a  v du Pape ; fi ce n’eft au 
| Majordôme . au Maître de Chambre , ou 
ù | ne Gentilhomme, & au grand Echan- 
! | |: Nous ne féronsici aucunes remarques 
ur an fonétions de ces fix Charges, ‘parce : 
# que nous aurons lien d’ensparler en détail dans 
À Ja derhiere partie de ce Livre, où nous me 
@ trons tout ce quiconcerneles Cérémonies & € 
| Higieufes & ne Ga la cr peer RO GE 
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XXI 


CHAPITRE 


Lifle de cent quatre vingts divers C 
ficiers, Domefliques du Pape. 


pis nous avons parlé dans les Chapi- 
tres précédens des principaux Officiers 
du Pape , il eft néceffaire pour donner une“ 
jufte idée , & une parfaire connoiffance dew 
tout ce qu’on voit dans le Palais Apoftolique; # 
de marquer auffi quels fonc les petits Offices 
de la famille du Pape, & pour ne nousy ar-« 
rêter pas trop long temps, nous n’en ferons 
qu’une Lite, & nous contenterons d'indiquer « 
ce que-chacun de ces differens Domeftiques du M 
Pape reçoit de falaire & de grarification; 
maisavant que d’entrerdans ce détail, on doit M 
fçavoir que le Pape donne généralement à tous « 
fes Domeftiques certaines Denrées, outre leurs M 
gages, que nous exprimerons par le mot de M 
. Provifiens qui confiftent en trois petits pains 
blancs qu’on leur âporte tous les matins du 
four du Pape, & en deux ou crois Bariques M 
de Vin par mois, avec de la Chandelle, de 
lPHuile, du Bois, des Balets ,. du Sel ,.-des 

Epiceries, & autreschofes néceffaires au méé M} 
nage, Nous ne fuivrons point d’autre ordre 
dans le dénombrement que nous allons faire 
de ces Domeftiques du Pape, que celui d’une 
Table Alphaberique, RU LR 


EN ! 


Aides, ou Valets de Chambre ont chacun: 
15 écus par mois, nn | 
, y Aides {. 


“ 


1; is Pa TRADE € | 


| æ Rome. 221 
Bag jar chaque Officier, chacun 55 jûles * 
par mois. : 

U Alariftes de St. Pierre 19 5 jules par mois » 
| & leurs provifi 10NS,  : "0 
… Apotica Se 4 ecus & demi pa 


lé AGE à Simit 


| mois, PRET E TE 
Balaieurs fecrets ou de Cabinet 3 écus par 


| mois. FR AVE 
” Balaieurs publics lé Vatein ; chacun 15. 


jules par mois. at) 
* Balaieurs de la Bibliotheque , chacun 4 écus 
| & demi par mois. 4 \ 


= Barbier du Pape 6 écus par mois > & fes 
 Provifions. Me” 
— Bazzolantiou Huiiers 3 “chacun 4 écus & | 
demi par mois. 
| Boulanger du Pape; À 4écus par mois: Mèvec 
Ja liberté de cuire rour le pain qu il peur ven: 
dre, dont il z üin grand debit , à caufe que 
H ‘eau du Puits dont il fe fert , qui eft derriere 
’Eglife dé Saint Pierre, eft excellente. On 
effime le pain Popalin à Rome , comme lé 
pain de Goneffe àParis. Les peuplesi ignorans 
| & fuperftitieux croient que la bonté de cet- 
te eau vient de certaine Bénédition qu’ils 
| s’imaginent que Saint Pierre lui à donnée , & 
| Comme cette opinion attire plufeurs Cha- 
 Jands au Vaticans on fe He bien de les def- 
| abufer: 424211 
Cameriers Ages MUrS ; ont “bots 4 
| écus & demi par mois. 

Chapelain des Palefreniers » 4 écus & demi 
par mois. 

Chips dir des Indiens , 35 jules pas: 
mois: sde 
or K3 Cha: 


222 Tableau de le : 
Æ€hapelain des Suiffes, 4écus par: mois; . 
“e provifions. R 
Clerc, qui fert le. Chapelain des Palefr 
niers 15 jules par mois. fe eu 
: Clerc des Indiens, 15 jules pari mois... ss 
_ Chirurgien du Palais, .. écus Li mois ce Er & 
fes provifions. © : à 
Corfeffeur du Pape, 15 écus js par mois... ÿ 
Confeffeur de la famille Papale, 4 écus & À 
demi par mois, ! 
Controlléur , :ou Gompati{le du Palais, 12. 
écus par mois. à 
Costrolieur Sons-Compatille ; 3. écus &. de 
hi par mois. 
Cuifinier fecret , 8 écus par mois, & fes à 


provifi (es 4 
‘Cüifinier commun, 10 écus. par mois. £  & Ù 
fes provifions. : & | 


Cuifinier de la Aniille, 3 #écus & demi jpar! | 
“mois, & fes provifions. fn 14 
Couvreur ,-4 écus & demi par mois. SU | 
| Credencier, & Gardien dela V aiflelle AE | : 
gent, 4écus & demi par mois.” - | 
Carfeurs ouHuiffers, chacun 5 écus par mois... 
Controlleurdu Bois, 3 écusparmois,. . | 
Controlleur du Foin , 3 écuspar mois... . | 
Controlleur de. PAvoine, >» 3 écuspar mois, | 
Dépenferfecret,:7écus par mois. er rate | 
Dépenfer de la Famille » 6 écus pas mois. 
& fes provifons. :: ;. «% À 
Diftributreur du Pas & vas Wa aux PAUNFeS 
familles, 15 jules par mois. … 
Ecrivains de la Bibliothéque Vatican, che | 
cun 10 écus par mois 2» "0 
Ecuyers du Pape ; chacun 4 écus &. di k 
par mois. : Faquinsh 


: 


«Er Fer pt x jules | par 
Ée Re HD 10 


FFkurites, ch cung écus par mois. 74 
: Fourier > Majeur, > JOÆCUS PAFAMOI US, ?. 
2: Fouriers Mieursÿ où DER chacun 1e “ 
écus parois LT LE ea à 
 Fontenier du Pluie: éécus par mois. 
. Garderobe du Palais , 25 écus par mois. 
 Garderobe du Dortoir , 18 écus par mois, 
… Garderobe Général de la A eme ,: 50 
écus par mois. 0 44 0. 
_Garderobe Mise de la Bibliotheque 
ie pat MOIS L4 TNT Le 
… Gardien des ei 11 écus par. mois. 
Gardien A Horloges ; LA ed & Far par 
mois. | 
Gardien, ou Concierge du Palais, ÿ: 4 écus 
par Mo 1. Hi ji: 
. Gardien de Conf flofre » 3 lagas par: mois, 
ps -Gardièn s Archives du GR CE Abbey 
5 écus par mois. : 
: Jardinier du Vatican, 4 écus 8e demi par 
mois. 
Jardinier du Jardin dit des Indiens ; 15 ju 
les par mois. 
# Jardinier de Monte Cavallo 4 de er déni 
Lévi mois. À ; Fv EUR 
| Imprimeur de + (Bibliocheque , 55. écus par 
| mois. PR ATP MU ve 
| Infpedteur de Belvedere , Z dci par mois. 
- Inrerprêtes.des. langues étrangeres , de ht 
4 écus parmOIs.. + 
© Maître d'Hôtel du commun, écus par mb 
FMate d'Erable, 6 écus par mois. | 
+ Maffiers du Palais,chacun 34 jules par mois. 
a K 4: Mede- 


À AGENT à On 
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Medesins de la famille Papale ; nl 4 | 
écus. & demi par mois. :4 
Medecin des depsoopees du Vatican, 4 
écus par mois. . | 
. : Mefureurs des Edifices ss Palais , : 3. é 
par mois, & leurs provifions. … ai | 
Muletiers, chacun 33 julespar mois. 
Panneriers, chacun 24jules par mois. 
Pefeur du Pain, éécus & demi par mois. M 
Porteurs de Bois, chacun 15 jules par mois. 
Porteurs de Charbon, chacun 15 jules pas | 
mois. me 
Prieur de [° Infirmerie P $ écus par mois, & # 
fes provifions. 4} à 
Simplicifte du Palais, 3 écus parmois. 
Sommelier a fes provifons © peur vendre 1% 
du Vin Franc d’entrée. 
Predicateur du Pape, LE écus par mois, : 
& fes Provifions. - À 
Poulalier de Belvedere, 2 écus pas mois. ». 
& fes Fo 


ft: ANT PR 


f ? 


Pour finir ce Chapitre & achever la ET 
me partie de ce Livre, nous ferons en Eat 
une petite remarque, qui eft néanmoins aflès « ï 
eflentielle; cèeft que le Pape qui eftle Vicai-« 
re de Jefus Chrift, & fon Lieutenant en« 
terre, comme l’on fçait » & par confequent 
le Symbole de la fimplicité, &’ dela mode- « 
fie, a un plus grand nombre de Valers , & de | 
Dom eftiques., que PAM QUES pau ÉRRerGu | 
du Monde. rs & Gas Met ve réber G "+ 

"QU À- 


IE. 


brise AL E incipales Affemblées 
M ALT LL. UN NE 3 f 
Les rx de la Cour de Rome. 


FL CHAR LE A 
Va M 7,2 02 4 


# CHAPITRE L 4: 


Du College des Cardinaux, qui ef? le 
… Senat de l'Eghifes destitres &pré- 
> rogatives des Car dinaux Evêques , 
U" Prétres, & Diacres, > de leur 
| Doyen. Perd ne? mur “ae Niss 


LE College des Cardinaux eft le Sena de 


droit d’élire le Pape, & de le prendre dans 
le corps de cette Affemblée , ce qui fair que 
8 la Dignitédes Cardinaux eft aujourd’hui plus 


eftimée que routes les autres Charges Eccle- 


fiaftiques , mais ce qui la rend encore for 
‘eonfidérable , c’eft que tous les Cardinaux 
font les Confeillers ordinaires du Pape qu’ils 
| décident des plus itnportantes affaires de la 
 Chrêrienté,, & qu'ils gouvernent l'Eglife. 
Leur Hierarchie Ecclefaftique eft divifée 
‘en:trois ordres que l’on croit être d’inftitu- 
tion divine; fçavoir d'Evêques, de Prêtres, 
je | & $ & 
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l'Eglife de Rome, qui a maintenant le 
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& de Diacres, & felon certe opinion ils tiens 
nent qu’à parler proprement il:n’y 4, qu’un” 
Epifcopar, & que chaque Evèque en poffléde” 
une partie folidairement avec fes Confrer 
qui font les Chefs, les Surveillans, & pri 
paux Pafteurs des Troupeaux & Afflemblées” 
parriculieres des fideles dans les principales 
Villes de la Chrêrienté , fans que la:mulcit 
de de ces Evéques rompe l'usiré dé lEglife, 
puis qu'ils font tous foïmis & fubordonnés 
au Pape qu'ils reconnoiflent pour le premier 
Pafteur, &.le Chefde l’Eglife univerfelle, lew 
Lieutenant & Vicaire de Jefus.Chrift fur las 
terre. OUR UA SE E Cu PQ 
Comme les Evêques ou: premiers Pafteurs 
des grandes Villes ne ge 
pour la Prédication de la parole de Dieu, & 
Fadminiftration des Sacremens ils prirent” 
autrefois des Coadjuteurs, qui éroient choifis 
cotre les plus pieux , les plus zelés, & les plus 
éclairés des fideles ; .on les appelloit Prétres« 
é’eft-à dire Anciens , auxquels on donna des: 
Diacres , c'elt-à-dire des Mimiftres, pour les. 
aider à pourvoir aux néceffités des Orphelins;… 
des pauvres veuves & des’ infirmes., &' auf, 
pour enfeigner les premiers rudimens de la. 
Doétrine Chrétienne aux Carechumenes, c’eft-. 
ä-dire à ceux qui dsfiroienc-de fe faire Chré-. 
tiens: : io Met + 40 
* Sichaque Eglife a.eu befoin detant-de Mis 
niftres à plus force raifon l’Eglife Romaine qui: 
a été d’une grande-étendué, | & qui aewbeaus. 
coup d’ennemis àcombattre a-t-elle été obli- 
gée d’en créer un-plus grand nombre : mais 
fe ces charges étanr encore venuésà* 


nl 
CR È à 


Peut re: à 
À 


UE de re DA NT RS EE TR ‘50 
ME On lie dans le Pontifical. Romain attribué 4 
kÉ au Pape Daumafe, que du témps de Cr IL. ir d 
yavoir à Rome 25. Prêtres. | Evariffe cin- 
1 quiéme Pape fixa le nombre des Diacres de: 
Rome à celui de pr, à limitation des fept: | 
& Diacres de l'Eglife de Jerufalem; &ildiftri- | 
1É buarles Prêtres, & les Diacrés dans les dif-- 
{8 ferens quartier de la Ville pour fubvenir aux: 
1$ befoins dit peuple; 4Mignant aux premiers un: 
iË Titre, owune Parroiffe, c’eft:à-direun quar- 
18 tier à pouvérner ; avec rant de fruits quel’an: 
1438. Higin dixième Pape fut obligé d’agreger: 
44 d'autres Prêtres à Chaque Titre ;. un feul n'y 
| pouvant pas füfire +: maïs il ordonna à ces. 
5 nouveaux Prêrres de’ reconnoître les anciens- 
IH comme leurs Cardinaux, c’eft:à-dire comme 
À Yeurs Doyens, ou Archiprêtres , auxquels ils- 
ù étoient’{0ûmis.. ri CIRE RS 3 IFR 
# - L'an 260. Denis Pape ordonna que les Pré 
tres Cardinaux outre leurs Paroïles pren<- 
À droient foin des Cimetieres où repoñoient les: 
€ corps des Marrirs, & les grandes Pérfecu-- 
© tions fous Dioclerien Maxinien , Maxence: 
£ obligerent le Pape Marcel.l’'an 305: de redui-- 
re les Fitres aunombre de 15, Mais la Per 
| fécutionaiane ceflé par | a victoire de: Confa 
PE K: 6 FZÉE 
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zin,les mêmeTitresaugmenterent fi vite,qu'au 
temps de Sylveffre il y en avoir jufqu’à 26, ur 
Concile Romain celebré fous Symmachus fais | 
mention de tous ces Titres dont nous donnes 
rons un Catalogue àda findece Chapitre. 

Quant aux Cardinaux Diacres, ils n’avoient 
pas d’abord d’Eglife , mais lan 240. le Pape 
Fabien les diftribua par les quartiers dela Vil- 
ler, 8& comme il y en avoit 14., & que les” 
Diacres n’éroient que fept, il leur affigna le … 
foin de deux quartiers à chacun, avec une 
Eglife pour leur réfidence ;. qui fervoit comme « 
d'Aide à chaque Paroifle, & cela dura juf= ” 
qu’à Gregoire le Grand qui créa 70. Diacres » 
Cardinaux afin que leur nombre fut égal:à ce- 
lui des quartiers, où le nombre des Chrétiens | 
étoit de beaucoup accrû. Il y eût depuis plu: | 
fieurs autres Diacres : mais1l n’y eût que les. 
14. premiers qui furent reconnûs peur Cardt- | 
naux jufqu’au temps de Gregoire ILE, quicréa | 
encore quatre autres Cardinaux Diacres añm: 
qu’ils fuflenc cobjours auprès du Pape, & 
qu'ils euffent le foinde fon Patrimoine,  … 

: On voit parce que nous venons de dire que 
quoi que les Cardinaux Evêques précédent les. … 
autres par leur Dignité .. ds leur cédent néans « 
moins en antiquité. Il n’en eft fair mention . 
dans la vie des Papes que vers le remps'd'E- … 
tienne IV. l'an 708. Îls furent d’abord fepe « 
choifis des Villes plus voifinesde Rome, mais * 
deux de ces Titres aiant été réünis peu de 
temps après, 1} refta fix Evêques, 28. Pré. 
tres, & 18. Diacres,. ce qui fait en-tout 52. 
Cardinaux, ce nombre à fubfifté plufeurs fé 
cles, & juiqu'au temps.du grand Schifmes. 

: | La à 


D. Gide 
qui fuivit le tranfpo 2 
* car l'Eglife aiant vü dans.ce temps déplora- 
{ ble deux ou crois Papes vivans en même 
À remps, & chacun fe difanc être Ke véritable 
* Succeffeur de Saint Pierre ,»chacun avec un 
{ College.de Cardinaux complet, on fur obligé 
© pour le bien de la paix, après le Concile de 
© Conlftance, de réünir ces differens Colleges en 
% un, & delaiffer-tes Cardinaux desdifferentes 


rt du fiége Papal à Avienin,. 


 ebédiences en pofleffion de leur Digniré, & 
| pour cer efler, on.créa de nouveaux Titres : 
Car fous Leon X. il fe crouvoit 65. Cardi- 


2% naux, fous Paul AIT. 68. , fous Pie IV. 76. 
® Mais enfin Sixte V. reduifit le Û 

% Cardinaux, pour «légaler ar nombre des 
À Vicillards qui faifoient le Confeïl de Moyfe, & 
# le grand Sanhedrin des Juifs, comme aufi 


ollege à 70. 


pour avoir autant de Cardinaux que Jefus 


€ Chrift avoit de Difciples, & il les difiribua 


en trois Ordres, qui fonc encore aujourd’hui 


À fur le même pié, & enmêmenombre ,fçavoir 


| 6. Evêques, 50. Prèrres , 14. Diacres ,.dont les: 


® Ticres fonc mis dans le Catalogue fuivant. 


LC UE 


| Des Titres des 70. Cardinaux dé l'Eglife 


Romaine divifés en trois Ordres. 


. Premier Ordre. 


Les Evèques au no nbre de fix, felon qu'ils 
| fe crouvenr depuis Pan 768. rt 


| PER E 
Æ r Le premier eft l’Evêque d'Oflie. 
2 z Le 2, de Porto & de Sainte Rufine unis, 


K 7 3 Le 


bass «: 


om PT 
À « 
\ 


3 Let: 46 ta S1bineb dr, F Jose veu gl 5 
4'Le 4. de Paleftine.. qe au A EM LÉGETE ET et D D. 
S' Le st de Fréfcatie! 4 Fab meta 6: comm 


6 Le Se Albano. ; vent tamis 5 :0i 
À | doi 
Seed Ordre. . 


SE ÉIRELT LOS 

| Les Érécrés. au ste de eu été 22, ani 
ciens s Titres établis fous: le “hé Symmaque en 
ic 


7 Le pra Saïht Cine. ; ; 14 
8 Lez. deS. Pierreaux Liens. » ñ 
‘9: Le 3: des S$: Apres NT apr 
ro Le 4. de S. Mathieu, ERA 
r1 Les. deS. Sixre. : ° Rai 
12 Lec.deS. Marc. 1q &C 14 
#3" De 7: de S' Mare ee: | a 


14 LeS.deS. Marcel. 

15 Le 9. de S Clement. rte #4 

6 Le 10. deS. Laurens. 

17 Le 11. deS. Laurens à Lucinæes 0% 

18 Le12: des S$. Jean& Paul. . 

19 Le 13. des SS: Nerée ;& Arillée: - 

20 Ler4: des. Chrpfogones ‘ÿ 

21 L:15,de $. Eufebe.. | 

22 Le 16. de Sainte CAEN | - 

23 Le 17, de Sainte Pudenriane.. 

24 Le18. de Sainte Praxede. 

25 Le19. de Sainte Prifque,… L « MENU DR 

26 Le 20. de Sainte Cecile. … | ï Ru 

Sn Le 21. de Saïnte Sabine: en 

28 Le22. de Sainte Anañañe ie; sirop" à hf 
EE at np. 


ÿ Mau” à fus 
. LA 


ont éré sjodrés depuisl'an 606. - 


ere rat sf L'RPRA 


32 Le4. desSS, Pierre & Marcellin: 
1133: Le 4, de Sainte Balbine, EST EN EPA 
| # Le Te Guirico. Hg sh + # a: 


RE Dep Tan 1475. 


» 35 Le premier deSaînte Marie d’Ara cel: 
[35 Le 2. de S. Jean Porre Latine. 
137 Lé3- de S. Barthelemi, el Fr 
H 38 L64: deS: Thomas, | 
#39 Le 5. des, Sylveltre. ET 
140 Le 6, deS. Laurens in po fre. k 
Var Le 7. de SsCefaire. VAE VEN 
À 42 Le 8. .de la Trinité du Mont, 


| 


PU 
8 PS 


Depuis 4" an 1SS7i 
43 Le premier de Sainte A gnes.… 


| 44 Le 2. de Sainre Marie #0 via, 
| 45 Le 3. dela Minerve. 4 BOAT Y LES 
Depuis. Van ae. ARE de: 


46 De Sainte Marie des Ange. À ip 
parc É an 1582, Hi 


f 47 DeS: Jerôme des Efclavons. ed Là 
48: De la-Sainte Hinité.., 

49 De S:Salvatoress  ! 
ee es Sainre Marie de] Pont | 


29. e Sainte Croix. | 2 2 a 


sn eaideS/Ælienne Lip nn 0 ce 
| 3x Le 3. des quatre Couronnés. té 
1 


# 


Aus OR LE 


Ch ARS be URSS 


pa. "+ x 
; 22% 
| 3 » De. mire 


sr" De Sainte Marie dela Paix dati 
É De Sainte Marie Lranfpontine. Re 
53 De Saint Pierre Montorio. RARES ol S 
54 De Saint Auguftin. 6 sb 6 gr R 
55 De Saint BHitfe, "0" ORNE 
56 De Saint Alexis. + +550 
37 De Saint Onuphre. # 


Re 
F af es 


. Plufeurs de ces Titres c ont été sé ajoûtés | par 
Leon X. rat. lt eiostl 
Tioifiéme Ordres "7 


Les Diacres au ur de 14. felon ne 14 
anciennes Diaconies , telles qu’elles. éfoier 
fous Gregoire Ê. vers l’an 600. te 


| 58 1. Sainte Marie in Dominicas 
59 2. Sainte Marie Nouvelle. 
6o 3- Sainte Marie Cofinedin. 
61 4. Sainte Marie in Porticu.. 
62 5. Sainte Marie in Equirio. 
63 6, Sainte Marie y vie data 
64,7. Saint ARDES RRRRRMENR2te 
65 8.SS. Cofme & Damien, * 
66 9.SS.Vir & Modefte. , is 
67 10. Saint Euftache, 
68.11. Saint Géôigés Le NAT Te 
69 12. Saint Adrien, ul 
70 13. Saint Nicolas #1 carceres ÿ 
71 14, Sainte A gathe à in fiburra. tiers | 
PNR UE | 
Quoi qu 5l n’y ait que 79- . Cardinaux y | 
néanmoins 71, Titres, & même 72. félon l'in À 
fticution de Leon X, qui a defuni js der 
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Æiainte Marie à srauflevere de celui de Saint . 
Æalixre, afin qu'il y eût quelques Titres fur- 
f:bondans pour donner dans les cas extraordi- 
faaires aux Cardinaux que le Pape trouyeroit 
{onde créer pour le bien dela Chrêtienté, où 

Dre quelque fujet d’un grand Prince 
Biduvellement converti à la Foi comme pour 
Broir être le Grand Turc. FRET 40 


HARAS: Dames 4: à 


D CHAPITRE IL. 


Des Titres & prérogatives des Cardi- 
| maux, Evéques, Prètres, & Dia- 
ces, © de leur Doyen. 


ON Uand le Pape fait la Promotion de quel- 
| ues Cardinaux , il leur donne un Titre 
4 de Prêtre, oude Diacre, commeille 
‘uge à propos , & enfuite ils parviennent à 
?Epifcopat par droit d'ancienneté en optant 
.e Titre de ceux qui viennent à mourir. Et 
parce que les Cardinaux font tous égaux par 
leur dignité , ils prennent.Jeur rang: felon 
eur promotion ;, & l'ordre du Titre qu’ils 
ont; les Prêtres ayant Le Pas fur les Diacres 
quoi que d’ailleurs ceux ci foient Evèques,par- 
ce qu'ils n’en ont pas le Titre dansle College 
fans l'avoir opté. Sur quoi il eft à remarquer 
qu'il y a des Titres pour les Diacres, & les: 
Prêtres qui fonc plus-lucratifs, que ceux. des 
Bivèques, bien qu'il y en ait quelques-uns de 
des premiers qui font onereux, & qu’il n’y a 
| que 
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que les Cat qui font aétellenrhirà à 
_ me, quand il vaque un Titre ‘qui .puiflent 
l'opter. Toutes ces circonftances fonc qui il 
a un goulcverfemie € extraordinaire de tous: 
les ordres facrés parmi les Cardinaux, puis 
que de fimples Clercsonr! quelquefois c des” 
tres de Prêtres, & que des Prècresn ‘ont qi | 
ceux de Diacres pendant que des Evêques, 
n’ont que des Titres qui les obligentide céder 
le pas aux Prêrres, 8 aux Diacresqui onropté 
des Titres d’Evêèques enréfidanc à Rome, où 
en fe prévalant du temps de leur Promotion fi 
elle a été faire avant celle des Evêèques qui.eth 
ce cas fe trouvent comme dégradés. à | 
Le premier Cardinal Evêque, le premief 
Cardinal Prêtre, & lepremier Cardinal Di a 
cre font appellés les Chefs d'Ordres, &: en 
cette qualité ils ont la prérogative au Conclas 
ve de recevoir Îles vifites des Ambañladeurs® 
& de donner audience aux Magiftrats. : à 
Celui d’entre les Cardinaux dont la Promos 
tion. eft la vlus ancienne, ou: qui s’eft trouvé 
dans le cas de pouvoir opter le premier Titres 
des Cardinaux Evêques qui eft celui d'Otiesh 
parvient en mêmetemps à être le Doyen di 
College, & a ledroit de facrer le Pape quand 
# eft pris entre les Cardinaux qui ne font pas 
Evêques. C’eft pour quoi ila le Pallium comes 
me les Archevêques par conceffion du Pap 
Marc, fucceffeur immédiat de Sy/veffre, & 
comme il repréfente tout le-College en fa pers" 
fonne, il précede les Roïs, & autres Souves 
rains, & reçoit les vifites avant tous les Pos 
tenrats qui reconnoiffent lePape. : ns 
Les nouveaux Cardinaux perdent au temps. 
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rous les: Bénéfices Pen- 
qu'ils avoient. aupara ane ; 
tce en ACANTES : , cen’ ’eft 
race que le Pape les réhabilite 
end & même leur en donne 
# ures ‘pour. les faire fubfifter avec plus de 
\Wplendeor ; felon leur nouvelle dignité : mais 
djuaur à leurs Offices, particulierement ceux 
ju’ils onr à Rome, comme d’Auditeurs où: 
. ercs OÙ Tréforiers de la Chambre Apofto- 
ique ;. & autres de certe nature ; ils font 
erdus-pour eux, da Chambre s’en empare;, 
S Les revend, à d’ autres au profit du Papes. 
ais les Cardinaux étrangers nothmés par les 
Sères Couronnées ne reçoivent, point le cha- 
beau qu’ils n'aient en mème remps un Indulc 
y non vacando, en vertu duquel leurs Char- 
| u leur font confervées parce que le Pape 
Biérog: Lo UE ila de les confifquer.… 
ris af rdinaux prétendent que leur dignité 
ER eaux Rois, qui les appellent leurs Cou- 
fins avec lefquels ils veulent aller de pair. Ils. 
L difpurent mème le pas à leurs enfans, freres, 
cles, & autres parens ; comme aufñf à tous 
st qui: ne PREgrs pas. une e Couronne. 
ailes 
4: Han Evêques d’autres Diocéfes.… 
que des fi Suffragans de Rome nesfont point: 
Bxemprs de la réfidence excepté par une. dif- 
e particuliere du Pape, ou qu’ils ne foient. 
»bligés de venir, à Rome pour un. Conclave , 
autre affaireamporrante, Mais les fix E- 
pere Suffragans de Rome n’obligent pas à 
éfidence, parce que la plûpart font deferts, 
mneOiie, & Porto, &. à caufe qu’ils ne 


he 
ÿ. 


| ANR 


ci à AU 
na … Tableau de L 
f proches de Rome quel” RS es 
que ne leur aporte point de domnige , oi out 
_ qu’ils tiennent fur fes lieux un VicaireE 
in partibus infidelium , des pais infideles 
faire. les fonctions Epifcopales. “eds 
® Comme les Cardinaux doivent gouv: 
pour le fpiriruel l’ Eglife Romaine qui s’étén 
par toute la Chrêtienté, plufeurs füjets d 
toutes les Nations ont droit d’afpirer à ce 
honneur felon le Concile de Trente, c'eft 
pourquoi les Papes dans les Promotions des” 
Cardinaux cn font fouvent à la nomination Fe | 
Couronnes, qui font cenfées devoir propofer. 
les plus éminens de leurs fujets. Le Pape les ee 
déclare au Confiftoire avec les Cérémonies” 
dont nous parlerons dans la derniére partie de” 
ce Livre. Aurrefoiïs il deliberoit avec les” 
anciens Cardinaux de l’éleétion des POUVEAUX 5s 
mais à préfent il s’eft mis fur le pié d’en fais 
re la Promotion fans en communiquer rien à. 
perfonne. Eron remarque qu'il choïfr pour | 
remplir cette fuprême dignité, les plus {llus - 
ftres fujets qui fe rencontrent dans coures for-" 
tes d'Erats, & qu’il a principalement des é" 
gards pour ceux qui font de fang Roÿal ; ou 
recommandés par les Rois de France, 4 
Rte , & de Pologne. LePapeñe fair | pas” 
_ difficulté d'admettre au Cardinalat fes pro 
pres parens, difant qu’il e fair à l’imitarion, 
de Jefus Chrift qui agrégea dans le College At 
poftolique quelques-uns de ceux qui lui étoient 
proches felon la chair. Il recompenfe auffis 
de la pourpre ceux qui ont rendu des fervicess 
importans au fiége Papal , comme les Non- 
ces, les Auditeurs de Rore , ‘les Clercs de 
Chani- 


Fais _ Cour de Rome. 2137 
PT » & autres principaux Officiers de 
faÇCour, & quelquefois auffi ceux qui ont la 
4: reputation d’exceller en Doétrine, en Politi- 
que ou maniere de vivre. 

|: Tous les Cardinaux ont : par Le the 
ge d’affifter aux Confiftoires, Chapelles, Pro- 
cefions, Cavalcades, & autres fonétions Pa- | 
Hoales & Cardinales, & ceux qui font leur ré- 
#idence ordinaire à à Rome font. deputés pour 
Maflifter à divers Confeils , & Congrégations 
# lont il fera parlé dans la cinquiéme partie de 
df:et ouvrage.  :.. \ 
© Les: Cardinaux jouiffent de tous les droits 
| Zpifcopaux dans leurs Eglifes , ou Titres ! &. 
M lans tour ce quien dépend, excepté qu'ils ne 
tBoncpointebligés à la réfidence ; & pour ce 
| qui eft de la Jurifdiétion ils l’onr en concur- 
É'ence avecle Cardinal Vicaire Général, & il 
ry a que la Prévention qui régle tous leurs 
tiroics. Mais quand ces Titres font poffedés 
% var des Réguliers ou Moines, ils n’ont rien à 
voir fur le Gouvernement Kégulier de leur 
Maifon, excepté pour. Ja cure des ames, & 
’adminiftration des Sacremens. Si le Titre 
ft unes Eglife Collegiale , ils préfidenc au 
Chapitre, & ont la collation de plufieurs Ca- 
Maonicats, Prébendes, &z autres Bénéfices. Ils 
affiftent-en Rocher aux Offices qui fe font les 
orincipales Fêtes dans leurs Églifes , où ils 
veniflent folemnellement le Peuple , "& fe 
jennent affis fous le Dais dans. uo F auteuil 
‘levé comme un petit Thrône. 

Les Cardinaux qui font les mieux accrédi- 
és auprès du Paperegnant tiennent fous leur 
oreétion certains Roïaumes, Etats, Répu- 
BARS , 


d’Exorcile, & d’Acolyte à leurs Domeftia: 
& aux fujets de leurs Titres: Alsfonr exe 
de la dépouïlle des Clercs, dévolué à la Chams 
bre Apoftolique dans route l'fralie, &'peur 
vent tefter des biens Eccléfiaitiques comme 
des patrimoniaux. {ls ont des autres Privis 
léges très-confidérables , qui font de pouvoit 
réfigner leurs Penfions par des Indults parti 
culiers des Papes ; de n’être point fujets à l'exa% 
men des Evêques, quandils font pourvûs d’'Es 
vêchés; d’être crûs en Juftice fur leur fimples 
parole fans être obligés de faire aucun fers 
ment, & leur témoignage vaut celüi de deus 
témoins. Ils font eftimés citoyens des V 
les où les Papes réfident & ne paient aucu 
Gabélles. Ils accordent des Indulgences pot 
cent jours, à qui bon leur femble, & ner 
connoiffent pour, fuperieur , & pour jug q 
le Pape feul, particulierement en marie 
criminelle, car pour le civil leurs caufes fo 
commifes devant PAudireur de Ja Chamb 
- Apoftolique. Ils'ont diverfes autres pré 
_ gatives comme de porter des habits de Po 
pre, un Manteau Rotal de fix aunes dé quéu 
un Chapeau rouge, une Mitre Epifcopal 
quoi qu'ils nefoïent que Prêtres, ou Diacre 
ou fimples Clercs, & tour cela pour les raifons 
__ que nous dirons en expliquant en détail les 
Cérémonies de la Cour de Komie dans là dé 
niere partie de ce Livres Poûr finir ce Ch 
tre enfuivant le plan que nous avons promis de 
faivre nous ne ferons plus qu'une réfiéxion"für 
cétte matiere, || 
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"ne dû < “avoir 


pe de qu que p ar ar 
& ue des Nations on ébcbe toùJours 


defaire un Pape lralien, & qui ne foit obligé 
à aucun Prince, m1 fuyet d’aucune Couronne, 
afin qu "étant neutre iln'incline pas plus d'un 
côté que de l'autre, aiant éprouvé qu'il eft 
d'une pernicieufe conféquence d’élire des per- 
(onnes intereflées , on qui ne foient pas du 
College Apoftolique , comme ikarriva dans 
la création de Clement NV... 8 d'Urbain VI. Le 
premier aianttranfferé le Siége Papal à Avi- 
gnon, oùildemeura 70. ans,au grand regret 
&. préjudice des ciroiens de Rome , & des 
peuples d'Italie, & le fecond ajant caufé le 
& and Schifme qui fur fi pernicisux à l’Eglife 

Romaine, & à la Papauté. Cependant ce n’eft 
qu'aux dépens de l’auchorité des Empereurs, 
sx Rois, & du droit des peuples de la Chré- 
riente que les Cardinaux éleventr au fouverain 
rue de leur College , & qu'ils 


ques, les:Ecciefaffiques, : ni les’ peuples qui 
profeffent la Religion Chrétienne , puiflent 
réfufer d’être foñmis à fa Jurifdiétion, & de 
Juiobeir aveuglement en obfervant toutes Les 
Loix qu'illui plaîcdefaire, 

Le Peuple & le Clergé de Rome élifoient 
avt: sfois leurs Evèques comme fañfoient auffi 
ÿ F Chuêtiens de Jerufalemn ceux de leur me 
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> fit une Loi, par laquelle, fous prétexte dé. | 
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de même que ceux d’Antioche, & des avr 
Villes moins confidérables,qui n’éroïent point: 
foûmis à la Jurifdiétion ni de PEvêque de Re 
me; ni de celui d’Antioche. Il n’ÿ a qi 
des ignorans qui puüiflent révoquer cela en 
doute. Voila mur. re Maimbourg s’en 
explique dans fon Hiftoire du Grand us 
d'Occident. à | 
>> Le Peuple & lerClergé conjointement; 
3» & quelquefois le Clergé feul du confente= 
» ment du peuple faifoient librement l’élecs 
»> tion du Pape à la pluralité des voix durant, 
»» les cinq premiers fiécles du Chriftianifme E 0 
5» Jufques à ce qu'après la mort du Pape Sims 
> plicius, Odoacer Roi des Erules & d’Italié 


5» Vouloir remedier aux troubles , & aux def: 
3; Ordres qui arrivoient quel uefois dans |’ de 
5 leétion des Papes, il défendit d’en élire. 
>> aucun à l'avenir, fansavoir fçû auparavant 
»» la volonté du Prince, touchant le fujet” 
>> qu’on devoit élever au Ponuificar. Cette 
» Loi ficontraire à la libertédes élections, fut, 
> abolie environ vingt ans après , au qu 
>» triéme Concile de Rome , fous le Paper 
»» Symmacbus, du confentement du Roi Théo: 
»> doric , qui regnoit alors avec beaucoup dés 
» fagefle, & d'équité. Mais ce Prince Ariete 
3» devenu feroce & cruel fur la fin de fes jours 
5 aiant fait mourir de mifere en prifon®le” 
» Pape S. Jean, ufurpa tiranniquement les 
> droit de créer lui-même le Pape, en nom% 
3; mant au Pontificat Felix IV. Les Rois, 
»» Goths qui lui fuccéderent. fuivirent fon 
» exemple, à la referve néanmoins qu'ils fes 


À Fe 4e au de confirmer celui que 

sde Clergé avoit él, mais qui ne pouvoit 
> prendre poffeffion du Pontificar , que le 
%; Prince ne l’eûragréé. Tuffinien qui ruina 
5» TEmpire des Goths enJrahe, & après lui 
%:;, les autres Empereurs, retinrent ce droit 

Huarpé , en réduifant même l’ Eglife à une 
>> fi honteufefervitude, qu’ils contraignoient 
53 lélü de leur païer une certaine fomme d’ar- 


@:» étroit obligé de demander, avant qu’il lui 
35 für perimis d'exercer aucune fonétion de Pa- 
pe. Conflantin Pogonat délivra l'Eglife de 

> cette infame fervitude ; en aboliflanr cette 

Us indigneexactions maïs cependant les Em- 

“pereurs retinrent roùjours quelque autori- 

55 té dans lélection des Papes qu’on ne con- 

55. facroit pas fans le confentement, & l'ap- 

4 probation de l'Empereur. Ce furent les 

5 François , à qui lEglife Romaine doit 

»» toute fa grandeur temporelle, qui la re- 

%;, mirent aufren pleine liberté, lors que les 

4, Empereurs Louisle Debonnaire, Lothaire Y, 

L & Loris XI. declarerent par leurs confti- 

2,; curions Imperiales qu’ils vouloient que l’é- 

®,, lection des Papes fe fit deformais libremenc 
> & .Canoniquement > felon les anciennes 

%,, coûtumes. Mais durant les horribles def- 

@,, ordres du dixiéme fiécle , & dans le déplo- 

», rable état où le Siège Apaoñolique fut re- 

,; duit en cetemps de fon extrême defolation, 

x par la tirannie des Marquis d’Etrurie, & 

#,, des Comtes de Tufculum; Ces Tirans & 

» les grands de Rome opprimerent de nou- 

» veau la liberté de l” cs en créant, & 

» cn 


7 de Rome. , 247 | 


>> gent, pour obtenir la confirmation qu'il 
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Otbon leGrand, & après ui L 


-uneentiere liberté, en laiflant cette éleéti 


 ple des Empereurs François, defquels 
 confirma folemnellement la Dônatio 


ÉEI LE remirent en poffeffion du pouvoir 
choifir eux mêmes, ou de faire élire cell 


; ques d’une part, & de PautreJes faétieu 


 rétablie fous Æsrocent IL: Car après alé 
le fameux Schifme de Pierre de. Leon, 


eb dénaiies les Papes.c 
foit, & felon qu'ils les. 
moins propres pour fervir 


uvoient pl 
à leurs pa 
e de : 


Othons , fon fils &c fon petit fil rès 
derruir la rirannie de ceux qui traitoie 
indignement l’Eglife, la retinrent en 
dans une efpece d’efclavage, en foûmerta 
à leur autorité l’éleétion des Papes qui « 
pendoit d'eux. L'Empereur S. Æeuri D 
de Baviere & fon fuccefleur la remit da 


au Clergé & au Peuple Romain, à l’exe 


quand il fut prendre la Couronne Imperial 
à Rome. Mais Henri II, fon fils, Hent 
IV. fon petit fils du confentementdes Ro: 
mains, & de Nicolas LE. au ConciledeS ke | 


qu’ils vouloient qui füt Pape. Ce qui, 4 
l’abus qu ls en firent, caufa d’horribles 
troubles dans l'Eglife , & fit naître di 

Schifme, &enfuire la Guerreentreles 
pes & les Empereurs, au fujet des Inv 
tures. Enfinl'Eglife aïant encore été tr 
blée-durant prefque rout un fiécle par4le$ 
Antipapes, queles Empereurs Schifmari® 


d’entre le Peuple & le Clergéde Romeo 
pofoient fouvent aux Pontifes legitimeme 
élûs, Ja paixé la liberté des éleétions f 


mem | Jergé de Rome, 
ape p rune grande addreffe, ‘mIt 
College Apoftolique, ac- 
thorité, qu'après fa mort 
étion du Pape Celeflin IE. 
mps Ja ils fe font toüjours 
, mainrents “dans la ‘poffefion dé ce beau 
aa le Senar, le Peuple, & le Clergé 
"@,; aiant enfin ceflé dy Lo aucune 
p> part, 

[jen ‘entre point dans l'examen 1 des faits: que 
‘Qle Pere Maimbourg fuppofe. dans toute cette 
| iftoire. se | veux qe Ile"né contisnne rien 

pd: inconteftable & dans la der- 
‘quoiqu’on puifle en ti- 
confequences pour l’hon- 
aint Sie je m' "abffiendrai d’y faire 
| réfléxions ‘, Me: Contentant de dire 
fue trous ces Bouleverfèmens furvenus dans la 

Hierarchie de l'Eglife Romaine, ne peuvent 
4 ir eu d'autre caufe que le fate 8 l'ambi- 

ion des Papes &des Cardinaux ;- dont la 
Puiflance : Temporélle donnoit de l’ombrage, 
& de la aloufie aux Princes... En efec fi l’on 
‘fait tant oit peu d'attention fur: le gouverne- 
i@nent Ecclefiaftique deRome, on verra qu’il 
«fe fe peur rien ajoïter auxexcès où ces Pré- 
ats ont porté leurlorgueil , & leur violence : 

mais fur tout depuis Gregoire feptiéme. : I 
ve pas poffible de voir par quels moiens, & 
1| var Sci intrigues les Courtifans du Pape 


int Si £ ; 


L 2 par- 


y paroît profane & impie; ce ne fonc que Cas, 
bales, Intrigues, Déguifemens, Souplefes,” 
Egards, Surprifes, Embüûches, & Faétionss 
tantôr en faveur des Princes, & des Eratss 
gantôc à leur préjudice, mais toûjours à l’a% 
vantage de la Papauté ; ce font là les exercis 
ces perpetuels des Eminentiffimes, Card, 
naux, & des Dépoñtaires de la.Religion, M 


CHAPITRE IL 


Du Camerlingue, ou Tréforier du Col 


lege des Cardinaux. Du Secretair 
& Clerc National, & du Compus, 
tifle dudit College. 


Es Cardinaux élifent tous les ans un d’ 
tr’eux réfidant à Rome pour être Came: 
lingue, ou Tréforier de leur corps, qui € 
re du Camerlingue du Pape, celui 
éranr à vie, & celui des Cardinaux n’étant qi 
our une année, au bout de laquelle un autf 
ui fuccede pour autant de temps, & l’élec 
tion s’en fait par ordre d’ancienneté & n'a 


lieu que pour ceux qui demeurent actuelles 
ment à la Cour du Pape. Celui qui eft pout- 
vû de certe Charge de Camerlingue a droit d 

; rece: | 


récévoir tous les revenus qui appartiennent au 
College des Cardinaux en commun, & de les 
diftribuer à la fin de chaque année par égales 
Dis aux Cardinaux qui font pour. lors à 
Rome , ceux qui font abfens n’y atant plus 
aucune part fix mois après qu'ils fe fonc retirés 
A COR TO in 

+ El y à un Computifte qui tient auffi un 
compte exact, & un Contre-rôle de tout ce 
que le Camerlingue reçoit pour les Cardinaux, 
& principalement des Annates, des Evêchés, 
& autres Bénéfices qui font la plus grande 
partie des revenus du College, & fi cè Com- 
putilte reçoit quelque chofe en l’abfence du 
Camerlingue, comme il a droit de le faire, 
d'il lui en rend compte quand il fort de fa Char 
ge dont il ne jouit aufli qu’une année comme 
se Préforsér. ©, ge £ 
+ Les Cardinaux ont un Secretaire perpetuel, 
qui eftroûjours Italien, & un Sous-Secretaire 
annuel qu'ils appellent C#erc National, parce. 
"qu'il eft alternarivemient François, Allemand, 
& Efpagnols. Sa Charge l’oblige de fuppléer 
lau défaur du Secretaire, & de fe tenir dans 
{le Confifloire, & dans les Congrégations des 
‘Cardinaux en habit rouge , commè celui du 
Secretaire dont nous parlerons rout-à-l'heure. 
Ce Clere National reçoit de chaque Cardinal 
nouvellement créé cinquante écus d’or , & 
les héritiers de ceux quimeurent lui en doivenr 
encore autant, 

_ Le Secretaire du College des Cardinaux eft 
Æobligé par fon Office d'entrer dans le Concla- 
Œve quand le fiége eft vacanc, & d'écrire les 
Eertres qui font expediées au nom dudit Col- 
| Had “EE lege, 


# 


# 


He (4 
leve, & fi iénées qu. trois 
d'Ordre qui, lui donnent: cl 
dont il les Grme. Hat 
gations générales des Cardinaux, & à. | 
qui fe font chèsles:trois plus anciens de cha$ 
que Ordre, je veux dire des: Evêques » de 
Prêtres, & des Diacres , où il met par écr 
toutes les réfolutions, & tous les Decretsd 
Jeurs Eminences, commeaufli toutes les pro 
pofirions & déliberations qui fe font dans les! 
Confiftoires fecrets & publics dont le Cardis 
nal Cameérlingue lui fournit les mibutes, pa 
ce qu'il eft obligé de fortir du Confiftoire à 
Pextra omnes ; c’eft-à- dire quand on ordonné 
à cous ceux qui ne font pas Cardinaux d'éf 
fortir. Quand il entre dans le Confiftoire il 
eft revêtu d’un habit ronge rraimant nus 
térre, qui eft d’une éroffe de l’aine plus où 
moins legere, felon la faifon: Nous n’entreël 
_rons pas ici dans'un plus grand détail fur cet+ 
te matiere. Ce que nous avons expliqué da 

les deux Chapitres: précédens & les réfléxions 
que nous y avons ajoûtées, ; font plus que fu 
fantes pour donner une jufte idée du Collegi :. 
des Cardipaux felon nôtre projet; ceux quier 
voudront fçavoir davantage peuvent voir 
tour ce qui concerne ces Eminens Prélats dans 
un Traité du Cardinal de Luca compofé en Iraë 
Jien, où les fçavans, & les curieux ts of 
plaif r de voir ce fujet traité à fonds. | 
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PER CT ER TEE OR FAR ETS 
Du Tribuna » de la Rote de Rome, &> 
+ detous fes Magifirats, qui com- 
 pofènt une efpece de Parlement Pa- 
RS ne Esanuns dur 0 
YOYN des plus Auguftes Tribunaux de Ro: . 
7 me éft celui dela Rose, parce que c’efë 
Lomme le Parlement du Pape. Ileft compo: 
de douze Prélars parmilefquels un doit être 
Allemand, un François, & deux Efpagnols. Les 
:Pouverains de ces trois differens États nom- 
ment chacun celui qui porte le nom de fa Cou- 
d'onne, Les hit autres font Italiens, dont 
rois doivent étre Romains, un Bolonois, un: 
Ferrarois ,; un Milanois, un Venitiet, & ur 
Pofcan. Chaque Auditeur à quatre Notaires 
pu Greffiers, & le plus ancien Auditeur fait 
à fonétion de Préfidenr. ph, 
+ Ess’aflemblent au Palais Apoftolique tous. 
eslundis, & les vendredis, exceprélezemps 
les Vacances , mais quand l: Pape réfide au 
Palais du Quirinal leurs Affemblées fe tien- 


Jrent à là Chancelerie. RAS 
d| Ils Confoiffent par appellation de tous les. 
Procès de l’Erar Ecclefiaftique, comme auffi 
les matierés Bénéficiales & Patrimoniales de 
‘out le monde Catholique Romain, qui n’a. 
point d’indult pour les'agirer devant fes pro- 
bres jugés 2514 00 2Tag Am ; 1 
| | Pour gagner fa caufe à ce Tribunal il faut 
eAOQ L 4 avoir: 


» 


chacun deux Gentilshommes montés fur les 
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Tableau de la d. 
avoir trois fentences conformes’, uhe pronon 
cée par les quatre premiers juges, une autre 
par les quatre feconds, & une autre par les « 
quatre derniers. Deplusce Tribunalne juge 
pas un Procès rout d’un coup, mais ces Pré | 
lats donnent autant de fentences, appellees « 
Décifions, qu’il y a de points conteftés dans u 
un Procès. Et quand ces fentences font ren: 
dués on peut encore faire revoir fa caufe par © 
le Pape même à la Signature de Grace dont “ 
nous avons parlé, ce qui eft commeuneeipes 
ce de Requête civile, : L'Office de ces Audi « 
diteurs ne rend que mille écus par an à cha- 
cun, & 1ls ne reçoivent point d'épices, mais 
en recompenfe de leurs peines 1ls font ordinai- 
remenr faits Cardinaux, ù A 

Ce Tribunal prend fes vacances-la premie- ï 
\ 


‘refemaine de Juillet, 8 quand ils font affem- 


blés pour la derniere Rote, le Pape lestraire 
magnifiquement à diner, au Palais Apoitoli: 
que, & leur fair donner à chacun cent écus “ 
d’or, & au Doyen deux cens. Les vacances » 
durent jufqu’au premier d’Oétobre que la 
Rore s’ouvre avec beaucoup de magnificen- | 
ce, parce que les deux derniers Audireursde 
ce Tribunal vont par la Ville montés Poutili 
ficalement fur des Mules, & fuivisd’uneCa-= « 
valcade fort nombreufe : tous les Cardinaux, 
les Ambañladeurs, & les Princes leur envoiant « 


plus beaux Chevaux de leur Ecurie, pour leur} 
faire honneur , auxquels fe joignent aufi.à 
Cheval rous les Avocats, Notaires, Greffers,” | 
Procureurs, & autres gens de pratique..." | 
Les autres Auditeurs fe trouvent au Palais | 

_ Apoñor 


+ Apoñtolique, où ils vont dans leurs Carrofés de 

en particulier, & quand ils font tous affem- 

© blés , le dernier Auditeur fair un beaudifcours 
en Latin, qui a du rapport aux Harangues 

| qu'on fait dans les principales Villes de Fran- 
ce, à l'ouverture de chaque Parlement quand 

# les vacances font finies. 

_ : Le nom de Rore vient du Latin Rota, qui 

| fignifie Rouë; & ce Tribunal eft ainfi appellé 
à caufequ'il a été établi par les Papes au lieu. 
de celui que les anciens Romains avoient dans. 

 uneplace publique fur une T'errafle toute ron- 
de , entourée d’une Baluftrade foutenuë par 
deux grands Cercles de Metal , qui formoient 

| une Galerie dans laquelle les Orateurs fai. 
foient des Harangues, & les Magiftrats pu- 
blioient des Loix ; & au tour de laquelle les 

| Peuples venoient fe rendre pour les écouter … 

| é’eft ainfi que le Colifée & les Bafliques é- 

# voient conftruites, & le Temple de tous les 
Dieux qu’on appellé aujourd’hui la Roronde. 
… Les Auditeurs de Rote ont chacun le droit : 
de donner le Bonnet de Doéteur . en l’un & / 

| en l'autre Droit , à ceux qu'ils en jugent ca- 

| pables. Els n'abufent guere de ce privilége, | 
mais ils abufent d'aurant plus de l’exercice de ta 
leur Charge, en.ce qu’ils ne décident jamais | 

M cntiérement tous les differens d’aucun Procès, 

| & qu'à proportion qu’ils fonc contraints de 
prononcer fur quelque cas particulier, ils ÿ 
forment des incidens fur mille circonftances, 
defquelles ils font renaitre de nouvelles chica- 
nes, qui font plus difficiles à furmonter, que 
cette Hydre à fept têtes, quele vaillant Her- 
cule eûc rant de peine de faire mourir. 
| L 5 CHA- 2x 
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; A Charge du Juge des Confidences ef vé:. ÿ 
Es nale, & coûte quatre mille écus; qui 
produifent fept à huit pour. cent de rente af. 
nuclle, - Celui qui eft pourvi de cer Office à. 
droit de connoître , ff dans les réfignations 8e: 
permutations des Bénéfices il ya quelqueCon+ 
tdence, c’eft-à: -dire quelque Pacte, ou Trai- + 
té, ou Convention fecrere de Simonie > 1821 
condamne ou abfout les Bénéficiers felon les.” 
divers cas quife préfentent. Quelquefois il 
ratifie Les permurations & bien fouvent 1l dé-w 
clare les réfignations nulles 3: mais quand ik 
#rouve que les parties ont fait des accords. 
Simoniaques, il confifque leurs Bénéfices s’il 
‘en a des preuves certaines & Juridiques ; 8 
s’il n’y à pas de preuves fuffifantes felon le- 
Droit, comme lors qu'il ne fe trouve qu'un 
feul témoignage ; il condamne celui qui. ef, 
accufé de la forte à des Amandes pecuniais 
res, qui! font levées fur les revenus du sa 
dont il s ’agié.o 1 À Qt 
Ce Juge des Confdences porre r haies vios à 
ler. de Prélat, avec le Rocher, & il a place 
dans la Chapelle Papale fous les Protonotaires, 
participans. Cette Charge eft une des plus 
ücrarives de la Cour. de: Rome, parce. que 
celui qui en. eff pourvi.trouve-le moien de: 
searichimanx dépens. de: tous les Ecclefiafti 


* 


VE. ra NOUS LS ‘Ses 
F° + Far 


x mé | 
figner de riches Béné- 


à ceux qui obligent fecrerement à lui 


ion, foit en empêchant fous de 
air tes les permurations que vou- 
droient faire ceux dont il n’attend aucune gra- 
@ tificarion, car fans cela il eft bien difficile de 
| pouvoir obtenir de ce Juge un Decret favo- 
| en liberal, il a de beaux. 
| ihoiens pour 
| vèc lui, &' on eft aflüré de recevoir toüjours ;. 
€ pour le moins, crois fois davantage qu'on ne 
 débource, c’eft pour quoi bien des gens qui: 
@ ne font pas confcience d’acheter des Bénéfices, . 
| les vont mettre fecrerement à l’Enchere de- 
% vant ce Tribunal des Confidences, qu’on de- 
@ vroir appeller le Bureau desSimonies.. 
RAS M TRES Let ee ie DE 


| 5 
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Del Auditeur des Contredits de la Ro-- 
| OPA RS RIRE, «7 (x ee F 

NH Office de l’Audireur des Contredirs eft: 
JL, d'ancienne érédion. ‘Il fe vend quatre: 
mille écus, bien qu’il ne foit pas de raport, 

mais il a en échanpe dés priviléges & des exs 
| emptions fort confidérables , & qui lui don-- 
| nent le moiïen de parvenir aux plus éminentes- 
| Dignités, car il peut tenir plufieurs Bénéfices 
| & les permuter, oueñ faire des-réfignations- 
2 qui bon lui femble, & en opter des autres 
ala place de ceux qu'il donne , fans que le! 
éd L & Jugs- 
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onne fomme , ou à lui donner 


favorifer ceux qui compofent a-. 
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Juge des Confidences puifle lui intenter aucur. 
Procès, ni recevoir contre lui des accufations 
ni des témoignages qui pourrotent le convain- 
cre deSimonie.. Cet Office luidonneunfang | 
honorable parmiles Prélats, dans la Chapel- 
le Papale,.& aux Cavalcades., 2, 4 

. Toutes les fonctions de cet Auditeurfe rap- « 
portent à deux fortes de Bulles, oùilyacetre « 
claufe Vocatis, & cetteautre.. ff in evidentems, W 
c’eft-à-dire, quine fe mêle qued'examiner les. “ 
Fadums des Bénéficiers qui font gjowrnés pour. » 
comparoitre devant le Juge des Confidences,. « 
&' les répliques ou conteftations de ceux qui fe 
portent ouvertement parties les uns contre les 
autres. Mais fi quelqu’unintente quelque pro- « 
cès à un Bénéficier par des accufations qu’il 
va faire fecretement devantle Juge des Conf- « 
dences, il dépend PR M de ce Magiftrar … 
de faire affigner par devant fon Tribunal Fa \ 
perfonne accufée, & de l’examiner fur less 
_ Articles de la plainte, &'en cecas l’Audireur à 
des Contredits ne peut, prendre aucune con- | 
roïflance des Procedures qui fe font jufques à | 
ce que le Défendeur ait obligé le Démandeur » 
à produire fes raïfons emforme Juridique, & « 
alors il dreffe une efpece de raport fur routes 
les piéces, & actes du Procès qui vont en w 
fuire entre les mains du Correéteur dont nous. 


allons parler dans Le Chapitre fuivant.…. { 
, à Le c. ‘à 


L ds pare 


bi. LE her. ET ART res 


; Cour de Rome. ne 38 


Dre = CHAPITRE VIL. 
RENE A “LE. RE 


| rpm 
| DuGraten des C ontredits de la Ro- 


si e de Rome. À 


DE re de Contredits Hp {a 
8 À, charge douze mille écus, & elle lui vaut 

à, raifon de dix pour cenr, & quelquefois da- 
M vantage, ce qui lui fait une rente annuelle de 


ze censécus, pour le moins. 
. H reçoit les mêmes honneurs que l’Audi- 
teur dont ileft le fubftitut, & fe place en ha- 


bit violer entre les Prélats dans toures les 
fonétions publiques. Sa fonétion eft de cor- 


riger les Bulles Fa ont pañlé par les mains de 
l’Audireur, & defaire un exacte Revifion de 


toutes les Procédures -& Fatums des parties 


qui font en different ; comme aufli de prendre 
garde fi tous les Aes , & autres piéces qui 
doivent faire Foi en Juftice, font authenti- 
ques, & s'il n’y a point de farisfaétion, ow. 
quelque chofe dans la matiere, ou dans la for- 
me qui puiffe les rendre fufpectes. Il fait un 


Procès verbal ,. bien circonftancié fur tous ces 
Articles, & Je. joint aux autres piéces qui . 
doivent fervir au Jugement definitif du faic 


principal, mais il arrive la plüpart du remps 
ue ce dernier écrit du Correcteur des Contre- 
its, donne lieu à plufieurs nouvelles contefta- 
tions que le Démandeur ni le Déféndeur n’au- 
roient jamais {çà prévoir, fans les remarques 
de ce Procès verbal, qui font comme aurant 
de femences de (hicane qui produifent une in 
# ph "1 


ct ip Se si an à 
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finité d’autres Procès, dont | 


pour les pauvres, comme no 
après. R DX AL PARTS EE 


# 


De l'Avocat, & du Procureur dés 
pauvres de la Rote de Rome. 


CHAPITRE VIL A 


E Tribanal de Ja Rote donne quatre cens 
écus à un Avocat, & deux cens cinquan= 
te à un Procureur, qui moiennant cela ; font} 
. obligés d'écrire, de plaider; de Confcillers 
 & de faire rout ce quieft néceffaire pour foûres 
nir en Jufticele droit des pauvres; : & de ceux 
qui ne l’étant pas, ont néanmoins befoin de 
faire des procedures, qui les rüinéroient , s’ilst 
étoient contraints de paier les écrirs des Avo* 
cats, & lesfollicirarions des Procureurs , fuft 
le pié de la taxe ordinaire du Bareau. Ceux 
qui veulent être fervis gratis par les gens dé 
pratique , comme paiés au Tribunal dela RO 
te pour le fervice des pauvres, doivent s’äd* 
_ dreffer à la Congrégation du bon Gouverné 


EN. 


ment, dont nous parlerons dans la cinquiéme 


| “& de cette 
ée fenct l’autre de 


mblée re Sent que l’un ou l'autre de 
x qui font en different , n’a pas le moien. 
de‘foûtenir fon bon droit en Juftice, ils en. 
font une déclaration par écrit, au bas de la- 
quélle ils ordonnentà l’Avocar , & au Procu.. 
À reur deftinés pour les pauvres, de faire gra- 
| tuitément tout ce qui eft néceffaire pour ob- 

18 tenir le Jugement definitif, de la caufe que 
© pourfuit, ou défend , celui qui eft muni de. 
leur certificat & ordonnance, qu’ils font en 
| vérru du pouvoir que le Pape leur a donné de 
travailler à la décharge, & au foulagement 
de fes fujets quandilsfont opprimés. 

| Cet Avocar & ce Procureur font auffi de- 
putés pour écrire gratis, pour défendre, &. 
 pourfuivre le droit de tous les pauvres devant: 
tous les autres: Tribunaux de Rome , mais. 
| ceux qui fonc contraints de les mettreenpra- | 
tique, & qui‘n'on pasle moien de leur faire 
au moins quelque petite gratification , font 
| fervis avec bien: de la lenteur, & ne voient 
| prefque jamais la fin de leurs Procès, car ces- 
| deputés aïant beaucoup d’affaires qui les oc- 
| Gupenc continuellement, ne manquent pas de 
beaux prérexres, & fouvent même de bonnes 
® raifons ; pour ne pas fatisfaire à l’attente de 
tous les pauvres Plaideurs qui les follicirent. 
fans relâche. Ibe plus grand abus qui s’eft 
gliflé dans cer établiffement charitable, eft 
que des gens muferables, & d’ailleurs enclins 
d'la Chicane-, font bien fouvent munis de. 
quelques aétions; par des perfonnes mal in- 
'æentionnées, qui les pouflent à inrenrer des 
# Procès contre ceux qu'ils veulent ruiner par: 


Le 
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de grands fraix, fans qu’il en coûte grand 
chofe à celui qui les fair pourfuivre par unem 
perfonne interpofée ; qui fe prévaur dufervi-u 
ce que l’Avocar, & le Procureur dont nous 
venons de parler, font obligés de rendre gra- 
tuitement aux pauvres. Nous finiflons cette“ 
matiere de la Rote , pour en expliquer une“ 
autre bien differente, c’eft celle de la Cham-m 
bre Apoftolique dont nous ferons fix Chapi-… 
tres, FL | halle pat el 0 
| 14 


US CHARBON" 


De la Chambre Apoftolique qui eff lei 
Confel des pe du Pape. De 
fes Ofhciers en général, & de fès* 
- Clercs en particulier. _ 


+ 


[LE premiers Fondateurs de la Monarchie M 
“— Papale fe font appliqués à fe diftinguer M 
en tout des autres Princes feculiers , tant pour 
Ja conduire du Gouvernement ; que pour les 
noms même qu’ils ont impofés aux Dignités, 
& aux Charges de leur Etat; afin de s’attirer M 
de la vénérarion ; c’eft dans cetre veue qu’il 
ont appellé le Confeïl de leurs Finances. ZL 
Chambre Apoffolique. | & à 
Ce Confeil a la dire@tion de tous les Domai-" 
nes du Pape, dont les Finances confftent én 
ee qu’on nomme les revenus de la Chambre" 
Apoftolique. Elle eft compofée du Cardinabs, | 
€amerlingue, qui en eft Ch:Fcomme nousl'a-"" 
à VOS 
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Ulingue , d’un Tréforier Général, d’un Audi- 
teur. 4? un Préfident , d’un Avocat Général, 

d’un Procureur Fifcal, d’un Commiffaire ; 8 
de douze Cleres de Chambre , quatre defquels 
font , l’un Préfet de Pabondance des Grains, 
Bunautre Préfet de routes fortes de Denrées > 


me Préfer des Rues... Les autres huit font de- 
putés pour connoître diverfes caufes chacun 
dans une Chambre , & Confeil particulier. 
- Autrefois le Pape depuroit fix Clercs‘de fa 
Mäifon pour gouverner fes Finances ; d'où 
vient que ceux qui en ont foin à préfent gar- 
dent le même nom. Sixte V. les érigea er 
charges vénales ; & augmenta leur nombre 
jufqu’à douze. Ils s’affemblenc tous les lun- 
dis & vendredis chès le Pape. Leur jurif- 
diétion s’étend fur tout ce qui concerne le Do- 
gum tem orel du Pape , comme font les 
Baux des Fermiers, les comptes des T réfo- 
Tiers , les Fiefs Ecclefiaftiques, les Dépouil- 
les des Bénéficiers , les Fabriques de la Mon- 
noie, les Gabeles , les Peages, & générale- 
ment toutes les autres Impoñrions des SUITE 
ces de l’Erar Ecclefaftique. 
+ Chaque Clerc de la Chambre connoît en 
premiere inftance des caufes qui lui font com- 
mifes de la Chambre par appellation. Il n'y 
a point de Charge de Clerc de Chambre, qui 
ne-coûte quatre vingts mille écus, & qui ne 
profite huit à dix pour cent, & par confequent 
fepr ou huit mille écus par année. 
tre Chambre Apoftolique prend fes vacan- 
ces: 


LR? | + 
Le < 


ve FÉES g de fa Charge, & auffi du 
entre Rome qui eneft Vice-Camer- 


lerroifiéme Préfet des Prifons, & le quatrié- - 
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buts des Feudaraires de l'Eglife, &üls applis 


ces en même temps que la Rotes « 
Yoir depuis le commencement de 
qu’au premier d'Oétobre. Le dernier ven 
di du Mois de Juin, quieft le jour de la: 
niere afemblée des MagiitratsdecetteChamen 
bre ; ils font magnifiquement traités à dinersn 

par le Pape. Le Cardinal Camerlinge less 
traite aufli le premier jour d'Août. : Ils s 
femblent au Palais Apoftolique la veille de-lan 
Fête de Saint Pierre, pour recevoir les Tri“ 


quent au profit de la Chambre les Redevances 
qui fe paient en argent ; mais celle qu’on ap 
porte en Argenterie de quelque travail, SON 
ouvrage qu'elle foir appartienc'au Tréforier" 
Général, & les Clercs des Chambres parta- 
gent entr’eux celles qui fepaient en cire. On 
et ce jour là plus de vingt millions dans le" 
Tréfor du Pape, fans comprer les riches pré2 
fens que reçoivent tous les Magiftrats & CH 
ciers de la Chambre dont les Charges font Ia 
matiere des Chapitres fuivans. Ce que nous 
venons de rapperter en celui-ci fait déja-voirin 
qu'il n’y a point de Roi, nide Prince en Eu" 
rope dont les Miniftres des Finances, foients 
plus riches que ceux du Pape. Quelle diffez 
renceentre Jefus Chrift , & fon Vicaire? en2 
tre les Difciples du premier. & les petits: 
Clercs à livrée du.fecond ? Jefus Chrift , ‘8e? 
Saint Pierre, & les autres Apôtres n’avoient 
pas de quoi païer les droits d’un Peage, ils" 
ont eu befoin d'un miracle pour trouver unén 
feule piéce d’argent, tnais le Papea de grands 
Tréfors tous remplis de millions d'or ; &‘ch: 
cun de fes Miniftres Financiers 4 plus-de-ri-\ 
dti chefes 


“@le Pontife de Rome avec fes Prélats Ai is 
EI : 3 ré CE 4 Leu “Pey but + s es LS % 1. 
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… Apoñlolique.… 


FT Archidiacre, 4 OÙ lé Chef Fe Dis jacres écoit 
D" autrefois celui qui avoit le foin du revenu 
“4 des Etats de l'Eglife , & cela dura jufqu'à 


; rendoit trop puiffans, & formidables aux Pa- 


lé un Préfident:. :: rs # 
% - Le Tréforier Général conneît des. Hi 
| pour les dépouillesdes Prêtres, & des reve- 
IMnus mal percûs, comme auf des Trafics 1lli- 


ES 


Bactions des! rentes & revenus de la Chambre. 
revoir lescompres des Miniftres & Officiers, 
ÿ LE préfide à tous les Monts, tant de la Phant 
h 5S re; 


ot 


. Lea que celui où DA maintenant parvenu 
Fr #7: 7 Fa 
Du TD éfarier PAPE Fe ie Chambre 


@l'année 1100. queles Papes furent obligés de 
leur ôter cetté commiffion à caufe qu’elle les: 


pes mêmes. Un Cardinal leur fücfubftitué - 
*{ qu on Appella Camerlingue ; auquel on donna 
{des Coadjureurs qui furent nommés Ceres de 
| Chambre ; & pour quelque differend furvenu: 
‘fon y joignit un Faéoiiers un AMEN & 


‘@cites. - El a la direction parriculiere des ex- 


Le PCR ECC) dE OPEL dites À 


_feul le pouvoir d’en faire les extractions Le 


- mille écus » qui rendent routes lés*années 


_ pe graifie cel Prélat que bon, lui femble. Ce- 


| De V'Auditeur de la Chambre 7 


bre, que des Signée ‘partis 


les debiteurs veulent paier leurs dètes, 
partie, en rembourfant les Montiftes 
tiers. Enfin il intervienc & afifte danst 
les affaires: ; ou il s'agit des interêts de 
Chambre Apoftolique. SF Ko 

La Charge du Tréforier vaur foixatire! 


puis dix jufqu’à douze mille écus , dont le Pas 


lui qui poffede cer Ofice n' éh retire pas ordis 

nairement grand chofe au delà de cé nous 
vénons de dire, parce qu'il y a plufeurs aus =. 
tres Officiers dont nous allons parler ;-qui 

ont connoïffance de tout ce que le Tréforiess 
reçoit, &. auxquels il eft ee de rends 
compte. k 


CHAPITRE. XL 


lique. 


F.* otifdi ei de Privée dela Éhärrts bre. 
Apoftolique eft très grande , car il eft jus 
ge ordinaire en premiere inftance de la Cour 
Romaine, à fçavoir de tous les Courtifans { 
ers du Pape & Etrangers comme fonc 1 
Cardinaux, les Patriarches, les Evêques, les 
Princes, les Ambañffadeurs , les Barons, i 
autres perfonnes de qualité. Il eft auffi juge 
tous ses Marchands, & de routes les cauf es. 


e Rome. 3:61 


nt On interjetteap- 


edevables à la Chambre .Apoftolique en ver- 


roir conjointement avec les Officiers de la 
Zhambre fur tout ce qui concerne les Lettres 
\poñtoliques , les actes pañlés en forme au- 
hentique , & les fimples promefles de main 
bte Rd Lives Of LEURS did 
|: L’Auditeur a auffi une grande autorité, & 
s droit de’Prévention pour routes les caufes 
riminelles, & tient un Prevôt avec plufieurs 
Archers. Ila fous lui deux Lieurenans civils, 
ui font toûjours Prélats, & un Lieutenant 
‘riminel avec deux Juges, ou Affeffeurs. Il 
lonne de l'emploi à dix Secreraires , ou Gref- 
iers ; dont chaque Office vaut depuis quinze 
fqu’à vingt mille écus. Ils travaillent fe- 


‘ant pour le moins chacun une vingraine de 
feunes Ecrivains, qui font prefque tous No- 


aires. *, 


grandes fommes , d’où il eft.aifé d’inferer 
qu'il ne manque jamais d’argent quand il veut 
créer de nouvelles Charges pour les vendre. 


‘ 


CH A- 


de faire exécuter ceux qui font 


u de quelque obligation. Il a le même pou- 


Darément, & dans des Bureaux particuliers 


SSSR 


Office du Préfident de 
+ ftolique eft ce qu’on ap 
part des Etats de l'Europ 

ral des Compres.. Celui-ci ne pre 
nonrparce qu'il veut être diftingué, : au moif 

en cela, comme tous les autres Miniftres d 
Pape d'avec Les Magiftrats des Princes 

liers pour les raifons'qe nous avons ded 

au Chapitre neuviémeten a dits _ of 

de cette Chambre en général. * !! 

Le Préfident donc il s’agit revoit t tous 

_ comptes qui concernent les Fi inances du Pape 

& il a l'autorité de les arrêter. Sa Chargi 
coûte trente mille é écus , &enrend routes les! 
années deux mille cinq cens. : Elle n'eft jamat 
venduëé qu’à un Prélat qui porte Phabit 
er, & qui rientunrang crès-honorable 

| la Chapelle Papale, & aux fonétions put 
; . quesoùil précéde: le Commiffaire ses 
HR Léon HE OL AIR VEN 
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Du Commit de la. Chambre. 


FEU pds rennes 
DATENT rare hi * 
Veux, quif çavent en quoi € confifte la C 
ge des Procureurs Généraux dans 


ed Ghana p pl 
deux emplois font à 
hit le Co mmiffaire 


‘out ce vd rire kr Chambre Apoftoli- 
! que, & en défend lesinterèrs du Pape par de- 
ant tous. les Tril ribunaux de l'Erar Écclefafti- 
j D aéahl il s’agit des matieres civiles des Fi- 
Moances, & outre cela il affife avec le Tréfo- 
lier Général à la Revifon de tous les Comp- 
es, dont il effcomme le Controlleur, quoi 
u'il y ait pour ce même fujer un Donne ; 
ais Pun & l’autre ne font que fimples de- 
cd putés du Pape, & n'acherent point leurs 
Charges. Celle du Compurifte rend environ 
ill écus parannée, & celle du Commif- 
Maire douze cens fans y comprendre ce qu'il . 
| etire pour-vérifier les comptes des Gabelles, 
Impôts , ceux: des Gréniers de 1? Arone ou 
fibondance , & pourtemir un Regiftre de tout 
: (Me qui entre & fort des Chambres où l’on fait 
M pattre des monnoies au coin du Pape. Ces 
4 trois derniers emplois rendent au Commiffai- 
U re de la Chambre Apoftolique, pour le moins 
Jautantque des autres Contrerolles qu'il tient; 
deforte que fes apppointemens valent pour 
—% ordinaire deux mille quatre cens ds tous 
les ans ; fansy comprendre le Cafuel qui eft 
as des plus confiderables qui foit dans les 
Charges des Finances puifque ce Commiffaire 
peut favoriferendiverfes manieres tous ceux 
juiont des camptesà rendre, & des fommes 
Mi paier à la Chambre Apoñolique, nonob- 
‘ ancroures les précautions que peuvent PE 
ii HT: 


“= 


L VENT 


| | Tél dela < 
- dre les autres ‘Miniftres dont nou V 
lé, & ‘ceux dont il nous refte encore 


chofe à à dire dans le Han fui: 
4 A ERNIÉS EPA 


| CHAPITRE. XIV. 


De l Avocat, a du PH E ù 
de la Chambre Apofolique.… RE 


L'Art & le Procureur Fifcal fra 
l’un par le droit, & lPaurre par le fa 
les interêts de la Chambre Apofolique, 
toutes fortes de matières, & par devant to 
les Tribunaux, en quoi ils font aidés par | 
Commiffaire, le Tréforier ; & le Compurifté 
dont nous avons païlé. : 
. Les Charges de l'Avocat & du Procureur 
Fifcal font vénales. Le#Pape les a raxées à 
quinze mille écus chacune , & elles rendent 
du moins huit pour cenc toutes les: années. 
Outre cette fomme fixe , il n’y a point dé: 
Charge dans la Chambre, ni dans la Chance-, 
lerie Apoftolique , dont le Cafuel foi plus, 
confidérable que de celles-cy, parce que les” 
principaux differens qui furviennent au fujet, 
des Fiefs , concernent l'Empereur d' Alle- 
magne, & les Princes d'Italie, fur le Do 
maine defquels le Pape travaille continuelle- | 
ment à faire valoir diverfes prétentions , & 
à étendre les limites de fon Patrimoine; c EU 
pourquoi l’Avocat, & le Proeureur Fifcal; | 
qui entendent fort bien le droit, & qui fçae | 
vent mettre en pratique toutes les invenrions: | 


de 
d 


pour nuire à ceux dont ils 
n , & pour favorifer ceux qui 
liberalités , ne manquent point 
r, par les gros préfens qu'ils re- 
çoivent de tous les grands Seigneurs, & des 
puiffances Souveraines qui ont des démêlés 
avec la Chambre Apoftolique pour des ma- : 
tieres feudales, & pour toutes les caufes qui 
y ont du rapports car pour ce qui eft des'af- 
| faires d'Etat, ilsne s’en mêlent point, non 
plus que de celles qui concernent le Gouver- 
| nément Polirique de l’Empire Papal, c’eft le 
College Apoîtolique , & l’affemblée Con- 
fiftoriale , donc nous allons parler, qui déli- 
bere & décide, en préfence du Pape, detour 
| ce qui concerne la Monarchie de l’Eglife Ro- 
Anaïne, comme on le verra dans le Chapitre 


+ 


| fuivant. vi 
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1 CHAPITRE XV.. 


DuConfiftoire des Cardimaux , qui eft 
* de Confal d'Etat du Pape. 
LE Parc voulant fe diftinguer autant qu'il 
+ peut des autres Princes feculiers, donne 
le nom de Confifloire aux Aflemblées que les 
 Puiffances Souveraines appellent Cor/ei7 d'Etat. 
Il y à trois fortes de Confiftoires, ou de Con- 
#eils d'Etat de Rome, compofés de tous les 
Cardinaux qui font à la Cour Papale, à fça- 
voir le Confiftoire fecret , le Confiftoire demi 
décrer, & le Confiftoire public.  C’elt dans le 
| M premier 
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266 Tableau dela 
premier que le Pape délibere. 

naux feuls, &en fecrer des. affai 
importantes, après avoir donné. 
chacun de ces Eminens Prélats en pa 
On propofe dans ce Confiftoire fecrer les E 
chés, on y préconife les Evêques, on 

corde le Pallium aux Archevêques ; on y fe 
me & ouvre la bouche aux nouveaux Cardi* 
paux, & on y refout généralement tout ce 
a été agité dans les Congrégarions Confftor 
les, foi pour le bien fpirituel de l’Eghif 
général, ou pour le temporel des Erarse 
Pape en fon particulier, & ce Confiftoiref 
cret fe tient ordinairement tous les lundis , 
quinze jours en quinze Jours une fois. i 
Le Confiftoire demi fecret fe tient auffi q 
que jour de lundi, mais plus rarement que. 
Confifoire fecret, parce qu’on n’y met ord 
nairement en deliberation que les affaires qui 
concernent J'Erat Ecclefiaftique , par rapport 
aux differens que le Pape a quelquefois avec. 

. es puiffances Souveraines, & les autres per: 
fonnes qui font agir des Miniftres d'Etat, pots 
demander, ou pour refufer quelque à i 
confequence ,: quele Pontife regnant ne veut 
point accorder , ou qu'il exige de ceux qui 
prétendent Île contraire, &en ces cas il n'ya: 
que les perfonnes intereflées dans les affairés, 
dontil s’agit, ou qui font autorifées pour dé 
fendre, ou pourfuivre ces fortes de caufes.qui 
foient admifes à parler dansle Confiftoire, & 
à déduire leurs raifons devant les Cardinaut 
alemblés par ordre du Pape qui préfide à 
goures les deliberations de cette nature, & 
parce qu’elles fonc communiquées à des per: 
L fonnes 


LE 


mer auffi en déliberation dans le Con- 
fiftoire demi fecret, tout ce qui concerne la 
Canonifation des Saints. Les Protonotaires 
Apoftoliques y entrent pour ftipuler les actes 
inéceffaires pour cet effet , comme font les 
Procès verbaux qui contiennent un abregé de 
toutes les informations de vie, & les témoigna- 
Suds en faveur de ceux qu’on juge de- 
voir être Canonifés; & ces procedures ne fe 
fonc qu’à la follicitation, & aux dépens de 
quelques Rois, ou Princes Souverains, qui 
ont le moien, & la bonne volonté de faire 
plufeursgrofles dépenfes pour ce fujet. 
* Il y a une troifiéme forte de Confiftoire qui 
eft publie, parce que le Pape y reçoit publi- 
suce en préfence du College Apoftoli- 
que, les Ambañffadeurs des Couronnes , & des 
| bu Souvérains, qui Viennent lui rendre l’o- 
| Bedience folemmelle ; (comme on parle à Ro- 
me) c’eft-à-dire qui viennent lui baifer les 
pieds en lui préfentant avec un profond re- 
| ruse une entiere foñmiffion Jeurs Lettres 
de créance. Tousles Miniftres étrangers des 
_puiflances Souveraines qui viennent pour avoir 
une Audience du Pape dans le Confiftoire pu- 
blic, marchent à la tête d’une pompeufe Ca- 
valcade, quand 1ls abordent le Vatican pour la 
Si fois étant nouvellement entrés dans 
Rome. Nousexpliquerons dans la derniere 
partie de cet ouvrage. L'ordre & la pompe 
de ces Cavalcadés , maïs avant que de fini 
DZ ce 
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ce Chapitre il nous faut encore expliquer 
ou trois chofes qui font effentielles à tous 
Confiftoires dont nous venons de parler. 
Quand le Pape intime le Confiftoire to 
les autres Congrégations [ dont on trou 
l'explication dans la cinquiéme partie dk 
Livre] ceffent, &-on n’en peut tenir aucunes 
ce matinlà, parce que tous les Cardinaux qui 
compofent ces differentes afflemblées font ins 
difpenfablement obligés de fe trouver au Con 
fiftoire , fi leur fanté le permet. : © 
= Cefont les Cusfeurs du Pape qui aïant reçüs 
fes ordres le jour précédent, vont avertir les® 
Cardinaux qu’il y aura le lendemain Con 
fifloire, Chapelle, Proceffion, Cavalcades… 
ou autre fonction où le College Apoftolique” 
fe doittrouver. Ils portent alors une grande 
Robe violette, & tiennent des Mafles d’ar-« 
gent. Ils parlent en Latin & à genoux en ces” 
termes : Eminentiffime Domine craffina die bo: 
ré quindecimé , erit Coffiflorium fécrétum , it 
Palatio Apoftolico : c’eft-à-dire , Très Erminent« 
Seigneur , il y aura demain à quinze beures, un 
Confifloire fecret , dans de Palais Apoftolique.« 
Quinze heures d'Italie fonc dans le temps des 
Equinoxes neuf heures du matin ; au folfti-« 
ce d'Hyver cinq heures du matin, &au {ol-" 
ftice d'Eté unc heure après midi. 4 
Le Cardinal chez qui les Curfeurs Apofto-" 
liques s’en vont, eft obligé de leur donner. 
Audience fur le champ en quel état qu’ilfoir,” 
fans Les faire attendre, parce qu’ils viennent” 
de la part du Pape : Ileft debout & couvert 
quand ils font à genoux, & après qu'ils ont, 
achevé leur commiffon il les falué en tant {on 
bonnet, Dans 
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|: Dans rous les Confiftoires publics; demi pu- 


lies, & fécrers ; les Cardinaux portent une 
Zhappe violette, qui eft comme un grand 
Manteau, ouvert par devant, avec une Soû- 
iane au deffous, qui eft de foie, ou de laine, 
Juge , ou violette , felon la diverfité des 
remps, & des fonctions dont nous parlerons 
Hans la derniere partie de cet ouvrage. Quand 
le Pape eft entré dans PAntichambre de la Sa- 
le, où fe doic tenir le Confiftoire ; 1l donne 
Audience à tous les Cardinaux en particulier, 
qu’il reçoit felon leur rang qui fe regle par le 
temps de leur promotion au Cardinalat, ce 
qui fait qu'on voit de vénérables vieillards 
qui cédent le pas à de jeunes gens, qui ont été 
revêtus de la pourpre quelques années plûtôr 


Me ces tiengPrélats. 4, 
* Pendant que chaque Cardinal confére en 
particulier avec le Pape, il demeure debout 
& la cêre découverte, fans tenir aucune cho- 
fe aux mains, non pas même des gans. Ceux 
qui arrivent dans le temps qu’on eft déja entré 
au Confftoire ; font une profonde reverence 
au Pape, & après avoir falué de part & d’au- 
tre les Cardinaux ; avec une inclination de 
tête, tls fe vont mettre à leur place fur des 
fauteuils garnis de-velours cramoifi, & af- 
fortis de Carreaux rouges , ou violets, con- 
formement aux habits qu’ils portent. 

Quand l'heure de fermer le Confiftoire eft 
venue , le dernier Cardinal Diacre fonne une 
be cloche, pour avertir ceux qui doivent 
orcir de l’aflemblée Confiftoriale , :& d’abord 
qu'ils entendent l'exssa omnes , c'eft aïnfi qu’on 
appelle le figaal de la dite cloche ; il ne refte 
ù M 3 que 


20 ‘+ 
que les Cardinaux avec le P: 
bre du Confiftoire, &#la porte 
1] n’eft plus permis à qui que ce foi 
trer, ntd’en fortir, jufques à ce que: 
férence foir finie, & que le Pape fe re 
tous es Cardinaux aient, pris congé de lui 
qu’ils font ‘ordinairement en l’accompagn 
jufques à la porte de fon Antichambre , o 
aiant fait une profonde inclination chac 
s'en rerourne CHes foi 4 EME ri 
\ 1% a | ? SEX | 


CHAPITRE XVL , 
Des Avocats Confifloriaux. 4 


EL n’y a jamais plus de douze Avocat 
Î Confiftoriaux à Rome, leurs Offices font: 
à la nomination du Pape, qui donne , ou vend 
ces Charges comme bonluifemble. Cefonc 
ces Avocats qui fort les difcours & les Ha-t 
rangues dans les Confiftoires publics, fecrerss 
_ & deini publics. La Chambre Apoltolique. 
leur paie douze ducats pour chaque difcours.# 
Hs demandent le Pallium au Confiftoire fecretw 
pour les nouveaux Afchevêques , en’faifant. 
une efpece de Plaidoyers pour chacun def- 
quels 1ls ont dix ducats , qu’ils reçoivent!det 
de ceux qui obtiennent le Manteau Archie= 
pifcopal. ‘: RON EAN À CS 

Ils ont la faculté de créer des Docteurs de” 
Pun & de l’autre Droit érans afflemblés en leur” 
College dela fapience. Leur habit eft une 
Robe longue de laïne noïre ; avec la Queué” 
de couleur violette, les montres’ & De 

Lo Lo 


chon, abatu entre 


es 


efoye rouge, & un Capuchon, 
es deux épaules qui eft de même couleur, & 
jourré d'Hermines. Mais leur habit ordinai- 
e eft une Soûtane arrondie de ferge noire, & 
2 CALE PERS a À -#i e 

in Manreaude même érofle, traînant à terre, 
avec des fentes pour pañfer les bras. ds 
| Un d’enrr'eux eft Reéteur du College de la 
Sapience, ila le foin de retirer les rentes qui 
y fonc affediées, & de faire paier les penfions 
des Lecteurs publics dont les chaires fe don- 
nent par une Congrégation de Cardinaux que 
Île Pape depure pour cet effet. 

| Les fept plus anciens Avocats Confftoriaux 
jont fept cens écus chacun de revenu annuël de 
leur charge, &c les cinq derniers n’en ont que 
trois cens, mais les gratifications que les nou- 
veaux Doéteursiqu'ils agrégent leur font rene 
dent leur Charge auffi lucrarive que celle des 
premiers Avocats du College de la Sapience. 


_ CHAPITRE XVII. 


Des Protonotaires Apoftoliques ‘affi- 
MT ARE du Pape, que 
= portent le nom de Participans. 
TE College des Protonotaires Apoftoliques 
— eft fixé au nombre de douze. Leur Char- 
ge vaur fept mille écus d’or, & leur rend 
environ dix pour cent fans le cafuel qui eft 
quelquefois très-confidérable , de forte qu'ils 
ont pour le moins douze cens écus de rente 
win M 4: annuel- 


chargea d’écrireles actes des Martirs.…. 
Ils font Prélats, & bien fouventr Référ 


ques feculiers & reguliers qui ne fonc pas E. 
vêques. Ces Protonoraires font qualifiés du 
nom de Participans, afin de les diftinguer des 
Protonotaires Apoîitoliques «d horores, qu 
fonc-crées par la faveur des Cardinaux Lepais, 
& qui ne peuvent faire les fonctions des Pars 
ticipans, ni porter l’habir violer, & le Cas 
mail que dans les lieux ; ou ils font leur reft= 
dence ordinaire, & dans les Provinces Ecclezm 
fiaftiques , où ils font fpecialement depurés 
- pour quelque fonétion.extraordinaire donc le” 
Pape veut avoir un aëte authentique dans fes 
Archives. he " + 
Fous les Protonotaires Apoftoliques tant 
Participans qu’ad honeres ont le Droit de rev 
cevoir les Teftamens des Cardinaux, de faire 
toutes les informations & Procedures nécef= 
faires pour la Canonifation des Saints, & les” 
actes qui font de grande importance pour la” 
Papauté, & l’Etar Ecelefraftique, & pour, 
cela ils entrent dans les Confiftoires publics. 
& demi publics. Ils accompagnent le Pape. 
quand il va faire quelque fonction extraordi-, 
ES naire 
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aire horsde Rome, comme lors que Clemens 
WI. alla dans la Ville de Ferrare donner la 
Bénédiétion Nuptiale à Phiippe III. , Roi 
d'Efpagne, & à l’Archiducheffe Marguerite 
d'Autriche, & où ce #4 ordonna que Mon- 
fieur Barberino Florentin, Protonotaire A poito- 
lique, fit le contraét de ce Mariage Roial ,en 
fuite dequoi ce Protonoraire fut fait Cardi- 
nal, & quelques années après élà Pape, & 
Couronné {ur le Thrône Pontifical avec un 
applaudiffement univerfel de toute la Hierar- 
‘chie Romaine, Voila quelles font les Char- 
ges des Prélats, & des Miniftres d’Etar qui 
'compofent les quatre premiers Tribunaux de 
Ja Cour de Rome. Nous allons-maintenant 
parler des Congrégations des Cardinaux qui 
doivent faire le fujer de la cinquiéme partie 


de cer Ouvrage. 
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‘CH AP ï 17 RE 
De la Congrégation dar. k 


EF ah | 


E qu’on appelle à Rome des. Congréga 
Ke tions, font des Affémblées où fe rrou- « 
vent plufieurs Cardinaux & Miniftres d'Etat 
*  duPape, qui les fait quelquefois cofvoquer 

extraordinairement,mais pour l'ordinaire elles M 

fe font à de certains Jours, ou temps préfix, 

chés les Cardinaux qui en font les Chefs. 

| C’eft une maxime inviolable à la Cour delw 
1. Romeden’y faireaucune Affemblée des Mi 
_niftres d'Etat Ecclefiaftiques, ou de quelque” 
autre caraétere, lors que le Pape tient Con 
fiftoire ,. & quand ily en a quelqu’une d’inti 
mée lé mème jour que les ds Pont font a+ 


_vertis de fe trouver au. Palais Pontifical, o 
Ja remer.à quelque heure de l’après midi d 
même jour, parce que le Confiftoire ne fe 
Fe tiens jatais que lé marin fur les neuf heure 
Le somme nous | ‘avons die, en fon lieu. FE PAS 


Le Cardinal Doyen: eft le Chef de cette: 


| Congrégation quand il fait fa demeure à Ro=- 
me, & lors qu’il en eft abfent le Pape choifit 
celui qu’il veur du College Apoñtolique, pour 
prefider à certe Aflemblée ; pro tempore, c’eft- 
| d-dire pour un certain temps déterminé, a-- 
près l'expiration duquel il en choïfit un autre, 
où ti confirmede nouveau celui-là, 
| Certe Congrégarion eft compofés de plu: 
| fieurs autres Cardinaux, & de quelques Pré 
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Jats RTS en parle Pape, 

eft point fixé , non plus qu 
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le nombre n’eft point | 
jour & le lieu où ils doivent s’affembler, quo 
que le plus fouvent elle fe tienne quelqu 

jours avant Je Confiftoire, chès le Doyen, ow . 
quelqu’autre des plus fanciens Cardinaux de. 

certe Congrégation. + on 

_ Les matieres qu'on y traite ordinaireme 
font les nouvelles éreétionsdes Archevèchés ,; 
& des Egiifes Carhedrales ; les réünions , les « 
fuppreflions , & les réfignations des Evêché 
les Coadjutories, les alienations des biens E 
cléfiaftiques; & enfin les taxes & les annates 
de tous les Bénéfices qui font à la collation du“ 
Pape. Lesautres matieres qui concernent læ« 
Religion, ou les affaires d'Etat Ecclefaftique . 
font examinées dans les autres Congrégarions 
. dont nous allons parler dans la fuite, | 


M 


CH APITRE II 


De la Congrégation nommée du Saint 
Officè, ou de l'Inquiition. | 

_ A Congrégation qui porte lenomduSzirss 
E. Office, fut inftituée par le Pape Paul I. | 
à la perfuafon du Cardinal Caraffa, quiétancu 
parvenu au Souverain Pontifcat fous le nom“ 
de Pas! KV. en augmentales Privileges, aux. 
_ quels Sixre V. joignit encore des flaruts, quiu 
rendirent ce Tribunal fi puiffanc & fi rédoura-" 
ble que les Italiens difoientalorsouverrement“ 
a Rome, L {om Pontifice Sixto ; non la pare 
donsa- 


L né Si: briff s'il n°é- 
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ongrégation eft pour l'ordinaire 


de douze Cardinaux, & quelque- 


aucoup davantage , & avec cela d’un. 
re de Prélars, & de plufeurs Théo- 


iens ( | 
liers , appelle Cofülteurs & Qualifica- 
teurs du Saint Office, parmi Louis Je a, 
# roûjours-un qui eft Cordelier de la grande 
manche, & crois qui font Jacobins comme on 
| Jes nomme communement, à fçavoir, le Mai- 
tredufacré Palais, le Commiffaire du Saint 
Office, & le Général de l'Ordre defdits Ja- 
 cobins fondé fous le nom de Saint Dominique. 
Al y a auf un Fifcal du Saint Office, & avec 
lui un Affeffeur, qui eft comme le Rappor- 


lit domeftique , ou Camerier d’honneur du 
Pape, . | | 


Cette Congrégation connoit des héréfies, &z 
des nouvelles opinions contraires à la croiance 
de j’Eglife Romaine, comme auf de J’A- 
| poftañe, dela Magie, des fortileges & autres 
 malefices, de l'abus des Sacremens , & dela 
condamnation des Livres perricieux.. On 
tient affemblée pour cela tous les mercredis. 
à la Minerve chès le Général des Jacobins, & 


% Chef. C’eft roûjours le plus ancien Cardinal 
du Saint Office qui eneft le Secretaire, & qui 
| en tientle fçeau. done | 

| Hn’yaque les Cardinaux quiaient voix de- 
| Liberarive ,dans cette Congrégation ;& quand: 
| M 7 ils. 


vers Ordres Seculiers & Regu- 


 geur des caufes, & qui eft ordinairement Pré 


© cous les jeudis devant le Pape qui en eftJe 


NES 7 HR fiat es : 
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.& qu’ils ne font point fi rigoureu: 


cmeux Michel Moines , qui à tant fait de bruit 


ils opinent à la Minerve, & ch 
font retirer tous ceux qui ne ft 
College, ou chargés de quelaqt 
entendre leur avis. El eft néc: 
quer ici que les juges de ce Trib: 

pas fi redoutables, que fe le figurent c 
ne les connoiffent que fur Les rapports d 


à Rome, qu'en Efpagne , en Portug 
dans les autres Pais d’Inquifition. + 
… Le Palais du Sainr Office fert d'habitat 
à l’Affefleur , au Commiflaire , au Notaire, 
aux autres Officiers de la même Congrégariot 
El fert aufi de Prifon à ceux qui {ont accufr 
ou foupçonnés des crimes dont ce Tribuna 
connoît jufqu’à la décifion du procés ; & alor 
s'ils font declarésinnocens,on les met en liber: 
té, & s'ils font jugés coupables, onleslivr 
au bras feculier; mais cela n’arrive gueres s'il 


° , » é 3 &. + 
ne fonc obftines ou rélaps ; car la plüpart en 


font quires pour une Frifon perpetuelle , com 
me on la remarqué fur la fa du fiécle dernier 
à l’occafion du jugement rendu contre le fa: 


dans le monde par fon héréfie du Quiérifines 
qui n'a point atrire d'autre peine à fon Auteuf” 
que la privation du commerce civil avec 
difciples. Il y a une autre maxime fuivie par 
lés juges de ce Tribunal; c’eft qu'ils ab{ol" 
vent ceux-qui Viennent.eux-mêmes s’accufen 
de tour ce qui pourrait les rendre criminels 
& on les en rien quittes pour une legere pes 
mtence ; fans les priver en aucune manière’ den 
leur liberté, au contraire perfonne neles peu) 
inquieter pour ce fujet ; mais quand on'fe 

| | dailes 


1 


dr 


rifon'on eft traité 


| | Tous les Ofci PACotamenfiux du Saint. 
Office dont le nombre ft fort grand, ne re- 

{ connoïffenr pour juge naturel, civil, & cri: 
. minel, que ur. Affeffeur en premiere . ins 
Éftance, & par appel.les. Cardinaux. qui fonc. 
pourvis de l'Office. de Judicature dans Pins 
3 RUN SE" 7e USE 
{: Ondoir … remarquer après tout ce que 
| AOUS venons de dire de ce Tribunal, qu'ily a. 
Lune autre Congrégation qui fetient au Palais. 
du'Sainr Office vous les lundis pour préparer. 
les matieres fur lefquelles les Cardinaux doi- 
# vent rendre un jugement definitif dans leur 
{ Aflemblée de l’Inquifirion; c’eft pourquoi il: 
Ê n'y a aucumde ces Éminens Prélats qui afifte 
| dans cetre Congrégation préparatoire, elle 
Welt compofée que des Théologiens & des. 
© Confulteurs, où Qualificateurs de divers or- 


| dres, dont nous avons fuffifamment parlé: 
ù 1 % 4 ++ Le 


CHAPITRE II. 


Dé de Cohgrégation pour Prof =. 

ment. de la Religion Romaine; » 0h 
propagation de de la For. fes 

T *E ‘College de fs ddrasarion de la Foi 
>, vétanrété fondé fous Grégoire XV. : Ce. 

| Papeñnfticua une Congrégation pour en avoir 

| foin. Elle eflrcompolée de dixhuir Cardinaux, 

| dum Secretaire d’ Etat du Pape, d’un Pros 

| Axes . 10003 - 


péhuln -. a 
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tonotaire Apoftolique , d’un Reférendaï 
del’Affeffeur, & du Secretaire du Sainc 
fice: À RS Lin 0e. 

Tous ces Prélars & Officiers s’aflembl 
ke premier lundi de chaque Mois devant le’ 

Pape, & plufeurs autres fois chaque femaine 
quand les affaires le demandent au College 
Fa propagation de la Foi , pour examiner tout” 
ce qui peut être avantageux à la Religion 
Romaine, pour chercher des moiens propres: 
à y attirer tous ceux qui font dans-une autre» 
communiotr, ou parti, & pour deliberer fur 
tous les expédiens qu’on peut trouver ou qui” 
font propofés par les Miffonaires, & les aus 
tres perfonnes qui travaillent fous la directions” 
& aux dépens de ce College dans routes les” 
parties du Monde ; où il envoie des Com” 
miffaires quand il eft néceffaire pour terminer” 
les controyerfes , appaïfer les differends, 8» 


regler les limites quand 1l fe préfente quelque” 
occafion favorable d’y pouvoir établir la Kes” 
ligion du Pape. : | ‘4 
Cette Congrégarion a fait conftruireun Pa" 
Jais d’une beauté, 87 d’une grandeur extraor-" 
dinaire, dans un des plus agréables quartiers, 
de la Ville de Rome, qui eft une place aus 
pied du Mont de la Trinité, On fait loge 
dans quelqu'un des appartemens de ce fuper=" 
be & vaite Edifice rous ceux qui viennent des” 
Pais Etrangers pour embrafler Ia Religion” 
Romaine , & en faire profeffion PER 
. dans cette capitale. Ony fournit gratis not 
feulement tout ce qui eff néceffaire pour 14” 
nouriture & l'entretien des Néophites & Pro 
felyres ; de quelque Pais & condition qu'ils” 
ETS foient, 


. Ve PUR L. 


Cour de Rome: L 
loient; maïs on les y fair d’abord infruire 
& élever à ce qu’ils font jugés capables de 
pouvoir un jour réüffir. Les Evêques , les 
Prélars ; les Cures, les Vicaires, & autres 
N perfonnes du Clergé qui fe trouvent obligés 
bicontraints d'abandonner les lieux de leur 
» établiflement, oude leur refideñce pour quel- 
IN que caufe que ce foit , lors que cela n’arrive 


SrAT 7 
re 


M rite. 


M que de voir établir quelque Congrégation fur 
Mile modelle de celle-cy parmi les Proteftans, 
le & les Reformés ; car il n’y a point de doute 
% que ce nefüc là un moïen très propre & hon- 
4 nête pour attirer quantité de perfonnes dans 
leur. communion, & il n’y a rien au contrai- 
requireburedavantage ceux qui la voudroient 
4 embraffer que le mépris qu’on y a pour eux, 
 &e le peu de foin qu’on y prend des Profely- 
ces ;-& des Néophites. . Les Mahometans ne. 
fefont mulripliés depuis quelques fiécles dans 
vrouresles parties du Monde, que parce qu'ils 
l 4 ont 
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ont joint à leurs armes victorieufes ,lesmc 
legitimes dont le Côllege de la propagatio 
de Rome fe fert , avec un très-heureux fi 
cés, pendant que les Reformés, & les Pro 
teftans negligent de proficer dubon exemple 
de leurs adverfaires. RE ENS Se 


CHAPITRE" IVe. | 1508 


De la C ongrégation pour interpréter 
le Concile de Trente. sl: 


\ #4 % L k 
LR 


_ Près la Clôture du Concile de Trewres 
Pie IV. députa quelques Cardinaux qui 
y avoient affifté, & qui en devoient connoîtreln 
l'efprir, pour terminer les PRE 
roient naître couchant l’exécution du même 
Concile, ordonnant au fur-plus qu'il feroic … 
obfervé à la Lettre & de2fendant toutes les 
Gloffes qu’en pourroit faire fur les Dogmes 
qu'on y avoit établis , il fe refervoic à lux 
même toutes les interprétations qu’il feroitu. 
befoin d’en donner. he « 1235 
 Sixte V. fixa cette Congrégation ,. & lui 
donna l’autorité d’interprérer les: points de 
Difcipline, mais non pas ceux de la Foi fans” 
fon aveu, c’eft pourquoi Monfieur l’Evèquen 
de Meaux les aïant voulu expliquer dans fon. 
Traité de l’expofrionde la Doétrine de l’Eglisn 
fe Catholique, dans le remps dela revocation®… 
du fameux Edit de Nantes , en demanda ” 
permiflion au Pape Innocent XI, , quien con 
fequence de cela ne fit pas dificulté d'approu=" 
| | VE 


ke 


% 


eniuite itiquement c& Ouvrage 
ntre. lufieurs Minifires Refor- 


M més, qui refutations qu'ils en firent 


infinuêient qu ette expofrion de Monfieur 
de Meaux ;'éroit contraire aux fenrimens du 
| Pape, & del Eglife Romaine, parce qu ils 
ne fçavoient ‘pas que cer: Evêque fe füt pré- 


D | cautionné , comme il fit fecrerement », pour 


L | bien qui ne manqueroient. 


avoir lieu de: confondre ceux qu’il. prévoioit 
L AE 'alleguer 
© qu'une parcille expofi tion de la Doétrine-du. 


4 Concilede Treme, n’auroit point l'approba- 


À cion du Pontife Komain; mais on a vû par 


4 cer exemple que le Papene prétend pas d’être 


Ÿ Jefeuli incerprère des matieres de la Foi, mais. 
{ feulemenr de les faire examiner par les depu- 
_ tés de la Congrégation dont il s’agit afin d’en 


M fçavoir leur avis, pour y donner fon 4 bte 


Li it quand ilen eft requis. 

©  Cerre Congrégation fe tient une fois ke fé 
| maine, le jeudi, ou le famedi chès le plus. 

{ ancien des Cardinaux, dont elle eft compo- 


(M fée, quoi qu'il n’en oit pas le Chef ou le: 


{ Préfet, car cette Charge fe donne par le Pape. 
| à celui d’entr’eux qu’il veut favorifer d’une: 
| bonne penfi on ;: fans déroger à l’honneur qu’il: 
| veut qu’on rende roùjours au plus ancien Car- 


Ÿ dinal de cette Affemblée, en:la faifant cénir 


| ehes: hui. + » de 
* = Toutes les expéditions de c cette Congréga 


@ tion fe font gratis, & font fignées par le Chef 


© qui y fait auf appofer le fçeau dont il eft le 
® garde, & cette Charge avec celle de Préfet: 
1! à vaut douze censécus d’or par année, qui lui- 
1 8 paiés des deniers de la Chambre A por 
1. j ique, 


VRAIES. à LATE 4 NAS 
1% 1 à «2 
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lique. Lesautres Cardinaux n’ont aucun . 
poincement fixe pour afer à cette Congréh 
gation, inais il y a de l'honneur pour eux, 
d’être choifis pour expliquer les plus impor 
tantes matieres de la Religion, & d’avoir l4” 
liberté de faire des Gloffes qui font interdites. | 
à tous les aurres Ecclefiaftiques de l'Eglifes 
- Romaine, s'ils n’en ont pas une permiflion 


fpeciale du Pape, qui ne l’accorde, qu'aux" 
plus célébres Docteurs en Droits, & Profef= 
feurs en Théologie dont la belle Litreratures 
eft accompagnée de la connoiffance , des maxis 
mes politiques, de l’Efprit, & des caracte=: 
res de la Cour de Rome. "1 


| MER Fr 
CHAPITRE. V.. . 


De la Congrégation des Livres défen-« 

dus par le Concile de Trente, qu'on 
appelle à Roime la Congrégation de 

l’Index. AN EE “4 

hé " 


Es Peres du Concile de Trente confidé-" 

—4 rant le grand nombre de Livres perni-, 
cieux qui avoient été mis au jour depuis l'in" 
vention de l’Imprimerie, & ceux qu'ils trou=« 
voient contraires à leur Religion, rant dans 
les premiers fiécles du Chriftianifme, & lesw 
fuivans , que depuis la Reformation : dépu-w 
terent quelques Cardinaux , quelques autres 
Prélats & Théologiens pour examiner ceux” 
d’entre ces Livres qui devroient être corrigés. 
L ceUuz. 

| , 


$ 


er 
É£:om 


Brnfuite de corriger par une feconde Edition 
out ce qui fut marqué par ces Examinateurs 
Blansles Livres de la Claffe, où ils diftribue- 
Bent les Ouvrages auxquels on avoit fait des 
changemens. Il eft à remarquer fur cela qu’on 
»e fit pour lors que marquer fur les tables des 
Bivres, les endroits qui indiquoient dans les 
corps de ces mêmes Ecrits quelque chofe de 
Bontraire aux dogmes, & aux culres de 'E- 
life Romaine de ce remps , & on marqua 
out cela par un Deéfearur, oufoiteflacé, 
Il yeûc quanrité de Livres mis dans la Claffe 
le ceux qu’on réfolut de fupprimer entiere- 
ment, on en trouve néanmoins encore au- 
ourd’hui plufeurs de ceux là qui fubfiftent en 
eur entier, comme aufli.quelques exemplai- 
res, qui n’ont point été rétouchés felon la re- 
folution de ce Concile, parce qu’il n’a pas 
été poffible aux deputés de cette Congréga- 
tion de l’Index , de les avoir-tous ni de per- 
fuader , ou contraindre ceux dont les Biblio- 
chéques s’en trouvent afforties d’y faire les 
mêmes additions, ni les mêmes retranche- 
mens, c’eft pourquoi il y a plufieurs Éditions 
des mêmes Aureurs qui {ont fort differentes. 
x Les Livres donc la Le@ture fur deffendue 
par ce Concile fe rrouverent en aufli. grand 
nombre que ceux de toutes les autres Claffes, 
& ces Peres firent un Decrer par lequel ils 
he | ana- 
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anathématiferent 


fe, qui fe donne maintenant parécrits 
ceux que la Congrégarion dont il s’agit juge 
propos de l’accorder , avec des referves, où 
fans aucune limitation de temps ni de lieux, 
en quoi il y a cette difference entre la p 
miflion que donne auffi le Maîtredu facré Pas 
Jais de lire ces Livres défendus ; que celui-cyl 
ne l’accorde qu’à ceux qui demeurent aétuelle®s 
ment à Rome, & ne la peut accorder à quis 
que ce loir autre , mais les Deputés de I 
Congrégation de l’'Isdex, ont le pouvoir de la 
. donner à tous ceux de la Religion Romaine“ 
en quelque parc du monde qu'ils foient. 
Le Pape Pé V, confirma l’établiffement, 
de cette Congrégation, & la chargea d’exas 
miner les Livres fufpects qui ont été compos 
fés depuis la tenue du Concile de Trenres 
& ceux qu'on mettra au jour à l’avenir, en 
quoi le pouvoir de cette Congrégation fur4 
pafle celui de l'Inquifition ; qui n’a que le 
droit de condamner les Livres qui font contre 
la Foi, maisnon pas ceux qui concernent ls. 
mœurs ; ou la difcipline Ecclefaftique, & 
la Societé civile comme font les Depurés de” 

\'Index. M À AU EP D'UN 
Cette Congrégarion eft compoñfée de plus 
fieurs Cardinaux, & d’un Secreraire de l'OM 
-dre de Saint Dominique. El y entre auf plu“ 
fieurs Théologiens, avec le titré de Confül# 
teurs, à chacun defquels on donne des Livres: 
à examiner pour en faire leur rapport à! 
Congrégation, dans laquelle ils n’ont poi 
de voix deliberative. ‘Elle smic " 
' o1$ 


LE 2 RARE « ‘4 


d'affaires : im- 
-y a quelques an- 
€ re de r mour divin 
our & éneeretes s que Me Moteur l Archevé- 
Ique de Cambrai mit au jour, & qui donna 
beaucoup. d’occupation non feulement à ces 
Depurés de l’Index , mais auf à toute la Cour 
de Rome, & à celle dé France qui en demanh- 
doit la condamnation que L Pipe À ju év 
pendant RAP temps. , 


PE | 
7 » 


2 F 


CHAPITRE VL. 


|De C ongrégation pour les immuni- 


tés Ecclefiaftiques , &> celles des Che- 
| … valiers de Malihe.…. 


À LE Pape Urbain VU. établit cette Con- 
À grégation pour éviter les difficultés & 
@ chicanes qui furvenoient dans le jugement des 
@ Procés intentés contre les Ecclefaftiques pour 
À diverfesmatieres civiles , ou crimineles ; dont 
@ la connoiffance & la décifion pouvoit apparte- 

mir aux juges feculiers de même qu'aux Eccie- 

| fiaftiques, & par confequent faire naître en- 
4 tre eux des diflerens ; qui avoient bien fouvent 
| | des fuites très Fâcheufes. 

Cette Congrégation eft compofée de ME. 
| fieurs Cardinaux nommés par le Pape, dont 
Le nombre n’eft pasreglé. Ily entre auffi un 
* Auditeur de Rote, un Clerc de Chambre, &, 

plulieurs 


_… Elle connoïit desimmunités & des exemp- 
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plufieurs Prélats Référendaires , l’un defquels 


eft le Secretaire de cette Affemblée.. 


ss 


tions Ecclefiaftiques ; des tranfgreflions qui 


s’en font au préjudice du Clergé, & des Che- 


valiers de Malrhe, foit par les Magiftrats fe- 
culiers, ou par lès Evêques mêmes , ce qui 
eft üne forte d'appel comme d’abus. Elle fe 


tient chès le plus ancien Cardinal tous les 


mardis. Celui qui en eft Préfet & Garde des 
fçeaux, reçoit deux mille écus de la Cham: 
‘a Apoftolique routes les annéés pour fon 
at. Ù ; 
p Avant que le Pape Urbain VIII. fit cet éta 
bliffement la connoïffance des immunirés Ec- 
clefaftiques appartenoïir à la Congrégation des, 
Reguliers, qui fair la matiere du Chapitre 
fuivant, Le | 


CHAPITRE VIL 


De la Congrégation des Evéques , & 
des Réguliers. NME 


LE Pape Sixte V. réünir au commencement” 

de fon Pontificat deux Congrégarions fous. 
Je nom de celle-cy. Elle eft compofée d'uns 
certain nombre de Cardinaux à la volonté dus 
Pape, & d’un Prélar quien eft Secretaire, &. 


qui donne de l'emploi à fix Ecrivains. 


4 


: à Qu # 5. | 
Cette Congrégation à l’aurorité de régler” 
tous les differends qui naïffent entre Les Evé-. 
ques, & leurs Diocéfains, & les Difpures qui, 
| | fur- 


MONT PRES TD CP .ÉpaN 
» M =. & ta 
44 ’ se 
A FR 4 PE LE 24 s LA de OU 2 : à 92 À 289 
[furviennent enr: ers de tous les Or- 
dres . : Les Cärdinaux de cette 


Affemblée font auffi obligés de donner leur 
Confeikde vive voix, ou par écrit, quandil 
eftinéceflaire, à tous les Evêques, Abbés, 
APrélats, & Superieurs des Eglifes, ou Mo- 
Anafteres qui recourent à eux, & de les préve- 
Mnir, en cas de befoin, par de bons avis, qui 
%les empêchent de faire aucune faufle démarche 
ans l'exercice de leurs Charges; & les fon- 
étions de leur Miniftere. - | . a 
1%: Les Ecrivains & lé Secretaire de cette Con- 
grégarion font entretenus aux dépens de la 
“SChambre Apoftolique, parce que toutes les 
fBxpédirions qu’ils font fe donnent grazis à tous. 
8 es Ecclefaftiques dont nous venons de parler, 
18 les Cardinaux qui les diétenr en pleine Af- 
lemblée,rousles vendredis chés le Cardinal qui 
neft le Chef, n’en retirent aucun émolument. 


CHAPITRE VII. 
De la Congrégation pour l'examen des 
LAEVEQUES. db nb 20e : 


de Trente , où des Théo'ogiens firent 
'oir combienilétoit important de donner aux 
IBcglifes des Pafteurs capables de les bien gou- 
'erner , il ne fut pas fi tôt parveng au Souve- 
lain Pontificar qu’il érablit cerre Congréga- 
fion, pour examiner les Ecclefiaftiques defti- 
Bés à l'Epifcopar. LP 1 Ci LL À 
1: oh 


ï pres XIV. s’érant trouvé au Concile 
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“pour cer effer ils fe préfentrentr à génoux d 


fe tiennent fur un Carreau à fes pieds, pe 


‘ minateurs, afin qu’ils puiflent s’en prévaloir 


‘Patriarches; car il fuffit d’avoir été examiné 


RTE SNE ET: 


Er 
y Re 
7 


> LE 
LT 


- Elle eft compofée de huit Cardinaux, defix 
Prélats, de dix T'héologiens de divers Ordres 
feculiers & reguliers, entre lefquels il y do 
avoir quelques Doéteurs en droit Canoniqu 
Tous ces Examinateurs font choifis par le Pa 
pe, qui les fait affembler dans fon Palais , les 
mardis, ou vendredis quand il y a quelque fu* 
jet à examiner. d'au à {4 (10 
Tous les Evêques d'Italie font obligés de 
fubir cet examen avant que d’être facrés , : 


vant le Pape, qui eft affis fur un faureuil, 


dant que les Examinateurs étans debout a 
tour, les interrogent fur routes les queftions, 
de Théologie, & de Droit Canon qu'il leur 
plait, auxquelles ces nouveaux élüs à l’E: 
pifcopat doivent répondre cathégoriquements 

Après que l’examen eft fini, ceux qui font 
jugés capables viennent par ordre du Pape, 
donner leur nom au Secretaire de la Congré- 
gation qui les enregiftre, & leur donne en“ 
fuite un Extrait de la deliberation des Exas 


quand ils font appellés à un autre Evèché, où 
revêrus du Pa/lium des Archevèques, &dé 


une fois par certe Congrégation, pour pañler 
non feulement d’un Evêché.à un autre, maïs! 
encore à toutes les autres plus grandes dignif 
tés Ecclefiaftiques fans être obligé de fubir ad 
cunautree#amen, | Le TS 

Ceux qui font élevés au Cardinalat avant 
que d'être Evèques, font difpenfés de cer exæ! 
men quand on les facre pourenrrer en pole 
... 10n 
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fion de quelque Evêché, Archevéché , ou Fa- 
xriarchat ; & même quandils parviennent à 
Ma Papauré. : Tous les Neveux des Cardinaux 
enfont auf exempts, ce quieft une faveur 
frrès fpeciale, & digne deremarque. . 


PRMOMPAPIT RE : IX - 
LDe la Congrégation pour les Mœurs 
h.- des Evéqueæ rit 


 f\Omme la Doétrine feule ne fufit pas, 
É , pour rendre les Ecclefiaftiques dignes de 
PEpifcopat fans les bonnes Mœurs, le Pape 
À Innocens XI, voiant que la chair & le fang, 
@ la faveur & l’interêt avoient trop de parten 
IPEleétion des Evêques, inftitua cette Con- 
& grégarion des bonnes Mœurs ; pour empêcher 
qu'aucun Ecclefiaftique, dont elle rrouveroit 
que la vie n’auroit pas toûjours été bien re- 
glée, nefüc inftallé dans aucune Charge de 
| Prélature, ni élevé à l’Epifcopar. 
Cette Congrégation eft compofée de trois 
| Cardinaux, de deux Evêques, de quatre Pré- 
lats, 8: d’un Secretaire qui eft Auditeur du 
Pape. Elle fe tient chès un de ces trois Car- 
| dinaux alternativement , & quelquefois au 
| Palais Apoftolique, maïs en quelque endroir 
| où fe fafle l’Afflemblée de ces Depurés, on 
| yexamine à la rigueur les Arteftations de Vie, 
| & de Moœurs des Evêquespropofés, & on n'y 
décide rien jufques à ce que l’on ait reconnû 
d'une maniere claire & évidente, fi leur con- 
‘hi N 2 duite 


= Cour de Rome. |. 1298 
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duite a toûjours été irréprochable ; au défaur! 
dequoi ils ne font point admis à PEpifcopars# 
H y en à néanmoins plufieurs qui.ne laiffene 
pas d’y parvenir quoi qu’ils aient vêcu d’u 
maniere affès déreglée, parce qu'ils trouvent 
Je maien d'éviter l'examen de cette Congréga- 
tion devant laquelle ôn n'oblige de compa: 
roître que ceux contre la Promotion defquelsm 
il fe trouve des perfonnes integres, & defin-# 
tereffées qui font des plaintes, ou des oppoñ=" 
tions par écrit, en d gust de trois A: 
nonces ou Bans , qu’on fa publier däns les” 
lieux, ou les Ecclefaftiques nommés à l’'E-M 
pifcopar ont fait leur derniere refidence pen- 
dant quelques années, afin que les perfonne 
qui peuvent y avoir obfervé leur conduite en” 
faffent une declaration fincere & l’envoienc 
aux Deputés de certe Congrégation, fur: le 
modelle de laquelle rous les Evêques font ex 
miner les Clercs, qui afpirent aux Ordres du 
Diaconar, & dela Précrife, comme auf lés 
Mifionaires. S'nodaS Paurfenl 
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CHAPITRE Xi 2000 ll 


| A ol Le 14 
De la Congrégation pour la Réfidenteu 
des Ervéques. . uen ici 


ORAAETs 

E Cardinal Vicaire, Général du Pape, eu 
ordinairement Préfet de certe Congrégas« 
tion qui oblige, ou difpenfe felon qu'il ef 
expédient & néceffaire, tous les Evêques d'I= 
talie, & les Abbés de réfider dans leurs Eglife 


au 


M. JON ES RS De 
LME fa : 


. 4 "1 . 


D'une 
LC 
7, 


fly a trois Cardinaux, & crois Prélats avec 
BunS:crerairedans cette Congrégation, Elle 
fe tient chès le Préfet ; maïs n’aiant pasbeau- 
‘eoup d'occupation, les Deputés ne s’y affem- 
blent que rarement, & à la requifirion des 
Evêques & des Abbés qui fouhaittent des’abe 
@ fenrer de leurs Eglifes pour des raifons, ou 
‘affaires qu’ils expofent dans leurs fuppliques ; 
Cette Congrégation y répond en accordant 
‘@ leur demande à ceux qu’elle juge avoir befoin 
@ de s’abfenter pour un temps qu’elle determi- 
® ne ,1'8& après expiration. duquel elle accorde 
Œun délai quand ileft néceflaire, mais fi elle 
refufe à quelqu'un la permiffion de s’abfenter 


RPETE 


ati y a des Évèques, où Ab- 
enc de fe rendre dans leurs Diocé. 
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 P}'Armi le grand nombre de riches Monafte- 
JL res quifoncen fralie, s’il arrive par quel- 
| MALUS N 2; que 


à De la Congrégation pour les Monafe- 
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de Rome. 293 
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se | Tablhobi del 
que difgrace que le remporel de quelques-tr | 
foir perdu, ou teilement diminué, qu'il n’y 
refte pas dequoi faire fubfifter au moins a 
Religieux , ils doivent être fupprimés , o 
unis à ceux qui ont aflés de bien pour entre” 
tenir un plus grand nombre de confreres que. 
ceux de leur communauté,  ” 

Le Pape Tenocent K. volant que ces pauvres) 
Monafteres éroient chaque jour plus onereux e 
au public, fûtle premier qui réfolut d’érass 
blir cette Congrégation, aux Députés de la 
de il donna Charge de s'informer de l'Etat 

e ces Monafteres » & de décider du fort de” 
ceux qui devoient être fupprimés. Il fem 
bloit qu'après la fin de cette recherche , cette. 
Congrégation dûc étre abolie, mais comme. 
il eft toüjours refté du depuis quelque difficul=, 
té touchant certe matiere, les Succefleurs, 
d'Innoceut X. l’ont confervée jufqu’à préfents" 

Elle eft compofée de huit Cardinaux, 8e 
des Religieux de rous les Ordres que les: Gé 
néraux de qui dependent les Monafteres dont” 
ils agit » dépurent, pour avoir foin de leurs” 
interêts. Cette Affemblée régle les préten=« 
tions des Fondateurs, & des Bienfaiteurs , & 
celles de leurs Héritiers qui redemandent les” 
biens qui avoient été donnés à ces Maifons ou 
Eglifes Monaitiques , attendu que la caufes 
pour laquelle ces dons avoient été faits ne fub=M 
fifte plus. Mais certe Congrégation ne fait, ‘à 
pas toûjours reftituer ces biens aux Succef- 
feurs des Légataires, car’elle: trouve fouvent … 
qu’ils n’ont pas raifon, qu’il n’y a pas lieu Me | 
faire ces demandes far tout lorfque ces Mo- 


a peuvent un jour être rérablis, & He | 
pendant 


h.'’ à RARES AUTTEET dé 2e MULLER, L'ÉBUSC FT 2 
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>endant elle ordonne que les reftes des biens 
:emporels de ces Maifons abandonnées ou de- 
:ruites foient emploiés aux befoins les plus 
importans de l’Eglife Romaine, comme en- 
fre autres pour Aïder les Armées Chrêtiennes 

qui combattent contre les infideles. 
_ Ccetre même Congrégation examine auf 

les Requêres des communautés, & des Villes 
dont les peuples fouhaitent de pouvoir rérablir 
ou fonder de nouveau quelque! Monaftere, 
pour les raïifons qu’ils déduifént, & fur lef- 
Pquelles on juge dans cette Aflemblée detout  , 
ce qui doit étre accordé aux fupplians, en 
Bfaifant des Ordonnances conformes aux con- 
Mclufions qui y font prifes à la pluralité des 
voix, & on en fait expédier graris des actes 
Éhgnés par le Préfet, & féelés par le Secre- 
Braire, qui les délivre à tous ceux qui en ont + 


befoin. - 4 
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% Jloique. 


| De la Congrégation de la Vifite Apo- 


1° Pape fans déroger à la Dignité d'Evè- 
1 que univerfel, dont il fe qualifie poflede 
d’une façon particuliere l’Archevèché de la 
Ville de Rome, & en cette qualité il eft obli- 
gé de faire la Vifire Paflorale des fix Evèchés, 
qui font fuffragans de certe Capirale de fon 
Patrimonie. Mais fous prétexte qu'il eft oc- 4 
Æcupé fans relâche à plufeurs affaires Si 2 +. à 

| LAPS é très | 
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établi cette Congrégation. dela Vifite Apofto “4 
lique , laquelle nommedes. Commiffaires For 
nafteres de l un & de l’autre Sexe > tant dans 
Ja Ville qu'à la Campagne, & ces Vite 
à:la Congrégation , du bon Etat, ou des def 
ordres qu’ils y ont trouvés. afin aa elle ÿ É 
Cette Congrégation eft compofée des mè 
mes Cardinaux &e Prélats, que celle des Mo 
dans le Chapitre précédent, & outre ceux 14 
. il entre de plus en celle-cy le Vicaire Génés 
le confentement defquels les Deputés de 14, 
. € ongrégation pour les Monaîteres des Régus 
pour faire la Vifite Apottolique des Eglifes 
qui font dans le reflort de l’ Archevèché + 


très importantes à route.la. Chrétienté,n i 4 
aller faire la Vifite des Eglifes & des-M 
à leur rérour font un rapport couché par 4 
médie. | 

0 
nafteres à fupprimer, dont nous avons parlé. 
saldu Pape, & le Cardinal Vice-régent, auf 
liers n’envoient jamais aucun Commiflairé 
triarchal de Rome. L. 


CHAPITRE XOE 4 
De la Congrégation des Reliques. à d 


f 
ie 


LA, Congrégation des Rélque eft compos. 
fée de fix Cardinaux & de quatre Prélars, 
entre lefquels font, le Cardinal Vicaire, & 
le Préfet de la Sacriftie du Pape. Ces Depus 
tés ont tous enfemble l'infpection des Relis 
ques des anciens Martyrs, qu’on trouve fous 
vent 


oûrertains de Rome. : 


«Pa à HI) NOR < 
+-2Quand trous ces Cardinaux &: Prélats font 
enfémble dans leur Congrégation, ils exami- 


ne font defcendus fur les lieux, pour 
fifenc diftinguer les Offemens , les Chaffes , ou 
les T'ombeaux des Martyrs, d’avec ceux des 
Paiens , ou autres perfonnes qni ont été en- 
fevelies , pêle:mêle, dans ces cavernes foûter- 
L aines. 1 È 2.4 #4 E LTÉE 

|: Al y'a trois chofes qu’on prend ordinaire: 
ment pour des marques certaineS. du Martyre 
‘qu'ont fouffert ceux auprès de qui elles fe trou- 
vent dans leur fepulchre ; à fçavoir des peri- 
{ tes Ampoules de verre; dans lefquelles 1l y a 
quelque rraces ou reftes du fang, qu’y enfer- 
moient ceux qui enfevelifloient le corpsde ces 
Marcyis, oubien quelque morceau des In- 


oucoureau, & enfin quelque infcription gra- 


taille. HT porte 

Lors qu'il y a quelqu'une de ces marques 
reconnué pour antique: & véritable, fuivanc 
 toures les circonftances marquées dans les Pro- 
cés verbaux , faites fur les lieux par les Com- 


4 de la Congrégation opinent là deflus, & lors 
qu'il n’y a point d’oppofant qui ait des preu- 
® ves contraires & fufifantes pour demontres 
4 que ces marques font faufles ou fuppofées , le 
4 Préfet de l’Aflemblée déclare les Reliques 

EF. N. 5 dont 
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ent dans lesCaracombes,. & les autres licux 


À nent les Procés verbaux dreflés par ceux d’en- 


voir s’il y avoit des marques certaines qui 


2 flrumens qui avoienc fervi à leur fupplice 
{ comme de quelque cimererre, lance, épée, 


% vée [ur-des briques, cailloux, ou pierres de 


 miffaires deputés pour cela "tous les Prélats - 
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dont il s’agit véritablement “Hblist de l'h 
neur & vénération des fideles Chrêtiens : 
donne des noms felon, qu’il le ; Juge convéna= 
ble, aux Offemens de ceux qu’on ne fçauroit. 
reconnoitre par aucune infcription » OÙ Ci 
conitance particulieredes plus anciens ns 
rologes, ou l’on ne trouve que fort peu 
Martyrs nommés, après le nom des plus cel. 
lebres , ces paroles : Le smême jour furent 
Martyrifés d> enfevelis avec ceux-cy plufieurs aus 
pe fideles , qui i fouffrirent le mort pour le 1 4 
WjeE.. Î 
Après que la Congrégation a ptet | 
fon jugement fur la validité de quelques Re= 
liques, & quelle leur a donné des noms Cer=. 
rains, vraifemblables, ou fuppofés à la vos 
Jonré des devors qui fouhaitent de les honorer 
fous le nom de quelque Sainr qu’ilsindiquencs 
comme font les Parains, & les Maraines en. 
pféfentant des Enfans au Barème, après ce- 
ja, dis-je, la Congrégation remer ces Kelis 
ques entre les mains du Vicaire, & du Sa= 
€riftain du Pape ; qui les diftribuent à ceux 
qui les demandent, & leur donnent des Atte- 
ftarions, ou Lettres authentiques de la vérité 
de ces Reliques , en faifant figner une efpece 
de recû , & de remerciment au. bas de leurs 
Ro par ceux qu’ils favorifent 5 
| 
| 


ou à quelque prix que ce foit , de quelques. 
parcelles de ce Fréfor inépuifable. Il eft bon: 
de voir ce que nous avons dit fur cette matiere 
au Chapitre EL. de la woifiéme Partie de cer 
écrit. de 


æ 
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 Dela Congrégation des Indulgences. 


| 0 


| | sp rign di ro dont lé nombre des 
M Cardinaux & Prélats n’eft point fixé, 
Sdoir. fe cenir chès le plus ancien de tous ceux 
quele Pape y dépure, & que la Cour de Ro- 
me a jugé néceffaire de faire affembler depuis 
la tenue du Concile de Trente, pour exami- 
ner fi les caufes & morifs de ceux qui de- 
mandent des Indulgences fonc juftes, & legi- 
times. : 
… Toures les Requêres des Supplians ne font . 
enterinées dans cetre Congrégation qu’au nom 
duPape, qui fait voir par tous les formulai- 


blée, qu’il prétend être le feul Dépoñtaire, 
&t le fouverain Difpenfateur de ces biens qu’ik 
| appelle les Tréfors fpirituels de l’Eglife. On 
| peut voir à ce fujet ce que nous avons dit au 
| Chapiître IX. des Brefs raxés, dans la troifié- 

| me Partie de ce Livre. 
| + Le Greffier de cette Congrégation envoie 
les minures &z les conclufions des fuppliques 
au Secretaire des Brefs qui les expédie gratis 
fous l’ Anneau du Pêcheur,excepté celles qu’on 
fouhaire d’avoir à perpetuité , & qui s’expé- 
dient par Bulles dont les moindres coûtent une 
piftole, & les autres davantage'felon que les 
claufes en font plus avanrageufes, ou qu’il y à 
plus de formalités à obferver pour en faire les 
diverfes expéditions dont nous avons parlé aw 
Chapitre VIT, & fuivans de la ‘croifiéme 
| N 6 Partie 


res dont fe fervent les Députés de certe Affem- 


Partie de cet Ouvrage . ou nous renvo 
le. Leéteur pour ne faire fotnft ici de rel 


CHAPITRE. XV. 


De la C ongrégation des Rits, ; 00 C 7 
rémonies de l'Eghfe. TRS 


E Pape Sixte V. à pat rt cette pe 
L tion pour régler les Cérémonies, & les 
Rits des nouveaux. Offices des Saints, qu on 
ajoûte au Calendrier: Romain routes les fois 
qu’il fe fait. quelque Canonifation , dont. la 
_-connoiffance lui appartient auffi, & par con: 
fequent l’examen de tous les Procés verbaux, 
& la vérification de toutes les informations, 
Enquérés, A£tes, & Procédures, qui con- 
cernent cette matiere. 

Elle a l'autorité d'expliquer les Rubriques 
du Mefel & du Breviaire, quand il y furvient 
des difficultés, & lors qu'il y a. des perfonnés 
qui demandent quelque éclairciffement là def- 
fus. Son pouvoir va enfin jufques à.rerminet 
par un jugement fans appel, les differends tou- 
chant la préférence entre les Eglifes:. Lao 

Cette Congrégation eft compofée de huit 
Cardinaux., -& d’un Secreraire qui eft du Col: 
lege des Prélats Référendaires.. Il y entre 
auffi deux Maïtres des Cérémonies du Pape. 
ous ces Deputés s’affemblenc une fois Je 

Mois chès le plus ancien Cardinal, qui ent 
Le Préfec, & qui a la faculté de l’intimer plus 
fonvent 


ortion 


\poftolique Participant, & 
le Promoteur de la Foi qui eft ordinairement 
{ l'Avocar Fifcal de la Chambre Apoftolique. 
| Il y entre encore pour ce fujet plufieurs Con- 
fulteurs, qui font Théologiens & Profés de 
differens Ordres , entre lefquels font le Mai- 
tre dufacré Palais, & le Préfet de la Sacriftie 
!| du Pape. dE dé 
| Tous ces Affeffeurs extraordinaires , joints 
} aux Deputés-ordinaires de cette Congréga- 
tion, examinent les preuves de la fainreté de 
| Ceux. qu’on fouhaïte de faire béarifier, ou Ca- 
| nonifers & fi elles font trouvées bonnes & 
fufifantes , le Pape rend enfuite un jugement 
| en leur faveur, fur le vû des Aétes & Procé- 
| dures Juridiques de cette Congrégation, en 
!| ordonnant que leurs noms foient écrits dans 
!| le Catalogue des bienheureux , s’il n’y eft pas 
}, encore, & s'ils onc déja été béatifiés par un 
| jugement amrerieur à celui-cy, lOrdonnance. 
, du. Pape fe rend en forme d’Arrêt par lequel 
il eftenjoint & commandé par lautorité ab- 
) folue du fouverain Pontife, que les noms de 
. ces bienheureux foient mis dans les Dipriques 
| des Saints ,- afin qu'ils foient invoqués par 
. tous les Chrêciens dans Île fervice public de 
la Religion, & que le facrifice de la Meffe 
foi offert en leur honneur. 
Le Pape ne prononce cet Arrêt qu’après 
à #1 : ex 


302 Tableau dela 
en avoir fait une declaration préalable ans 
un Confiftoire fecrer de l'avis de tous les Car 
dinaux , & de rous les Evêques, & Abbés. 
qui fe trouvent alors dans la Ville de Rome, 
& qui forment une efpece de Concile tour dif: à 
ferent des Affemblées générales du Clergé «| 
Romain, Res on donne pour l'ordi 
faire cenom. . (4 1 
Les preuves que rous les opinans de cette 
Aflemblée , ou. Congrégation Confiftoriale ,. 
tiennent pour valables & fuffifantes, dans les 1 
Actes & Procédures des Canomifationsiont,le 
Martyre, les miracles non conceltés, les té 
moignages de la bonne vie, & les verrus héroi- 
ques de ceux qu’on fouhaire de faire Canonifer. : 
On obferve maintenant cette maxime, qu 
n’a été fuivie dans certe Congrégation que de- M 
puis environ un fiécle ; de ne commencer point M 
à faire le Procés de là Canonifation, qu’ilny 4 
ait du moins cinquante ans pañés, depuis la 
mort de celui qui doit être béarifié, c’eft-à- 
dire félon le ftile du Varican declaré bienheu- ‘4 
reux, & on differe tout ce temps là de faire w 
ces fortes de Procédures afin d’ôrer les foup= 
çons qu’on pourroit avoir, que les parens de 
celui qu’onjdefire de faire Canonifer ne rendif= 
fent quelque faux témoignage en fa faveur, foit 
parinterêt, ou par amour propre, s'ils étoient. 
encore vivans & fur les lieux ou fe doivent fai- 
ré les enquêtes, & les informations de vie, & 
de mœurs auxquelles on doit principalement, M 
avoir égard dans toutes les Procédures dé læ 
Canonifation. Nous parlerons des Cérémonies ; 
qu’on obferve pour cela dans le fixiéme Cha= 


pitre de la derniere Partie de ce Livre. T% 
CH 4-4 
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| De la Congrégation d'Etat Prélimi- 
maire, owPréparatare. 
A Prèsavoir traité de toutes les Congréga- 
ions des Cardinaux, qui font établies. 
pour le Gouvernement fpirituel de FEglife 
_ Romaine, nous devons parler de celles qui fe 
tiennent pour le bien temporel des Etats du 
Pape, dont la plus impartante eft celle dela 
Confulte qui fera la matiere du Chapitre fui- 
| vant, parce que celui-cy n'eft deftiné qu’à 
donner avis à ceux qui veulent avoir une en- 
tiere connoiffance ; de tout ce qui fe fair à Ro- 
| me pour le Gouvernement de la Monarchie 
|  Papale, qu'il y a une Congrégation d’Etat 
qu'on appelle Préliminaire , parce qu’on y : 
propofe un jour auparavant que la Cor/ulte 
d'Etat fe fafle routes lés matieres fur lefquel- 
| les on doir prendre le lendemain une refolu- 
tion finale, s’ileft poffible; c’eft pourquoi on: 
prépare un jour auparavant , ou plüror, s’ileft 
néceflaire, dans certe l’Afflemblée Prélimi- 
naïre tout ce qui doit être mis en délibera- 
tien dans celles de la confulte , & du bon: 
gouvernement. Il fufira de remarquer ici 
qu’à proportion que les affaires d'Etat, qui 
concernent la Monarchie Papale font plus ou 
moins importantes & difhiciles à réfoudre, le 
Pape convoque auffi plus au moins de Car- 
| dinaux, & de Miniftres politiques dans cette: 
Congrégation ; où 1l n’y a ordinairement que 
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les confidens & favoris du Ponrife regnanit, qui 

la plüparc du temps fonrentrès petit nombre, 
ne 1 , le SRE 


CHARRER EAN 


De la Congrégation d'Etat pour la 
confultation. :12%t) 20h" audi Eh 
E Pape Sixre VW. a reglé cette Congré- 

_, gation, qu'on nomme /e Confulte de Ia 
maniere qu’elle eft aujourd’hui; maïson peut 
dire qu'elle a été inftivuée par Pas! IV. "lors 
qu'après avoir chaflé fes Neveux . qu’on 2c- 
cufoir d’avoir malvérfé dans l’admimitrarion 
du temporel de lEglife, ilencommitle foin 
à quatre Cardinaux, dont le nombre a toû: 
jours été le même depuis ce remps-là, 

Le premier Miniftre du Pape régnant, oi 
Eros de fes Neveux , s'il en a, eft Pré- 
et de cetre Congrégation, en qualité de Sur: 
Intendant Général de l'Erar Eccléfaftique. IE 
y entre aufli. quelques Prélats, dont l'un eff 
Secretaire, qui touche deux mille écus d’aps 
pointement , les autres Cardinaux n’en recçot- 
vent que mille chacun:, & les Prélars y affiftenc 
. gratis. Elle fe rien au Palais Apoftolique 
tous les mardis, & les vendredis, quoi qu’il 
foit fère, & quand il y a quelque déhiberatio 
de grande importance fur le tapis: Je Pape y 
faic entrer, fi bon lui femble, un plus grand 
nombre de Cardinaux qu’à l’orditraire, dont 
la convocarion fe fait roûjours dans le mime. 
Heu, & les mêines jours que nous venons de 
dire. | Cette 
\ 


Le Dr 


À 


4 


{| “Cette Congrégation prend connoiffance de 


+| tous les crimes qui.fe font dans les Etars du 


| Pape ,:en Italie feulement , excepté dans la 


| Mille de Rome & celles de Bénévent, de Fer- 


mo, & deCen:da. C’eft pourquoi tous les 


| Ecclefiaftique, n’exécutent rien d’important 


Gouverneurs des Villes & Provinces de l'Etat 


fans en avoir donné avis à la Confulte, & re- 


| cù fes Ordres : car ils ne peuvent que con- 
!| damner aux Galeres, & ceux qui y font con- 
| damnés en, peuvent. appeller à la Confulte, 
| Elle reçoit auffi les plaintes des Vaffeaux oppri- 
| més par lesSeigneurs citulaires des grands fiefs. 


les affaires des Gabelles ,. & celles des effets 


CHAPITRE XVUL 
De la Congrégation du bon Gouver- 


QUO ue 58 0. 


L 


foin du bon Gouvernement de l’Erac Ec- 


clefiaftique ; c’eft-à-dire de pourvoir les 


Villes & les Provinces de bons Gouverneurs 


& de rendre Juftice aux Peuples des malverfa- 


tions de tous leurs Magiftrats ; mais cela ac- 
cabloic tellement certe Congrégation d’affai- 
res , que ce Pape trouva bon d'établir celle cy.. 

Elle fe tien tous les famedis chés le Cardi- 
nal Patron, qui en eft le Chef. Il y entre 
quatre ou cinq Cardinaux, & cinq ou fix Pré- 
lars, dont l’un y exerce la fonction de Secre- 
taire; On porte auffi devant cette Affemblée 


des. 


« 


s 


JT Clement NTIL. la Confule avoit le 


AE Cour. de Romé. ‘20 


et 


/ 


_ nativement pour chacune. 


deux Congrégarions, ont les mêmes émolu- À 
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des communautés ; &r des Villes, comme 
fonc les comptes de ceux qui font Chargés” 
d’éxiger les taxes , les Collectes » & les per | 
tres contributions. à 
Chacun des Prélats qui font De hobésà à cette. 
Affemblée, y fait la Lecture & l’expoñtions 
desaffaires qui concernent les Provinces de fon | 
departement. Il y a une feconde Congréga-…| 
tion unie à celle-cy, qui prend connoiffancem 
des griefs de ceux qui demandent la diminu- 
tion de Charges , ou Impôts qu’ils ne peu-w 
vent, ou ne doivent pas fapporter. Elle et 
compofée des mêmes Deputés que la  Précé-n 
dente, & on la tient un famedi après cellew | 
du bon Gouvernement , en telle forte qu’il y 
a dans quinze jours un famedi emploié alcer 1 


Les Cardinaux, & les Secretaires de cet 


mens que ceux de la Confulre, avec le vitre * 
de Familiers & Commenfaux du Pape. Ceux . 
d’entre ces Deputés qui ne font pas Cardi-" 
naux vont habillés de violet, &e ont place tout u 
auprès d'eux à la Chapelle du Pape ,; aux 
Cavalcades, aux Proceffions, & autres fon: | À 
Le fus de la Cour FA Rome | 


CHAPITRE XIX. 
De la Congrégation de la Monmoie. ‘1 


[4 Congrégation de la Montioie eft com-. 
pofée de quatre Cardinaux, de trois Pré 
CS 


LA 


ats, de deux Cameriers du Pape, & de quel- 


glent là deflus.. 


| Cerre Congrégarion ne prend pas feulement 
connoiflance des diverfes efpeces de Monnoiïe 
qui doivent êtfe fabriquées | 8 marquées au 
coin du Pape regnant, defquelles nous avons 
donné une Eifte au Chapitre quatriéme, de 
la feconde Partie de cer Ouvrage : maisaufi 
de routes les autres efpeces d'or , d'argent, 
de cuivre, & d’autres matieres de diversaloi, 
quife fabriquent dans les Pais étrangers, aux- 
quelles ces. Deputés donnent un hibre cours 
dans tout FErar Ecclefaftique fur le pied de 
ce que chaque efpece peut valoir, afin d’at- 
tirer parce moien à Rome les richefles de 
toutes les parties du monde. À 
… Toutes les expéditions qui fe font dans ce 
nombre prodigieux de Bureaux , dont nous 
‘avons parlé dans la rroifiéme & quatriéme 
Partie de ce Livre , n’abouriffent qu’à faire 
| venir l’or & l'argent des Pais étrangers dans 
les coffres de la Chambre Apoftolique, d’où 
il ne rerourne jamais hors des:terres de l’'E- 
tar Ecclefiaftique, parce que la Congrégation 
de la Monnoie ne permer à qui cefoit, ni fous 
quelque prérexre que ce puifle être de tranf- 
EX | © porter 
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porrer aucune efpece d’or ou d'argent hür 
des frontieres du Patrimoine Papal, fous pet 
ne de confifcation &‘d’amande, ficen’eftià 
petites fommes dont les Voiageurs on befoi 
pour leur dépénce journaliére fur'leur route, 
étant obligés de prendre des Lertres de chat 


g°, & de laiffer leur or & leur argent, aux 
derniers confins de l'Etat Ecclefaftique 
‘quand ils en onr pour uns fon confiée 
“ble ce qu'on reconnoit en les fouillanr avée. 
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la derniere exactitude & rigueur. 
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CHAPITRE XX. 


fifa) 2n À 
| à GS 
Pat #19 ‘ LAN mr tt À 
De la Congrégation pour la Fabrique 

des Eghfes. AUS D USE | 
“E Pape Clement VIIT. inftitna certe Cons 

grégation afin qu’elle prit un foin partis 
“culier de la Fabrique de l'Eglife de S. Pierre 
jointe au Vatican, qui eft devenue par cé 
moien-k plus vafte, le plus fuperbe, 8 le 
plus riche édifice qui foit dans la Chrêtienté 
Et quoi que cetre Congrégation n’air pas mal 
pourvà à la conftruétion des autres Eplifés de 
Ja Ville de Rome qui font en grand nombre 
& très belles, elle s’occupe encore aujourd’hut 
à reparer & embellir de plus en plus celle de 
Saint Pierre, ce qui fait que cetre Affémblée 
ne porte maintenant que le rom de certe 
Eglife. ST SUBIT CDRRMSMENO NE VAE 
 {ly a huit Cardinaux , 1& quatre Prélats 
Deputes pour regler ce qui concerne certe 

Fabri- 


€ 


e brique. Hls ont pour: adjoints l’Audireur 
le 'T réforier de la Chambre Apoñtolique , 
h Auditeur de Rore, un Econome, un Fifcal,. 
hSecretaire, & quelques Procureurs. Tou- 
Is Ces perfonnes. s’aflemblent, deux fois le. 
lois, chès le plus ancien Cardinal de leur. 
ongrégarion-le lundi , ,;ou le famedi qui fe 
incontre le plus près du commencement , &. 
milieu de chaque mois, RE 
Ce Tribunal connoît par appellation des 
liFerens.qui naïffent au fujet de la Fabrique. 
= Saint Pierre, foit entre les Marchands des, 
areriaux. & ouvriers, ou autres perfonnes, 
“mme. aufli.des malverfations., ,concuf- 
Hans, &.vols qui fe pevent commettre par 
-ux qui en ont l’adminiftration, aiant pour 
fr effet un juge en premiere inftance. Mais 

4: plus beau privilège de ces Depurés eft de 
fouvoir changer la volonté des Teftateurs qui 
nt quelques Legs pour emploier en œuvres 
ewpieté, & ceux qui font faits à des perfon- 
les inconnuës, fugitives, bannies, ou dece- 
ées, & généralement tous ceux qui impli- 
uent contradiétion, & qui ne peuvent être 
xéeutés felon la difpofition des Teftareurs ; 
arpour lorsces mêmes Deputés en font l’ap- 
|lication au profit de Saint Pierre, & files 
Téritiers \ ou Legataires, rrouvent le moien 
e faire exécuter la volonté des T'eftateurs , ils 
ketiennent pour la même Fabrique les reve- 
us qui font échûs depuis la mort du Tefta-. 
leur, jufqu'’au jour du Decret qu'ils font dans 
eur he: op ea PA 

+31 ya plufeurs perfonnes qui pour peniten- 
ede leur péchés ; font condamnées PA eus 
 - on- 


Re. 
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nombre d’heures, & s'ils fonc bien tout con, 


4 : 


pénibles, qui font emploïiés à la Fabrique 
ils’agit, comme entreaurres à piler des Caïn 
Joux & des Drogues qui fervent. à faire du. 
ciment , il y à mêime des grands Seigneurs, Pa 
& des perfonnes de qualité qui travaillent an 
polir du marbre , tous les jours un certaine 


qu'on leur à ordonné, ils reçoivent leur ab, 
folution au bout du terme qui leur eft préfcrit.. 
Ces travaux font une efpece de châtiment 
qui approche de celui des forçats de Galeress 
ou des prifonniers qui font dans les Rafpuisn, 
d’Hollande, pour autant de temps que leurs 
crimes le meritent , avec certe difference qu’on“ 
ne condamne aux Galeres , & aux Rafpuis, 
que ceux qui font convaincus de quêlque cri 
_ me par des preuves Juridiques, & que ceu 
qui font condamnés par les Ecclefiaftiques ,M 
dont nous parlons ne font jugés dignes des pei- 
nes & travaux qu’on leur fait fouffrir,'que par 
ce qu'ilsontfairune confeffion volontaire de” 
quelques pèchés à leur Confeffeur , dans le 
Tribunal de la Penicence pour en recevoir 


Vabfolution facramentale, Ne | 
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De la Congrégation des Eaux ; Ponts 
Aqueducs, © Chemins. , 


LE Cardinal Camerlingue eft le Chef de 
4 cette Congrégation. Elle TS | 
| e 
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de cinq autres Cardinaux, & de quatre Pré- 
lats, Doéteurs en Droit Civil, qui s’affem- 
blent chès le plus ancien de ces Cardinaux, 


dl 
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n'y aianc aucun jour mi temps fixé pour cela, 
| comme’ il y en à pour les autres Congréga- 
tions dont nous avons parlé. | 
Oncraite dans cette Affemblée de tout ce 
qui concerne les Fieuves, les Rivieres , leurs 
hrs, & leurs couts dans les terres de l'Etat 
| Ecclefiaftique. On y regle par confequent 
à tout Ce qui doit être fait touchant la con- 
ftruétion des Ponts, Aqueducs, des Fontaines, 
| &c des grands Chemins à la campagne, aufi- 
| bien que des Rues dans les Villes & Bour- 
gades. s | 

| ÿ# Il n'y a que deux chofes confidérables à 
remarquer fur tout cela. La premiere eft 
dé cette Congrégation n’a pas eu jufqu’à pré- 
| {ent beaucoup de foin de faire réparer les 
grands Chemis, car il n’y a point de Pais 
| en Europe où ils foient plus mal entretenus, 
que dans l’Etar Ecclefiaftique , & fur tout 
dans les lieux où les Gouverneurs ne font pas 


| tion au Tribunal du bon Gouvernement , dont 
nous avons parlé au Chapitre XVIII. cy-def- 
fus. La Loi chofe qui merite quelque ré- 
fléxion,c’eft qu’il y a de crès beaux Aqueducs, 
& plufieurs Fontainesqui ont coûté des fom- 
mes immenfes dans routes les terres du Pape, 
& fur tout à Rome , où l’on à conduit par des 
Canaux de plomb , quantité de fources d'Eau 
vive , fi abondantes, quelles font tourner des 
moulins, & fe difperfent dans toutes les Pla- 
si À ibiie Ces, 


Lrourestles fois qu’ils le trouvent nécefiaire, 


obligés de rendre compte de leur adminiftra- 
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SE derniere Partie de ce Livre,par laquelle je dois 
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ces, les Carrefours, les Palais, :& les Maï- 
fons confidérables de certe grande & fuperb 
Ville. 11 y a quelques-unes de ces Fontaines* 
dont l’Eau vient decerraines collines, qui fonc 
diftantes de vingt cinq outrente milles de 
Rome, de forte que les Canaux foûterrains “ 
& les Aqueducs qu'il a. fallu faire pour les« 
conduire de fi loin, & en fi grande abondan-« 
ce, coûtent encore maintenant pour les en- 
tretenir aufli-bien qu’on fait. plus d’un mil-" 
lion toutes les années, fans:compter les re- 
parations des Fontaines de la Ville, qu’on «| 
orne tous les jours de quelques Baflins de lai 
plus belle façon ,, & des plus riches matieres, 
que les Carrieres d& marbre, des pierres pré- 
cieufes, & des meraux, peuvent fournir aux 
ER plus induftrieux, qui font voir | 
Jeur habileté dans ces magnifiques Ouvrages; 
expofes à la vüe du public,  & qui font des 
Chefs d'œuvre dignes d’admiration, non feu- 
lement pour les habitans de Rome, maïs en- 
core pour tous les étrangers & curieux qui fe . 
font un plaifir de Voiager dans ce Paislà.Ceux 
qui n’y ont Jamais été Ou qui n’ont pas eu occa-: 
fion d’y voir la magnificence, dontje viens de “ 
parler feront bien aifes qu’après avoir fini la « 
matiere des Congrégations parce Chapitre, je 
leur faffe quelque relation fidele de la pompe « 
des Cérémonies de la Cour dé Rome däns la « 


ir Je Tableau que j’en ai entrepris, 
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Où fe trouve le Détail de plufieurs 
Cérémonies de la Cour du Pape, 
… tant Religieufes , que Civiles. 


 YLn'y a rien de fi Majeftüeux que de voir 
| I la Cour de Rome afflemblée pour une 
| fonction publique , c’eft pourquoi je confeille 
| à rousles étrangers qui vont à Komed’y refter 
| jufquès à ce qu'ils aient occafion de voir au 
| moins un Confiftoire, une Chapelle Papale, 
| une Procefion générale,& uneCavalcade Pon- 
tificale : car ce n’eft pas affès que d’avoir exa- 
miné en particulier toutes les Dignités, les 
Charges ; & les Magiftrarures de cette gran- 
de Ville ; fi l’on ne. confidére tous ceux qui 
les pofledent affemblés en un corps. 

* Quaud on voit le Pape feant en fon Thrône, 
accompagné des Cardinaux, entouré des À m- 
baffadeurs des Potentats Catholiques, & des 
Princes du Thrône, -& environné d’une inf- 
niré de Prélars, & d’autres perfonnes de mar- 
que; on peut dire qu'on a devant les yeux 
 Vabbregé de ce qu'il y a de plus augufte au 
| monde, puifqu’on peut compter autant de 
| Rois en parade , qu’il y a de Cardinaux, 
d’aurant qu’ils prétendent aller du pair avec 
les têtes Couronnées, &-aurant de Princes, 
qu'il y a de Prélars Évèques, qui portent ef- 
feétivement le titre de Princes de l’Eglife, 
On conviendra facilement qu’il n’y a rien de 
plus magnifique dans eee que la Gaui 

: e 
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de Home, fi on fe donne la peine delire ce 
que nous allons éxpliquer des Cérétnonies Re-" 
ligieufes & civiles, qu’on y obferve & que” 
nous efperons de reduire fous des idées aflès 
particulieres pour en donner une parfaite con-« 
noiffance dans 16. ou 17. Chapitres par lef-… 
quels nous finirons cet Ouvrage...  « 
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Du couronnement du Pape. 


1 E premier Couronnement du Pape, dont. 
il foit fait mention dans l’Hiftoire ,; eft 
celui de Damafe fecond, en lan 1048. Ur : 
bain V. François de Nation fut le premier 
qui fe fervit d’un bonnet à trois cornes, au. 
rapport de Nicolas Allemand dans fon Livre 
de Lateranenfibus parietinis, pour montrer que. 
le Pape à la puiffance Pontificale, Imperia=! 
le, & Roiale. Les Papes ont quelque temps 
auparavant fait peindre Saint Pierre, avec 
trois clefs à la:main, pour fignifier lamêmen 
chofe, & dans les Archives du Vatican on 
voit l’image de Saint Pierre avec trois rangs 
de cheveux les uns fut lestautres ; quoi que". 
ces portraits foient fort anciens on peut néan-« 
moins dire avec toute affürance ; que jamais 
Saint Pierre, ni aucun des premiers Evéques” 
de Rome , nefe font fervis de ces emblèmes ni 
n'ont prérendu avoir cette triple puiflances. 
dont les Papes ont pris une efpece de poffef2" 
fion depuis qu’on leur à laiflé porter da: re 
oùu-. 


pompe & l'appareil extraordinaire dont nous 
allons parler. Koiete 
Quand le nouveau Pape eft élû de la ma- 
miere que nous Pavons expliqué dans le deuxié- 
me Chapitre de la premiere Partie de ce Li- 


l'Evêque de Rome. DR 
_ Après que cela eft fair, le-jour que fe doit 
faire la cérémonie du Couronnement étant af- 
figné , le nouveau Pontife vient en fon habit 
particulier dans la Chapelle de Sixée, qui fert 
ce jour Jà de Chambre pour les Paremens, 
Il y eft foûtenu des deux côtés par deux Pré. 
lats, qui font, fon Maitre de Chambre, & 
fon Echanfon. Hl eft couvert d’une Chappe 
or avéc le Capuchon de même, doublé de 
Tafletas auffi de même couleur. 
res Cameriers fecrers & d'honneur, & les” 
Chapelaïins du Pape fonc vêtus de même, & ils 
ont devant eux les Cameriers extra muros, & 
les Ecuyers qui ont fervi le Pape défunt, & 
auprès dunouveau Pontife il y a les Ambafla- 
deurs, le Général de l’Eglife, les Princes du 
Thrône ; les Capiraines de la Garde des che- 
vaux legers des Suifles, & des Anfpeffades, 
Les Cardinaux s’y trouvent en même temps 
en Rocher ; &revêrus de leurs Chappes rou- 
à: O 2 ges; 
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ges; les deux Cardivaux Diacres don . 
nouveau Pape fes ornemens Pontificaux, & 
quand il en eft revêtu , ils defcendent à l'Egli® 
fe de Saint Pierre, comme Last ily aChas 
poile, à "PAOTR 
Le Pape étant defcendu du Vatican trouve. 
fous le Portique de Saint Pierre, ‘proche Ja 
Porte qu’on nomme Sainte, un Thrène où il. 
s’aflied fous le Dais. Il y a autour de ce”. 
Thrône des bancs pour les Cardinaux qui font” 
fermés par une Balluftrade.. Les Chanoïnes! 
& les Bénéficiers de Saint Pierre , precedés, 
du Cardinal qui en eft Archiprètre, viennent} 
baïfer les pieds du fouverain Pontife afis com 
me nous venons de le dire; enfuiteil eft porté | 
dans l’Eglife par fes Eftaffiers qui entrent par. 
la grande Porte du milieu de cetre Églife, 
aux acclamations d’un nombre infini de peu* 
ple, ces porteurs le mertent fur le Marche- 
pié du grand Autel, où il fait fa priere à ge- 
noux devant le Sacrement fermé dans un Ci 
boire du Tabernacle. | “#1 
. Le Pape n’a pas plûütôt fini fa priere quel 
mêmes Eftaffers le porcent au fond de l’Eglife, : 
fur fon Thrône, qui eft devant l’Aurel de la 
chaire de Saint Pierre, où étant affis il voit. | 
de front le Maître Autel environné des Am | 
baffadeurs, & des Princes du Soie, ou du 
Æhrône, & des autres perfonnes demarque, 
qui ont leur place vis à vis de fon Thrône, 
Les Cardinaux avec leurs Chappes rouges lui, 
viennent baifer la main ; & les Evêques le 
 génouil droit; enfuieil donne la Bénédiion 
au peuple, : D 1 
Les Chanoines de Sébf pibres chanrent | l 
aprés | 


KE 


« Conr de Rome. 
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Tous cenx qui affiftent à cette Proceffon 
-étant arrivés au bas du Maître Aurel, fur le- 
+ il y a fept'gros Chandeliers de Vermeil 
doré, portans de grands Cierges allumés, le 
| Pape fair une breve Oraifon, fur un Prie- 
Dieu après quoi s'étant relevé, il commence 
| Fiutroibo de la Mefle , aïant à fa Droite le 
| Cardinal Doyenen Chappe ; comme Evêque 
 affiftant, & à fa gauche ’le Cardinal Diacre 
| del'Evangile, & derriere lui deux Cardinaux 
| Biacresadiflanss ec. 
La Confeffion générale des pèchés étant f- 
nie, le Doyen de la Rore qui tient la Mirre 
. du Pape, la donne aux deux Cardinaux Dia- 
cres afüftans , qui la lui mettent fur la tête. 
_& ilwa s'affeoir fur fon Thfone, au devant 
D "IPIS : il © be : . du 
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duquel es trois 


n 
Cela étant fait, le Pape defcend de fon 
ne, & après qu’onluia ôtéfa Mitre, lepres 
mier Cardinal Diacre , aîdé du fecond., lux 
met le Pallium, difant en Latin, Accipe Pal 
hum, Savéam plenitudinem Pontificalis Officiise 
ad hbonorem ommipotentis Dei, d gloriohffimen 
Virginis Marie ejus Matris, à beatorum Apoftos 
lorum Petri &'Pauli, & Sane Romane Ecclesu 
Jie. C'eft-à-dire: Regçois le Pallium, 2/6 
voir la plenitiide de la Charge Pontificale:, à L'hone 
“eur de Dieu tout puiffant, d> de la très glorieux 
Je Vierge Marie [a Mere ; &@* des bien-beureuxw 
Apôtres Pierre & Paul, & de la Sainte Eglifeu\ 
Romaine. Re. Et LATE | à 
Le Cardinal Diacre de l'Evangile met en 
fuite trois groffes Agrafes de Diamans, aux 
trois Croix du Pallium, avec Icquel le Pape; M 
fans Mitre, monte à l’Aurel, &le baifeavecw 
le Livre des Evangiles , ‘après quoi il fai M 
les encenfemens ordinaires, & quand il les a « 
finis on lui met fa Mitre, & il eft encenfé 
trois fois par le Cardinal Diacre de l’'Evans 
gile. Ce Cardinal avant que de fe retirer 
baife le Pape à la joue gauche, & à Peftos 
mac, les deux Cardinaux Diacres affiftans font « 
enfuire la mème chôfe. ci alé 104 :10actptii 
- Après cela le Pape retourne fur fon Thrô" 


ne, où tous les Cardinaux, ajantquitté leurs. 1 


pieds , le génou & la joué. Les Patriars 
ches, les Archevèques, &'les Evêques vont 
aufli , têre nuès, lui baifer le pied , & leu 
génou 3 mais Tes Abbés ; & les Penirens 
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iers dde Sañne Pierre, ne lui baifent ae le 
pied. ALL Aa. | NUE 04 Se 
x Cela étant fair le Pape fe nl vis quitre fa 
Mitre, monte à l'Autel , dit l’Introite, le 
Kärie. eleifon, entonne le Gloria à in excelfis, puis 
retourne à fon Thrône, & la Mufique de ce 
Canrique étant finie, 1l revient à l’Autel- du 
côté de l’Epitre, & y chante la Co/ede, 8c 
pus s’en va derechef affeoir fur fon Thrône. 
Alors le premier Cardinal Diacre tenant la 
Fetale en main, defcend au milieu de la Con- 
fefiondeSaint Pierre, accompagné des Dia- 
cres Apoltoliques ; des Auditeurs de Rote, 
des Avocats Confiftoriaux, & des autres Of- 
ficiers qui marchent en deux rangs vêtus de 
longues Chappes. arr ils font tous arrivés 
dans'certeConfeffion le Cardinal Diacre chan- 
re exandi Chrifle : éxauce Chriff,, , & les autres 
ajoûtenc : Domino noffre N. & Deo decreto Jum 
20 Poutifici &* univerfali Papa. vita s c'eft-à- 
dire : NôtreSeigueur (ontel) que Dies à éta- 
bi Souverain Pontife, &* Pape univerfel de la 
wie. Le même Cardinalaïant repeté cela trois 
fois, dit, Salvator mundi 3 Sanveur du mon- 
de, 8c les autres ajoûtent encore tout de fuite 
crois fois , 24 dam adjuva,, aide loi, Santa 
Maria, tu illum adjuva; Sainte Marie aide lui, 
ce qui fe dit deux fois. Enfuite on dit les Li- 
tanies des Saints, & après le nom de chacun 
onrepere ces paroles, aide lui. 
_ Après cela un Sous-Diacre Apoñtolique 
chante l’'Epiître en Latin, & un autre Sous- 
Diacrela chante enGrse. Les Mufciens qui 
font au chœur chantent le Graduel, & en- 
fuite un Cardinal Diacre chante PEvangile enr 
M | Me * 2e Latin, 
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Latin, 8 un autre le chante en Grec. 
refte dela Meffe s’acheve avec les cérémo 
particulieres dont nous donnerons une explic 
tion entiere dans le Chapitre de la Meñe P: 
pale, où l’on verra dequelle maniere le Pa 
communie , & ce qu’orrlui donne pour le paie: 
ment, ou la Refolurion de janv "arab fo 
lennelle. 
Après la Me, le Pipe fe Ati porter pe | 
le Dais, à la Loge de la Bénédiétion , accom-#" 
pagné des Cardinaux & Prélars qui fetiennent\ 
debout, pendant que les deux premiers Cara 
dinaux Diacres ; en qualité d’Aflftans , lui 
aident à monter fur le Thrône, que fe facrém 
College prend foin de faire dreffer le jour pré: 
cédent au milieu de cette Loge. Quand le” 
Pape eft affis fur ce Thrône, les Mufciens 
chantent, Coroua aurea, fiper caput eines, dei || 
La Couronne d’or fur fa tête, &enfuite lesau- ! 
tres Verfets & Répons , qui font n 
dans le cérémonial Romain ; à la fin defquels | 
le Cardinal Doyen reciteune Oraifen pour le 
Couronnement. Dabord que cette priere et. 
finie , le fecond Cardinal Diacre lui ôte la 1 
Mitre, & le premier Cardinal. Diacre lui: Î 
met la Fiare, quieft un Bonner Conique; 
orné de trois Couronnes pofées l’une fur l’au- 
tre, & enrichies d’une très-grande quantité 
de belles pierres précieufes. Le Cardinal quiluis 
met ce Bonner, dit à Accipe Tiaram , tribus Co. 
ronis ornatam ,; À [cias te effe Patrem Princiu 
pur > Regum, Redorem :orbis ; in terrä 
carinm Salvatoris noftri Fefu Chriffi, cui fl hoz 
nor &glerie, in fecula Jaculorum , Amen; C 
aies Resois la sus ornée de trois Coirones, 
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Di puitesque # es le Pere des Princes & des Rois, 
léGouverneur du monde; le Vicaire de Fefus Chrif£ 
fur la terres auquel Chriff foit ue &> gloire 
aw fiécle des fi écles.. Ainf feit-il. 


dinaux publient une Indulgence pleniere aux 
affiftans, lepremieren Larin, & le fecond en 


tion, & fe rerire à fon appartement du Vati- 
n, entpañlanc par la Chapelle de Sixse, où 
les Cardinaux Diacres le dépouillent. du fes or- 
nemens Pontificaux, 8 le premier Cardinal 


TS 


cré College ,: ad multos annos , ui fouhaittant 
plufieurs années: de Pontificar. Cependant 
FArtillerie du Château Saint Ange, & toute 
laCavallerie & lInfanterie de la Ville éranr 
fous les Armes dansla Place de Saint Pierre, 
font trois décharges oufalves générales. L 

foir dusmême jour & route la nuit.du fuivanc 
ilya.des feux de joye, & des Illuminations 
partoute la Villé aux Maifons de plaifance qui 
font aux environs, Jufques aux Palais. de Ti- 


nes à fept ou msi lieués de Poe à 
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Des Habits ne: y des One 
27775 Pontéfcaux du Pape. 


= Pape érante en M unuti eft habillé ; 


d'une Soûtane ere) blanche ,. & d’un 


$: Rocher 


+ Le Papebenit enfuitele Peuple. & dans Ca 


Italien. Le Pape donne une feconde Bénédic- 


Prêtre lui faitun compliment au nom du Sa- 


voli & de Brefcatr; fitués fur de belles colli- 


NORTON MOVIES 
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Rochet de fin lin à dencelles. Îla les épaules 
couvertes d’un petir Camail de velours rouge 
Phiver; & de farin incarnat l'Eté, ave: 
Bonnet de même, quieftfourré hiver. Ses” 
Souliers font de drap rouge ; avec un Ourlet 
de broderie d’or, & une Croix auff cravailléew 
en broderie fur l’empeigne. : Il-porte toûjours“ 
l’Erôle au cou, & ne change jamais lécoffe,« 
la couleur, ni la façon de fes habits privés, 
fi ce n’eft pendantie Carème, l’Avenr, &lesu 
jours de Jeûne qw’il prend la Soûrane de laine. 
blanche, avec le Camail de drap rouge: 8 
depuis le famedi avant Pâques qui. eft le ders 
nier Jour de la femaine qu'on appelle Suinrem 
jufques au famedi fuivant, qui précéde le.dis 
manche nommé à Abis ; qu'il porte le Camaïk. 
de damasblanc. bit 7 steel 
Pour ce qui eft des habits Pontificaux du 
Pape, ils font de deux fortes, à fçavoir ceux 
dont: il fe fert pour dire la Mefle ,: & ceux. 
dont il fe pare dans les autres fonétiens.publi- 
ques. Quand il celebre la Meffe il a par-deflus | 
” #a Soûtane, & fon Rocket, .un Ami, 8 une 
Aube de voile blanche, ceinte d’un Cordon de 
. foye rouge; une Erole , un Manipule june Dale 
matique, une Chafuble, fa Mitre, & fes Gants« 
Fous ces ornemens font de quelque belle étoblil 
brochée d'or & d'argent; & enrichiede per 
les & de bijoux ; ces paremens font d’une, 
couleur differente , felon que la folemnité des 
Offices & desremps marqués dans le cérémo 
nial le requiert, comme par exempledé couss 
leur rouge pour la Pentecôte, &les Fêtes des” 
Martyrs; de coujeur blanche pour la Fêrede” 
Pâque, & routes les Fêtes des Vierges; de, 
COQ 


Pr 


t EDR 
| LÉ: ke 
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À: 


ul leur sise p r Je Carême ; l'Avent : 
routes les veille TS fonc prefcripres avec 


vendredi qu'on appelle faint , à caufe de la 
memoire particuliere qu'on fait en ce jour de 
la Pañion de Yefus Chrift, & routes les fois 
qu’on dit des Mefles pour les morts. 

Le Pape fait toures les autres fonétions pu- 
| liques avec la Chappe & la Mitre , ou la T'ia- 
re, excepté la nuit e Noël qu’il porte un Ca- 
puchon >; & une Chappe de-welours rouge, 
comme auff la derniere femaine du Carême, 


& ne porte qu'un Manteau de drap rouge. 
Quand le Pape porte la Mitre ou la Tiare, 


figure Conique , orné de trois riches Couron- 
nes | il merdeflous une Callore blanche au lieu 
du Bonnet rouge qu’il porte lors qu'il n’a se 
#es habics privés. : 
Nous remarquerons ici en palaue. que le 
Pape va à tous les Confiftoires & Congréga- 
tions revêtu de fon habit privé ,, fi ce n’eft au 
premier Confiftoire qu’il tient après fa créa- 
tion, auquel il va en Chappe & en Mitre pour 
remercier le Sacré College de fon élection, 
Sur quoi on doit ençore obferver que routes 
les fois que le Pape portela Mirre ou la Tiare, 
les Cardinaux marchent devant lui deux à 
deux, les Diacres les premiers, puis les Prè- 
tres, 8 enfuireles Evêques : mais quand le 
 Papen’a pas la Mitreou la Tiare, 1l marche 
au milieu des deux plus anciens Cardinaux , & 
les autres vonc derriere deux à deux, à fçavoir 
” Evèques les doit: les Prètres enfuite, 
ç 
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ÉJeûne & ab tinatces : de couleur noire pour le 


pendant laquelle il ne fe ferr point de Micre, 


{ que nous avons dit ailleurs être ua Bonnet de 


&e lesDiacresles derniers,cequieftunordreden 
Préféance tout contrairesà celui-qu'on: 
Jors que le Pape a fa Tiare fur la rère d'à 
a que lui feul qui la porte, aucun autre. Pa- 

æriarche n’a:ce privilegesse steam ee 
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… Del Adoration du Pape. 


À Lis NOIR Se tie MNT ONE 
sp on parle de FAdoration du Pape, M 
il faur entendre qu'ils’agit des Cérémo- 

nies quis'obfervent par ceux qui lui baifent les 
 piéds ; car les trois génuflexions qu’on fair « 
lors qu’onaborde fa perfonne, &: quand on “ 
entre dans fa Chambre ne font pasumhomma- « 
ge qui lui foic particulier ; attendu qu’on rend 
ce même honneur à quelques Princes Chré- « 
tiens qui ne le mettent point au: rang d’une … 
Adoration religieufe. Cela eft fi vrai , que | 
_ Jes Reformés, même rous éloignés qu’ils font ! 
d'adorer les Créatures:;: ne regardent point : 


comme une Idolatrie que les Rois d'Angle: « 
terre fe faflent donner de l’eau par des Minis " 
ftres qui fléchiflent le génouil devant eux, ” 
toutes les fois qu’ils la leur préfentent, quand 
ils fe mettent à table, & lors.qu'ils en for: « 


tent. — ee 


Pour ce qui eft-de la eoûrume de baiferles « 
pieds: au. Pape, il'eft: conftant par toutes.les- 4 


Hiftoires Ecclefiaftiques , qu’elle eft très an- 
cienne:  Îin’y a cependant aucun Auteur qui 


ï 


s 
en: aitrmarqué précifement-l'Epoque& l'oris «| 


bd 


fes Madclerus dans fon Livre de la Monar- 
i ie Bcclefafique die que l'Empereur Cow- 
imtin bail les pieds. au hiape Sylveftre , l'Em- 


| B: ape Conffantin. 65 'année.708.. Selon Arafta- 
LE le le Bibhorhécaire  Luitprand , Roi des Lom- 
| bards les baifa à Gregoire IL., & Charlemagne 
| au Pape Adrien. Cequilya de certain fur 
| cette maricre € et que-Wa/lentiy étant élû Pape 


4 cnS27. les habirans de Rome allerent:en foule 


Ÿ pour lui baifer les pieds à Saint Jean de La- 
tran, &-dix fept années après Siginolfe ; Prin- 
- cede Benevent,, fit la même chofe à Serge IL... 
| à fçavoiren 844. L' Empereur Sigifin uond s’hu- 
% miliaauffi jufques à baïfer les pieds à Eugene 
| 1V.5 l'Empereur Frederic Barberouffe les. baifa 
à Alexandre AI, Etienne Roide Hongrie à Be- 
 moie VII. Charles N.IL.. Roi de France à 4- 
 Wexandre VE. -& l'Empereur Charles V. à Cle 
| mens NI. & à PauLill. On void aujourd’- 
| hui dans un ‘Fableau fort ancien-de Gregoire le 
. Grand,-au Mont Aventin, dans PEglife de 
| Saint Sabas sun portrait de ce Pape , je veux‘ 
| direde Paul. ,-qui le repréfente chauflé d’u- 
| neforte de Mules 5h Chambre, . fur lefquelles 
il y a une Croix comme celle que les Papes 
_ metrent à préfent fur leurs fouliers, & qu ‘ils 
fontbaifers, :… 
. Comme les Prélats si Ja Cour de Rome 
veulene que tour ce qu’il y a de plus extraor- 
| dinaire dans PAdoratidh d# Pape foit fondé 
| furquelqueexemple de PAncien, ou du Nou- 
veau Teftament, ils foûtiennent avec To/cphb 
| Strevan dansunæraité qu'ila fait fur cette ma- 
tiere, qu'ily a. ans Jes. Evangeliftes de quai 
O 7 aUtO= 
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eur 5 fin Lgèe can À. 8 Juflivien au 


LEE RARE ANT 


ee nds ho tèe ic rl tittnh: chip in Es 
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ne 


autorifer la pratique deceux qui mp tr | 
pieds au Pape, en le confidérant comme Vi- 
caire & Lieutenant de Jefus Chrift;"puis que 


a comme un grand Prophete envoié pour | 
aire connoître la volonte de Dieu aux hom- 


ne en baifant les pieds à ce Prophete aprèsdes : 
avoir arrofé de fes l’armes, effuyé defesChe- 
veux, & couvert de parfums très précieux, \ 
& l’autre en touchant Les franges qui éroient « 
au bas de fon vèrement ; pour recevoir la gué- « 


rifon d’une maladieincurable. ee à 
_ Les Courtifans du Pape n’ont pas manqué « 
’ajoûter à cela tout ce que la Tradition des « 

Anciens Péres de l'Eglife leur a pûù fournir « 

pour autorifer cette pratique , & 1ls ont fur 4 

tout fait valoir autant qu'il leur à été poffible, " 

un endroit des Commentaires que Cyrille Ale- L 

xandrir a fair fur le Levitique, dans lequel « 

il dit, que la conduite de ces deux femmes # 

dont on vient de parler repréfente le devoir de « 

ceux qui embraflent la ReligtonChrèrienne, © 

& la pieré de ceux qui ont fair deplus grands 

progrés que tous les autres dans la connoiflan: ! 

ce du véritable Chriflianifme ; mais fi quel- , 

ques Roïs ou Empereurs ont été convaincus M 

autrefois par de telles raifons qu’ils devoient « 

s’humilier jufques à baifer Les pieds à quelques 

Papes, iln’eneft pas de même aujourd’hui, M 

caril n’y a sucirirate couronnée qui le fafle. 

On vit dans un fiécle trop éclairépour fe foû- 

mettre aveuglement à faire cour ce que lesPa- 

pes ont autrefois exigé de rous les Princess" 

& Sauverains dela Chrêtienté.s : 46, 0 


aus 


AUS : see ME F0 0: FUrURE tan: D dite de 


| € Minbirours & les Rois qui s’en vont 
Le our quelques affaires à Rome , font au ujourd’- 
| admis à l’Audience du Pape#ans fléchir le 
\ | uk, ni lui baïfer le pied, & les Cardi- 
| “naux qui font leur réfidence ordinaire à la Cour 
À Papale, nelelui baifent pas non plus ; il n'y 
{ a que ceux qui ontété pour le moins fix mois 
{ abfens de Rome qui le lui baifenc la premiere 
4 fois qu’il leur donne Audience, & quand ils 
À prennent congé pour aller en Legation, ou 

dansiquelque pais Etranger. Pendant qu ils 


E, 


chaife à doffier , fur laquelle étant affis devant 
Jui, ils fe couvrent de leur * chapeau. 

|. Les Ambaffadeurs des têtes Couronnées & 
| ceux de la Rep publique de Venife font: affis 2 à 
| l’Audience du Pape fur des efcabeaux, où ils 
{ 4e tiennent découverts, avec leurs Sreréraires 
| d'Ambaflade; qui reftent debour. Mais quand 


| Papelesfairaffeoir, après qu’ils luf ont baifé 
| Je pied, & ils font introduits & reconduits 
| par fon Maitre de Chambre. Lesenvoiés & 
| Res dens des mêmes Couronnes font trairés 
| avecun pareil honneur , comme auffi les Re- 
_fidens & Miniftres des Ducs de Savoie a de 
po &rquelquesautres. 

Les Princefles & grandes Dames qui vien- 
| nent à lAudience du Pape, lui baifent auf 
| Je pied, & elles s’affeient après cela , devant 
doi, fur des Quarreaux de drap rouge, qu'un 
Maitre des érémonies leur fait donner, en 
: ra nombre proportionné à leur quali- 

; derélle force que celles de moindre condi- 
cie enonc trois, & celles d'un rang ou 
7. merite 
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| ces Secreraires viennent feuls à à l’Audience, le 


RM PP CUT re Pl à 52 GR 
A { 


À font à Audience le Pape leur fait donner une 


- S’affemble pour aller delà à Saint Jean de Las 


Douze Trompêres & douze Chevauxlegers 


à Ci x: ) EF PNR D 6 POUR PE SL 
; 
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merice plus diftingué, en ont depuis quàrre 
jufques à fept , qui eft le nombre deftiné pour 
les Princeffesfouveraines ; ou de fang Roïal, 
car celles qui font , ou qui ont été couronnées 
ne baifent point le pied aulouverain Pontife, 
mais ik les fair dabord affeoir fur des fauteuils, 
& après qu’il a donné audience à routes ces: 
Dames, il leur fait préfenter une fuperbe Col- 
Jation, dans une Chambre qui eft richement 
parée, & deftinée pour ces fortes de feftins:. 


3e 


CHABLÉRE D 
De la prife de poffeffion du Pape. | 
Er de Saint Jean de Latran dans la 


_, Villede Rome , ‘eft la capitale de routes w 
celles qui relevent de la Jurifdiétion du Pape … 


. dans la Chrêtienré, &'elle porte cetirre dans ” 


une Infcriprion qui eft fur la grande porte. « 
Sacro fan&a Lateranenfis Ecclefia omnium urbis, à 
©" orbis Ecclefiarum Mater: &* Caput.. C'eft & 
pourquoi les Papes s’y vont mettre en poñef. « 
fon du fouverain Pontificat, quelques jours 
après qu’ils ont été couronnés dans l’Eglife de # 
Saint Pierre du. Vatican, où-route la Cour « 


tran, le jour qui eft affigné pour y fairelacé-1. 
rémonie de cette pofñeffion. On yva'en Ca: 
valcade , d’une mamiere la plus folemnelle , &c 
la plus pompeufe qu’on puiffe imaginer & voir. 
dans cette Cour , elle défileentcer Ordres: 


| COR 


" llofenb “ha monté 2 es DT d ta % 
f|larebordées d’or. .Les Maffiers es mêmes. 
is]Cardinaux viennent après auf à cheval & re- 
clnant fur: les épaules des Maffes d'argent, aux 
le armes de leurs Eminences.. | 
uf Les Gentilshommes & Aumoniers des Car- 
I dinau: des Ambaffadeurs & des Princes, avec 
{plufeurs Gentilshommes .& Barons de Rome 
"Hinvent immédiatement ; montés à l'avantage 
[& leftement vérus. Pluñeurs Anfpeffades, 
avec des armes blanches devant & derriere ca- 
de. hors des Rass »-pout régler la mar- 
€ene;, : de Ma as, 
On voit fuite, quatre Ecuyers du Pape, 
{avec de grandes Chappes rouges, & puis fon 
Tailleur, & deux. Porte-manteaux vêtus de 
même, avec deux. Valifes de velours ronge 
‘brodées d’or. . Les Valers d'Ecurie du Pape 
vêtus de Cafaques de ferge rouge, viennent. 
‘après ménans par la mainles HAE bian- 
ches, que les Ambaffadeurs d’Efpagne pré- 
fentenrrousles ansau Pape, pour lecribut du. 
 Roiaumede Naples, avéc des houffes d’étoffe: 
de foyer& des franges d’or, aflorties de feuil- 
Jages de lames d’ argent batu en demi relief à la. 
place des Dentelles, x on.y. met en d’autres 
'occafions.. 
| Hvientenfuite plu eurs Mules caparaçon- 
nées & bardéesde velours rouge avec des fran 
ges d’or > que plufieurs autres Domeltiques du 
Pape ménént par la bride. Trois Litieres. 


| Fi après couvertes de velours Fause » 8: 
Cat 
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© Il vient après cela les Cubiculaires 
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d'Écarlate brodé d’or. Il:y a deux Officiers 
à cheval qui marchent devant ces Litieres, & 
le Maître d'Etable du Pape à cheval, &:fesu 
Eftafiers àpied ferrent certe file.  « 4100 

La Nobleffe Romaine & les Titulairesmaræ 
chent fans ordre pour éviter les préféances 
montés fur d’excellens Chevaux, donrleCrin 
eft couvert d’un grand nombre de Rubans des 
diverfes couleurs, & toute certe Nobleffeeft 


accompagnée d’un grand nombre d'Eftafers à, M 


pied. ë jai % Lift eE ai 5110 
Ë Après eux viennent cinq Mafiers du Pape, | 
avec de grandes Robbés de drap violet, où il 
y a du galon de velours noir. Ils portent des 
Mañles d'argent, & des Coliers de mailles: 
Quatorze Tambours à pied lesfuivent, vêtus M 
de fatin rouge garni d’or , avec des plumes 
au chapeau, &ils portent chacun l'Enfeigne 
d’un des quatorze quartiers de Rome, 2: M 

‘Ceux-ci font fuivis d’un chœur de Trom- M 
pettes du Pape, habillés de ronge, avec du w 
galon d’or. At 54 LR 
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| cela | Apofto- … 
liques & les Cameriers hors des murs ,,enha- 


vaux quarante Officiers du peuple Romains à 
fçavoir les Juges ; les Maîtres Jufticierss Ses 
cretai- 


TR 


Gi eréraires y Noraires eu le Fit. 


| | cal, &c.h: billés de grandes Robbes Senato- 


| riales de ve lours noir, & le Bonnet de même, 
Li avee les houffes de leurs Chevaux auffi de: ve- 
Joursnoir. : $ 
| Les 5 ea Re "x grand Lo. les 


| Clercs de la Chambre, les Auditeurs de la Ro- 


® te, & le Maitre du facré Palais vont à la gau- 
Ë che du Doyen de la Rote, & font fuivis des 
# quarorze Marèchaux du peuple Romain, ha- 
| billés de Veftes de farin blanc, avec des ; Ju- 
© flaucorps de farin violer, & des. FL paques de 
| velours noir, 


Les quatorze Capitaines des. Quartiers mare 


| chentaprès vérusde grandes Robes de velours 


| cramoifi doublé de toile d'argent, avec les 


| Chauñles de facin blanc à galon d’or, & la 
| Toque de velours nOÏT ; enrichie de pierre- 


D ries.… : 


lime Gouverneur de Rome, & ré Confetva- 
1% teurs Romains viennent après en laiffant à la 
Li ges di Gouverneur une place vuide | pour le 


enateur Romain, qui n’affifte point à cette 


@ Cavalcade: pour ne pas céder la préféance que 
{ le Gouverneur lui difpute. 
| Les Princes du Trône Ponrifical, des parens 


€ du Pape, & les Ambaffadeurs des têtes Cou- 


ronnées marchent avec toute leur fuite fuivant 
le rang convénable à leur caraétere, & deux 
Maitres des Cérémonies du Pape viennent en- 
fuite devant ie Sous-Diacre Apoftolique, qui 

erte la Croix à triple croifon retournée vers 

e Pape , le Sous-Diacre qui porte ainfi la 
croix eft au milieu de deux Officiers , qui por- 
tent des baguetes rouges, es 
6: 


DR "+ CMUR E EN TRES 


T'Le Pape vient enfuite dans une Litiere en|, 
tourée de cinquante jeunes Gentilsomme:|l 
Romains vêtus de fatin blanc, & les Eftañer:| 
& Curfeurs du Pape marchent autour de cet:} 
te Litiere, avècles Maîtres d'Eftrades. je cd | 
Le Capitaine de la Garde Suiffe marche à [a| 
tête de deux files de Cavaliers bien armés qui 
efcortent le Pape. Ea Liriere dans laquelle 
il fe fait porter eft de velours rouge brodé & 
frangé d'or, & il eft revèru d’une Soûrane de 
Tabis blanc, avec le Rochet , l’Etole, &ia 
Mozzete de velours rouge l'hiver, ou de farin 
rouge fi c’eft l'Eté, avec la Callore de même 
fous le Chapeau rouge. PARERMSASAR RER TR 
Le Maitre de Chambre du Pape, fon Echan: 
fon, fon Secretaire, fon Medecin fe tiennent 
auf tout auprès de fa Litiere, &'audevant de 
la Garde Suiffe, Ltée cuis odinbt D 
Les Cardinaux viesnent à cheval deux à 
deux , au milieu de quelques Hallebardiers im- 
médiatement après la Garde du Pape, & 
après leurs Eminences fuivent les Patriarches,. 
les Archevèques, les Evêques, les Prorono: 
taires Apoftoliques, les Auditeurs ; & les” 
Tréforiers de la Chambre Apoñtolique, les! 
Prélats Référendaires de l’une & de l’autre 
Signature, & enfin après les Relais, & les. 
Trompètes du Pape la marche eft fermée pat! 
deux Compagnies de Chevaux legers, précé-" 
dées de leurs Officiers, vêtus leftement, &" 
dont tous les Cavaliers portent un Juft'aucorps. 
d'Ecarlate, avec desmanches pendantes fort. 
étroites, de velours rouge, & jaune; qui fait. 
une belle parade quand ils marchent en porté 
gant la Lance en arrêt, © mm y 
# 
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Capitole, où le peuple Romain drefle un Arc 
‘he Friomphe au Pape, & le Senateur lui pré- 
‘aflente les Clefs in Campo, & tenant un Sceptre 
ikdivoire à la main, fair une Harangue que le 
 #houveau Pontife écoûte. La Cavalcade pañfe 
ride laà Campo Vacino, où le Duc de Parme 
vhlfaiwdreffer un autre Arc devant fon Palais, on 


hPa enfuite au travers du Colifée ,-où les.Juifs : 
inélfont auffi drefler un Arc de Triomphe, fous 


lequel ils préfentent au nouveau Pape le Pen- 
miitateuque de Moife.en Hebreu,en lui difant 7rès 
mi/aint Pontife voici les Loix &> les ffatuts que l'E- 
diéernel donna autrefois à Moife , pour les faire ob- 

ferver à nos Peres, &*à leur Pofierité; c’efl pour- 
ji quoi nous les préfentons à vôtre Béatitude ; reque- 
A tant très-bumblement que pendant le cours de {on 


. ri + y È 4 | 
yh Pontificat elles foient executées de point en point, 


«8 ann que le tout Puiffant beniffe le Regne de vôtre 
Sainteté, € lui dunne dés jours de paix & de 
«8 /zlur.. Le Pape répond aux Juifs en leur di- 
fant : Tai du refpett & de Peftime pour la Loy 


#'approuve pas l'interprétation que vous luÿ don- 
 més, en rejettant le. Meffie, dont je fuis le Vicai. 


la Terre, mais quand le tout Puiffant vous au- 
ra tous véünis dans le Chriflianifme, vous y au- 
@ rés paix & falut. À l’oùte de ces paroles 

les Juifs fe retirent fans dire mot, & la Ca- 
| walcade forrant du Colifée s’en va par des 
| ruës tapiflées & remplies d’un Rp Rom 
| re 


n @: 


«mndré.de la Valle, à Céfarini, au Jefu, au 


de Moyfé , parce qu’elle eft venuë de Dieu, mais je 


18 re, c’eft pourquoi FEternel vous 4 difberlés fur. 
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34 Tablier © 
bre de penple, tout droit à Saint Jean de La: | 
cran, à UC NDS PRIE 
: Le Pape étant arrivé au principal Portique 
de certe Eglife fort de fa Litiere, & le Cardi- 
nal Archiprèêtre de cette Baflique lui préfen- 
tela Croix à baifer, puisils’en va äu Frône, 
qui lui eft preparé fous le même Portique ; où 
l’on te revêt de fes drnemens Ponrificaux ; 8 
d’une Mitre très précieufe. Quandileft afñis 
far ce Trône, les Chanoïnes de Saint jean Int 
viennent baifer les pieds , & le Cardinal Ar! 
chiprêtre lai fait une Hararigue au nom du 
Chapitre, & lui préfence les Clefs de FEgh= 
fe, qui font, l’une d’or, & l'autred’argent,. 
mifes dans un Baffin de vermeil doré, rempli! 
defleurs. SEEN ETS 
Après que cette cérémonie eft faire, les 
Cardinaux fe revêtent de leurs Parémens fa-* 
crés, & le Pape s’achemine à la principale 
Porte de [a Bañilique, où le Cardinal Archi- 
_ prêtre Jui préfenre un Goupillon ; avec lequel. 
il prend de l’eaubénite, & en jettefur les Af- 
fiftans, puis le même Cardinal encenfe trois’ 
fois le Pape, & quand cela eft fair il entre” 
dans fa chaïfe, & fes Eftañers le portent le“ 
Jong de la Nef, fous le Daïs, foûrenu par les” 
Chanoïnes de Saint Jean de Latran , jufqu’au, 
Maître Aurel , où il fait fa priere. On le“ 
porte enfuire dags le chœur furun Thrône, oùuw 
les Cardinaux lui viennent rendre l’obédience ;w 
après quoi les deux Cardinaux Diacreslui met-w 
tent & ôrent la Mitre, pendant qu’il donne 1a 
Bénédiction, felon que le Céremonial le pré" 
FCTIDE TD EN MON PRES ÉPORRARTONANES 
Quand cela eft achevé dans lé chœur , on 
portes 


ha, 


mn le 


a étant fait, le Pape regale les Car- 


Tréforier Général jette au peuple une grande 
quantité de Monnoiïé d’argent battue exprès 
tux armes du Pape, & cependant on entend 
crier de toutes partsvive fa fainteré wn tel Pape. 
{llparoîr en même temps un nombre prodi- 
pieux de Carrofles qui viennent de tous les 
Quartiers dela Ville, par le moien defquels 
chacun s’en retourne commodement chès foi, 
Mcaril y a des Ambañladeurs , des Princes Ro- 
mains ; & des Cardinaux qui eh ont jufques'à 
Avingt cinq'ou trente d’une même Livrée, & 
plufieurs Caleches ; où ils offrent des places à 
leurs Amis, aux Bourgeois de Rome, & aux . 
MEtrangers qui fe trouvent à Saint JeandeLa- 
cran, pour Voir cette parade. Fa 
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| | CHAPITRE:.Ve 4 
; * SA 70 PA à Re MD 2 2e du EU +. | 
De la Chapelle &: Meffe Papale. | 
L y a ordinairement ner | 
1 Papales chaque année pour les Meffess 
_ dont le Pape a coûtume-d’en celebrer trois 
41 y en a trente qui font chantées par les Cars 
dinaux, & fept par les Archevêques , & Evés 
ques affiftans. C'eft le dimanche de Pâquesÿ 
celui de la Pentecôte, & le jour de Noël que 
le Pape dit la Mefle quandil ne fe trouve point 
incommodé, les autres trente fept Mefles de 
fa Chapelle font celebrées en fa préfence les 
jours de Fête marqués dans le Ponufical dont 
1l feroit inutile de faire ici un Catalogue d’au- 
tant, que nous avons des chofes plus dignes 

de remarque à mettre dans ce Chapitre. 
_Ily a cinq Matines qui fe chantent à la Cha: 
ste pelle Papale, à fçavoir la vieille de Noel, les 
L trois jours de la femaine fainte qu’on dit Té: 
; nébres, & le fecond jour de Novembre, qui 
eft deftiné pour POfice de rousles Morts. Les 
_ Cardinaux chantent tour à tour les leçons de 
Marines la nuit de Noël, maïs aux autres Ma* 
tineselles font chantées par les Muficiens.. * 
- Les veilles des Fêtes folemnelles le Pape 
& les Cardinaux affiftear aux premieres Vês 
presen Chapelle, maïs on ne chante jamais 
les fecondes Vêpres devantle Pape. Il y en4 
dix qui font marquées dans le Pontificàl aux 
quelles 1] acoûtume d’affifter. 41:40 
_ Toutes ces Chapelles fe riennéfit ordinaire 
ment au Palais Apoftolique, dans la Chapel* 
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le Pauline, quand le Pape eft à Montecavallo, 
& dans la Chapelle de Sixe, quandil demeure 
fau Vatican excepté le jour de Pâques, & la 
Fête de Saint Pierre qu'il va dans l’Eplife æ 
fce Saint, & le jour de l’Affomption de 
Vierge, qu'il fe fait porter en Cavalcade à 
Sainte Marie Majeure, & en quelques autres 
occafons qu'il fort aufi du Vatican & de Mon- 
recavallo,. pour vifiter quelques Eglifes, ou 


Bafliques de Rome. 


Quand le Pape va tenir Chapelle,on le porte 
dans une chaife à bras jufqu’à la Chambre du . 
Lit, où fontfesParémens. Maisquandileft 
paré il entre dans une autre chaïfe portée fur 
les épaules par douze de fes Palefreniers, qui 
&lont habillés d’une Robe rouge, longue juf- 
qu'aux ralons,& quand il de{cend à Saint Pier- 
dre, il y va fous le Dais porté parles Cavaliers 
de Saint Pierre, & alors il eft précédé de deux 
autres Palefreniers revêrus du même habit, 
qui portent chacun un grand Evantail de plu- 
mes de Paôn, au bout de deux barons qui font 
attachés aux bras de la chaife de forte que le 
Pape, etant afis deflus fembleavoir deux Ai- 
les attachées à fes Epaules, qu’on fait conti- 
nuellement remuer par le moien des deux bä- 
:ons qui paffencpar deflous. Toute cette machi- 
e eft couverte de Brocard relevé en broderie 
d'or. se à bis 

& Les dimanches de PAvenr, & du Carème 
le Pape vient à pied dans fa Chapelle, &ille 
fait en figne de Pénitence, mais le troifiéme 
dimanche de l’Avent , & le quatriéme du : 
Carême il fe fait porter d'autant que ce font 
des jours deftinés à une réjouiffance privilegiée, 


Quand 
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"Quand le Pape va à pied de la Chapelle de 
Sixte à la Pauline, portant le Sacrement pouf 

les quarante heures, le premier dimanche d 
l'Avent, & le jeudi abfolu. [ qui eftrrois jour 
avant Pâques ] pour le fepulchre ; les deu 
plus anciens Cardinaux Diacres le foûtiennent 
par deflous les bras, & le plus digne d’entre 
les Ambañladeurs ou Princes, qui font préfeng 
lui porte la Queuë de la Chappe; & de | 


Soûtane, & deux Proronotaires Apofñtoliques. 
Participans lui foûtiennent les franges de fa 
Chappe par devant. Ge AN FANS 
Lors que le Pape celebre lui même la Me 
les Cardinaux fe revêtent de Parémens de da 
mas blanc , garnis de dentelles d’or , avee 
cette difference, que les Cardinaux Evêques, 
portent la Chappe, les Cardinaux Prêtres la 
Chafuble, & les Cardinaux Diacres la Tunis 
que, avec la Mitre de damas blanc, comme 
tous lés autres Cardinaux. Les Evêques one 
auffi la Chappe, mais au lieu que celles des 
Cardinaux font blanches, celles des Evêques 
font de riches étoffes de foye de plufieurs cou 
leurs en broderie d’or, maïs leurs Mitres n@ 
font que de toile blanche , coufue furdu cars 
ton. Les Pénitenciers de Saint Pierre vien 
nent aufli dans la mème Chapelle-revêrus dé! 
Chafubles de diverfes couleurs. Mais quand 
de Pape ne celebre pas la Meffe lui mêmes 
Jes Cardinaux ne portent que le’ Rochet cou 
vert de leurs Chappes ; & les Prélats qi 
ont auffi droit de l’avoir ne le couvrent qué 
d’un Mantelet , pendant que rous ceux ‘qui 
n’ont pas droit de le porter reftenr dans 
leur habir violer. Il faut maïnrenanr et 
pliquel 


Lo 


| 


fre du facré Palais à la gauche du Doyen de la 
Rore, ceux-ci font fuivis des Sous- Diacres A 
Doftoliques, & de fept Acolytes portans fept 
, HrnrOtar 0 dE 
® LaCroix vient enfuite portée par un autre 
sous Diacre Apoltolique , revêtu d’une Soû- 
Lane violette, d'un Rocher, & d’une Chappe 
He mémecouleur. Il tourne le Crucifix vers 
%= Pipe durant cétre marche quorque cela foit. 
Loncre l’ufage ordinaire de la Cour de Rome. 
D'eft le même Sous-Diacre qui doir chanter 
'Epitre ce jour R, fon Office eft venal, il 
Boüre crois mille écus, & rend huit pour cent 
RER US 20 CP HN VU 
1 Aux deux côtés dela Croix il y a deux for: 
2s d'Huiffiers, qui portent des Verges rou- 
les, & fonr couverts d’ün grand Manteau vio- 
fc trainant jufqu'à tèrre. Après eux mar- 
hent les Pénitenciers de Saint Pierre, les E- 
êques , les Archevêques , lés Patriarches, le 
rouverneur de Rome’, les Cardinaux Diacres 
fiftans aux corés du Cardinal Diacre qui doit 
hanter l'Evangile. Après cela ‘on voit pa- 
Dirre le Capirame des Gardes Suifles, avec 
:s AnfpeMades, fuivis de deux files de Gardes 
de di ét ie Suitfes, 
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. & le Général des Chevaux legers, les Confer: 


places, comme les plus honorables : à ceux qui 


Suiftes , uns portans des H: 

les autresarmez defer, tenans de grands efp 

dons dégainés.  !: | 
Au milieu des Gardes font les Capitaines, 


vateurs Romains , les Princes du Thrône, lesi 
parens du Pape déclarés Princes, & les Am-_ 
baffadeurs des Têtes couronnées. Le Pape ; 
vient enfuite porté commeila étédit, & im-. 

médiarement après fon Maître de Chambre, 51 
& fon Echanfon qui font fuivis des Prorono- 
taires Apoñtoliques, des Clercs de Chambre, w 
des Généraux d'Ordre, des Référendaires, &z 
autres perfonnes qui ont place aux € hapel-. 
es. 

Mais quand le Pape va à la Chapelle fans, 
Mitre, ce qu’il fair ordinairement à Matines,\ 
& la femaine qu’on appelle fainte , 1} marche 
immédiatement après la Croix au milieu des 
deux plus anciens Cardinaux, & les autres! 
vont derriere lui deux à deux, ‘'enfuire le Gou- 
verneur de Rome, les Patriarches, les Ar: 
chevèques, les Évêques, & lesautres Prélats 
dans un ordre de Préféance, tout contraire à 
celui que nous avons marqué ci-devanr; à fças 
voir les plus qualifiés les premiers , au lieu 
que dansles plus grandes folemnités ils mar 
chent les derniers, parce quec’eft unecoùtu* 
me qui s’eft introduite depuis long temps par- 
mi le Clergé de Rome, de céder les dernieres 
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font élevés aux plus éminéhtes digrires dans 


Lors qu’on entre dans la Chapelle Pub] 
on faluë le célébrant qui eft paré pour dire la 
OE 
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Meffe, & qui fe tient debout du côté de l'E- 
piître, aiant le Dos tourné vers l’Aurel , après 
Quoï chacun s’ert allant à fa place y fait un peu 
d'Oraifon à génoux, puison fe releve, & on 
fe tient debout jufqu’à ce que le Pape vienne. 
La même chofe s’obferve”quand on entre à 
Saint Pierre , où l’on falue le Cardinal Archi- 
LL: qui fe rient à la têre du Chapitre vers 
a porte du chœur. PART 
Pour ce qui eft de la Séance de la Cour de : 
Rome, dans la Chapelle Papale, c’eft quel- 
que chofe de: beau à voir, & quoi qu'il foit 
1fficile d’en faire une defcription exacte, je 
tâcherai néanmoins d’en donner la plus claire 
idée qu’il me fera poñfible. hits 
Le Thrône du Pape eft du côté dela chaire 
de Saïnr Pierre au Vatican, vis à vis le grand 
Autel, & tour l’efpace qui fe trouve entre 
deux eft fermé de part , & d’autre de Cloifons 
de bois avec de grands bancs, ce qui lui donne 
une forme de chœur, comme font ceux des 
Eglifes Cathedrales de France. A 
“Aux deux côrés du Pape fur le Thrône , font 
les Ambafladeurs des Couronnes, les Prin- 
ces, parens déclarés du Pape, & les Princes 
du Thrône ; fur les degrés on voitles Evêquesg 
affiftans, & au milieu d’eux le Maitre du fa- 
cré Palais, avec les Auditeurs de Rote, & 
plus bas fur les mêmes degrés les Conferva- 
teurs Romains; & le Prieur des Capitaines 
des Quart + | se 
Et comme le Thrône du Pape eft une gran- 
de Eftrade , qui occupe le tiers de l’efpace 
uit y a jufqu’à l’Aurel, on a élevé de part & 
’autrede grands bancs, pour affeoir les Car- 
mr P 3 dinaux : 


ÉUES VE TT ESRCPERNTER 
ET  Tableaudele à. 
dinaux + à la Droire. du Pape A les Card 
Daux Evèques, avec les Cardinaux Prètres 
& à fa gauche les Cardinaux Diacres. Les 
Marchepieds detous ces  Cardinaux fervent de. 
fiéges à leurs Caudaraires , qui font des Prè 
tres vêtus de Robes violertes, aiant fur la tês 
te des Bonnets quarrés de couleur noire. % 
Sur le Marchepié de PEftrade ilyales Re à. 
férendaires de Signature, & les Abbréviateurse 
- du grand Parquer. 
L'efpace qui eft entre 'Eftrade du Thrône. à 
& le Maître Autel a auffi deux bancs doubles. 
de chaque côté. Le premier banc eft occupé! 
de part .& d’autre par tes Archevêques, 8 
les Evèques, & parles Pénirenciers de Saincu 
Pierre, qui font les plus proches del’Autel du. 
côté gauche. Les Cameriers fecrets du Pa- 
pe, les Avocats Confiftoriaux, & les Officiers: 
$ la Chapelle font aff fur line Marchepié de ce: 
ang 
‘Sur fe Gand banc à main droite, font le: 
Goñverneur de Rome, l Audireur de la Chana 
bre, le Tréforier Généräl, les Proronotaires. 
. Apoñoliques, & les Clercs de Chambre. De 
Pautre côté du même bancil y ales Généraux” 
des Ordres Religieux, les Abbés Généraux … 
d'Ordres, les Ambaffadeurs de Bologne & de à 
Ferr are. LU: | | 
Le Diacre de l'Evangile ef. aflis proche FA 
PAurel du côté de l’Epitre, & les autres Mi-u| 
niftres qui fervent actuellement à l’Aurel, fonts | 
atlis fur les degrés du même Autél. Il ya un. À 
grand Buffer du côté de l’Epitre fur lequel on! | 
met tous les Vafes qui fervent à lAurel, &.. 
tout proche eft la porte gardée en dehors £ 
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parlé Suifles, commandés par leurs Capitai- 
nes, eu parles Anfpeffades, & endedans font 
les Ecuyers du Pape vêtus de Robes rou- 
gess &.le Ducde Poliqui comme Maïtre du 
facre Hofpice , a droit de nelaïffer entrer que 
ceux qûi ont placeen Chapelle. Et 
» Tous fes Prélars & les Eccleñaftiques qui 
font en fonction, fe tiennenraflis & couverts,. 
mais ous les Laiques font debout & décou- 
TT RME BUSURS ne | 
+ Quand la Chapelle Papale fe tient dans cel- 
ke deSixte , 1] y a quelque changément, parce 
que le: Heu étant plus petit, 1l ne peut’'être 
difpofé de la même maniere; c’eft pourquoi 
le Thrône du Pape eft proche l’Aurel du côté 
de l'Evangile, & des deux côtés de lamu- 
raille il y a des bancs pour les Cardinaux. Du: 
côté du: Pape fonc les Cardinaux Evèques & 
Prêtres, & de l’autre côté les Cardinaux 
Jiacres; derriere ceux-ci il y a un bancpour 
Gouverneur de Rome, pour l’Auditeur de 
Ja Chambre, pour le Tréforier Général, pour 
les Proronoraires, & les Clercs de Chambre. 
À y a derriere ce banc une allée de communi- 
cations, Qui va dela porte fecrere du Vatican 
àtcelle de la falle Rofale, &contrela muraille: 
unautre bancpourles Généraux d'Ordres, & 


les Référendatres.… | | 

. Lors quelle Pape fait lui même l'Office de 
Celebrants les Ambañladetrs & les Princes du 
Thrône fonr à fes côtés; maïs quand il ne ce- 
lebre point les deux premiers Cardinaux Dia 
cres, fertennent les plus proches de lui à droi- 
te & à pauche, & les Ambaffadeurs en font 
plus éloignés. : Pour ce qui eft des autres Pré- 
L'E és 4. jats 
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lacs ils font placés fur le Marchepié du Thrô- 
ne du Pape, ou fur celui de l’Aurel, felon. 
leur rang & la porte eft gardée comme nous” 
avons dit en parlant de la Chapelle, qui fe 
tient à Saint Pierre. Il nous faut maïntenanc” 
expliquer ce qu’il y a de particulier à li Mefle 
Papale, qui.eft celebrée dans ces Chapellesu 
dont il s’agir. | | {2 100 
- Quand tout le monde eft affemblé dans las 
Chapelle Papale, les Cardinaux vont l’un après 
l’autre rendre l’obédience au Pape, puis l’on” 
commence la Meffe folemnelle qui eft differen- 
te des autres qui font celebrées par les Cardi- 
paux ou Prélats, en deux chofes qu’on obfer-” 
ve roûjours lors que le Pape Officie lui même. 
La premiere c’eft qu’on chante deux Evangi-" 
les l’unéen Latin, & l’autre en Grec; la fe-u 
conde chofe particuliere à la Meffe Papale efe. 
la communion, qui fe fait en cette maniere. 
Après que lPAgnus Dei eft chanté , le Pape s’en 
va à fon Fhrône, le Cardinal Diacre de l'E- 

 vangilefe tient du côté de l’Epitre les mains. 
jointes en forte qu’il puifle voir le Sacrement 

. fur l’Aurel , & le Pape marchant vers fons 
Thrône. Quandil y eft arrivé le Diacre va 
prendre l'Hoitie confacrée fur la Patene, cou-. 
verte d’un Voile, & fe tournant vers le peu-… 

,pleil l’éleve par trois fois, à fçavoir au milieu 
de l’Autel , & aux deux coins ; il la donnes 
après cela au Sous-Diacre qui la perte au Pa" 
pe, cependant le même Diacre prend le Ca-u 
lice où eft le Vin confacré, & l’aianc auffi éle- 
vé trois fois comme l’Hoftie, il le porte au 
Pape qui adore les deux efpeces, ou [ felon le“ 
Décrer du Concile de Trenre] Jefus ne | 
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fous les deux efpeces à mefure qu'on les ui 
âporre, ce qu’il faic par une profonde incli- 
nation de la moitié du corps , en fe tenane a 
pourtant debout, & quand le Diacre, & le. 
ÉéDiicre font tout-2-fait arrivés auprès de 

lui, tls fe rangent l’un à fa droite, & lautre 
à fa gauche. LePapeprend la grande Hoftie 
qui eft fur la Parene, & commumie, en fela 
mettant lui mème dans la bouche , puis il 
donne deux perires Oublies, ou pains à chan- 

ter, au Diacre & au Sous-Diacre qui fonc à 
génoux, & qui lui baïfenc la main avant qu’il 

les leur donne ; cependant le Diacre tient roû- 

jours le Calice jufques à ce que le Cardinal E- 

vêque Affiftanc vient en Chappe devant le … 
Thrône Ponrifical, où le Sacriftain du Pape 

lui préfente un Chalumeau d’or, dont il plon- 

ge un bout dansle Calice quele Diacre tient , 

& le Pape dans ce moment porte fa main fur 
l’autre bout, & baiffant un peu la têre pour 

ÿ appliquer les levres, 1l fucce une partie da 

Vin confacré, laiffant le refte au Diacre qui 
rapporte le Calice à lAutel, où étant arrivé 
il fucce aufli avec le mème Chalumean une 

autre partie de ce qui eft refté dans le Calice, 

& en laifle quelques goures au Sous- Diacre 

qui les prend fañs Chalumeau,& boit enfuite ce 

qu’on lui verfe pour l’ablution du Calice, qu'il 

fluye avec un Purificatoire, cependant le Pa- 2 
je donne le baïfer de paix au Diacrefeulemenc, 

x ‘la communion fous l’efpece du pain aux 
utres Cardinaux, aux Ambañadeurs, Prin- 

es, & Prélats, &c quelquefois à des particu- 

iers qui fouhaitent la recevoir de fa main, 

près quoi ikretourneàl’Autel, & achevela 

| P $ , Mefe, sé 


_. Jbrs revêtu de fa Chappe, excepré le jour- des 
_ Pâques qu'ila la Chafuble, avec laquelle il 4% 
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chanté lu Meffe.: Ce font les propres termes 
dont on fe fert en lui donnant cette Bourfe ,« 
mais le Pape l’aiant reçûe l'offre d’abord aux 
Cardinaux Diacres, qui ont chanté les Evan- 
giles de cette Mefle, & ces Eminences en fon 

un Régal à leurs Caudaraires.. 8 


d'or, avec un C que dela Rofe. 
Da, & du lave 


ditlaMeffé, Pour lerefte ilobferve les mêm 
cérémonies dontous.avons parlé dans le Ch: 
pisse IV. ci-deffus,. enrapportant de la mas 
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Biere qu'il bénit Le peuple lors qu'il va femec 
Le psg de l’Eglife de Saine Jean de 


+ Pie EE. envoya une Epée &:un Chapeau de: 
cette forte à Louis XIE. Roï de France, avec: 
quatre vers Latins, par lefquels il exhortoit: 
ce Frince. à aller emploier toutes fes forces. 
contre les Turcs, & lui promertoit dufecours. 
pour derruire l'Empire de Mahomet, & van- 
ger 1: fang des Chrêriens, après quoiil afu- 
roit ce Roi d'un heureux retour en France: 
Ébarge de lauriers. 


… Ls mèm: Pape envoiaune autre Epée enri-- 
+ LP &. chis. 
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Chie de perles à Philippes le Bon, Duc de Bou 

. gogne, & fur cela on lit dans le cérémonia 
Romam, que l’Epée fignifie la puiflance So 
veraine, que Dieu a donnée aux Souverai 
Pontifes Romains, & à ceux qui combatten 

— pour le bien legitime des peuples, & fur trou 
pour la défence de l’Eglife , & de la Reli: 
gion. HOTTE TR 
Les Papes fondent cet ufage fur ce qu’o 

._ trouve dans le fecond Livre des Machabées ,« 
au Chapitre X V., où il eft dir que Fudas. 
Machabée étant prèt à combattre Nicanor, Gén 
néral de l’ Armée d’Awriochus, KRoï de Syrie, 
eût une Vifion, en laquelle il lui fembloit voir 

le grand Prêtre Onias , quoi que mort, qui 
prioit Dieu pour le peuple Juif, & le Prophe-« 
te Feremie qui préfentoit au même 7udas une“ 
Epée dorée en Jui difant ces paroles : Ragois 
cette fainte Epée que Dieu te donne, @ avec la= || 
… quelle tu detruiras les aduerfaires de mon peuple 
- Hfraël. | PE 14 

_ Jepañfe fous filence diverfes remarques que” 
je pourrois faire 1c1, pour dire un mor.des” 
Rofes d’or, &e venir enfüite à quelque chofen 


* de plus digne de confidération. 
= R ! LA 
De la Bénédiérion des Rofes d'or. 

-  Lequatriéme dimanche du Carème, & le 
troifiéme dimanche de l'Avent , le Papebenie” 
une Rofe d’or enrichiede pierreries, qu’ilen- 
voie à quelque Princeffe ou grande Dame, 8 
quelquefois à une. Eglife, en: figne de profpe-" 
Eté. R " | L 
danocent XV. en donna une à Saint 7u/fe den 
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ion, au Concile qu'il tint en cette Ville, & . 


Urbain V.. féant à Avignon en envoia une à 
l'Eglife de Saint Pierre de Rome , qui fut per- 
due au fac de certe Ville, lan1s27. ss 


[4 


Le Pere Théophile Renaud, dans fon Livrets | 


titulé Pontificaliæ, traite amplement de l’Epée 
& de la Rofe d’or, c’eit pourquoi ceux quien 
voudront fçavoir davantage, pourront y al- 
ler chercher un plus grand dérail de ces fortes 
de Bénédictions que nous n’avops pas fait def- 
fein: de rapporter ici; mais nous’avons refolu 
de mettre au jour dans ce Chapitre, tout ce 
qui concerne les Agwws Dei, que les Papes ne 
beniffenr que la premiere année de: leur Ponti- 
ficar, & toutes les feptiémes années de leur 
Regne, comme nous le dirons ci après, en 
faifant des remarques très néceflaires, pour 
bien entendre tout ce qui concerne Cette ma- 
tiere, dont tout le monde parle, d’une ma- 
biere très differente & ambigué , faute de fça- 
voir l’eftime que les Papes font de ces Agnss 
Dei, & les cérémoniesqu'il pratiquent en les 
beniffant , qui font beaucoup plus {olemnelles, 
fans contredit , que toutes celles qu’on voit 
ordinairement emploier dans les autres Béné- 
dictions que le Pape fait lui même: Onenju- 


gera parce qui fuit. 
Des Agnus Dei &> de leur Bénédicrion. 


Les Anciens Romains avoient coûtume aux 
Fêtes Saturnales, d’envoier à leurs Cliens des 
ecits préfens du Cire, felon le Decrer de P- 
licins Tribun du peuple, & fuivant ce qui a- 
voir été établi par Hercules, qui enfeigna auf 
+4 P 7 Be: 
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Auteurs, particulierement celles de figure: 4 


Hébreux Zé/aim Agneaux, & Terabhim petites! À 
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aux fraliens à facrifier de peti S figures 
Cire, en la place des hommes: à u’ils i 1 
loient cruellement à à Saturne. t'a 

C'ett airifi qu’en ont patlé divets Auteur 
tant Anciens que Modernes , commé ent 
autres Lacance dans fon premier Livre des Da. 
vins Offices ; Chapitre X XI.. Ovide fur la ma 
tiere dés Fafles. Liptias dans fon premier Lie 
vre des Saturnales, Chapitre XVI. Macrobdi 
dans fon premier Livre des Saturnales À Cha 


des Hicroglyphiques. Roderis für Martial ail % 
fujet de fa 38. Epigramme. Saint Grégoire dé 
Nazianze dans fa 40. Homilie fur Saint Feat 
Baptifle. Muret dans les diverfes Leçons. Etu 
le Cardinal Baronius dans fes Norés du Martyro:w 
loge Romain, fut le 2. jour de Fevrier. 

Ces figures de Cire fe portoient attachées au 
cou, comme on le peut voir dans les mêmes 


+ r 


ronde, qu'on appelloit Bulle, c’eft-à-dire Co à 
liers, fefquels € étoient un Symbole de liberté," 
parce quil étoit défendu aux Efclaves d’ en 
porter. 

On attribuoit à ces figures beaucoup de ver. à 
tus fuperftitieufes ; qu’elles he pouvotent pro: 
duire naturellement, & c'étoit une efpece dei 
ces Jr remedes à tous maux que Îles EUR 
nommoient Amuleta, 8 Fafeini, Cachets, 80 
Charmes ; a Grecs Philaderia.  prefervatifs:. les” 
Arabes Tu inais, Gravures conflellées à -. & le 
figures de relief, ou Marmoufers dont il eft 
parlé at XXXT. Chapitre de la Genefe, ve 
fer 19, au 17..des Jusesverfers, FF Cul 


fée au Chapit 


4.3 -& dans le Prophere 


hapiître LIL. verfer 4., où il eft dit 
que les Enfans d'Ifraël demeureront fans Roi, fans 


ouverneur., fans Sacrifice, fans STATUE, fans. 
PHOD ; > fans TERAPHIM. N'a 
. La menace que Dieu fait aux Ifraëlires de. 
les laifler fans Zeraphim a donné lieu à plufeurs: 
fçavans Interprètes & Théologiens, d’enfei- 
gner que les Léraphim dont il eft parlé en divers 
endroits de l’Ecriture étoient la même chofe 
que l'Urim & le Tuinmim , que Dieu comman- 
da à Moiïfe de mettre au Pedoral de Fugement.. 
qui devoit être fur le cœur d’Aärou, le grand. 
Prêtre, quand ik alloir devant l’Arche du lieu 
ærès faint, pour confulrer l'Eternel, comme 
ileft rapporté dans le Livre de l’'Exode, au 
 Ehapitre XX VHII. verfer 30., au VII. du. 
 Levirique, verfer 8., au XX VEL. des Nom- 
bres, Verfet.21., & au Il. d’£/dras, verfet 
63. Cependant comme on ne lit en aucun. 
endroit de l'Ecrituré, que l'Uran & le Tum- 
| müm aient. été faits par lés ouvriers qui ont tra- 
| yaiHé au Tabernacie, aux Ornemens facrés, 
| & au Peétoral de Jugement du Souverain Pon- 
wife, maisfeulement que Moifeles,a mis dans. 
| Je Pectoral d’Aäron, 11 femble qu’on peur in- 
| ferer de là que c’éroit quelque chofe, qui n’a- 
| voir point été faite par aruifice humain, maïs. 
| que Dieul’avoitballée à Moïfe. Quoi qu'il. 
| enfoirik ef certain queles Souverains Sacrif- 
| cateurs avoient .quelques figures nommées. 
'Loraphim, dont ils fe fervoient dans leurs fon- 
|étionslesplusfolemnelles, tant pour le culre: 
du vrai Diem parmi les Hraclites, que poué 
| Jefervice des faux Dieux-parmi les lraisleg. 
LRTA st ds 


352) Tabkan dela 4 
ainli qu’on le peut voir dans les endroits de 
FÉcriture Saïnte que nous avons cités. … 

Les Souverains Pontifes de l’Eglife Romai- 
ne moderne, je veux dire les Papesalleguent 
au fujet de leurs Agwus Dei, que leurs Prédes 
cefeurs voiant qu'il auroit été très difficile 
d’abolir les coûrumes invêrerées que le Paga- 
nifme avoir introduites parmi les peuples qui 
embrafloient la Religion Chrétienne, ils en 
ont voulu fanétifier l’ufage à exemple de ce“ 
qui fe pratiquoit dans l'Eglife Judaique, oùw 
Moife infpiré de Dieu 4voit propofé un culte 
ratfonnable aux Hebreux, dans les cérémo- 
pies qu'ils avotent apprifes des Egyptiens, & 
ainfi au lieu de l’Ezs luffrale ,*qui étoir en 
ufage pendant les ténébres du Paganifme , ils & 
ont inftirué dans la Religion Chrêrienne l’Eru 
benire, & au lieu de ces petites figures des Ze: 
rapbim, que portoient les Souverains Sacrifi- 
cateurs, qui dans le Judaïfmeéroient des Ty- 
pes de jefus Chrift , les Papes ont trouvé bon” 
que les Chrêtiens de leur communion porraf- 
fent l'image de Tefus Chriff fous la figure d’un 
Agneau , attendu que felon le langage que Saint 
Jean Baptifte, rvenoït aux Juifs, ce même Chrift 
Et l’Agnean de Dieu , qui dre kes pèchés du” 

monde. à ANR 

François Scortius dans fon Latium Chriffianum à 


| 


| 


dit que les Pontifes de Rome après la deitruc-w 
tion du Paganifme benifloient des Agwws Dei, M 
c’eft-à-dire des petiresboules de cire, furlef-" 
quelles étoit formé en relief l'image de PA-" 
gneau de Dieu, qu'ils attachoïent au cou des 
€athecuménes le jour de leur Baptême, eu" 
figne de la liberté aue Dieu leur avoit donnée” 

par | 


r 
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ar la remiffion de leurs pêchés ,» & qu'ils dif 
‘ribuoient aux fideles le jour de Pâques en me- 
soire de la viétoire que Jefus Chrift à rem- 
portée fur le pêché, la mort, & touresles puif- 
fances de l'Enfer, par fa refurrection. | 
Cet Auteur prétend que l’ufage de ces Agnas 
Dei, fut introduit dans le Chriftianifme dès 
les premieres fiécles de la converfon des Gen- 
ils, mais il ne cite point de plus ancien Au- 
eur, qui enait fait mention que Saint Auga- 
in dans lEpitre 118.;, à Famuarius, rappor- 
vée dans le Decter de Grarien , jau Chapitre 
qui commence //4 autem Diffinéione XX, IL. 
eft vrai que ce Pere de l'Eglife en parle com- 
me d’une chofe pratiquée depuis long temps, 
mais qu’elle qu’en foit l’origine il eft conftant 
que depuis le quatriéme fiécle, jufques à pré- 
fent ces figures de Cire, en forme d’Agneau 
ontété en ufage dans l’Eglife Romaine, c’eft 
à fçavoir depuis treize cens ans. Car l’ordre 
Romain compilé par Gelafe premier environ 
l’an 494 , dit que le dimanche in Albis c'éroit 
la coûtume de diftribuer au peuple des Agnes 
Dei, confacrés par le Pape. sRree 
Ontrouve dans les Auteurs qui en ont par- 
lé du depuis comme Hvrofcius, Frufius, & au- 
res quel’an798., Leon LIT. envoia un Agnus 
Dei enchañlé dans de“l’or, & enrichi de pier- 
reries à l'Empereur Charlemagne. On trouve 
lans le Livre dés offices dedié à l'Empereur 
Louis le Debonnaire après l'an 832., par Amu- 
arius Fortunatus . Difciple du fçavant A/cuin, 
Fondateur de PUniverfité de Paris, & dans 
in Manufcriprdes cérémonies Romaïnes, de 
a Bibliorhéque Barberine que Martin Colonne 
Pi OP donna 
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donna trois Agnus Dei à chaque Cardinal, 
que du temps de Yean XXE. , on ne le: 
donnâr que deux, à fçavoir l'an 1410, - 
Depuis cetemps [à ils font devenus enc 
beaucoup plus communs, car les Papes n’en 
donnent pas feulement aux Empereurs ; aux 
Rois , aux Cardinaux , aux Ambaffadéurs, aux 
Princes, & aux Prélats ; mais ils en font aufff 
diftribuer aux Ecclefaftiques de tous Ordres” 
& a des particuliers du commun peuple;quands 
ils vonr à Rome par devorion ou autres affaii 
res n'étant pointlacoûtume-d’en envoier auxw 
étrangers, qui ne font pas d’un caraétére difin-M 
gué: me A3 ï 
Ceux qui voudront fçavoir. l'explication 
myftique de la Cireblanche , 8 des autres insu 
grédiens, aveclefquels ces Aguus Dei font for: 
més, comme nous le ‘dirons rout-à-l’heure ,# 
peuvent HreOraphre Panuin, ThéophileRenaud,@ 
& Suarez; qui. ont allegorifé la deflus, dans 
leurs traités de l'Agnus Dei, commeauff le Ra= 
tioral des DivinsOffices de Guillawmne Durand, où. 
fes curieux trouveront de quoi-fe contenter, . : 
. Pour ce quieft des vertus que les Papes at=k 
tribuent aux Agwws Dei, je dirai fans aucuns 
renvoi, qu'elles font renfermées dans ces vers 
Larins, qu’on lit dans le cérémonial Rormain& 
avoir été envoiés à’ Empereur-des Grecs, par” 
Urbain V, avec trois Agnus Der. +: : : 


LE. 


Balzomum > Cera mundajcumCbrifinatin und N 
-Conficient Agnurn, quod manus do tibimagnum, à 
© Fonte velut natum,per myflica fanificatun. : © 
: Eulgura de furfm depellit , &omne malignurn, 

* Peccaturn frangit ut Chriflifanguis, à |: 
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turhe la femaine dans l'Oétave de Pâques de 
Benir folemnellement les Aenas Dei, qui font 
de perits pains de Cire blanche, ronds tant 
Loir peu éliptiques, ouovales, moulés en for 
me de Medailles, où il y a d’un côté la figure 
de Jefus Chrift reflufcité, moulée fous celle 
d'un Agneau qui tient l'Erendarc de la Croix, 
‘& de l’autre part 1ly a füuf fe revers quelque 
Saint en démirelièf, qui eft ordinairement ou 
Le Patro particulier du Pape regnant, à fça- 
voir celui qui porte fon nom de Baptême, où. 
celui pour lequel il à le plus de devotion, & 
dont il croit l’interceffion plus efficace auprès. 
de Dieu. LE FPT SENS er” 
Pour ce qui eft de la Bénédiction des Agnus 
Dci, le langage ordinaire de la Cour de Rome 
eft de dire qu'on les baprife, & non pas qu’on 
les benit, parce que cette cérémonie a été fub- 
ftituée par les Papes à la coûtume de baprifer 
le Carhecuménes felon Osuphre, & les autres 
Auteurs que nous avons cités au commence- 
menc de ce Chapitre, dont la plüpart ET | 
VAN a d'Or E dis ur 
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fur le rapport que ces deux cérémonies 
l’une avec l’autre. x 


Il eft donc à‘propos de HRQUEE ici qt 
dans le remps que ce prétendu Baptême 
doit faire, le Prélat Sacriftain du Pape a K 
foin de tenir les Avmus Dei prêts, & ce font 
ordinairement les Religieux Fewïllans des Mo: 
nafteres de Saint Bernard, & de Sainte Pudeus 
tiane quiles moulent. Leur matiere qui eft lan 
Cire dont nous avons parlé fe prend des reftesx 
du Cierge Pafchal des années précédenress 
mais comme i] n’y en a pas une quanrité fufh* 
fante, on y mêle pour cg ou fix mille écus 
d’autre Cire blanche. 42 0 

Le mardi de Pâques à l’iffue de la Mefe 
Pontificale, le Pape revêtu de l’Amict, de 


l'Aube, d’une Etole de damas blancs garnie. 


de dentelle d'argent, & ajant fur la cèce une 
Mitre de toile d’argent enrichie’ de perles ,. 
benit premierement l’eau commune, prépa“ 
rée dans un grand baflin d'argent , en récirant, 
les Oraifons qu’on emploie rous les dimanches: 
pour la Bénédiétion ordinaire de l'eau , 8e 
quand elles font finies il y en ajoûte une autre 
que les Prêtres , les Evêques , & les Cardinaux, 
ne difent jamais , après laquelle il prend uné 
liqueur benite qu'on appelle de Saint Crême,qui 
eft un melange d'huile d'Olive, & dece Baus 
me artificiel qui vient du Nord, à quoi il 
ajoûte du Baume naturel de Galaad en Judée, 
& dans le remps qu’il répend tout cela em 
forme de Croix fur l’eau, qui eft dans ce baf* 
finil recite trois Oraïifons marquées dans le cé 
rémonial ; puis il dit quantité d’autres prieres! 
fur les Agnus Dei, qu’on lui préfente dans 
pe une 
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Cour de Rome. ME 
douzaine de grands baffins de vermel 

| Après cela on donne un Fauteuil au Pape, 

€ ur lequel étant affis, avec fa Mitre fur la tè- 
de, fes Cameriers lui préfentent un certain 
ombre de ces Agrmus Dei, qu’il plonge lesuns 
après les autres, en divers paquets, dans le 
baflin de l’eau bénite. Les Cardinaux qui font 
Æ'out auprès revétus d’Aubes de fin lin, reti- 
Brent ces Agnus Dei de l’eau, & les effuyent 
fivec une ferviete , que chacun d’euxa au 
Uiour des reins, en forme de Tablier, & les 
Lionnent en même remps aux Prélats affiftans , 
qui les portent fur de grandes Tablés couver- 
@:es de Nappes très blanches, où l’on les laifle 
Lien fécher. | . Fi PTS 

£ - Cela étant fair le Pape fe leve de fon Fau- 
reuil, & dir encore d’autres Oraïfons fur les 
Agnus Dei, puis on les remet dans les douze 
premiers baffins dont nous avons parlé, & en- 
Afuire chacunfe rétire, Hi 

On continue la même fonéton les jours fui- 
fvans, pendant qu’il y a de ces Agnus Dei mou- 
és & prêts à benir , ce qui dure jufques au ven- 
dredi que cette Bénédiction doit être ache- 
RE OR at à T3 À À HAE, 
! LePape fait cette fonction en préfence des 
Ambañladeurs,. & dé leur fuite. Ilsy trou- 

ve aufli quanticeé d’Ecrangers, que la curiofité 

de voir cette cérémonie, & ce Baptème ex- 

{ traordinairé, attire pouf lors à Rome; mais 

À les Gardes du Pap: ne laiffent entrer dans la 
|'Chapelle où cela fe fait, que des perfonnes 

| diftinguées, pour éviter les incommodirés que 

(la foule du peuple cauferoit. Al y Mes Tri- 

. | unes 
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Dunes, où lon fic monter lès? 
Dames, & les Demoifelles de. leur ve 
défirent de voir toutes es. EL one es. q 
obferve pendant les rrois jours quele Pape, 1e 
 Cardinaux, & les Prélats dela C Cour Komiaï 
né font occupés à cette Bénédiétion. | 

 Lefamedi fuivant 1l y a Chapelle Papale | 
& la Mieffe doit être chantée par un Cardina 
Prêtre, Le Papey affifte en fon Thrône res 
vêtu de fes Ornemens Pontificaux, Quand of 
a chanté l’Agrus Dei un Sous- Diacre Apottolis É 
_que précédé du Porte-Croix, dés Acolyres ai 
“vec leurs Chandeliers , & du Turiféraire, se 
va prendre des mains du Sacrittain du Papeu ñ 
baffin d'argent plein de ces Aowus Dei nouvels 
* Jementbenis, & envelopés dans du Coton.dés 
L Chine qui eft narur ellèment de diverfes cou 

eurs. 

Quand, ce Sous. Diacre eft arrivé avec ceux 
qui laccompagnenr à la porte de La Se 
Papale, il fe mer à génoux, & renant fon 
baflin où 100L 5, jen Dei un po élevé, + 108 


de cette NES qui Ce être contre 16” 
bon fens & la raifon, Jechœur répond en 
fique, Do gratias , "Alaja. :Graces foient # 
daës à Dieu ,: que Dien foit loñé, . Quand la N 
fique ceffe le même Diacre fe lévé, à ser 
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1 milieu de la Chapelle Put - où fétenant 
Luffi à génoux- 1l dit une Pcnde fois les paro- 
cs Latines que noûs venons ‘de traduires iles 

epéte une troifiéme fois enfe profternant aux 
bieds du Pape, , qui prend le baffin que ce Dia- 
re lui préfente duquel il tire les Agws Dé 
our les diftribuer. Les Cardinaux viennent 
es premiers, touràtour, ‘chacun en {on rang 
le profterner à deux génonx devant le Pape, 
Qui met de fa propre main les Agnas Déi, qu'il 
reut donner à ces Eminenriffimes Courtifans 
Blans leur Mitres qu’ils tiennent renverfées. Les 
@rélats viennent eñfuire les recévoir avec le 
Befte du Clergé, puis les Ambaffadeurs, les 
Princes, lesSeigneurs, & les autres perfon- 
es Laiques de marque qui préfentent de bel- 


% La diftriburion étant faite , & 1 Met 
| hévd chacun fe retire, & un très grand 
Hombre dAgnus Dei, qui reftent de cette pro- 
Qligieufe quantité qui ont été benits, font con- 
Bervés par le Prélat Maître de la Garderobe du 
Pape, dont nous avons expliqué la charge 
Bilans le Chapitre XIX,, de la rroifiéme Par- 
ie dece Livre, en parlant du Maitre du Pa- 
lais Apoftoli. ue , & des autres principaux - 
Officiers du Vatican. Ce Prélar Maître de la 
AGarderobe qui aies Agnus Dei en fa poffeffion 
Les difiribue trous les jours, à une certaine heu- 
We, aux Pelerins & Etrangers qui lui en vien- 
Baent demander: 
# Par une conftitution BH l'an 1572 Je Pape 
ASrécoire XIIL: à défendu à ceux aui d’ont pas 
Breci les ordres facrés de toucher ces Di 
(74 


VPOORQRE Le 5 PRE SR EN OR OP ES 
SA ê { LL: 


DÉR ER GE  — PEUR 
360 Tableau de la si 
Dei, fi-ce n’eft en certains cas extraordinai 
res, & pour une plus grande précaution 1} a 
ordonné que les Laiques auroient foin de les 
tenir enchaflés dans du Verre, ou du Criftal;n 
ou bien dans du Talcou autres marieres tranf 
parentes, & que ceux qui auroient le moie# 
de les enveloper dans quelque riche étoffe ou’ 
broderie, feroïent ajufter ces Ouvrages de 
telle forte que les Agnus Dei y paruffent roû=. 
jours de quelque côté comme dans un Relis 
quaire. Il eft auffi défendu par la même 
conftitution de les peindre fous peine d’excoms 
munication, d’autant que la couleur blanche” 
de la Cire, avec laquelle ces figures en relief 
font formées a été jugée par ce Pape la plus: 
convenable de toutes celles qu’on fçauroit 
imaginer, & mettreenufage dans le monde 
pour repréfenter lAgreau de Dieu immaculés 
Cefonriles propres rermes dont les Papes fe 
font fervis depuis Grégoire XIII. jufqu'à pré- 
fent dans tous les endroits, où ils parlent des 
effets miraculeux de ces images baptifées, 
auxquelles ils attribuent de plus grandes vers 
tus que toutes celles que les Aflronomes ont 
crû pouvoir fe rencontrer dans la fabrique 
inyfterieufe de leurs Talifmans, quoi que ces 
Medailles bénites par les Papes ne foient en! 
fubftance que des gâteaux de Cire que l’expés 
Arience fait voir être plus propres à fe confus 
mer dans le feu, & à le faire allumer, que 
non pas à l'éteindre & à détourner les carreaux 
enflammés de la foudre ; ou à fufpendre les 
pernicieux effers des autres élemens, & ceux 
detoute la nature pour conferver la vie aux 
hommes comme on le prétend. .. 
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oi qu’il n’eft pas néceflaire que jé m’é-. 
| tende davantage fur les circonftances dela Bé- 
« nédiétion de ces figures inanimées , non plus 
{ que fur les ufages qu’on en fait, ou les abus 
{ quien proviennent, il vaut mieux pour arri- 
{ ver à mon but que je pale de cette cérémonie 
qui n’eft déja que trop longue à. celle de la Ca- ; 
© nouifation des Saints qui eft un peu plus cour- 
te, mais qui ne laifle pas d’être fort pénible, 
® & rrès fcabreufe comme on le verra dans le 
Chapitre fuivant, après que nous aurons dit 
% un mor du lavement des pieds des Apôtres. 
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À CHAPITRE vi. 
À Du Lavement des pieds des. Apôtres. 


À w E jeudiavant Pâques, lors que la Béné- 
% A, diction Papale eft donnée, les Cardinaux 
‘à prennent la Chappe violette, & vont fans or- | 
À] dre dans la falle Ducale du Vatican, où ils \ 22 
à fonc fuivis du Pape ;, auquel les Cardinaux Dia- 
H cres afftans mettent une Etole Mplete une 
4 Chappe rouge, & une Mitrefimple. 
® Le Papeétant ainf équipé & aflis dans une 
® chaife qui lui eft preparée, met trois cuilleres 
pleines d’Aromates dans l’Encenfoir, bénit 
Je Cardinal Diacrequi doit chanter l’Evangi- 
le :: Ante diem feffum Pafche ; Avant le jour de 
lu folemnité de la Pâque, & le refte qui eft viré 
4@ du treiziéme Chapitre de l'Evangile felon Sr. 
j pe Après que tour cela eit chanté un Sous- 
| Diacre Apoftolique vient donner à RAtee le 
| ivre 


| 
à | 
| 
| 


er Aime :Gli". Es ie - 
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Livre de l'Evangile au Pape, & le Card 
Diacre lui préfente trois fois le parfum de 
Encenfoir. Incontinent après un chœu 
Muficiens entonne le verfét 34. du même Chaz 
pitre que nous venons de citer ,. où il va 


Mandatum novum do vobis, dc. ‘Fe vous dont 


« : 2 
- “ 


an nouveau Précepte ou Commandement. n 
uand le Pape entend chanter ces paroles} 
il dre fa Chappe & aïant pris un Tablier , il 
Jave les pieds à treize pauvres Prêtres étran* 
gers, qui font aflis fur un banc élevé, & vè® 
tus d'un habit de camelot blanc , avec uné 
efpece de Capuchon qui leur vient jufqu’à la 
moitié desbras, [On dità la Cour du Pape 
que’cela eft un habit à l'Apeflolique.] Ces Prè= 
tres ont la jambe droite nue, & bien favon- 
née avant que de la venir préfenter decouver 
te , & c’eft celle là que lé Pape leur lave , après! 
quoi il leur fait donner par fon Tréforier à 
chacun deux Medailles, l’une d’or & l’autre, 
d'argent , qui péfent une once la piéce , & 
le Major dôme leur donne une ferviette avec las 
quelle le Doyen des Cardinaux, ou un des plus, 
anciens Evèques du College Apoftolique leur 
effuye les pieds; enfuite le Pape retourne à! 


chaife, dre fontabliér fe lave les mains dans 
Peau qui lui et verfée par le plusnoble Laiquel 
de la Compagnie, & fe les effuie avec la fer 
vierre que lui préfente le premier Cardinal ES 
vêque. Cela éranc fait le Pape reprend f&\. 
Chappe, & fa Mitre, puis entonne l’Or/o0 
Dosrinicale & dit plufièurs autres prieres en 
Latin, Quand elles font finies il s’en va à 14! 
Chambre du Lir des parémens | fur lequel 
aiant mis tous fes habits Pontificaux,ilfé retire, 

dans 


| ete dédie ne AIS EEE LE St 
AD pue - 180 
D PIRE 
dans fon appartement, où les Cardinaux l’ac- + 
LOT INSEE : 
“Les douze Prêtres qui ont eu les pieds lavés, + 
| & auxquels on donne ce jour là lenom d'4- : 
[| Le une heure après conduits dans une % 
Ÿ belle Chambre du Vatican, où eft une repré- | ; 
@ fentarion de la Battaille de l'Empereur Coy- “A 
@ flantin, qui eft un des plus beaux Chefs d'œu- 4 
| vre de la Peinture qu’on puiffe voir à Rome, 
à on donne à ces treize Prêtres un diner très ; 
| magnifique dans cette falle. Le Pape s’y rrou- à 
à ve lors qu'ils s’affeient à table ; & leur pré- 


fente à chacun le premier plar, & quelque " 
% temps après leur verfe le premier verre de 


Vin, en leur parlant familierement, fur di- 
 verfes matieres, à l’occafion defquelles il leur | 
‘@ accorde plufieurs graces & privileges, enfuite | 
‘ dequoi 1l fe retire. AE | 
8 Le Prédicareur ordinaire du Pape commen- | 
© ce pour lors à faire un Sermon dans la même À 
4 falle, pendant que cestreize Prètres achevent | +8 
‘de diner, au lieu de la Leéture fpirituelle qui j 


4 fe Fair dans les Societés Ecclefaftiques durant 
Ra 
| Ce Prédicateur eft celui qui prêche ordinai. 
M rement devant le Pape, & dans fa Chambre à 
® pendant le Carème , & l’Avenc une fois Ja 
@femaine, & pour lors le Pape fe tient dans une 
€ Tribune, où il n’eftyû de perfonne , & les 
Æ Cardinaux fonc affis au tour de fa Chambre 
en Cappe violette comme au Confiftoire, 
1 Quandie Pape ne fe trouve pas en érar de 
Æfaire cette fonction du Lavement des pieds, 
1@c’eft 1e Cardinal Doyen qui la fait en préfence 
A de tout le College Apollolique, 
‘ 0m Ÿ 2 Dans 


LR NE Fe CORRE CS RE RE ES e 
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| + Dans le même remps que le Feftin 
| nous venons de parler fe fait; on en prépare 
unautre plus magnifique & plus fomprueux, 
pour tous les Cardinaux; au fortir duquel ils 
pañlent dans une belle falle ; où ils fe repofent,, 
en-écoûrant une charmante fimphonie des plus” 
agréables concerts, que les Mufciéns du Pa 
pe fçavent faire pour les delaffer, jufques à" 
. cequ'ils aillent aux Zéwebres , qui font les ma” 
tines du vendredi de la Pañfion qu’on chante 
” dans la Chapelle de Sixre, où les Cardinaux 
 difent eux-mêmes chacun une partie des la* 
mentations du Prophere Feremie ; d’un ton, 
Mufcal le plus lugubre de tous ceux qu’on 4 
fcû inventer. , Paflons de cetre cérémonie de: 
deuil à celle de la joye que route Ja Cour de’ 
Rome fair paroitre quandelle Canonife quel* 


| 


que Saint, 
CHAPITRE VII. : à 


Des Cérémonies à formalités de la 
Cour de Rome pour la Canoni[ation 
des Saints.) 4 pe Ti 


‘€ 


A Utrefois on ne Canonifoit que les Ma | 

tyrs, auxquels il femibloit qu’on pouvoit, 
appliquer fans aucun douté, la promefle que, 
Jefus Chrift afaite, de donner la vie éternelle 
&e la felicité du Paradis, à rous ceux qui au” 
ront répandu leur fang pour lui; mais dansia! 
faite on mit au nombre des bienheureux plus 
fieurs perfonnes qui avoient: mené uné Vie 

exem- 


HE 01 ka Rome. jée 

| éébipläre, irreprochable, 8e accompagnée 
d'actions vertueufes & Héroïques. 

{  Onavoit pour cela dans les Eglifes Chré- 
| tiennes des Tables que les Grecs, appellent 

Dipriques, Ÿ qui éroient comme ce u’on nom- 

‘meen François des Repiftres ou Catalogues, 

‘dans Hefquels on écrivoit fans beaucoup dé fa- 


 diftinguoient par eur rang, par leur merire’, 
& par leur vertu de même que ceux des per- 


té, comme il arrivoit Le la PIOPArT des Con- 
feffeurs. Er 


| PEvequés ‘ou de celui qui préfidoir dans l'Af: 
À femblée des fidelles, déclaroient Saints tous 
| ceux qu'ils créioient bienheureux après leur 
| ort ; &' toute PEglife ne faifoit point de 
‘difficulté d’adhérer à cette décifion. Mais 
| ‘dans la fuite on fit ces CanGnifarions fans.au- 
| ‘Cün examén fevere, & même fi legerement 


| plufieurs abus, & tant de fcandale que cela 
| donna lieu aux Evêques delEglifée Latine de 
@ Conventr qu'il n’y auroit quele Pontife de Ro- 

| Me; qui auroit l'authorité de Canonifer les 

| Saints, après un diligenc examen. : Le Pape 
| Leon Alt. fütle premierqui s ’atribua cedroit 
| En faifant publiquement la Cérémonie de la 


© ment du huiriéme fiécle de PEre Chrétienne, 
À & rous fes fucceffeurs ont du depuis eu ce 
| privilege en vercu de leur inftallarion au fou- 
® verain Pontificar à l’exclufon de tous les Evè- 
l sa , & de tour le Clergé de PEÉglife Larine 8e 
| Q 3. Occi- 


% Son les noms:des perfonnes vivantes, qui fe 


| fonnes qui étoient mortes en Odeur de fainte- 


| & avec tant d’indifcrerion qu’il s’en enfuivitc 


| Cañonifation deSaint Suvibert au Commence 


“pet Clergé & ke peuple gs: éuthérite de, 


SEE 


0 1 PRRTEENL 


des perfonnes irreprochables > qu'on “établi | 


po HE en de UN ee dd. L'idée 


rs Table dede, 


Occidentale, qu on appelle, réa ieLE 
fe Romaine. ae | 

Il fe rencontre ordinairement de. très | grane 
des difficultés . quand il s’agit de faire les iné 
formations, & enquêresen bonne & due fors 
me pour les Canonifations. Les fraix qu'il 
faut faire pour en venir à bout. vont pour le 
moins à quelques millions de Livres, & fous 
vent à pluf ieurs millions d’écus , ce qui fait 
qu’il n’y a maintenant que les Monarques ou 
les plus riches Princes dela Chrêtienté, qui 
puiffenc obrenir les Decrers de Canonifation, 
quand ils en veulent fairela dépence, , 4 

Quoi queles Juges & les Avocats de la Cour 
de Rome, ne reçoivent aucun paiement dé 
tout ce qu'ils font en cette occafon, il faut, 
néanmoins debourfer ces groffes fommes. dont 
je viens de parler, tant pour les principaux 
Miviftres d'Etat qui doivent folliciter en dis 
verfes Cours, & auprès du Pape les Decrers 
néceflaires pour une Béatification préliminais 
re, c’eft-a-dire pour faire déclarer au Pape, 


qu “il y a plufieurs chofes qui font préfumers 


que celui qu’on fouhaite de faire Canonifer eft. 
bienheureux ; quoi que cela ne foit. pas encore: 
eout-à-fair affôré ; ; comme auff pour les Pro 


_tonotaires Apoftoliques, .& divers Prélars qui, 


doivent aller ouir fur les lieux un rrès-grand. 
nombre de témoins, & recueillir toutes less 
preuves qu’on peut avoir de Ja fainteté de vie; » 
& des miracles de celui " on prétend ne 
bienheureux. 

: C’eftordinairement par cette derniere so 
je veux dire par celle des miracles atteftés par 


1e 


es preuves de la Béatitude de celui à qui on les 
attribue; car pour ce qui eft des bonnes 
% mœurs, 8 de la fainteré de vie de ceux qui 
% font morts depuis long temps, comme feroic 
® unecenraine d'années , ou davantageil ne fçau- 
M roir y avoir de témoins Oculaires, ou Con- 
‘temporaiasqui foient encore vivans fur la terre 
| pour en rendre témoignage, & tour ce qui n’eit 
fondé que fur lopinion,& l’oui dire de quelques 
uns où fur le bruit commun,ne doitpas être re- 
{ sûù comme des preuves valables en jugement. 
+ Maisles miracles fur lefquels on fe fonde le 
plus, quand il s’agit de la Canonifation de 
quelque prétendu bienheureux, quand ils ne 
% feroientr poinc'atreftés à la legere , ni tramés 
{ par quelques perfonnes interellées , ou fuppo= 
fés de quelque maniere frauduleufe, ils peu- 
vent être de la nature de ceux que faifoient les 


iS Magiciens de Pharaon en préfence de Moife, 
8 de cout le peuple d'Ifraël , ou bren de cette 


<efpece de prodiges que les Saintes Ecritures 
attribuent à Sera, qui fe cransforme eh An- 
ge de lumiere pour feduire-les hommes, & 
# renter les élûs même, de celle forte, qu’il à 
leur préfence , felon le propre aveu & le té- 
f moignage deJéfus Chrifte.s : +: 12. 
-4 Tour cela pourtant n'empêche pas que le 
Pape, nereçoivelesarreftarions des miracles’, 
qui font inferées dans les procedures faires 
{ pour la B£atificarion de quelque celebre per- 
fonage , comme des preuves authentiques de- 
fon introduétion dans la gloire du Ciel, & 
{comme des marques infaillibles du pouvoir 
qu'ilkaaupréside Dieu sun die mes Le 
è ° Q_ 4 Ceux 


le pouvoir: de faire defcendre le feudu Cielen 
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© Ceux qui font deputés pour aller faire des 
enquêtes fur Les lieux où ces miracles pretene 
dus, ou véritables ont été faits, viennentren- 
fuite porter leurs informarionsen Cour de Ro: 
me, & remettre leurs procedures, 8 actes 
au Procureur qui doit y pourfuivre la Canonis 
fation. : Ce Procureur les produit-devanr les 
Protonotaires Apoftohiques, & autres Off: 
ciers de la Congrégation des Rires, deputés par 
le Pape pour linftruétion de ces Procés , com 
me nous l’avons dit en fon heu au Chapitre 
XV. de la cinquiéme partiedece Livre.  :« 
- Quand cette Congrégation à mis le Procés 
dontil s’agit en état d’être rapporté aux Ju 
ges, le Pape rient quatre Confiftoires, les 
deux premiers fecrets, le troifiéme publics 
& le quatriéme demi public. . Dans le pre: 
mier le Pape répond à la fupplique ou Requé:- 
te qui lui eft préfentée aunom de quelque Koi, 
Prince, Republique ; Communauté de Ville, 
ou d'Ordre Religieux, & commet trois Aus 
diteurs de Rote ;* pour revoir diligemmentr le 
Procés & lutenfairele rapport, & en mème 
. temps il commet de nouveau deux ou trois 
Cardinaux pour Le revoir une feconde fois afin 
qu'il n'y aitrien à redire. ask: 0 $ 
Au feçond -Confitoire les Cardinaux affü: 
rent d’avoir rev le ‘rogés ,: & que les preu- 
ves de la fainteté de ce perfonnage font incoñ 
teftables. , cpl , »ÿ Ci 
- Le troifiéme Confiftoire qui eft public.fe 
tient dans la falle Koiale. Les Cardinaux y 
rendent l’obédience au Pape dabord qu'ils 4 
“font entrés, & quand chacun d’eux eft ass 
la place qu’il doit avoir .felon fon dar un 
Sd VO= 


æ 
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Vie, & dés miracles du pr faint qu on 
doi Canoniférs fi 6 465. 

+ Le quatriéme Conififtoire qui et demi pu- 
À blic fe tient dans la falle Ducale, où le Pape 
Vient en Mitre fimple , ‘& les Cardinaux ne lui 
% rendent point l’obédience, mais quand on a 
À dit Pexrra ommes tour le monde s’en va, à la 
| reférve des Parriarches, des Archevêques des 
4 Evèques, des Auditeurs de Rote, & des Pro. 
1 tonotaires Apoftoliques Participans, qui re- 
| ftenc'avec les Cardinaux. Le Pape demande 
% l’avis'par-écrit d’unchacun en particulier, & 
| fitoures les voix font uñiformes pour la Cano- 
nifation, le Pape en prononce le Decret, & 
intime le; jour de la cérémonie. 


4 re et tapiflée de grandes piéces de damas rou- 
ge; cramoifi, broché, & frangé d’or, aux 
armes du Pape, & M Roi, ou Prince qui a 
fair inftance pour la Canonifarion , & aux 
bo de ceux ve en doivent fupporter les 
IC) SRE 
H y a auffñi plus de mille flambeaux de Cire 
blanche ; du poids de fix Livres chacun, alluw- 
| més le long de la grande corniche de Sr. Pier- 
NW re, & fur chacune des fenêtres il y a un por- 
trait de celui qu’on canonife, comme auf 
‘en pluf eurs mers de la voute où fon i ri 
eft peinte fur une étoffe précieufe. 
Tout de Clergé Seculier & Regulier com- 
mence la Proceffion par la place de St. Pier 
D re, fuivi de toute la Cour Komaïnc dans l’or- 
“dre accoïrumé dont nous parlérons au XVE. 
 J VE er cyaprès. Les Cardinaux 
Qs ëc 


Ce jour étant venu , l’Églife de Saint Pier- 


do 4 US bg deal 2 cris Pari LÉ RS DNR…, LEA à TT, ENTREE PAFeGIE De 


rover @ooñacriat fair le Panegyrique de ia : 


PAP TROT CES 


| & les Evêques ont leurs Parémens blancs, & 


_ xendre l’obédience pendant: a chante tier- 
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la Mitre en tête. Le Pape étant arrivé à fon. 
Thrône, les Cardinaux & Prélacs lui viennent 


ce un Cardinal vient enfuite faire inftance pour 
1a Canonifation, & le Secretaire des Brefs du. 
Pape lui répond. ‘Le chœur chante d’abord 
après les Liranies des Saints à la fin defquelles. 
ke même Cardinal fair une feconde inftance,. 
& le Pape entonne le Péri Créator.. Quand 
cette Hymne eft achevée le même Cardinal 
fair la troifiéme inftance, & le Pape fait le 
Decret de la Canonifation. On chante in- 
continent après le Te Deum Laudumus, auquel 
onajoûte l’Oratfon propre du faint qui vient 
d’être nommé dans le Decret du Pape, & 
toute lArtillerie du Châreau de Saint Ange 
fair une décharge, & à ce bruit les Eglifes de 
Ja Ville font rerentir deroutes partsle carillon 
de leurs cloches, babe dan 
Le Decret quele Pape fait pour la Canoni- 
fation eft conçü en ces termes. À l'houneur de 
Dieu Pere, Fils, & Saint Efhrit, pour l’exalta- 
tion de la. Foi Catholique, l'augmentation de la: 
Religion ; © la-Cenfolation de N. [on nomme 
ici celui ou ceux qui font la pourfuite, & les 
fraix.de la Canonifation, | ex vertu de l'autoris 
té: de -nôtre Seigneur Fefus Chrifl, de-celle de fes 
Apôtres Pierre & Paul, & de la nôtre, comme 
auffi en confequeuce de l'avis du Confèil , & du con- 


_ fentement particulier de nos Freves , nous decretons 


és definifjons qu'un tel N. eff: maintenant rest 
des la. Hierufalem celeffe, parmiles chœurs des 
enbeureux., > qu'il. eff fait participant de le vie 
désrnclles, @y qu'il dôit être. mis. dans de Fe 


: qe RÉ MSA Le FAR ÉLUS MEN ET Adieu Le do nd LU déc l die. ‘4 ? 


PRE ST ne TR AU 
Ql des Saints, à que nous y avons écrit, MOus inê- 
se, fon Nom, en préfence. de nos Freres ; c’eff 
d| pourquoi nous déclarons &* commandons qu'il foit 
M] religicufement honoré comme un véritable Saint, 
U tant en public; qu'en particulier. Nous ordon- 
| sons aufft que fa. Fête foit celebrée toutes les années 
rd se tel Jour N., © qu’en lui rende tous les bon- 
ai meurs que l'on fçait devoir être rendus aux autres 
où Saints dont des noms font mis. dans cette forte de 
Ù Catalogue, @* de qui les fidelles peuvent implorer 
|! &* attendre le fuffrage. Ce Decret fe pronon- 
otonanmonsnie lies modif is rer iier 
1» Après cela le Pape vient à l’Autel, où aiant 
di dir Plnéroite, & une partie du Confitéor dans 
al laquelle il confeffe fes pêchés à Dieu, à la 
ff Sainte. Vierges à Saint Michel l'Archange, 
ri à Saint Jean Baptifte , aux Saints Apôrres Pier- 
re & Paal ;:1l ajoûte immédiatement après le 

nom de Saint Paul, celui du Saint qu’il vienc 
de canonifer , auquel il confeffe auf fes pè- 
1 chés en générak, & demande linterceffion au 
près de Dieu pour en obtenir le pardon. 

Tour l'Office de cette Melle du nouveau 
Saint. eft pris du commun:des Martyrs, des 
à Confefleurs, ou des Vierges, felon la Clafle 
d'oùilvient d'être miss: à la referve de l'Orai- 

à fon fecrete dela Collecte qui elt compofée ex- 

A preffement pour demander fon fuffrage.* 

Me Le Pape celebre certe Meffe folemnelle- 

ment, 8 de: la-même maniere que celle de- 

1 fon Couronnement donr nous avons parlé aux 

AChapitres L..& V. ci-deflus... Il y a une cé- 

frémonie digne de.remarque dans cette Meffe: 

qui ne fépratique point dans lesautres Meffes 

A Papales, c'eft que dansle temps deliQierraits ; 
by ÿ Q 6 "A ee: 


| ne 
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le Cardinal Doyen, ou un autre des plus a 
ciens Cardinaux Evêques Afiftans vient prés 
fenrer au Papeféant en fon Thrône,deux es 
un petit baril de vin, trois cierges , deux tours 
terelles, & quelques autres oifeaux ; enfermés! 
dans deux cages d’argent que le Pape ouvre! 
pour tirer un de ces oifeaux auquel il donne 
la liberté de s'envoler pendant que les au: 
tres font retenus prifonniers & captifsdans ces 
petits logemens grillés, de fil d'argent, qui 
fervent en cetteoccafon d’emblème pour re 
préfenter les Limbes & le Purgatoire d’où le) 
Pape veut faire entendre par cetté cérémonies 
u’il delivre ceux qu’il Jui plaît d’incroduire 
dans le Ciel, avec les bienheureux, dont il 
_ fait la Canonifation qui finit par certe Bizzar- 


rerie myfterieufe &‘badine. Ca 
On en verra une autre quisne left pas moins 
dans le Chapitre fuivant. 7 | 


CHAPITRE IX. 4 


Da Jubilé unrverfel de Année Saine, 
E mot Fubilé et Hebreu. I fignifie Res 
E. mniffion , Repos, & Trompette. Surquoi je 
dois faire remarquer à ceux qui ne font pas 
verfés dans la connoiffance des Rires de l'An* 
cienne Loi , que chaque cinquanriéme année! 
parmi les Juifs, éroit une année; deremiongés 
nérale, comme on le peut voir au V: Chapitre 
du Levitique, parce que les Ifraëlites éroiens 


4 
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poürelors afranchis de leurs dettes, les Mai- 
fons & terres engagées rerournoient à leurs an- 
ciens Maîtres, &.les Éfclaves recouvroient 
leurdiberté. «C'éroit une année de Repos car 
411 éroir défendu de labourer la terre pendant 
cette année là ; & de faire d’autres œuvres 
ferviles. Enfin cette année heureufe éroit an- 
noncée par les Prèrres de l'Ancienne Loi au 
fon des /rompettes,) voa. pourquoi le mot de 
Tubilé hignifoiren Hebreu.ces trois chofes. 
Comme res cequi fe faifoir parmiles Juifs 
n'éroirs, que la figure de ce.qui devoit arriver 
slaux Chrétiénss dans la Loi de Grace, felon 
que Sainr Paula declaïré au. Chapitre X. ver- 
ler 11. defa premiere Epitre aux Corinthiens, 
di eft- facile de s’imaginer que le Jubilé dés 
Juifs eroir la figure de la remiffion des pèchés 
que Jefus Chrift a méritée aux. fidelles de la 
nouvelle ‘Alliance par fon fang, qui les a re- 
conciliés à Dieu, & mis en état de r’entrer 
en pofeflion des biens fpiriruels ,-dont ils fe 
tfouvotent:privés-par le pêché. 
Mais les Papes qui fe difent les Difpenfa. 
reurs.du Tréfor fpiriuel del’Eglife Chrêtien- 
ne; qu’ils font confifter dans les merites fur- 
abondans.de Jefus Chrift , & de rous les Saints, 
dont ils font un, melange tel qu’il leur plait, 
fansaucunediftinction, fe font avifés, depuis 
environ quatre.çéns ans ; de faire certaines _ 
4 Bulles, par lefquelles ils font entendre qu'ils. 
diftiibuent une partie de ces biens fpirituels à 
Secux qu'ils veulent favorifer par des graces 
Afpecialessen leur relachanr quelques-unes des 
peines fatisfaétoires qui ont été reglées par les 
anciens Canons Pénitentiaux, & c'elt ce qu’on 
TA Am "2" appels 


AE ROLL ER TEE QUE M né DA tu nes 


| Shell dans l’ Belife rar ntm a 
ticulieres.. Maïs lors que le Pape difpenfegé 
néralement de toutes les peines. que les C 
fefleurs pourroient impofer dans lé Tribun 
de la Pénirence à ceux qui viennent y conf 
leurs pêchés on mer la rélaxation de ces.pe le 

es au fang des Indulgences plenierés quan 
elle n’eft accordée qu’à une feule Nation ,«8 
fi elles’ étend par toute la Chrêrienté onla pus 
blic en forme de Jubilé commenous le diroû 
après avoir fair certe obfervatiam, quele Fat) D 
Bôniface VIA. fur celui qui regla l'année d 
Jubilé-univerfel à la centiéme année. pour cel 
taines raifons dent les Auteurs qui ont écri 
fur cette matiere ne conviennent pas. ‘Toll 
ce qu’il y a de certain là-deflus, c'eft que | 
premier Jubilé del'Eglife-de Rome fut celess 
bré l’an 1300. de l’Ere Chrétienne. à 

Clement V1. qui avoit fon fiégeà Avignon 
confidérant que la vie de l'homme, ne peu 
s'étendre ordinairement jufques à la centié 
année, & qu’ainfi plufñieurs mouroient. fans, 
avoir và un Jubilé, le reduific à cinquante ans; 
comme étoit celui des Juifs, deforte qu’il 1 
celebra l'an 1350. par fes Legars les Cardil 
naux AwnibalCeccano & Guy de Sainte Cecile, 
qu’ envoia exprés à Rome, pour y ouvrit 
les Porres Saintes. C’eft le nom qu’on donne! 
aux plus grandes Portes des Ralianee dont Le 
ñoim.fera mis cy après. 

Le Pape Urbain Vi. en 1389. fc un Bref 
par lequel il redüific l’année du Jubilé qu’of 
pomme l’année fainte, à. 33. ans fous prétexte | 
que Jefus Chrift à vêcu autant d'années fur.l& | 
terres. tubé qu’il ya ait de bons Cironologilk h 


Qui: 


} 
| 


| Cour de Rome: 

qui trouvent que fa vie à éré de plusfongue due 
rée.. Ce Bref donna lieu à Borifuce IX. de 
selebrer le:Jubilé’an 1390. Et pour certe 

même raifon Martin V .le celebra l’an 1423. 

Mais Nicolas N. abrégea ce terme de fix an- 

nées , & fit publier un Jubilé l’année 1450. 3, 
PaulAl. & Sixte AV. reduifirent enfin l’annee 

ainté à 25. ans, & ce dernier Pape la cele- 

foré l'an 1475: Depuis ce tems-là on n’a plus 
avancé nivreculé ce terme, mais les Papes 

Bqui ont regné du depuis ont introduit la coûtu- 
nede faire publier un Jubilé univerfel l’année 

Mie leur élevarion au Souverain Pontificat, & 

(fmême en quelques autres occafions pour de- 
| 
| 


mander à Dieu les fecours extraordinaires. , 
Mont ils ont:befoin dans leurs plus urgentes. ; 

néceffivés, avec cette referve pourtant qu’on: 

n'ouvre Jamais les portes Saintes que pour le 
\Plubiléde cisy Luffres, c’eft à fçavoir pour celui 
faui doir être eciebré au bour de vingt cinq. 
‘Hans. RITES RL PE A) 
À - Le Papeïntime ce Jubilé univerfel:par une 
 BBulle qu’il fair publier le jour de l’Afcenfon  . 
Bde l'année précédente, quand'il donne la Bé- 
(fnédiétion folemnelle, dont noûs avons parlé 
Sau Chapivre VI. cideflus, UnSous-Diacre 
BApoftolique commence à publier ce Jubilé 
(Pdevant rouré la Cour Romaine, par la lectu- 
(Pre dela Bulle du Pape qui eft em Larin, & un: 

autre Sous-Diacre Apoftolique la lit à haute- 
voix devant le peuple en Italien. Enconti- 
Mnenr après les douze Trompettes ordinaires. 
Ædu Pape commencent des fanfares, & quel- 
ques momens après douze Veneurs fonnent- 
Mde leurs cors d'argenr , avec une fhece de con 

RAY" . CCIE: 


“ 


‘en même temps le Château Saint Ange: ai 


en parlant de cette matiere.” 
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cert qui Ê Ter avec les Trompettes: & 


* 


une décharge de route fon Artillerie, : 
Le quatriémé dimanche” de rl Ant Th es 
Sous-Diacres Apoftoliques’ publient une au 
trefois la Bulle du Jubilé, & les trois jour! 
qui précédent immédiatement la fête de Noël 
les cloches de la Ville de Rome annoncent pa 
mille fons différens qui rerentiffent* de row 
pars la folemnité de ce même Jubilé, C don 1 
Fouverture fe doir faire le lendemain: Je 
Or comme ceux de la communion de Ro: : 
me croient que l'Indulgénce pleniere du Jub 
lé les fair pañfer de l’érar du Pêché; à celui des 
Ja Grace ; les Papes fe font advifés de repi 
fenrer cela par l'ouverture des Portes qu'ilss 
appellent faintes, où ils font pañler ceux aù 
vont faire les ftarions & prieres! brdoére dl 1 
dans les quatre Bañliquês de Rome”’pour y} 
gagner le Jubilé. C'’eft le: langage a on tient | 


" Le Pape fait ordinairement certe Cééniol : 
nie d'ouvrir, & de fermer les pôrres Sainresh 
la Veille de Noël & quand il lui furvient 
quelque maladie, ou d'aurres empéchem ns Ê 
qui obligent de différer crop long temps cer 
te cérémonie, il perimer au Cardinal oyet 
de la faire tout de même que les Souverainss 
Pontifes l’ont ordonnée, & voici tout ce des 
fe pratique dans cette occafion. + 

Le vingt quatriéme jour du mois de De” 
cembre de l’année faiare rour le Clergé Séct ë. | 
her & Régulier : s’affemble au Palais Apoftoli: 
que, & de là's'en va en Proceffion à Saint” 
Pierre du Vatican ; mais quand le Clergée 

arri 
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rrivé dans la grande place qui eftau devant, 

} trouve les Portes de cetre Eglife fermées , 

x rourés les entrées du Portique occupées par 
es Gardes’, qui empêchent la foule d'entrer. 
: Le Pasou de Cardinaux, & les Evèques 
ant de beaux Parémiens de damas blanc, & 

a Mitre en tète,, s’aflemblenr à la Chapelle 
le Sixte , où le Pape entonnele Vent Créators 
énant un Cierge allumé enmain, & trous les 
Jardinauxen atant auffi de même fortent cha- 
lun en fonrang, #8 vont fous le Portique des 
wifles, où le Pape nomme trois Legats à La- 
eme pour aller. faire la même fonction aux : 
rois aurres Bafliques ; fçavoir le Doyen du 
pacré College à Saint Paul hors des murs, & 
our Saint fean de Larran, & Sainte Marie 
Majeure les Cardinaux qui en font Archipré- 
res , mais ils ne partent qu'après que la fonc- 
Honeftiachevéeà Saint Pierre. 
Ne Pape érant arrivé fur fon Thrône, qui 
ftélevé an devant de la grande Porte, & au 
nilieu du Portique dont nous venons de par- 
er, s’y repofe quelques momensaflis, après 
juoi le premier Prince du Thrône lui préfente 

in Marteau d’or , qu'il prend en la main droi- 
es & s'étant relevé il defcend vers la Porte: 
ainte qui eft murée , & frappe trois foisavec. « 
ce Marteau le haut, le milieu & le bas de. 

etre Porte, en difant : Aperite mibi portas: 

fuffitie, &c: Ouvrés moi les portes de Fuflice, 

E quand je fèrai entré je donnerai gloire à Dieu, # 
1n chœur de Muficiens ajoûte , ceff ici la porte: 

le l'Eternel, les guffes y entreront. Tete celebre- 

lai, 0 Diew, de ce que tu.m'as exaucé, © que 

vas été mon liberateur.. La Pierre que les Ba- 
| * tiffeurs. 


= 
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. Antienne eft prife des verfets 19, 20$ AL 22. 


- diftribuent les marerianx aux affiftans qui 
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tiffeurs avoient rejettée ef devenuë la p incipe j 
du coin. Ceci a été fait de par l'Eternel, ©, 
été une chofe merveilleufe devant nos ceux. Cert 


23. du Pfeaume 118. : à 

Quand cela eft chanté le pi retourne eà | 
fon Fhrône, où il dit plufeurs verfers & O 
raifons, cependant l’Architecte & les Maîtres 
Maçons de la fabrique de Saint Pierre [ dont, 
nous avons parlé au XX. Chapitre de la cins 
quiéme partie de ce Livre, | jettent à bas la, 
muraille qui bouche la Porse fainte, & en. 


s'empreflent beaucoup de les avoir, & les. 

gardent comme de très précieufes Reliquess, 
Auf tôt que. l'entrée de certe Porre elt 

achevée de demolir , les-Pénirenciers deSaint 


Pierre lavenc avec de l’eau-benite les Lina | 


teaux, les fambages ,- & les Moulures qui, 
font au tour de l’ouverture que les Maçons 
ont faite. Le Pape defcend enfuite de fon” 
Thrône & commence lAntienne , Hec dies 
quam fecit Dominus ; & le refte qui eft auf 
tiré du Pfeaume 118. fur la fin, à fçavoir: 

C’efl ici la journée quel Eternel a faite, égaions 
nous À nous réjowïffons en elle. Eteruel je te prie 
délivre maintenant , Eternel je te prie donne mains 


tenant profberités à Benit Joit :celui qui vient am 


nom de l'Eternel. Ce font leschanrsde trioma” 
& les cris d’éjouiffance dontle peuple Juifufa ," 
Jors qu’il receut Jefus Chrift faifanr comme fon. 
entrée Roïale dans la Ville de Jerufalem. 4 
Après le chant de cette. Antieñne k: Pape 
dit quelques Oraifons lefquelles étant finies il. 
prend la Grobs & fe mettantà génoux dE + 


| a nb US te PES A2 OLA DER 
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| one fainte, il entonne le Le Deus ee 
Aus sc. ;. Alors tout le monde entre dans 
PEglife, où l'on dir Vêpres en tenant Cha- 
elle Papale, & quand elles font finies les Car- 
dinaux rent leurs Parémens blancs , & aiant 
pris des Cappes rouges ils accompagnent le 
Pape jufqu'a la porte de fon Appartement, & 
delà fe retirent.chacun dans fon Carrofle,pen- 
dant que Jes trois Cardinaux Légars vont fai- 
re les mêmes cérémonies pour l'ouverture des 
porres faintes des autres Bañliques de Rome. 
+. La Bulle du Pape ordonne la vifite de ces 
uatre Eglifes, que nous avons fpecifiées ci- 
|: 3 pour, gagner le Jubilé, avec certe 
claufe particuliere que les habirans de Rome 
les doivent vifiter trente fois ; &.les Etran- 
gers feulement quinze, mais les Papes abré- 
gent quelquefois, ce nombre en faveur de 


pa qui lui repréfentent que cela eft rroppé- 


le pour eux, car il faut faire douze milles 
e chemin pour une feule vifire de ces quatre 
Eglifes, cellemenr que pour les vifiter trente 
fois il faut faire crois cens foixante milles de 
chemin, qui font pour le moins équivalentes 
à cent lieuës d’une bonne heure chacune. 
Pour ce qui eft des prieres qu'on. doit faire 
daôs ces Eglifes, elles font arbitraires quoi 
qu’il y ait des perits Livres faits EXpres us 
les exercices du Jubilé. 

Le jour qu’on ferme les Portes faiaces 4 qui 
et l’année fuivante à pareil jour qu’elles ont 
été ouvertes , le Pape & les Cardinaux avec 
le Clergé Régulier &-Séculier, comme auffi 
les Prélats, & d’autres perfonnes de la Cour 


de Rome, vont à Saint Pierre » Oùils pren- 
" pchE 
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nent leur Parémens blancs , , & leurs Mi tés 
pour affifter aux Vêpres à la fin defquelles 
leur donne chacun un Cierge à la rain 
31s vont adorer cé qu’on appelle la fainte 
de nôtre Scigreur, qui eft repréfentée fur 
linge ceint de fang, que certains Auteurs 
dérnes ont publié fans aucun témoignage : 
gne de foi devoir être un Mouchoir qu” 
‘femme nommée Veronique , préfenta à Je 
Chrift pour efluier fa face ; dans le tem 
qu’il portoit fa Croix en montant fur le C- 
vaire, & dontils prétendent que les priné : 
paux traits du vifage furent marqués, pa 
Le grumeaux de fang qui $ 'attacherent à à Ce 
inge. : 
Quand tout le Clergé, & les petfonnes le 
Ja Cour ont fair leur priere devant cètre im4 
ge, le Pape commence l’Antienne: Cu jt 
cunditate exibitis, re. C’eft-à-dire, Vous for. 
tirés avec plaifir & Jatisfaion ; , &e. À l'out 
de ces paroles tous ceux qui font dans l'Egli 
fe fortent par la Porte fainte, 81e" Pape 4 
Vient pafer le dernier, puis il fe tourne vers 
Ja même Porte, & dit : Adnroriun nof?rut 
in nomine Domini, &c. Notre Aide Joit «rs ni 
du Seigneur , @xe.  'ajoûte à cela quek 
prieres & oraifons pour. benir les pierres, & 
la chaux qui doivent férvir à boucher cette 
Porte, il y. mec enfuité lui même la prémief 
pierre, fous laquelle ilcache, entre deux pla: 
ques dé plomb, des Medailles d'or, frappées 
à fes armes d’un côté, & ornées de quelques 
énigmes fur le Revers. 
Cela étant fait le Pape fe ge les mains; 
& va à fon Lhrône ; où il Pet pas plürôt 
arrive 


© 


\ 
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rendant l’Architeéte & les Maçons du Vati- 


| uelle ils enchaffent une Croix de cuivre à plu- 
Scurs raions dorés, 

& Quand cet Ouvrage de Macbonerts eft en 
on état; le Pape dit la derniere Oraifon, 
Boncernant la breche de Ja Porte faince repa- 
be, & incontinent après il fe fait porter à la 


ompagnent jufquies à ce qu'il foit arrivé fous 
> Daïs de fon Thrône, d'où étant và de tou- 
ds partsil donne la Bénédiétion Générale de 


Hidefus. 

| C’eft par cette Bénédiction que finit la cé- 
Bémonie du Jubilé univerfel , enfuire dequoi 

:s Cardinaux Ôtent leurs Parémens blancs, 
rennent des cappes rouges ,. & accom- 
ragnent le Pape jufques à fon “Appartement 
tu Vatican, où dl régale d’un fouper magni- 
que ceux qui veulent y refter pour aller dire 
Marines à la Chapelle Papale , fur le foir, 
jui eft la: veille de Noël. 
| Je ne m’arrécerai pas à faire ici un ‘plus 
png dérail de ce qui s’obferve l’année fainte 3 
Ja Cour de Rome, d’aurant que cela mé- 


€ de ne parler que dés cérémonies extraor- 
linaires de la Cour de Rome, dont lesétran- 
ers ne fçauroient avoir cofinoiflance , # 
qu ls 


F4 LATE Nr = 4 pi OQQUE TAN Es. 1 TIMES 
ue AUS MAC dr RU rÈUS | \ Fe if TA Le. A 


| Rd falvum fac populum tuums 
| Sauve ton peuple Seigneur , & 
héritage, > Êc.: Quand ce verfer eft: 
as Pape dir plufieurs Oraïfons, ce- 


| an : murent la Porte fainte, au milieu de Ja- 


-Oge de Saint Pierre, où les Cardinaux l’ac- 


1 maniere que nous l'avons dit en parlant des 
utres Bénédiétions Papales, au XE Chapitre | 


pigneroit de mon but principal , qu m'obli- . 


d € < 
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ler dans le Chapitre fuivant. bé 


 P'Efprit les Officiers de la Chambre Apoftolt 
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Tableau de Ve ie 
qu’ils.ne peuvent] voir fans y Faire un fé 
plufieurs années; c’eft pourquoi nous p 
fous filence diverfes autres fonétions du P 
moinsimportantes, auxquelles il s’arrache tou 
tes les années durant le cours de fa vie, qui finie 
comme celle des autres Princes de la cerri 

ar une pompe funebre dont nous allons p 


CHAPITRE Xe 0 
Des Funerailles du Pape. # 
Q%: le Pape ef à l'excrémité * 


d MY PE 


! Neveux , où autres Domeftiques em: 
portent de fon Palais tous les Meubles 
qu’ils y trouvent ; & aufi-tôt qu'il a rendi 


que viennent dans l’ Appartement où 1l eft dés 
cedé, pour fe faifir de fa depouille, mais les 
parens du défunt y mettent fi bon ordre , quil 
n’y refte que les quatre murailles, & le cada 
vre fur une mêchantepaillaffe, avec un vieux 
chandelier de bois , .où à peine y a-t-1l ur 
bout de Cierge allume?" LT" US 

En même temps le Cardinal Camerlingli 
vient en habit violer, accompagné des Clerc 
de la Chambre en habits noirs, reconnoitti 
le corps du Pape. Il Pappelle trois fois pat 
fôn nom de Baprème , & comme il nel 
donne aucune réponce, ni figne de vie, il Fa 
dreffer un Acte fur fa mort, par les Proto: 
notaires Apoftoliques. Laà-deffus il prend d 


TT sd 
4 


Pr | Cause Re He pui 
re de Ja Chambre du Pape, ; l'Anneau du 
, qui eft le fceau ou cachet du Pape 
N'ormafif, du prix de cent écus, qu’il fair 
Anertre en piéces, lefquelles on donne aux 
Mai res des Cérémonies à qui elles appartien- 
Miénr. Le Dataire & les Secreraires qui ont 
es autres feaux du Pape défunt, font obligés 
Micles porter auffi-rôt au Cardinal Camerlin- 
ingue , qui les fair rompre en préfence de 
Audireur dela Chambre, du Fréforier, & 
les Clercs Apoltoliques, & il n’eft permisà 
ycun autre des Cardinaux d’ aflifter à cette 
onétion. 

 Enfuire le Cardinal Patch F & les Nevenx 
lu Pape font obligés de quitter le Palais, où 
gl eft decedé, ce qui arrive ordinairement au 

latican, où à Monte-Cavallo , quand il ne 
init pas fa vie par quelque moft foudaine & 
L prevûé: : Le Cardinal Camerlingue prend 
offeffon deces Palais, au nom de la Cham- 
pre Apoftolique; & après qu’il y eft entré 
Bivec routes ces formalités dont nous venons de 
parler, 1l fait faire un Inventaire fommaire 
les Meubles qui s’y rencontrent, mais il n’y 
efte le plus fouvent aucune ‘chofe comime nous 
YOns dit. 

| Cependant les Pénirenciers de Saint Pierre, 
. Bivec les Chapelains du défunt , prennent le 
Roin de faire embaumer fon corps, après l’4- 
Mroir bien fait rafer, & de le revêtir de fes 
of vabits Pontificaux , avec la Mitre fur Ja tête, 
118$ un Calice à la main. Le Camerlingue prend 
Moin d’envoier incontinent des Gardes, pour 
| efaifir des Portes de la Ville, dÿ Château de 
aint Ange , & des autres Poftes & si 
es 
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les plus dangereux de Rome ; où les Capi 
ou Capitaines des Quartiers font , nuit & Jo 
la Patrouille avec leurs Milices, pour em 
cher les. feditions de ceux qui Cabalent 
l'élection d’un nouveau Pape. ursid 
_ Après que le Camerlingue a pourvû à 

feureté de Romé, il fort du Palais Apofto 
que, pour aller faire le cour dela Ville, dan: 
un Carroffe magnifique, aïanr à fes côtés les 
Suiffes, & le Capitaine des Gardes qui,a€* 
compagnoient ordinairement le Pape défunts 
Lors que cette marche commence, on et 
tend fonner la grofle cloche du Capitole 4 
ne fonne jamais que pour annoncer Du | 
Ville la mort du fouverain Pontife. : 
-_ Aufignal de cette cloche, la Rote & ÿ | 

les Tribunaux ceffent de rendre la Juftice , & 
Ja Daterie fe ferme fuivant la Bulle, in e/igems 
dis de Pie IV. Il ne fe fait plus aucune ex 
pédition de Bulles, & routesles Congrègæ 
_ tionsordinaires [ dont nous avons parlé dafié 
la cinquiéme partiede ce Livre, ] ceflenc auf, 
de telle forte qu'il n’y a plus que le Cardinäl 
Camerlingue, & le Cardinal Grand. Pénirens 
cier , qui continuent. les fonctions de leutf 


Charges. : ARTE | 

Comme les Papesont choif l’Eglife de Se: 
Pierre, pour le lieu de leur fépulture;. quan 
‘ils font morts aù Mont Quirinal, qu’on ap: 
pelle aujourd’hui Monte Cavallo, ou quelque 
autre de leurs Palaïs, on les porte au Var 
can, dans une grande .Litiere ouverte, 4 
milieu de laquelle il y a un.Lit de parade 
fur lequel legcorps du Pape eft :expofé à 
vûé du peuple, revêtu Pontificalement com 


| mi 
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me au commencement de ce 


PÉPEs erech: précédée par un EUR PRES 
le Chevaux legers , aiant une douzaine de 
Trompettes fourdes avec des Crépes moitié 
hoirs & moitié violets , qui marchent quatre à 
I uatre à la rêtede la premiere Compagnie, 
nontés fur des Chevaux pommelés, dont les 
Jouffes font de même couleur que les Bande- 
‘oles attachées à la branche dés Trompettes, 
Mnaïs celles des Chevaux legers font de velours 
DK oir , avec des Crépines d’or & d’argent, Ces 
| Havaliers portent leurs Lance abaïiflées, aiant 
eurs Erendards qui précédent chaque Efca- 
ron, au milieu de leurs T'imbaliers, qui fonx' 
tendre un fon trifte & lugubre. 

| Quelques Baraillons de Suiffes viennent ax 
très donc la moitié portent des Moufquers, & 


nl 


8 
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autre moitié des Hallebardes renverfées, & 
pl la 
di (à 
ifiers, qui conduifent autant de Haquenées, 
ouvertes de Houffes noires, trainantes juf- 
int, marchent confufement au milieu de ces 
ke aquenées, portans à la main des Torches de 
Les douze Pénitenciers de Sr. Pierre vien- 
nc après avec des Torches à {4 main, au 
W ls Efpadons & des Hallebardes au tour de la 
(Mitiere du Pape » devant laquelle marche im- 
(heval caparaçonné d’un Treillis de fil d’ar- 
1 nl scomme un Cheval de bataille.” Der- 


k-ci font fuivis de vingt quatre Palefré- 
iflu’à terre, & pluñeurs Eftañiers du Pape dé- 
re jaune allumées 
hilieu de la Garde des Suiffes, qui portent 
fiédiatement ‘le Porte-Croix fur un grand 
ere le Lit de parade dou eft le it 


filet de. verre , & de clinquant doré 
tête. ss 4 


| cela il vient une Combagnie de Cüiraffie 


 Carabins, qui efcortent fept piéces deCan 


_ futs,. avec plufeurs grands Caiflons rem 


il n’y en a pas un qui Paccompagne € 


ou de quelque autre lieu ; ‘pour l’enfe . 
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56 
än Pape, on voit fon Mat 
Cheval noir, fans oreilles 
harnois que des bandes de ti D 
tin blanc, & une Aigrette s re 


Da 


On voit Es enfuite vinge quatre auti 
Palefréniers conduifant des Mules noires 
vec des couvertes blanches, & une douz 
d'Eftañers avec des Haquenées blanches , CO 
vertes de velours noir, & ceux-ci font fuir 
d’une Compagnie de Chevaux legers, dof | 
les Cavaliers font habillés de violet; & a rêi 


&c enfin le refte de la Garde des Suifles, don : 


la marche eft fermée par une Compagnie 
de bronze doré, qu’on fait rirer fur leurs Af 


de boulets , de poudre, & de munition 
guerre, fur des Chariots qui font menés 
ueué de ce fuperbe Convoi. 

Il eft aifé de voir par tout ce que nous ve 
nons de dire, que cette pompe fancbre n! 
pas tant de rapport à ce qu'on devroit faire 

our un Chef du  Clergé Romain, ou pour 
Évêque , tel qu "étoient autrefois les” LS 
welle en a pour ce qu’on fait parmi les 
8 AS , quand on entérfe un Général d'A 4 
e, ou quelque grand Heros & Capitaint “À 
sun que de rant de Prélats , & autres Eccle 
fiaftiques dont la Cour du pue eft remplis 
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le temps qu'on le porte de Monte Ca al 
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4 life.de Saint Pierre ; comme 

Le dirons après avoir fair cette remarque, à 
Fçavoir ; que Je Pape cf mort au Varican 
Bilans la Chapelle de Sixte, où après lavoir 
laiffé vingt quatre heures, on l’embaume, & 
e même jour on le tranfporte dans l’Eglis 
fe de Saint Pierre , fans autré Compagnie 
que celle des Pénitenciers, & de quelques 
Chapelains, qui fuivent le corps du Pontife 
Idéfunc, jyfques fous le Portique de cette Ba- 
filique , où les Chanoines de la même Eglife 
lviennent le recevoir , en chantantles prieres. 
lordinaires pour les morts, enfuite de quoi ils 


nité, où il demeure expofé crois jours, fur 


\vers d'une grille de fer, qui fert de baluftra- 
ER » 8 de clôture à cette Chapelle, | 

| “Au bout de ces trois jours on met ce ca- 
| davré tout embaumé de nouveaux parfums, 
dans un cercueil de plomb, au fond duquel 
| Jes Cardinaux de fa Promotion, font mettre 
| des Médailles d’or & d'argent, qui repré- 
| fentenr d’un.côté le Pape défunt, leur Bien- 


fidérables, On couvreenfuite ce cercueil d’u- 
ne Caifle de Cypres, & on le laiffe en Dépoft 
derriere. la muraille de quelque Chapelle, 
| jufqu’à ce qu’on lui ait bâti un Maufolée à 
| Saint Pierre; où ailleurs , s’il ne l’a point 
| fair drefler luimème de fon vivant, comme 
| quelques-uns en donnent ordre par avance, 


ou 
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bn cporre d’abord, par un Efcalier fecrer, 


leportent dans la Chapelle de la Sainte Tri- 


un Lit de parade élevé à la vûe du peuple, 
| qui vient en foule lui baifer les pieds, au tra- 


 faireur, & de l’autre fes actions les plus con- 


| Mais quand le Pape deg par Teftament, : 
| pr QU ament à 
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où de vive voix qu'il choifit pour fa fe 
re quelque autre Eglife que celle de S: 
Pierre, la tranflation de fon corps ne fe 
faire qu'un an après qu’il a été mis en 
poft dans quelqu'une des Chapelles de cett 
Baflique , comme nous venons de le dires &" 
l'on ne peut en ôter le corps du Pape fans 
donner un"groffe fomme d’argent au Chapi 
tre de Saint Pierre. 1l en coûte quelquefoi 
plus d’un million, quand 1l s’agit d’avoir le“ 
cadavre de quelque Ponrife mort en odeur de 
fainteté, & qu’on eftime pouvoir être un jour 

Canonifé. 46 45e LEE 
La Chambre Apoñtolique paie les fraix-dew 
Ja fepuiture du Pape, qui font reglés à cent. 
cinquante mille livres, tant pour les obfequess 
dont nous venons de parler, que pour drefletm 
un fuperbe Maufolée dans la Nef de Saints 
Pierre, avec une Chapelle ardente, où cous” 
les matins on chante une Meffe de Requiemm 
pendant huit jours, en préfencedu Sacré Col" 
Jege, pour le repos de l’ame du Pontife dé" 
. func. La Clôture de cette cérémonie fune-u 
bre fe fait le neuviéme jour, par une Meñlen 
fort folemnelle, ‘chanrée par un Cardinal EM 
vêque , affifté à l’Autel par quatre autres Car 
dinaux en Mitres, qui vonc tous à la fin de 
lPOfice, avec le celebrant faire fur la repré: 
fentation du cercueil les encenfemens, & les 

Afperfions ordonnées dans le Rituel , en pré 
fence des autres Cardinaux, & de tous les” 
Prélars & Officiers de la Cour du Paped 
funt, quife retirent d’abord qu’ils ont ente 
du le dernier Requicfcas in Pace. C’eft-à-dires 
Qu'il repofe en Paix, A quoi ils répondene 
| | ï AE, À) 
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L': TDR LOT CRE LEP Pa 
7. Fe D'ART. es de 
De la Promotion des Cardinaux ab- 
IOS DANCE) à) 
A J } : L é. FD 3 ) 13 à: LT S 
# E Papedéclare dansun Confiftoire fecret 
ss Ceux qu'il veut élever à l’éminente digni- 
ré du Cardinalac, après avoir donné Au- 
flicuce aux Cardinaux qu'il a convoqués ce 
jour-là , 8 après qu’on a dit l’exvra omues, 
c’eft-à-dire quand tous les Courtifans & Pré- 
lats, qui n'ont pas droit d’affifter au Con- 
iltoire, fe fonc retirés , fuivant le comman- 
MON QU'OnleUMenAIt.: 0 it à 
Toute la cérémonie que le Pape obferve 
pour cela eft de dire habernus fratres, nous a- 
vons des freres, en tirant de fon fein la Lite 
de ceux qu’ilnomme pour tre admis au Car- 
dinalat, & l’aiant mife fur la Table, le Car- 
dinal Patron, ou le plus ancien du Sacré Col- 
ege en fair la Becture.  Ileft vrai qu'il s’eft 
trouvé quelques Papes ,. qui ont vouluintro- 
duire la coûtume de ne pas nommer tous les 
| Cardinaux d’une Promotion, comme fit en- 
trautres Clement X., qui voulant faire la 
Promotion de deux, fe les referva 4 Petto, 
| comme difent les Italiens, car 1l fe fervit de 
étre expreffion dans un Confiftoire, où:il dic 
‘aux Catdinaux qu’il avoit convoqués, habetis 
fratres quos refervamus in Pecfore nominandos u-= 


ro 


- Cardinal Patron lefoir précédent, & lele 


06. TN | 
bicumqne , d quorifeumique nobis placuer ri 
avés des freres que nous refèrvons dans nôtre] 
pour nommer en temps € lieu, quand il 
plaira. Maisles Papes qui ont regné du 
puis n’ONt pas fuivi cette maxime , Hoit pa 
que fous ombre de tenir les méconrens en 
rente pour quelque deffein particulier on im, 
pofe à trop de gens de mérite, quis ares 
dent d’avoir lé Chapeau 5 foit parce qu’on 
fruftre bien fouvent de la jourflancé du Car 
dinalat celui à qui on differre de-le donn 
quand il furvient quelque mort imprévûe. ! 
Ordinairement les nouveaux : Cardinau# 
font avertis de leur Promotion de la part. u 
demain à la fortie du Confiftoire il les a 
chercher par fon Maître de Chambre dans foi 
. propre Carroffe, les fait venir dans fon aps 
partement au Palais Apoñolique , où il leg 
traire à diner, avec toute forte de magnifi- 
cence. Illes fair enfuite revêtir de lhabir dé 
Cardinal, & ceux qu’ils portoient ce jour-là 
demeurent pour regal aux Aides de Chambre 
du Cardinal Patron. Le Barbier du Papé 
leur fait en même temps le Poil, &1la Ton 
fure à la Cardinale dont le: Diametre eft de 
quatre Pouces de largeur, & ce Barbier r re 
çoit de chaque Cardinal vingt cinq écus d’ N 
Cela érant fair le Cardinal Patron les intro® 
duit à l’Audience du Pape , qui leur mer 1e 
Bonnet rouge fur Ja têre , en leur difant. 
Chacun feparément effo Cardinalis, fois Car 
val, & faifant en mème tems le figne del4 
Croix, avec fa main droite fur ce Bonnet 
qui eft une eipece de Calotte faire de fati 
* | rouge 
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“'ouge, fans aucune doublure. Chaque nou- 
; veau Cardinal vire ce Bonnet de la tête aufi- 
tôt qu'il la reçû , & baife le pied au Pape. 
#1 Quand tous ceux qui ont été nommés au Car- 
4 dinalar ont reçû leur Bonnet, ils font un petit 
compliment fpirituel & bien tourné pour re- 
4 mercier.le Pape du mieux qu’il leur et pof- 
4 fible, chacun felon qu’il eftime lui devoir té- 
# moigner plus ou moins fa reconnoiffance.. 
4 | Tous les Cardinaux qui ont reçü le Bonnet en- 
{| femble vont à liffué de l’Audience du Pape 
{ vifiter fes parens lors qu’ils font dans la Ville 


1 Depuis qu'un nouveau Caïdinal arecû 1e 


D, meure coüjours dans fon Appartement, & elt 
habillé de violer, cependant tous fes amis lui 
viennent rendre vifite , & le feliciter de fa 
Promotion, mais il ne peut les accompagner 
felon les inaximes du Sacré College, niles ré- 
conduireque jufqu’à la porte de fon Anti- 
anne mb nette Hn irnér mtniba mat 
Or commèéle Conffloire fécret-danslequel 
| onfait la nouvelle Promotion des Cardinaux , 
fe tient le lundi, ‘on voit ordinairement que le 
Papeñie manque pasd’en indiquer un autre le 


rouges ‘Chaque nouveau Cardinal y va dans 
-un Carroffe de cérémonie qu'il fait faire en 
| diligence, comme auf des nouvelles livrées 
‘pour fes Effañiers, qui ie au vi v 

LE 4 6€ 


‘Bonnet jufqu’au premier Confiflaire , il de- 
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jeudi fuivant ; pour leur donner Je Chapeau 
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de ce Carroffe lequel eft fuivi de plufeurs: 
tres, où font les amis du nouveau Cardi 
& les Prélats qui le doivent accompagner. 
s'arrête à la Chapelle de Sixte, quand lacé 
monie fe doit faire au Varican, & dans 
Chambre fi c’eft à Montecavallo, cepen 
les anciens Cardinaux entrent deux à deux dar 
la falle du Confiftoire, & après avoir rend! 
J’obédience , ou baifé la maïn au Pape, de 
Cardinaux Diacres vont querir le nouved 
Cardiral , & le conduifent devant le Pape 
auquel il fait-trrois profondes inclinations , 4 
fçavoir une à l'entrée de fa Chambre, l’autre 
au milieu, & la troifiéme aubas de fon Thro= 
ne, & puis 1l monte les degrés baïfe le pied 
au Pape, qui l’admet enfuire ad ofeslum Oris4e 
au baïfer de la bouche, après quoi le nouvea 
Cardinal va ad ofculum Pacis , embraffer rous: 
les anciens Cardinaux auxquels il donne uñ: 
baifer, d'e:paix snète: de 1e run Ft, | 
Quand cela eft fait le chœur des Muficienss 
entonne le Te Deum , 8 les Cardinaux s’ 
vont deux à deux à la Chapelle Papale, o 
ils font le tour de l’Aurel , avec le nou” 
veau Cardinal accompagné d’un Ancien, quim 
Jui céde la main droite certe fois làfeulements 
après quoi le nouveau Cardinal vient s’age- 
nouiller fur les marches de |’ Aurel , où le pre 
mier Maître des Cérémonies lui mer fur la rê” 
te le Capuchon qui pend derriere fa €appess 
& quand en chante le Zéergo du Te Deum, 1118 
couche fur le ventre & demeure en cette poftus" 
re non feulement jufqu'à la fin de ce Cantin 
que , mais encore pendant que le Cardinal 
Doyen qui elt pour lors à l’Aurel du M 
: | | pi 


Cost 


v A M bé: 
’Epitte air dir quelques Oraifons , marquées 
Jans le Ponrifical Romain . MR 
Lors que cesprieres font finies , le nouveau 

Uardinalfe-releve, & on lui abaifle fon Ca- 

suchon , après quoi le Cardinal Doyen en 
bréfence de deux Chefs d’'Ordre, & du Car- 
Hinal Ca merlingue lui préfente la Bulle du fer- 
nent qwildoit prêter, & après l'avoir lu: 

W jure qu'il efl prêt de repanare fon [aug pour le 
Grvice de l'Eghfe Romaine, & pour le maintien 
LesPrivileges du Clergé Apoftolique auquel il ef 
sgregé. ‘Tous*les Cardinaux retournent en- 
fuite dans la Chambre du Confiftoire dans le 
mème Ordre, qu’ils avoient gardé pour en 
fortir, & le nouveau. Cardinal y étant auf 
conduit à la droite de l’Ancien qui l’accom- 
Épagnoit à la Chapelle, il s’agenouille devant 
le Pape, un-Maitre des Cérémonies lui tire le 
Capuchon.fur. larête, & le Pape lui met le 
Chapeau de velours rouge par deflus ce Ca- 
puchon, en difant quelques Oraifons. 
| La cérémonie de donner le Chapeau à ce 
lui qui: eft nouvellement.reçû au Cardinalat 
finit par cet'endroit... où il y a plus de fafte 
que de pieté comme on le verra parce qui 
nous refteà dire fur cette matiere , cependant 
Je Pape fe retire & les Cardinaux en fortant 
du Confiftoire s'arrêtent dans la falle Roiale, 
où als font un cercle ,: au milieu-duquel le 
nouveau Cardinal leur vient faire la reveren- 
ce ;. 8 les remercier l'un après l’autre de 
| Fhonneur qu'ils lui ont. fait.de lavoir recù 
pour. leur confrere ,. 8 quand il a achevé fes 
| femerçciemens les anciens Cardinaux viennent 
| auf. cour à tour le complimenter fur fa nou- 
[TERRE KR. 5.° velle 
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… Le Chapeau rouge que le nouveau Ce 


calypfe de Saïnt Jean, fe trouvent fort 


ne m'a pas été poñfible de fçavoir par qui 


rouge, au prix que nous venons de dires * 


Jéile Promotion: :abièsiquor cHacin st4ii 
tourne chès fois, mais qüands il y"a queldi 

Neveu u Pape regnant dansile Sacré” Colle- 
ge , il rétient ordinairement à diner celui 
vient d’êcre fair Cardinal ce jour-là , par 
Oncle. PET RTE OPEL" HN DDR 


nal à recù au Confitoire eft porté chès lui, 
par ün Camerier fecrer du Pape, auquel ill 
he manque point de faire un beau Regal ;"ot# 
tre la fomme qu’il donne à tous les autres 
meriers qui n'eft point raxée; cependan 
plus pauvres Cardinaux ont coûtume de’ 
douner au moins cinq cens écus d’or à par 
ger. Le Chapeau dont il s’agit eft mis dat 
un grand Baflin de vermeil doré ; que l’undes 
Cameriers fecrers fait porter par un Huifieh 
auquel le nouveau Cardinal"donne trente éeu 
d’or felonla taxe que nous allons mettre ici, 
par laquelle on verra que toutes les fommt 
dont chaque nouveau Cardinal doirrepalèr 
Îles Domeftiques du Pape, montent à celle d 

666. écus d’or, quieft un nombre mifteri 
fur lequel tous les Commenrateurs-del'A 


baraflés. Pour ce qui eft dé cerre' ta 


en quel temps elle a été faite ; mais cel 
n'empêche pas que tous les nouveaux Card 
naux ne foient obligés d'acheter leur Chapeat! | 


qui elt la fomme totale des vingt quatre Ar 
ticles dans lefquels font nommés tous'cè 
qui la doivent recevoir." #7 hote 
DE té : LEA SU 
sé -c | " Taxe. 


Gr dé Rome. 39 
SAONE EUR He ins mue . 
e doit paier chaque non vean 
# aux Donéftiques du Pape, le jo Lo 
Pr quil refais fon Chapeau ronge dass le 


| 2 Conf ifPoir sir HrRATLS 
| Es mou 
IA mu ifhar du Pape 25 éeusd'ors 


Aux Maitres des Chémonies Parti- TE 
désir Hibrogiée #13 4 100 
Mair: Cérémonies nonPare ju 
1C ans: HE sr enr) y DE DE ae 
| Secrétaire, Clerc, fi pr USE 
| | vifte duSaeré College PT DE 
Qâux Camggiers fecrets a 
du pe: PRIE : 
4 ux Chapelains fecrets dy Dies mOn BQE | 
Aux Maîtres dela Garderobe AIRE 10. Das 
Aus Clercsdela Chapelle fecrere du Ti 
PARAPE NS AR Maires Lu) eos 206 , 
Aux Sous: Cameriers du Pape Fe 
a 


Aux Diacres & Sous-Diacres de la 

| Chapelle du Pape: : 

Aux Clercs de la Chapelle commune : 

+ du Pape: 7e lis dr, pa ! Masse 
Aux Gardiens dela Chapelle de Sie - D 
Aux Mafiers du Pape - sé “HET é (if ; 
‘Aux nePalafr ep ape SRI NA. 
ux Cusfeurs ou Huiiers du Pape RE AS 


Le 
an 
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Aux: Gardes de la Porte de fer r1aGié, 
AuvGardes des Chênes 4 
Aux Gardes des Jardins :: 1 + 
Aux Balañeurs du Varican &de Mon- ; 
‘tecavallo he sréé stone ut 4 lb 
Aux Muñciens du châtéau de Saine 1 
‘€ R 2 Aug 
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.cun rang, nt préféance. 11. 26 Se, 


la terminé les affaires qui font fur le Bureau. 


+ pendar 


Aux Tapifiers duPape à …î 


Aux Foureurs + portent les Manet ÿ 
nes au Confiftoire public mn | 
A PHuifier qui porteleChapeaudu % 
nouveau Cardinal FX 80 
Somme totale écéécidn 


Pour éviter la peine dediftribuer cette foms. 
me à tant de perfonnes, le nouveau Cardinal, 
fait mettre fix cens foixante fix écus d’or tous! 
enfemble dans une bourfe, qu’il donne à ua 
des Maîtres des Cérémonies qui çn fait le par-w 
tage, & la diftribution à chacun, felon qu 
eft marqué dans ladite Taxe, 1 
Le même Jour que le nouveau Cardinal a. 
reçû fon Chapeau dans le Confiftoire publics 
& donné la forme dont nous venons de pare! 
ler, il commence fes vifites par celle de l’E“ 
glife dé Saint Pierre, delà il va chès le Car-# 
dinal Doyen du Sacré College, &-enfuire chès! 
des Rois & les Reïnes qui fe trouvent quel-m 
quefois à Rome. Pour ce qui eft de la wvifire” 
des autres Cardinaux, des À niDAf RATES ‘4 D 


elle fe Fed à la ps rte nouveau Car î 
dinak, & fans qu’il foit obligé de. Bart, aus. 


Au premier Confiltoire feeret: après qu'on 


préfence du nouveau Cardinal, le Pape fai 
Ja cérémonie de let fermer la bouche, en lui 
défendant étroitement de dire à qui que .cem 
foit les chofes qui s’y fonc pañlées. Autres 
fois les ançiens Cardinaux prétendoient que 
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endant que les nouveaux Cardinaux avoienc 
4 bouche fermée, ils n’avoient aucune voix 
active, ni pañive , au Conclave, c’eft-à-dire 
que f le Pape venoit à mourir pendant ce 
temps-là , ils ne pouvoient ni donner leur voix 
pour l’Eleétion d’un autre Pontife , ni être 
élüs eux mêmes par lesautres Cardinaux ; mais 
Pie V. par une Bulle du 26. Janvier 1571. dé- 
(clara que la coûtume que les Papes ont de 
 mertre les-doits di ur la bouche des nouveaux 
Cardinaux pour leur faire comprendre qu'ils 
doiveut.avoir une grande rerenué. dans tous 
leurs difcours, n’eft qu’une fimple cérémonie 
@ qui ne doit pas les exclure des privileges dont 
jouiffenr ceux qui ont la voix active & paf- 
five. iles di Hg L 
. Au.fecond. Confiftoire le Pape ouvre là 
bouche au nouveau. Cardinal, & après lui 
avoir affigné un titre, il lui met au quatrié- 
me doigt de la mais droire un Anneau d’or, 
où eft enchañfé un Saphir Oriental, pour le- 
| quel il doit paier cinq cens ducats au College 
| de la propagation de la Foi , felon une Bulle 
| de Grégoire XV. Cet Anneau eft donné au 
| nouveau Cardinal pour le faire fouvenir qu’il 
a une Eglifepour Epoufe,.& qu'il ne la deit 


| jamais abandonner. , PA 40 
Quand celui que le Pape veut élever au Car- 
| dinalat,eft abfent de Rome , dans le temps 
| de fa création, le Cardinal Patron lui .depè: 
che aufi-côt un Courrier pour lui en porter 
‘la nouvelle, & le Pape lui. envoie quelques 
| jours après le Bonnet rouge, avec un Bref. 
par un Camerier d'honneur, auquel le nou- 
| veau Cardinal donne. mille écus d’or pour fa 
l R 7 courfes. 
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éourfe, & au moins trois cens, ducats pourfés 
confreres 5 mais les Cardinaux Princes lu 
donnent cinq ou fix mille écus d’ or: à parta 
ger avec les autres Cameriers, & outre cek 
un Bénéfice ou une Penfion à celui qui lui ap: 
porte le Bonnet, & la Chambre Apoîtoliqué 
paie les fraix que ces deux Courriers font pe 1: 
‘dant leur voiage, È 
- Aufli-rôr que le nouveau Gr dinéls a reci 
Ja nouvelle de fa Promotion il fe: fait faire 
Ja Tonfure, & un habit à la Cardinale qui 
doit être de coeur violette , jufques à € 
qu'il ait reçû le Bonnet rouge, & alors 4 
prend un habit couleur d’écarlate , mais il 
porte le Chapeau noir jufques à ce que le P = 
pe lui ait donné le Chapeau rouge. À 

Le Camerier d’honneur qui porte le Bons | 
net rouge à quelque nouvéau Cardinal, ne le 
lui donne pas immédiatement à lui même, 
mais à la plus digne perfonne du lieu ; où le: 
nouveau Cardinal fait fon féjour ordinaire, 
comme feroit le Roi ou le Prince de qui dés 
pend l'Erat donc il s’agit, ou bien au Légat 
ou Nonce du Pape s’il y en a quelqu'un dans 
ce lieu, & au défaur de ceux-là ; 1l ledonné 
au Parriarche , ou à l’Evèque Diocéfain des 
mains duquel Le nouveau Cardinal le reçoit: 
folemnellement à liffué d’une grande Meffe.… 

Le Cardinal qui va à Rome pour prendre 
le Chapeau porte l’habit coure de Cardinal: 

rouge ou violer felon la faifon , mais le jour 
qu'il entre à Romeil doit être violet en en 
que remps que ce foit, | 

Les Cardinaux , les A mbañtid die Les Prin 
ces, & autres perfonnes de la Cour lui en 

| voient 


3 fl 
er tte sites hors dé Li Ville, 27 
! 1e un’ compli nent-chacun par: deux de ie 
! Gentilshomi nes; dansides Carrofes à fix che- 
TYauxs & près qu'ils ont totis eu Audienceà 
ta PO de fon Carrofe, als s’acheminent 
à Rôme, mais lé nouveau Cardinal étant ar- 
'rivé au devant dela Maïfon de plaifance du 
| Pape Jules ; il entre dans le: Carroffe du Car- 
{ dial Neveu, & à fon défaur dans celui du 
| rérnier Miniftre d'Etat. au devant duquel fes 
afiers marchent à pièd, & fes Pages à che- 
| ét ‘pendant que fes Gentilshommes viennent 
après au à cheval , & le refte de fa famille 
| dans les’ Carroffes de ‘fa fuite, - Il'entre dans 
| Rome en cet équipage , & avec ce Cortege 
 quieft Da le moins d’une centaine de Car- 
il roffes, & d'autant de perfonnes de marque à 
heal, Lu la têre defquels‘il va droit au Pa. 
| Jais du Pape qui lui donne auffi-rôt Audience, 
|: & le Bonnet en la maniere qu'il a été dir cy- 
dévane, lors que c’eft quelqu'un d'Italie, car 
fi c’eft un Cardinal de quelque autre Pais, on 
| Lui envoie le Bonrier ‘avant qu’il forte de fa 
| A comme nous Fatons Fons E''expliqué 
LE tou VER Chdina après avoir eu l’ Au 
afiét: duPape éft fequeltré dans fon Palais 
| jufqu’au premier Confiftoire , ‘où il va rece: 
| Voir fon Chapeau comme nous l’avons dits 
mais fi c’eftun Prince, 4 ourquelque autre per- 
fonnie qui aime l’éclar, S& qui fouhaite d’al- 
er au Palais Apollolique en'cavaltäde , ilfe 
rend de bon matin incognito dans fon Carrofle 
awiCouvént' de Nôtre Dame du peuple, où 
ont ptislaCappe violette; il fe tient à l'en- 
ï trée 
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trée de l'Efcalier pour recevoir les aùtres: 
dinaux , qui lui font l'honneur de le venir. 
compagner en-cette fonction,  Els-ont 
des Cappes violerres, & le nouveau Car 
les conduit dans une grande falle, venant 
bas de l’Efcalier pour les introduire , à 
accompagner les uns après les autres. . 
Quand ils fonc tous afflemblés als: def 
dent & vont dans une baffle Cour ;: où ils 
mettent leur Capuchos fur la rète, & 
Chapeau rouge par deflus, excepté. le no 
veau Cardinal, qui ne l’ajant pas encore ri 
çû fe-couvre d’un Chapeau garni de rafet: 
violer, dans lequel. il eft entierement Envés 
Jopé comme celui des Juifs, qui dans les états, 
du Pape font obligés de le porter. ‘fourré. den 
toile jaune. Tous les Ç ardinaux s’étans cou 
Verts de la maniere: que nous venons de dire 
montent fur leurs Mules, & la, cavalcade 
marche en cet ordre, + 
Premierement il y a deux Céaliere mors 
tés fur des chevaux legers , qui ouvrent lamar-* 


che, & les Valets de Garderobe des Cardie | 


naux viennent après, aiänt chacun la Val fe 
de leur Maître en croupe. LesGentilsho 

_ mes des Cardinaux, ceux des Anh ale ai 
& des Princes, qui en envoient pour le moins” 
deux chacun paroiffent enfuite fur de trésbeaux 
chevaux, & après ceux-ci les Gentilshommes 


Romains, les Barons , les Comtes, les Mars 


quis, &z les Ducs qui veulent honorer le nou-. 
veau Cardinal de leur préfence , car il leur 
eft libre d’afñifter à cette entrée, où de n'y 


_venirpas. Îl y a après ceux-ci pluñeurs Tam 


bours.. Les Maliers des Cardinaux. viennent. 
enués 


| 
| 


Le » Lan CURE 


LT 
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fi 


diatement après fur leurs Mules les plus an- 
ciens Cardinaux marchent les premiers, & 
vont deux à deux, aiant quatre Eftañers qui 
es précédent dans chaque rang , à fçavoir 


Verges de boisdoré, qui femblent autant de 
petits Barons de commandement. Les Gar- 
des Suifles font auffi difperfées entre les rangs 


Whiers Cardinaux Diacres, précédé de fes Efta- 
dliers a pied, defes Pages à cheval, & fuivi 
@de fes Carrofles. Il y à des Cardinaux qui 


Mauefois davantage , à leurs propres fraix & 


D |: 


vingt quatre beaux Carrofles, tous garnis &c 
tlorés d’une maniere uniforme, avee fes ar- 
fines peintes en mignature de tous les côtés de 
2 chaque Carroffe. AE a HE 
{ Quand le nouveau Cardinal commence d’en- 


w 


Q:rer au cours de Saint Pierre, le Château de 


4. ‘à 


nons, & defes Boites. 


fldonné le Bonnet rouge, qui elt une efpece de 
[Calotre qu'on-leur envoie ,. il faut qu'ils 
viemment prendre le Chapeau à.Rome s'ils le 
veulent; cependant pour conferver la memoi- 
re comment onenvoioit autrefois le{ hapeau 
à ceux qui n’étoient point à Rome dans le 
remps' de leur création , il ya toûjours qua- 
+ tre. 


:: 4Dk 
nfuite, & leurs Eminences paroïflent immé- 


“Mieux Eftafiers chacun, portagps à la main des 


Lies Cardinaux pour les accompagner. Le nou- 
“veau Cardinal vient enfin entre les deux der- 


@:n font faire jüfques à une vingtaine & quel- 


dépens. -On a vû l’année 1687. la cavalcade 
du Cardinal de Medicis, qui étoit fuivi de 


Saint Ange 3; fair une décharge de tous fes Ca- 


! LePapeenvoioit autrefois le Chapeauaux 
Cardinaux, maïs depuis que Paul II. leur a 


tent quatre Chapeaux rouges fur des. Ma 
aux cavalcades Papales, pour montrer 4 


__ciale le Chapegu à quelque Cardinal abfenr, 


_ qui doit faire la cérémonie s’affemblent chès! | 
le nouveau Cardinal avec leurs Domeftiques } | 
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fide le nouveau Cardinal, Quand celui-ci e 


affiftent à cette parade. …: 


Garde, s’il y en a, oules Bourgeois aiants 


tre Cameriers fecrecs Parricipans » qui ip te À: 


appartenoit à eux de les porter. 
uand le Pape veut envoier par grace fl 


voici les cérémonies qui s’obfervent. C’e 
ordinairement un Camerier d'honneur, ouu 
Gentilhomme de la famille du Pape qui por 
le Chapeau dont il s’agit, avec un Bref a 
dreffé au Nonce , ou à l'Evêque dulieuoù 


informé de la venuëé du Camérier d’honneur, | 
qui lui apporte le Chapeau, il envoie fa. fa 
mille au devane, avec le plus d'amis qu’il peut |. 
pour lui faire honneur , & tous enfemble font, || 
leur entrée en cavalcade , fi la coûtume du, | 
lieu le permet, & alorsice Camerier du Pape 

tient le Chapeau rouge élevé fur une Mañfe de. 
telle forte qu’il puiffe être vü de tous ceux qui 


Un jour de dimanche, ou d’une Auere + Ft 
folemnelle, Envoié a Pape avec le Prélac. | 


& le plus grand nombre d'amis qu ils peuvent 
convoquer, & tous enfemble s’en vont en, 
cavalcade à la principale: Eglifedu lieu où is 
font , en cet ordre. PRES DE TENS 

Premieremenc les Tambours & les Front 
pettes ouvrent la marche. Les gens de Liss 
vrée viennent après. Les Soldats qui fonc den 


FE 


pris les Armes marchent devant les Genrils\ 
hommes, & enfuite le Camerier du Paperenh | 
; € babit 


1: 
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habit violet , tenant le Chapeau rouge décou- 
HÉPATITE 3.5 CE ES ATARI ORRES TA Te , S TE 7 
t, &.élevé comme le jour de fon entrée 


dont nous ayons parlé. Le nouveau Cardi- 


immédiatement après, réVêr de fa 
le ; 


nal fuic : | | 
Cappe;, le Capuchon en rêre, & par deflus 
un Chapeau noir , aiant à fa droite le Prélat 
qui doit faire la cérémonie, & à fa gauche 
quelque autre perfonne de qualité , comme: 
feroit le Seigneur du lieu, & à fa fuite les 
Carroffes tant de fon Eminence que de tous 
Ceux qui lui veulent faire honneur par un nom- 
breux Cortege, Quand la cérémonie fe fait 
dans un lieu, où il y a quelque Monarque, où 
Prince, les Gardes de ces Souverains accom- 
pagnent ordinairement ce jour-là le nouveau 
Œ'ardiaher 8e 1 2 
“Tous ceux de la cavalcade étant arrivés à 
PEglife;on y chante laMeffe, & pour l’ordinai- 
re le Roi ou le Prince du lieu s’y trouve, avec 
les principaux Seigneurs & Dames de la Cour. 
La Meffe étant finie le Prélat qui doit faire 
la cérémonie, prend une Chappe , & fa Mitre 
fur la têre puis étant aflis dans un fauteuil fur 
les marches de l’Autel auquel il rourne le dos, 
celui qui à apporté le Chapeau le met fur 
lAurél , ‘& prefenre le Bref du Pape au Pré- 
lât:afis comme nousavons dit , léquel aiant- 
reçü ce Bref avec refpeét , le donne àfon Se- 
cretaire qui le Jic à haute voix afin que tous 
ceux qui font dans l'Eglife puifent l'entendre. 
Le Prélac fait incontinént après un difcours à 
la louange du nouveau Cardinal, & conclud 
qu’il eft prêt à lui donner le Chapeau dont il 
s’agit conformement 2 l’ordre, & à la vo- 
lonré du Pape, dé téslntsiitle 
ñ ‘ 


& Après. 


sd 


“Romain, laquelle étant finie, il lui donne 16" 
. baifer de paix , on chante cependant le 72 Denns L 
Laudamus, 8 quelques Oraifons par lefquel® À 


Ni 
| 
quand il eft arrivé dans foù Appartement , il 


ceux qui l’onr accompagné, & retient à di-"| 


s. OURS EE à : 


Job 1: SRE CRE Nr TS peer des : Mr, 
N°14 Ian : "As jt es tas 75 A g. 11 
404 | | Tableau de le RAT 
… Après cette conclufion le nouveau Cardinal | 
s'approche de l’Aurel , où s’érant mis à gé- 

noux , il fait entre les mains du Prélatlemêz. | 
me ferment que les nouveaux Cardinaux font. 


ie 


à Rome devant le Pape. Le Prélatfe levede 


È 


d 
fon fauteuil, &'s’érant fait Ôter la Mitre dit. | 
quelques Oraïfons fur le nouveau Cardinal aus » 
quel on couvre la rêre de fon Capuchon après. 
quoi le Prélat lui-met le Chapeau enrecirant. 
‘encore une priere qui eft dans le PontificalW 


= 40008) | 


les cetre cérémonie finit., enfuire dequoi le. | 
nouveau Cardinal s’en retourne en cavalcade} 
portant fon Chapeau rouge fur la tête, 


fait fes complimens de remerciement à tous 


ner le Prélat qui lui a donné le Chapeau, & 


les plus apparens de la cavalcade qui ne ‘man | 
quent pas de le feliciter du mieux, qu'illeure à 
eit poffible fur fa Promotionau Cardinalar. 

. On doit remarquer pour la fin de ce Cha 
pitre, qu'il eff fi rare de voir quelque note. 
veau Cardinal, depuis le Pontificat de Paul IN 
recevoir le Chapeau rouge hors de Rome, 
que les Cardinaux de Richelien 8 Mazarin," 
quoi que premiers Miniftres d'Etat d’un grand 
Roiaume, & par confequent dans un cas ex 
traordinaire , pour être difpenfés de l'aller” | 
prendre à Rome , ne l’eurenc pourtant ja 
Mais HS TO ESS 
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Des Habits & Ornémens des Cardi- 


Er 
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Habit ordinaire des Cardinaux eft la 
- Soûrane rouge, le Rochet de toile blan- 
the , le Mantelet rouge, & par deflus un pe- 
it Camailaufli rouge , qu’on appelle Mozer- 
‘e, où Chaperon qui leur couvre l’extremité 
les Epaules & des Bras, & le derriere dela 
être, fur laquelle ils portent auffi la Calotte 
Ouge , & le Chapeau rouge par deflus ; mais 
lans Les fonétions publiques au lieu du Mante- 
et, & du Camail, il, mettent la Cappe Pon- 
ificale, laquelle eft fourrée d’Hermines pen- 
lantl'Hiver, & de fatinen Eté. + 
ls. fe fervent de trois couleurs, de rouge, 
de violer , & deRofe Jéche. Le rouge eft leur 
jabit ordinaire qu’ils portent tous les jours, 
sxcepté l'Avent, léQuarème, & les jours de 
Vigile, ou de Jeûne pendant lefquels ils font 
vêtus de violet. Pour ce qui eft de la cou- 
eur de Rofe féche ils s’en fervent feulemene 
Jeux foisl’année , fçavoir le troifiéme diman- 
che de l'Avent, & le quatriéme dimanche de 
Quarême , parce que ce font des jours deré- 
ouiffance privilegiés, comme on le fait con- 
soître par l’Epitre qui fe chante pour lors à la 
Mefe, & qui commence par ces paroles du 
iéme Chapitre de l'Epitre de Saint Paul 
aux Philippiens : use femper in Domino ,ite- 
ds ; c’eft-à-dire.: Réjouiffés vous 
| toñjours 


Er 
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toñjours au Seigneur 5 je vous dis encore ane 
r'éjouiffés vous. Et par l'introit de la 
tiré du neuviéme Chapitre du Prophete 
aie, où il y a cette rs Al + Latare fi 
Ferufalem , de.  Réjouïs toi fl Île de Ferufale 
& le refte de ce Chapitre qui fait: “entendre 
- qu'il s'agit de la joie del’Eglife, & 
Quant au Bonnet ou à la Calotte des Cardi | 
faux, ils n’en ont jamais qui ne foit rouges 
en tout temps, mais leur Chapeau & leu 
bas doivent être de la couleur de leur habit 
Leur Soûrane doit être de Moire ,. de Fabiss 
de Tafetas ; oude quelque autre éroffe de foie 
à peu près femblable à celles-là, excepté 
qu’elle ne doit point être de velours, ni de fæ 
tin. Leur Manrelet, leur Mozette, ou Ca: 
mail, leur Cappe, & leur Manteau qui à 
ques à fix aunes de queue doivent être de Ca 
_melot à‘ondes, ou bien de quelqueferge plus 
ou moins groffe fuivant la faifon, mais dre 


ec 
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ces quatre fortes d’habits ne doivent être 
:: drap, ni defoie. y “jh 
Les Cardinaux dans leur Maifon en particif 
lier, & quand ils ne fonr vûs quede leurs Do 
meftiques, ou deceux qui vivent & converfeni 
familiairement avec eux, portent la Soûtæ 
ne, & par deflus une RbBe: de Chambre, ol 
leur Mantelet, & quandils vont à la Chapel 
le, ou aux Congrégarions; ils ont le Roche 
le Camaïl, & la Mozette, mais lors qu'ik 
entrent aû Palais Apoftolique on leur. test 

Camail & la: Mozette, & oué | 
Rocher la Cappe trainante ju , la 

quelle eft portée par un Aumoñièr, ou Cha 
plain , qui eft ordinairement Prêcre, & qu'ôl 
appell 


ne nn te jé 


Ts 
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"haie Run, | 4oÿ. 
éanmoins le Caudataire de fon Éini- 
peurs Cardinaux vont en cet équipage 
précédés de tout leur Cortege, à la tête due 
quel: un Välet de Chambre porte une Mafle 
d'or , ou d'argent, en jolivée de divers ouvra- 
rh "Orfevrerie > avec les Armes du. Cardi+ 
na 3 | 
| Quandils fortent en cAMebier ils portent 
le Manteau long , & de fix aunes de queue 
comme nous avons dir, & le mettent fur le 
Camail fans Rocher. Ce Mantéaueft de lai- 
ne où de foie, felon la faifon, & de couleur 
rouge, violette, ou de rofe ; fuivant la; jour- 
née. 
Les Cardinaux Reguliers, c’eft-à-dire ceux 
Iqui ont prisd’habir, & fair les vœux Monafti- 
Fi dans quelque « Cloître , rétiennent l’habit 
de leur Ordre, ‘ou Religion quand à Ja façon, 
mais ilsle portent plus long, & même avec 
lune queue , & auffi d’une écoffe plus fine quoi 
qu il foit de la couleur de leur Ordre. Ils 
| portent la Cappe comme les autres Cardinaux 
| dans les fonctions publiques ; ils ont auñi toù- 
| jours la Calotre rouge, & le Chapeau de la 
| couleur que la journée le demande. 
Tous les'autres Cardinaux portent /? HE 
| | rouge le jour de l'Annonciation de la Vierge, 
| le famedïi faint qui eft le dernier jour du Qua- 
| rême, & les quatre temps de la Pentecôte, 
| c'eft-à. dire le mercredi, le vendredi & le 
| famedi , qui précédent immédiatement cette 
fête. Hs le portent aufli depuis Pâques juf- 
qu’à la Trinité, durant les oétaves des fêres 


ble, 
La Pour 


|  folemnelles ,* & quand il y a une fête dou- : 
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Pour le violer nous avons déja fair remar-w 
quer ci-devant , qu'ils le portent depuis la. 

fepruagéfime jufqu’à la fin du Quarème., 8er 


pendant l'Avent, maisoutre cela‘ils le por- 


VITRE 
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tent auffi tous les vendredis de l’année, ex 
cepté depuis Pâques jufqu’à la Trinité, & les 
autres jours que nous avons marqués ci-de- 
vant, & ceux que nous fpecifierons encore 
dans la fuite. b 
Ils portent auffi le violet aux funerailles, 8 
les jours de Jeûnes tant ordinairés qu’extraor-\ 
dinaires, quand même ce feroit une fête {0-4 
lemnelle, Ils le portent de même pendant 
tout-le remps que le Siége Pontifical eft va-" 
cant, avec cette diflerence queles Cardinaux 4 
de la création du Pape dernier decedé pour « 
lequel on eft en deuil ont la doublure, & les. 
parémens de leur habit de lasmême couleur ," 
c’eft-à-dire violer, &' les autres portent la 
doublure, & les parémens rouges, ,  « 
Pour ce qui eft de la Cappe des Cardinaux, “ 
ils Ja portent roùge à routes les Chapelles , à « 
la Meffe, & à Vêpres quoi que le Pape n’y * 
affifte pas, excepté l'Avent, leQuarème, & * 
les jours de Jeûne. Ils la portent auffi rouge les 
quatre fères de Noël, les trois dePâques , & 
de la Pentecôre,le jour qu’onfolemnife la fête 
de Saint Pierre, & à routes les Proceffions, ‘ 
où l’on porteleSacrement. Na 
Ils ont la Cappe violette à tous les Con- 
fiftoires publics , demi publics, & particuliers, 
fans exception ,; -comme auf à toutes lés « 
Thefes, & Conclufons des Auditeurs de Ro- “ 
te, & des Avocars Confftoriaux, pareille- | 
ment à routes les Thefes & déliberations des 
Cha- 
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Chapitres généraux, qui fe tiennent dans les 


ÆEglifes, maisaux Thefes qu’on foûtient dans 
se LC ER , F 4 " 
les Univerfirés, les Colleges, & autres lieux 


MR po sde El à ke 
+ Is portent aufli la Cappe violette à routes 
es Prédications, tant au Palais Apofñtolique 
que dans les Eglifes, & à rous les Obfeques, 
| Anniverfaires , & Offices pour les morts. 
= Le vendredi. Saint qui eft le jour auquel on 
| fait une commemoration fpeciale & folem- 
” nelle de la mort de Jefus Chrift, ils portent 
| Ja Cappe de ferge violette, & non pas de 
 camelot, comme dans les autres Offices pour 
les morts. ve ; 
| « Les Cardinaux qui font en deuil vont habil- 
 lés de violer, & jamais de noir, mais aux 
_ fonétions publiques ils ont l’habit & la Cap- 
pe d’une couleur. convénable au temps, & 
aux fêtes commeles autres Cardinaux, avec 
cette feule difference que l'habir, & les-or- 


némens de ceux qui font en dewl ne font que 


Me camelor 7. . - | | 
* Il y a decertains jours pendant lefquels on 
voit les Cardinaux changer deux ou trois fois 
| d’habits , & la couleur de leurs ornemens 
comme on le verra dans la defcriprion des Cé- 
rémonies fuivantes. | 
La veille de Noël on chante les Vèpres fo- 
Jemnelles dans l'Eglife de Saint Pierre, où 


de ferge,. pendant que ceux des autres font 


les Cardinaux vont affifter en habit rouge, 
prenant aufli une Cappe rouge au bas de l'HE- . 


calier, avec laquelle ils montent à la Cham- 
bre des Parémens , & % le Pape eft en #6 
N° : “ €. 


on facrés als ÿ vont en “habit ordinaire > i & 
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de dire la Meffe Le jour fuivant FAT même 
Eglife on y dit auffi les Vèpres, & alors les 
Cardinaux prennent leurs Parémens. blancs, 

_& la Mitre de même couleur. à 

Le jour de la Purification de “+ Vierge | 
es Cardinaux viennent à la Chapelle en habit. 
rouge, mais quandils y font entrés ils pren-\ 
nent des Cappes & des Parémens violets. 
pour la Bénédiétion des  Cierges, & pour la. 
Proceffion , - laquelle étant finie ils fe font. 
donner Ja Cappe rouge, avec laquelle ils en-. 

vendent la Mefle : mais quand certe fêre vient 

* après la fepruagef: me , leurs habits, leur Cap-. 
pe & leurs Parémens font roûjours violets, & 
1ls tiennent en main durant |’ Evangile, &:- à. 
l'Élevation de l'Hoftie les Cierges, qui leur. 
ont été diftribués par le Pape. Ft 

Le premier jour du Quarême les Cardinaux 
reçoivent en Parémens violets les cendres que 

le Pape leur met fur le front, puisils encen-* 
dent la Meffe celebrée par le Grand Péniten-! | 
cier avec leur Cappes violertes, & ne les dtent. 
pu ‘après la cavalcade qu'on fair à Sainte Sa 

ine. 4 
r  L’Avent & le Quarème. quand on. prêches 

_ devant le Pape, comme c’eft une coûtume 
ordinaire de le faire une fois la femaine a 
fa Chambre , les Cardinaux y-affiftenr. en. | 
Cappe violette comme au Confiftoire, mais, 
le Pape fe tient pour lors dans une Tribune, 
où il n’eft vù de perfonne. | 

Les vendredis de Mars après le Sermon. Je 

. Pape 2 coûtume de defcendre à l’Eglife des 
St. Pierre précédé de la Croix, & accompagnés 
des deux plus anciens Dos | " Les autres Ves 
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nans enfuite chacun ieion {on rang, & pour 

 Mors ils ont æous leurs Cappes violettes. . Es 
vont faire leur Oraifon à la Chapelle où repofe 

| Je;Sacrement, & vifitent enfuite les fepr Au- 
| tels privilegiés, & puis ceux qui veulent, ac- 

| ‘compagnént le Pape dans fon Appartement, 

| mais il n’y a ordinairement que fes favoris, 

| & ceux des Couronnes qui fe donnent cetre 

peine, lesuns par amitié & reconnoïflance, 

| & les altres par Politique. Fee 

Le dimanchedes Rameaux , huit jours avant 

| Pâques, les Cardinaux viennent à la Chapel- 

le en habit & Cappe de couleur viclerte, &. 
| après avoir Ôré ces Cappes & pris des Paré- 

| mens violets, pour la Bénédiction des Palmes, 

| ils les viennent recevoir de la main du Pape 

_ felon leur rang, & ils lui baïfent la main, & 

le génouil atant la téredecouverte, & après 

‘être revenus à leurs places, ils s’y tiennent 

| deboutjufqu'à ceque rous les Cardinaux foient 

| de rérour avec leurs Palmes, que chacun don- 

| ne à tenir à fon Caudataire. Dabord que ce- 

À la: eft faic ils s’affeient tous en même remps, 

| &z fe tiennent couverts de leur Mitre, pen- 

| dant que le*Pape donne la Palme aux Pa” 
‘triarches, Archevêques, Evèques, Prélats, 

| Ambafladeurs, Princes, & généralement à 

tous ceux qui ont place & rang dans la Cha- 

pelle. Le plus digne feculier verfe après cela 

| de l’eau fur les mains du Pape qui feleslave, 

| & le plus ancien Cardinal lui préfente la fer- 

|viette pour les efluier. On fait enfuite la 

| Proceffion par la falle Roiale, où chacun por- 

re fa Palme la main, ceux qui ont des Mi- 

xresife lesimertenr furla tête, &le Pape étant. 
Û Lois: 3S auffñ 
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auf couvert de fa Tiare fe fait porter en! 
chaïfe fous le Daïs, Quand 14 Procefion eft. 
finie les Cardinaux donnent la Palme à leurs | 
Caudaraires, & quitent leurs Parémens , pour ! 
réprendre leurs Cappes violettes , avec lef- : 
quelles ils afiftent à la Mefle, & quand on! 
chante la Paffon ils fe tiennent debout avec { 
leurs Palmes à la main, maïs/dans le temps | 
de l’Elevation de lPHoftie tous fe tiennent À 
profternés à génoux, & ilsn’y a quele Pape) 
feul qui tienne fa Palme : à la main. { 
Le jeudi faint » qu ’on nomme dans le RÉ | 
tuel la Ferie cinquiéme de la Cere du Seigneur, {| 
on fait memoire folemnelle de l’inftirurion du# 
Sacrement de l’Euchariftie; dans une Meffe : 
qui eft chantée par un Cardinal Evêque, après 
laquelle les Cardinaux prennent leurs Paré-#| 
mens blancs, pour aflifter tèce nué à Ja Pro-® 
ceffion qui fe fair en portant l’Hoftie confa:! 
crée que le celebrant ne confemme que le len:k 
demain à la Meffe, qui fe celebre fans qu’on 
ÿ faffe aucune confecration de païn ni de vin ,4 
inais feulement une oblation dé cette Hoftie! 
Préfanctifiée comme on l'appelle, c’eft-à-dire#|( 
confacrée par avance. A lin de cette Pro-Ë|: 
ceffion les Cardinaux vont à la Loge de Sxintall 
Pierre en habit rouge rendre leur obeïffancell || 
au Pape, c’eft à-dire leur Adorarion , on fait 
lire la Bulle 7 Cœna Domini, par deux. Car:à 
dinaux Diacres qui publient toutes les Excom-# | 
munications qu’elle contient. l’unen Lätin,# 
& l’autreenltalien, & enfuite le Pape don | 
ne la Bénédiction au peuple. RER 4 
Le même jour après la Bénédiétion les Car. ni 
dinaux reprennent la Cappe violetre, & fe 


ke, AE. 2 le AR PR jee PP EME HAUT A LÉ 5 ed PR ' s LL AE 
Cour de Rome. 413 

téndent fans ordre dans la falle Ducale, où 
ils font fuivis du Pape qui vient 


y faire la cé- 
 rémonie du lavement des pieds des Apôtres, 
| qui font treize pauvres Prêtres dont nous a- 
 vons parlé fur la fin du fixiéme Chapitre. 
«Le jour‘fuivant, qu’on appelle le Vendredi 
Saint, les Cardinanx afliltenr à l'Office dans 
| la Chapelle en Cappe violette de ferge, & non 
pas de camelot, & ils n’ont que des Panrou- 
les oudes Mules, qu’ils ôtent pour aller pieds 
 nuds à l'Adorarion de la Croix, auprès de 
laquelle il. y a un Baflin ou chaque Cardinal 
bdoit mettre un écu d’or, qui eft un Repal 
pour le Maitre des Cérémonies. Les Efta- 
fiers qui portent’la Maffle des Cardinaux doi- 
{venc la cenir renverfée chacun devant fon 
{ Maitre, lorsqu'il fe profterne jufqu'à terre 
par crois fois, car leurs Eminences vonr fe- | 
{parement, & fort éloignés l’un de l’autre 
depuis leur place jufques auprès de la Croix, 
où fe fait la troifiéme Adoration. 
|. Le lendemain qui eft le famedi faint, oula 
jeille de Pâques, les Cardinaux viennent à la 
Chapelle en habirs & Cappes violettes, pour 
affifter à la Leéture des Propheties, & à la 
Bénédiétion de l’eau & du nouveau feu qu’on 
fair fortir d’une pierre, & dont on allume le 
Cierge Pafcal, & toutes les Lampes de la. 
{Chapelle Au commencement de la Meffe 
jls mettenc des Cappes rouges au lieu des vio- 
lerres, 82 4 la finils prennent la Mozette , & 
le Manrelet rouge fur la Soûtane violette, & 
s’en rerournent de cette maniere chès eux, où 
ils s’abillent pendant le refte du jour entiére- 
ment de rouge, ne PRANTTS 
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Le jour de la Commemoration Léréatel 
pour les morts les Cardinaux viennent dans la 
Chapelle de Sixte entendre la Meffe en Cappes 
violettes, ils s’y tienhent à génoux pendant 
que le Pape dit les Oraïfons. :A l’offérroire \ 
on encenfe le Pape feul. Ces deux chofes ne ! 
fe pratiquent jamais dans les autres occafions. 
A la fin de la Meffe le Pape’va faire les en- ! 
cenfemens fur la repréfentation d’une chaffe | 
couverte d’un drap morruaire, &lepremier 4 
Cardinal Prêtre lui préfente le Goupillon de « 
Feaw benite, & l’encenfoir. Quand l'Office. 
eft: achevé les Cardinaux accompagnent le # 
Pape jufques à la Chambre du Lir des Paré "| 
mens, delà ils defcendent à l'Eglife de S: int, 
Pierre, où ils vont prier Dieu {ur les Tom. à 
beaux des Papes dont ils ne croient pas que 4 
Yes Efprirs foient pat en répos qpe les aimes. 
des autres Trepa 

On. doit enfin remarquer pour conèluf ion. 
de ce Chapitre que dans touces les occafions ;” 
où les Cardinaux fe trouvent devant le Pape, 
ils couvrent le Rocher avec leur Cappes ;. 3 
mais quand ils affiftent aux fonctions, où le w 
Pape ne fe trouve point ils ont le Rocher dé-” 
couvert, parce que c’eft une marque de Ju" 
rifdiétion, & cela eft la raifon: pourquoi ils. 
fe tiennent auffi avec le Rocher découveres 
dans le Conclave , pendant que le Siege du, à 
Souverain Pontife eft vacant. 4 
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L' Hierarchie Ecclef fafique de l'Eglife 
Romaine eft divifée en trois Ordres 
qui gouvernent certe Eglife, à fçavoir celui 
des Évêques, celui des Prêtres, & celui des 
Diacres. La plüpart des Ecclefiaftiques croient 
qu’à parler proprement il n’y a FLà un Epifco- 
pat, & que chaque Evêque en poffede une 
{partie folidairement avec fes Confreres com- 
me le difoit autrefois Saint Cjprien ; néan- 
moins chaque Eglife ou affemblée de fidélles. 
dans les Villes confidérables eft poffedée par 
un Chef qui en eft Evêque, c’eft-à-direle fur. 
veillant ou principal Pafteur, qui doir avoir 
foin’ de rout le troupeau & lui adminiftre la 
parole de Dieu & les Sacremens , fans que la: 
mulritudée de ces Evêques rompe l’unité de 
VEglife » & pour conferver encore mieux cet- 
te union on a ordonné & établi par divers 
Decrers du Concile de Trente que tous les: 
Évêques feroïent foümis & fubordonnés au 
Pape, comme au premier Paftéur & Chef 
{de l'Eglife Catholique, aïnfi on a fair de ’E- 
glife Romaine une efpece de Monarchie uni- 
verfeHe. 

: On doït remarquer ici que les Evêques des 
grandes fglifes trouvant à w’il leur étoit trop: 
difficile de s'aquirer des fonctions Apoftoli- 
5h dans toute l’érendué de leurs Diocéfes,. 
S. 4 deman- 
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les Sacremens au peuple. On choififloit pour » $ 


‘lem, & il diftribua les Prêtres & les Diacres 


demanderent pu ren V fous ji 


L 


autorité adminiftraffent la parole de Dieu, &w 


cet effet les plus pieux ,. les plus zelés, & les. 
mieux inftruits d’entre les fidelles qui furent! 4 
autrefois nommés Prêrres dans les Églifes des i 
Grecs, c’eft-à-dire Anciens, auxquels on don-\ } 
na des Diacres, c’eft-à: dire des Minifires , pour | 

; 


les aider à la. celebration des Myfteres, pour. 
avoir le foin de pourvoir aux. néceflités des. 
pauvres, comime aufli pour enfeigner les pre- À 
miers rudimens de la Doétrine Chrétienne à 
ceux qui defiroïent de fe faire Chrétiens, & 
qui étoient mis au rang des Catéchumenes. … #| 

Si chaque Ville où il fe trouvoit quelque. 
Affemblée de Chrêriens un peu nombreufe 
a eu befoin de ces trois fortes de Miniftres R: 
à plus forte raïfon avoit on fujet d’en intro- | 
duire dans celle de Rome, puis que non feu \ 
lement elle étroit d’une grande étendué,. mais. } 
auf parce qu'elle avoit plufieurs ennemis ærès. 
puiflans à combattre dans le temps des per=. 
fécuriens, & même en plus grand nombre que 
toutes les autres. 4 

On lit dans le Pontifical Romain artribué” 
à Damafé , que du temps de Ce troifiéme. 
Evêque de Rome, il. y avoit dans fon Egli- 
fe vingt cinq Prètres, ou Anciens, Evarifle | à 
qui en fut aufli Evèque peu de temps après! 
fixa le nombre de ces Diacres à celui de fepcs 
à limitation de ceux de l’Eglife de Jerufa- 


dans les differens. quartiers de la Ville, pour 
fubvenir aux befoins du peuple , affignant aux 
premiers un Jitre, ou une Paroifle; c'eft-à- 
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f tienne Hygin dixiéme Evêque de Rome, fur 
Lobligé d’agréger d’autres Prêtres à chaque 
UTitre, parce qu’un feul n’y pouvoir pas fuffi- 
Î re : mais ilordonna à ces nouveaux Prètres 
de reconnoître les Anciens comme leurs Car- 
dinaux ,-c'eft-à-dire pour leurs Doyens ou 
 Archiprêtres auxquels ils devoient être foû- 
mis. +60: SR dE es ve rh ai -& 4 

4 Un Concile Romain celebré fous Symmae- 

@ chus fair mention de vingt huit Tôrres, donnés DE 
faux Cardinaux Prêcres, & les Cardinaux Dia- 
 cres n’avoient point encore d’Eglife pour lors, 
mais l’an 240. l’Evêque. Fabien les diftribua 
par les Quartiers de la Ville, & comme il y 
‘enavoit quarorze , & que les Diacres n’éroient 
{ que fepr , il leur affigna deux Quartiers à cha- 
foun, avec une Eglife pour leur réfidence qui 
Béroit comme’autant d’annexes à chaque Pa- 
f roifle , & cela dura jufqu’au Pontificat de Gré- 
igoire le Grand , qui créa feprante Diacres à 
\caufe du grand nombrede Chrêtiens, qu’il y 
|avoit pour lors dans la Ville de Rome, mais 
41 n’y eùc que les quatorze premiers, qui fu- 
rent reconnüs pour Cardinaux jufqu’autemps 
de Grégoire I. lequel peu de temps avant 
fa mort-créa quatre autres Cardinaux Diacres 
pour le fervice particulier de chaque Pape 
regnant auprès duquel ils feroient obligés de 
fe tenir, & d’avoir foin du Patrimoine de 
Sainc Pierre. C’eft ainfi qu’on nomma pour 
Jors tous les biens que poffedoient les Evèques 
de Rome; &du depuison a donné ce nom à 
certains Domaines, queles Papes difent leur 
> 5: avoir 


us Tdi 

avoir été cedés par PEmpereur Conffant: 
dans Le remps qu’il fe fit Chrétien. + 
_ Quoi que les Cardinaux Evêques précédent. 
les autres par leur dignité, 1ls leur cédenc” 
néanmoins en tre : , car il n’eft fait men-. 
tion d’eux que vers letemps d’Etieune IV, l’an: 
708. Les Papes en choifirent d’abord fept* 
des Villes Epifcopales les plus voifines de Ro- 
me, qui étant joints avec 28. Prètres, &18.. 
- Diacres, faifoient en rout 52. Cardinaux, 8" 
_ ce nombre à fubfifté plufeurs fiécles, mais a- 
près le grand Schifme qui-fuivit le tranfport… 
du Siège Papal à Avignon en France, durant 
lequel il y avoit jufques à trois Papes vivans. 
en-même temps, & prétendans au Souverain. 
Pontificat dont chacun: exerçoit les fonétions. 
avec College de Cardinaux compler, ce qui: 
donna lieu d’en créer trois fois plus qu’à l'or. 
dinaire, les Evêques & Prélars de la dépens” 
dance de ces trois differens Papes fe trouve= 
tent obligés dans un Concile tenu à €onftans 
ce pour le bien de la Papauté de réünir ces 
différens Colleges des Cardinauxenun, & def 
laiffer les Cardinaux des diverfes CR 
en poffeffion de leurs dignités ,: & pour cet 
effer on créa de nouveaux Titres, pour donnef# 
aux deux cens & neuf Cardinaux, qu’il y a 
voir pour lors fous les crois Papes qui fe fais" 
foient la guerre, car.Leon X, avoit $6. Car: 
dinaux , Paul TT, 68. , & PæIV.76: Mais. 
Sixte V.. étant devenu rout feul paifible pofe 
fefleur du Souverain Pontificat , reduifit fon: 
Gollege, où Confail:d’Erar:, à 70: Card 
nauxà l'imitation de Moife, qui prit autant 
dé Confeiliers. &. aff de: Jefus. Chrift, quis 
x aYOI 


UV 
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évoi 70. Diiples, | & ceux qui ont du de- 


à Apéhelique, ,; oude Sacré College > Com- 
| me on l'appelle encore. aujourd’ 1 PEUR 
+ Ces Cardinaux font diftribués en trois Or- 
dres, à fçavoir 16: Evèques, “ste bag &s: 
4. Diacres. | 

: Voions maintenant de quelle maniere les 
Cardinaux fe mettent en poifeffion des Dir 
dont nous venons de parler. fi 

+ Quand un Cardinal va prendre poffeffic on nd: 
fon litre, il s’arrète fous le Portique de fon: 
Eglife pour y prendre la Cappe de couleur 
convénable à la journée courante, puis il s’a- 


Prêtre de la même Eglife aiant la Chappe fut 
4 lés Epaules lui préfente la Croix à baïfer ,.a- 
près cela le Cardinal s’avance trois ou-quatre 
@pas dans l'Eglife, & dabord un Acolyce lui 
préfente la Navette, où il prend del’ Encens, 
Œ &x le benit en le verfanc dans l’Encenfoir, il 
ête enfuite fon Bonnet & aiant recû le Goupil- 
Sion de l'Eau benire, qui lui-eft préfenté par 
le même Prêtre qui lui a donné la Croix à bai- 
fer, il mer quelques goûtes d'Eau benite fur 


Clergé, &z:le peuple qui eft au cour de lui. 
donne enfuire l'Encenfoir au Prêtre qui: a la. 
Chappe, & fe tenant debout la tête cou-- 
Averte de fon Bonnet , il reçoir l'Encens que ce 
Prêtre Joffre par trois diverfes fois. - 
Après céla 6n entonne le Te Deun Landes 
ms, 8 le Clergé de tout le Chapitre de cet-- 
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Apuis eu ces Zirres-ont porté le nom de Colle- 


génouille fur un Quarreau- pofé fur un Tapis- 
au milieu de la grande porte, & le plus digne 


fon front & incontinent après en jette fur le 


re Eglife conduit proceffionnellement le Car-- 
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dinal-devantle Maitre Aurel ; oùil fe tient. j 
génoux jufqu’à ce que le Ze Deum foit fini, & 
pour lors le Prêtre qui a fait la cérémonie de 
Pintroduétion fe tenant debout à côté du: mèê-. 
me Autel dit les premieres, & les dernieres 
paroles de l’Oraïfon Dominicale à haute voixs. 
“& le refte fecrerement, après quoi il chante* 
d’un ton uniforme plufeurs Oraifons., lefquel-\ 
les éranc achevées le Cardinal fe. releve, à& fe. 
va affeoir fur fon Thrône qui eft du.côté de! 
PEvangile fous le Dais, où tous ceux qui fon! 
pour lors dans l'Eglife, Jui viennent.baifer la 
main excepté le Prêtre officiant auquel il don 
ne le baifer de paix à la joue droite. À 
Cela étant fait on lit la Bulle qui donne au! 
Cardinal donc il s’agit le Titre, & Bénéfice de 
l'Eglife dont il-vient de fe mettre en poffef-, 
fion, & fi c’eft le matin on dit une Meffe | 
baffe ou folemnelle, felon le bon plaifir du: 
Cardinal, mais quand cela fe fait l'après mis 
di on chante Vêpres, & s’il arrive le foir on 
Pfalmodie feulementles complies, enfuite dd 
_ quoi le Cardinal va au milieu de l’Autel ,.où! 
ajant mis fon Capuchon fur la tête, il ee | 
_ Ja Bénédiétion au peuple, & lui accorde cents 
jours d’Indulgence. Il defcend enfuire au basi 
de lPAurel, & après avoir dté fa Cappe 8 
pris fa Moserte fur le Rocher découvert, . nu 
marche à travers de l'Eglife donnant la Béné-4 
dictionà droite, & à gauche à tous ceux qu’il 
voit en allant à la Sacriftie, où étant arrivé\ 
1] fait la vifite des Reliques, & quand il VeuE“ 
partir pour s’en rétourner dans fon Palais , on 
ui remetle Camail & la. Mozette FAR cles le e. 
Kocher.. F 


à £ +” nd Al 
jt SRE à APS LT 


| LÉ M à: Ré a. pue : É 
 CwrdRom 4 
À: ya une chofe digne de remarque qui doit. 
être ajoûrée par forme d’exception à ce que 
Anous venons dedire , c’eft que fi le Cardinal 
rend pofñleffion de fon Titre eft feule- 
ment Diacre ,.c’eft-à-dire fi fon Eglife n’a que | 
le Titre d'une Diaconie bien que d’ailleurs le 
même Cardinal foit Evêque, ou Prêtre, il 
ne va point à l’Autel donner la Bénédiction au: 
peuple comme nous l'avons expliqué, & il ne 
doit pas même le benir en paffant de lAurel 

à Ja Sacriflie ni en aucun endroit de fon Eglife. 
_ Un Cardinal quiaffifte aux Meffes, Vêpres, 
MProceffions, & autres Offices folemnels de 
l'Eglife dontil eft titulaire, peut y porter la 
ÎCappe rouge, pendant que les autres Cardi- 
Saaux quiveulent affifter à ces mêmes fonctions 
{ne doivent y porter que la Cappe violerte, 
Hoourvû routefois que ce ne foit pas un jour de: 
\fceux auxquels il. ft défendu de porter cetre 
MARIEUT an ee. je | 
of Lejour de la Fète du faint auquel l'Eglife 
litulaire d’un Cardinal eft dediée , celui qui: 
>n eft aétuellement en poffeffion s’y trouve en 
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Quand le Cardinal vitulaire n’eft pas em: 
pêché, il doit aller lui même recevo 
Cardinaux qui viennent à fon Eglife, les ac= 
compagner au Prie- Dieu, & les reconduire: 
mais fi les Cardinaux vouloient entendre 
Meffe, ou. Vêpres, ce qu’ils ne font jamais 
quand le Thrône eft élevé, le titulaire doi 
Jéur céder la place la. plus honorable , quof: 
qu’il foit plus ancien.Cardinal qu'eux, fe metr=# 
tant au dernier lieu, parce qu’il eft chès lui. 
El y a pourtant deux: cas où certe maxime ne 
doit pas être fuivie, c’eft lors qu'il y a Cha 
pelle Papale, ou Cardinale, & quand on fai 
les Obfeques d’un Cardinal. Le titulaire pour 
lors quoi qu’il foit dans fon Eglife propre do 
prendre {on rang, & être revêtu de même 
couleur que les autres Cardinaux fans autre 
formalité. HONNEUR ÿ 
On doit enfin remarquer pour conclufon de 
cette matiere, que les trois Archiprètres de 
Bañliques de Saint Jean de Latran, de Saint 
Pierre, & de Sainre Marie Majeure, jouiffents 
des mêmes prérogatives dans leurs Chapitres, 
que les Cardinaux titulaires dans leurs Eglifes. 


CHAPITRE XIV. 


De la Ceffion, ou reftitation du Cha 
. peau des Cardinaux.. toi 


À dignité du Cardinalar eft dévenue fi} 
2, fublime dans l'Eglife Romaine, qu'illk 
ielt pas extraordinaire de voir un grand nom! | 

bre: | 
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“qüisylafpirent , fans avoir aucune 
de fe faire agréger à un Collegel, 
| > rencontre des gens fortis de la pouf 
£ fiere, & d’une condition fort bañle, & mé- 
pri tifée dans le monde; mais on en voit bien: 
peu qui renoncent au Cardinalat , quand ils y. 
font une fois parvenus. comme il s’eft trouvé 
entre les Papes, un Pierre Celeflins qui renon. 
ça de fon propre mouvement à la Papauté 
dont:il étroit païñble poffeffeur , il y a aufh eu: 
Æauclquefois des Cardinaux qui fe font dé- 
ifpouillés volontairement de la} pourpre a-. 
près enavoir été hits” pendant plufeurs. 
biannées. »° 
1f Le premier exemple de la ceffion du Cha: 
mfpeau de Cardinal, dont Phiftoire fafle men- 
doneft, celui d’un certain Ardicinio dela Por- 
fe | LE Lombard de Nation , qui voulut aban-. 
ionner le monde fous le Pontificat d’/mo- 
infrens VEIL. ; mais ce Pape à la perfuafion des. 
liBaurres Cardinaux refufa à celui-ci fa demif-. 
tion, parce que, le C oHege.Apoñtolique trou-. 
lsvoir que les fervices , qu’il avoir rendus à 
’Eglife Romaine pendant fon Cardinalat, é- 
roient. trop confdérables, pour fouffrir qu'il 
emit fon emploi, & fa dignité à quelque Pré-.. 
lat , quihe s’en aquiteroit par fi bien qu’il fai- 
foit lui même. 
Peu de temps après lé Cardinal Céfr de 
Bérgix après avoir Fait affaffiner Tec Duc de. 
ë andie fon Frere aîné, pria le Pape 4/exa- 
VE, qui étoir fon Pere, de luipermertre : 
: quiter le Chipeau rouge pour fe marier, . 
ce. .qui lui fut d’abord ue fans aucune - 
FeS- 
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étoit le plus proche héritier, ]» montra qui 
faifoit plus deicas d’une Couronne réele, que * 
de la prétenduë Roïauté Cardinale, car bien * 
qu’il eût été plus de trente laut rire 
_ College qui porte lenom-d’Apoflolique ; & de « 
Sacré, & qu’il fur pour lors dans un âge dé- « 
crepit, & incapable d’avoir des enfans sil | 
renonça au Cardinalat, pour prendre le Gou- 
vernement du Roïaume, comme'fi ces deux 
charges éroient incompatibles, fans faire rés M 
‘fléxion qu'il pouvoir garder le Chapeau rou :. | 

e, & la pourpre dont le Pape l’avoit hono= # 
ré, & faire en même temps les plus impor | 
tantes fonétions de la Rotauté felon les be- # 
foins du Portugal , comme les Cardinaux: 
Mazarin & de Richelien , qui ont gouverné 
_plufeurs" années la Monarchie de! France à « 
leur plaifir ,; & même avec de bon fuccès’. 4 
en confervant leur Cardinalat,,& leurs prés 
rogatives dans routes les affaires de la Pa- : 
pauté. EP AT TN j 
. Le Cardinal Oder de Châtillon et celui qui a M 
le plus méprifé le Cardinalat, car non feule- « 
ment il:y tenonça pour époufer une fille du M 
Seigneur de Haufeville, mais de plusil aban= 
douna l’Eglife Romaine, pour entrer dans la 
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e Cardival | Ferdinand de Medicis renonça au 
apeau rouge parce que le Grand Duc de. 
| ofcane , François de Médicis, fon Frere > É- 
Fe nt mort fans enfans en 1587. , , il crût devoir 
prendre le Gouvernement de cet Etat, & fe 
| marier afin de perpetuer fon nom, à quoi le 
ape Sixte N., quoi que très fhvere confentit 
| pourtant volontiers, à caufe de la grande efti- 
me que la famille des Médicis s’eft acquife à Je 
Cour de Rome. 4-4 
… On a vû dans ce dernier fiécle plufeurs au 
tres Cardinaux, .qui ont abandonné la pour- 
| pre pour fe marier , comme le Cardinal Mau 
| sice de Savoye, le Cardinal. Pampbite , les Car- 
| dinaux Ferdinand & Vincent de Gonzague, & le 
© Roi Cafirir de Pologne. 
Il eff néceflaire de remarquer D-d:flus que: 
Ja Promotion au 1Cardinalat n’eft eftimée dans 
| PÉglife Romaine ni comme Sacrement, ni 
. comme une chofe Sacramentale, de forte que 
| felon Ja doctrine de fes Conciles elle n’impri- 
me : aucun caractere dans l’ame de celui quire- 
| goir cette Dignité, comme on donne à enten- 
re que font les Ordres facrés. Les Papes 
veulent bien que les Cardinaux reçoivent au 
| moinsle Diaconat, qui eftle fecond des trois 
Ordres quele Concile de Trente appelle Sa- 
crés, maisles grands Princes en font difpen- 
fé tout autant de temps qu'ils veulent, afin 
qu'ils n’aient aucun. obftacle pour reprendre 
| Phabic Séculier quand l’inrerêt de quelque 
» Etat , ou de leur famille le demande, c’eft 


HD ceux ia n'ont point reçû les de 
ont: 


vileges de fa dignité, &. le priva. de tous 


# 
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_conat, la Prêcrife , ou l’Epifcopar , quoi} 


_& leur Bonnetau Pape, quand ils font à Ro-\ 


- rémer aïnf fon Chapeau & fon Bonnet, donne” 
pour les Officiers du Palais Apoñtolique cen 


dontils pofledent les Litres, à fçavoir le Dia | 


qu’ils foient appellés Cardinaux Diacres, Car- 
dinaux Prêtres, & Cardinaux Evêques, s’ils” |} 
veulent quitter leurscharges, ils mont qu’à y” 
renoncer fans autre cérémonie que celle de 
prier eux mêmes le Pape,on de le faire fupplier 
par quelqu'un de bouche, ouparécrit, qu'ik 
lui plaife d’agréerla Demiffion qu’ils font de” 
leur Bénéfice s'ils en onc pris poffeffion dans. 
l’Eglife de teur Titre, ou bien lui declarer 
amplement qu’ils renoncenratousles privile- 
ges dont ils pouvoient jouir en vertu de leur 
Carditialar. CE Sen Hs: 
Les Cardinaux qui n’ont point, reçû de mé- 
contentement du College Apoîitolique ;, ne 
quittent point la pourpre fans l’aveu deleurs 
Confreres. . Ils deduifent par dévanteux dans 
quelque Congrégatio. générale les raifons & 
les morifs qui les obligent de rénoncer au Car=» 
dinalar, & pour cerefler ils fe fervent des ter-« 
mes les plus honorables qu'ils peuvent inven-" 
ter, alleguantla nécefité indifpenfable où ils. 
fe trouvent de fe priver de l'honneur & des” 
prérogatives qu'ils avoient dans une fi illuftre: 
& fi éminente Compagnie, UE AS 


\ 


Après cela ils rendent leur Chapeau rouge: | 


e, & à fon Nonce ou:aux autres perfonnes” 
quile leur ont donné, s’ils font dans les Pais” 
étrangers, & en même temps un Cardinal quin 


qu'ilsont accoûtumé de recevoit à la mort den 
chaque Cardinal, à fçavoir 333, écus d’ors” 
: | qui: | 


1 quifont la moitié de la fomme qui èur et 
donnée par rous ceux qui reçoivent le Chapeau, 


« éomme nous-Javons dit au X. Chapitre ci- 
devants on trouvera dans celui qui fuit les par. 
ticularités de la pompe funebre de ces Emi- 
| nens Peffonnages qui font tant de bruit dansle 
1] monde pendant leur vie, & dont. on parle # 
il Ptrenfemenraprèsieur mort. 


& 


" | 
rt. 


C H a P I T KR “Æ x V.. 
Da Funcrailles des Cardinaux.… 


à au -tÔt. qu’ un Cardinal eft Mortal ete. 


| baume; & la nuir fuivante on le porte 
À dans l’Eglifeoù lon doit faire folemnellement 
fesfunerailles.: Cette Eglife efl-prefque 1où— 
: Jours choifieentrel’une des plus grandes, afin. 
au'elle puifle contenir davantage de monde, 
Élléeft route rendue de velours noir avec des 
Ecuflons où font les Armes du defunt, il y a- 


‘un grand nofbre de flambeaux de cire blanche 


» ect 


| allumés des deux côtés de la Nef. 
On dreffe au milieu de certe Eglife une. 
4 grande Machine , qui eft une efpece de Eit de. 


: ”. * Oh FA aa 


ÿ 


pa arade fort élevé & couvert d’une piéce de-. 


Ÿ Brocard noir, avec deux oreillers de même 
Méroffe & couleur quifont pofés l’un fur l’autre. 
Bfous la tête du Cardinal défunt, dont le corps. 
left étendu au milieu de ce Lit en celle forte. 
qu'il a lespiedsdu côté dela grande Porte, &: 
latêre versle Maître Autel qui eft ordmaire- 
E ment au fond duchœur. en la partie st: 
$ T2 
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de l’Eglife quand la firuation du lieu le pers 
“met. dés r. TU re “tel ; 
* Le corps eft revêtu d’ornemens Pontificauxs 
Ja Mitre en rête avec la Chappe,s’il eft del’Or 
‘ dredes Evêques, & avec la Chazuble s’il ef 
Prêtre, ou avec la Tuniques’ileft Diacre. Les 
fix Maitres des Cérémonies afliftenr dans cette 
: Eglife revêrus de Soûtanes de ferge violettes 
; . & rous Les Curfeurs du Pape avec des Robes de 
__ mêmecouteur, trainanres jufqu’àterre, por 
tans des Mafles d’argencàlamain. Ilyaaufft 
deux Eftañiers du défunt qui tiennent au bout 
de leurs Bagueres chacun une Banderole de ta- 
feras violet aux Armes du Cardinal dont on 
fait les obfeques, avec laquelle ils éventent 
continuellement de part & d’autre fon vifage, 
de crainte que les mouches ne le gâtent. 3 
Les Religieux mendians s’aflemblent dans 
une Chapelle de cette Eglife, le jour fuivant, 
après Vêpres, où ilschantent les Marines des 
Morts, chaque Ordre difant tour à tour un 
= Nocturne & les Mufciens du Pape les Landes 
cependant les Cardinaux arrivent habillés de 
violet & prennent en entrant dans l’Eglife 
chacun une Cappe de même couleur , avec las 
“quelle ils s’en vont devant le grand Autel, où 
repofe le Sacrement, pour y: faire une courte 
priere à génoux & quelques aétes d’adorarions 
puisils fe rendent les uns après les autres aux 
pieds dudéfune, où ils recitent l'Oraifon Do= 
minicale Pater nofter , &c.à laquelle ils ajoû= 
tent quelques verfers & la‘priere Ab/o/ve qui efb 
dans l'Office desmeorts, enfuireils font les af 
perfions ordinaires avec de l'Eau benite, & 
puis fe vont afleoir dans le chœur, oùils ens 
| tens 


1 LÉ US LA 
LE 


ï, 
4 


| due 
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f af iques & Moines chantent folemnellement, 
& ceux qui veulent le recirent enleur particu- 


Nau'ilfoir fini, à{çavoir les Cardinaux Evêques 
15e Prècres du côté de l'Evangile, les Diacres 
u côté del’Epitre, & lerelte du Clergé dans 


y Midipeiha ue it gros he 
! Celaétantfait, chacun s’en retourne chés 
oi, fans autre cérémonie, & la nuit étant ve- 
Qiue on depouille le corps mort &.en même 
lemson l’enferme dansun cercuëéil de Plomb, 
Aui eft mis dans un autre de Cyprès , lequel on 
ouvre d’un drap noir, & en le porte dans un 


CES 


uers du défunt, qui vont à la clarté des flam- 


d reli.* se” | $E. ide : 


ome font ordinairement enterrés dans l’E- 
alife de leur Titre, à moins que ce ne foit 
quelque Romain d’une famille confiderable., 


êtres, ou quelque Ulrramontain qui élife fa 
l'épulture dans l'Eglife que les Ecclefaftiques 
lle fa Nation poffedent àRome.. : ::. : 
Il y a quatre Cardinaux que l’onenterreavec 
line Pompe Funebre très:magnifique, & en 
Cavalcade; fçavoir,le Doyen du College A po- 
tolique , le: Grand -Pénitencier , le. Vice- 
Chancelier ,; & le Camerlingue. ; Voici l’or- 
ire qu’on obferve pour cette cérémonie. : 

se - Après 


L> 0 MUR À: } Pa FA s je g'- RAY js » * PIE - 17 | 1 
tendent l'Office des Morts que divers Eccle- 


er, fetenans dans leurs-places jufques à ce 


des plus .bafles chaïfes qui font autour du. 
Chœur. , les Cardinaux éraht placés dans les. 
lus hautes formes , ou fur les, bancs les plus 


Hzarroffe accompagné du Curé, & des Aumo- : 
beaux jufqu’à l’Eglife, où il doit être enfe- 


La plüpart des Cardinaux qui meurent à 


qui veuille être mis dans le cercueil de fes An- 


LR ES ANT RE ENS. ee 1 
"a : 3  & 


| Bah Pr. 


“Après que l'Office des Morts a été cha 
en préface des Cardinanx de la maniere 

nousavons dir ci-devanr, leurs: Eminences 3 

retir: nt & on commence la Proceflion à la 

te de laquelle marchent les Orphelins qu’on 

| nomme 3 Âiterati, C! 'eft-à dire fans lertress 

| ( ou fciences aprés ceux-ci viennent plufi euts 
È Confrairies dont les Penitens tiennent dés 
ciergesallumés à fa main, & font couverts: 

Jeurs capuehons, & vêtus de leursgrandes 

bes dediverfes couleurs felon leur inftitutio 

À lyena deronges, de noires, deblanches,de 
violettes, debleuës, de jaunatres, de baza- 

nées & plufieurs autres dont la Bigarrure d 

#ort plaifante à voir dans ces fortes de conv 

Hans, & d’enterremens. : D. 

Après ces diverfes Confräities marchent 
les Religieux Mandians , & non Mandians 
chacun felon leur rang ; & enfuite viennent 
es Ecclefiaftiques Séculiers de la Paroiffe du 
Cardinal défunt, & ceux de Eglife © où il 
doit être enfeveli quand ils nefont pas po | 
Hiers. 

Si le Cardinal dont on. faic l’enverrernl 
eft Archiprêtre de l’une des trois Bañliques 
: de Rome > le Chapitre y affifte de même q 
; lors qu’il s’agit dela Sépulture d'un Cardinil 

Firulaire de Saint Laurens in Damafo, où di 
Sainte Marieaudelàdu Tibre, © 0 1 0 
Le corps du défunt vient à la finde ce con: 
voi, paré de fes Ornemens Pontificaux, e 
Sacerdotaux, felon l'Ordre qu’il avoir dans 
le Sacré College, mais quand il n’auroit j& 
maiseu qu: le Diaconaronlui mer néanrmoif 
tobjours une Micrefurlatête,: &en cer équiis 


or 


7.4 


>ageil eft porté fur les tpaules de fes Eftaters 


aumilieude, tous ceux de fa famille qui l’ac- 
compagnent vêtus de deuil, à fçavoir fes gens 


quivont après. Aux deux côtésdu corps mar- 
chent aufi deux files de Suiffes.de la Garde du 
Pape tenans la Hallebarde à la main, & fur 
l’Arrieregarde une partie de la Maïfon du Pa- 
pe en cavalcade , fçavoir, le Capitaine de la 
Ga He 4 les Mafiers du Pape , un Maître 
des Cérémonies avec fon Majprdème, les E- 
vêques afiftans , les Proronotaires Apoftoli- 
ques , les Chapelains du commun, les E- 
cuyers Apolteliques, & les Cameriers hors 
dés murs. *. 


à | 42 S 
.… Quand il meurt des Cardinaux Princes, ou 
de très grande famille le Pape, envoie le plus 
Bfouventc toute fa Maifon à la cérémonie de 
leurs funerailles , comme aufli à celles des 
quatre Cardinaux, qui tiennent le rang que 
nous.avons dit ci-deflus. 
| Lors qu’on a porté le corps d’un Cardinal _ 
dans l’Eglife où il doit être enfeveli, le matin . 
Bfuivanc on y chante une Meffe folemnelle pour 
Ale répos de fon ame, en préfence du Sacré 
BCollege , 8 dans cette occafion on obferve 
Broures les cérémonies quife pratiquent aux ob- 
Bfeques du Pape, excepté qu’au lieu que pour 
le Souverain Pontifeikya cinq Cardinaux af 
fiftans revêtus d'ornemens. Pontificaux , en 
Bcelle-ci 1ly a feulement cinq Evêquesqui font 
Ales Afperfons, les Encenfemens & les Prieres 
Bordinairesqui font marquées dans le Kiruel 
Bpour certe. fonction. 3 : 
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Al ya quelquefois un Prélarde la Cour R: 
maine qui par ordre ouavis du Sacré Collé 
récite l’Oraifon funebre du Cardinal défunt. 
mais cela n'arrive que très-rarement, c’ef 


EL 


. pourquoi nous ne nous étendrons pas davan: 
rage fur cet Article pour venir plütèr à célui 
des Funerailles des Ambañfadeurs étrangers: 
qui meurent à Rome: "haies anne 
- Le Pape fait ordinairement l'honneur au 
Ambaffadeurs des Têres couronnées quimeus 
rent à Rome d’envoier à leur Convoi une pars 
tié defes Miniftres & Domeftiques en Cavak 
cade, pour rendre leurs funerailles plus célés 
_bres , comme il fit à feu Monfeur le Due 
d'Etrées À mbañffadeur de France, qui-mourut 
à Rome furla fin de Janvier de l’année 1687 
le corps duquel fut porté le Vendredi 7. Fé: 
vrier fuivant à trois heures après midi de PE 
glife Paroifliale de Sainre Catherine , dans 
lPEglife deS. Louis des François, en la ma= 
niere & ordre fuivants que Je rapporterai icis 
our donner une juffe idée de ce qui fe pratiqué 
. a la Cour de Rome à ces fortes de Funerail 
les. we l | LR 2 4 508 
Premierement marchoit le Porte Croix de 
la Paroifle de Saint Louis. - Enfuite les petits 
enfans gris , appellés communemerit Léfteratis 
avec les petits enfans blancs ditsOrfanelli, 88 
après ceux-ci diverfes Confrairies , à fçavoir# 
. La Confrairie de la Mort. La Confrairie du} 
Suffrage. La Confrairiedes Agonizans. La 
ÆConfrairie des Stigmates. La Confrairie dés: 
Carmes. La’ Confrairie des Pelerins de 14 
Trinité. La Confrairie du Gonfalon. Tous ces: 
Confreres étoient revêtus de longues Ress e 
RSS tous 


| 
| 
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Ja couleur de dus Confrairies, qui 

E Fort diverfe comme nous l'avons dit ci- 
Aleflus, & rous ces Conferes -tenoient des 
; Cierges ? “la :main.. DE 4 
| Plufieurs Ordres de. pr venoient a- 
Mbrès , fçavoir ,-les Pique-Puce François du 
Liers Ordre du Couvent de Nôtre Dame des 

V Mracles. Les Minimes François de la T'ri- 
dat rité du Mont. Les Mineurs Convenruels, ou 
| ordeliers chauflés des Saints Apôtres. Les 
Mineurs Obfervantins; ou Cordeliers déchaut…. 
De ce Les Augultins ; les Carmes, 
k Méérvises lesijacobins, ou Dominicains. 
ML l'ous ces Religieux-tenoient auf chacun un 
Dierge à la main; mais trois cens Confreres 
lu Gonfalon portoient chacun un gros Klam- 
eau devant le corps de KAmbaffedeur dé- 
L | unt. life) MTL TIR EE ren Fe 
D Des deux côtés de la ruë & au indie mat- 
à hoient la Croix de Saint Jean de Latran. Le 
Elergé de l'Eglife de Saint Louis. Le Ca- 
inerlingue du Clergé: au milieu des curés de 
paint Louis ; & de Sainte Catherine , tous 
rois en Étole. Le Clergé & Chapitre de Saint 
Bean de Latran. Les Eflañiers & Valers de 
(Pied du défunt en deuil marchoient immédia- 
iBzmént devant le corps del’ Ambafladeur por- 
ñ L 7 

£ par douze Confreres du Genfalon, fur un 

ic de parade, dont les coins du Poële de ve- 
Murs, & drap d’or étoient foûtenus par les 

'agesdu défunt. Aux quatre coins dela ma- 
Shine il y avoit quatre Éftafiers portans des 
janderoles , qu'ils faifoient mouvoir fur le 
ï Orps del’Ambaffadeur, qui étroit. vêtu de fon 
Mlabir de cérémonie ; avec le Manteau Ducal 
! " T {ur 


Pair fur Le) tête, ti EN HV Ib eee 
Après le Lit de parade sur Gent 
homines, & autres Officiersdel'Aimbaffaa 
en deuil. Les Suiffes de la Garde du Rapé 
pied. Les Mafliers du Pape à cheval. Ui 
autre Maître des Cérémonies à cheval. "L>Au 
diteur de la Chambre Apoftolique én l’abfent 
ce du Majordôme du Pape, accompagné di 
deux Evêques afliflans, tousvrois montés fut 
des Mules. Les Protonoraires Apoftolia 
auf montés fur des Mules. ‘Les Chapélai 
du commün de la famille Papale à cheva 
Les Cameriers hors des murs, & les Ecuyeï 
.äu Pape à cheval,  Ceft par ceux- ci ut 
convoi étoit fermé. | 
Le lendemain on fit un fervice folemnel 1% 
Paroiffe de Saint Louis, où la Mefle fut celes 
brée par un Archevèque ; & à la fin de 4 
quelle quatre Evèques en Mitre firent les Êc 
cenfemens, & les prieres au tour ducotps. L 
Plufieurs Cardinaux affifterenr à cer Office, 
avec un grand nombre de Prélars, & quantité 
d’autres perfonnes de marque donc noûs ne fes 
rons pas ici un plus*grand décail , pour éviref 
la prolixité & pañler plürôrrà la matiere di 
Chapitre fuivant, qui ef Eten er oen La 
plus es de enr Le «4 


# 


En 
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va su à Mo tnnr n 

{De la Reception des DES 500 
a ® de l'envoi des Nonces , des Taier- 
D nonces, & des Légats À Larerer, 


"DE LATERE, à: NEZ. 
Pre rh réa MT: 
WandlAmbañladeur d'un. ROMES ou Et. 
“pereur ; d’un Prince Souverain, où d’u- 
Eire 1e Republique libre vient Rire, tous 
les Cardinaux, Ambañadenrs & Princes dut 
envoient chacun un Carroffe à fix chevaux , & 
deux Genrilshommes pour le complimenter à à 
une-Pofe hors de Rome, & après cette en- 
evûe  chacun/s’en rerourne dans la Ville fans 
rstta où l’Ambañladeur entre auf dans le 
Et premier Miniftre, fuivi 
| : propres Carrofles, & d’une partic 
| pu a famille à cheval ; & de fes Valers de 
D1 HO 2 
Mais lorsque’ fe un sAebaident d'obé- 


| nouvellement parvenu à la Couronne , & qu'il 
envoie la premiere fois un Ambaffadeur à Ro 
Le €, pour montrer fa dévotion envers le Pa- 
pe, & leltime qu'il fair du Saint Siége, com 
me on le nomme ordinairement ; alors cet 
fAmbaffadeur d’obédience eft introduit dans 
Rome 1 par un Cavalcade que le Pape rend 
plusou moins pompeufé , felon l’honneur qu’il 
veut faire au Miniftre qu'il reçoit , ou au Sou- 
Aycrain de Jarparc duquel il vient faire fon Am- 


| nn 


l £ T2 Cette 


“ 


dience, c'eft-à-dire quand” un: Monarque eft à 


436 Fablean dela 
.Cetre Cavalcade eft ordinairement com 
fée des perfonnes que nous allons nomm 
&z qui marchent dans l’ordre fuivant. 
Les Couriers de l’Ambañfadeur qui.eft” 
. le point de faire fon entrée précédent ir 
médiatement les Frompettes du même Am 
baffadeur qui ouvrent la marche. Après viens 
nent les Tambours à cheval ; :enfuiré l'Ens 
feigne des chevaux legers du Pape à la rèté 
dela Cavalcade. Le Portier dela Chambre 
ou Huiffier du Cabinet.de l’Ambafladeur.. Li 
Mulets & Chariors du Bagage des Gentils 
homines, & amis de l’Ambañladeur. Les 
Trompettes du Pape. LesCornetres des chi 
. vaux légers. * Les deux Compagnies:des che 
+ vaux legers. Les Mules des Cardinaux mons 
tées par leurs Eftafiers portant fur le dos lé 
Chapeaux de leurs Maîtres: Les Genrilshome 
mes de divers Princes, éc'Argbafladeurs. Ceux 
dela Nobleffe Romaine qui veulent:honorer 
PAmbaffladeur , avec quelques Ducs; Mar: 
quis, Comtes, & Barons allans confufement 
_ à cheval au milieu de leurs Eftañiers à pied, 
pour évirer les différends des préféances. » 0 
_ Après certe Nobleffe viennentles Aides 
Chambre de l Ambañffadeur.  Le-Secreraitt 
del’Ambaffade. Deux Pages porrans des Vas 
Jifes. Les Gentilshommesdes Cardinaux. Lies 
Gentilshommes de l’Ambañffadeur avec fes 
amis , & les Seigneurs 8 Tirulaires de la pres 
miere Noblefle de Rome, avec les Genrils® 
hommes du Cardinal Patron, & des Paren$ 
du Pape déclarés Princes. DÉERNE | 
Enfuire les Tambours du peuple Rôomaif 


“battent la Caïffe en marchent à pied: Le 


% 
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ce" 


it 


oûiant des fanfares, & ont après eux les E- 
cuy yers du Pape: Les Cameriers hors des murs. 
£ L'Écuyer de P'Afbaffadeur. Son Majordo- 

2,18 fon Maître de Chambre. Le Capi- 
tie des Gardes Suifles , fuivi de deux files de: 
Buiffes portans la Haliebarde, les Fambours 
Dactans ; & au milieu les Mafliers du Pape. 
Les Princes du Thrône, & les Parens du Pape 
déclarés Princes. Lés Maîtres des Cérémo- 
nies. Les Eftañers de PAmbañfadeur à pied. 
"Ambaffadeur à cheval entre les deux plus 


Æinciens Archevêques affiftans. Les Evèques 


affiftans. Les Protonotaires Apoñoliques. Les 
Chapelains du commun. Les Cubiculaires de 
la Chancelerie. Les Chevaux de main de 
PAmbaffadeur. Ærenfin les Carroffes du mê- 


nc A mbaffadeur qui ferment lamarche, 


x dl 


ont SAUT 


- La Cavalcade commence à partir-en cet 


brdre de la porte du peuple au bruit du Canon 
ju Château de Saint Ange, & traverfant le: 
cours va conduire l’Ambaffadeur à fon Palais. 


Dùsle foir iky a des feux d'artifices, avec des. 


lluminations » & des EF ontaines de vin publi- 
ques. 

Sous des art É a veille dé Se Pierre, l AE 
à saffadeur d'Efpagne, ou quelque autre Prin- 


ce Vañlal du Roi Catholique, préfenreauPa- 


»e une Haquenée blanche, magnifiquement 
Harnachée, avec une Selle & une Houfle en 

broderie aux Armes du Ponrife regnant. Ce- 
lui qui conduit cetre Haquenée porte dans une 


E Bourfe de brocard blanc en broderie, une Ce 


fhanque du Saint Efprit, ou au Mont de Pieté, 


dulle de fept mille écus d’or à prendre fur la 


\ 


ENT où. 
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| ro: due même peuple vont à cheval 


æ 
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fuivant, il.y a dans la place d’Efpagne qui 


eau dela 
où certe fomme eft depofée pour le Tribu 
KRoïaume de Naples, -quele Roi d’Efpa 
poffede.comme un Fief relevant du Pape. 
. Le Prinçe ou Ambafñfadeur qui va rendn 
cet hommage part de fon Palais en Cavalcas 
de, à peu près commeferoir un A mbaffadeuf 
d’obédience. La Haquenée précéde immé® 
diatement cet Ambaffadeur entre les Garde! 
du Pape, accompagnée des Eftañers, & des 
Pages de ce Miniftre leftement vêtus de riche 
Livrées neuves. Ce foir Là & la nuit du jouts 


À à 


elt aubas de Mont de la Trinité des feux de 
joye, & des Illuminations, avec plufeurs aus 
tres marques de réjouiffance, dont nous ob 
mettons le détail, pour donner celui de 14 
Cavalcade qui.fe firà Rome le 16. Novembre 
de l’année 1687., pour la reception de Mr. Les 
Marquis de Lavardin, Awmbafladeur extraor” 
dinaire du Roi de France, qui fit ranc de” 
bruit à f2 Cour du Pape funocent XA., par les: 
demêlés qu’il y eût entre ces deux Puiflances. 
. Monfeur de l'Avardin fit fon entrée dans” 
Rome à deux heures après midi, aiant devant 
Fui foixante Gardes de la Marine à cheval , ar. 
més de Piftolers, & de Carabines, précédés” 
de leur Commandant  Quarorze  Caléchesk 
conduites par autant de Voiruriers à chevalé” 
dans chacune defquelles il y avoir deux Gen“ 
tilhhommes , & autant de Valets derriere 
Vingt quatre Chariots remplis de Bagage 
Cinquante Mulets chargés. Douze autres Musn 
lets chargés avec de riches couvertes en bro%# 
dérie , aux Armes de Monfieur l'Ambaffadeur 
Trois Carrofles fermés couverts de Toïle ci” 
| rée o 


de, & tirés déc ie chevaux. Ve 
paca ‘de main , couverts de belles 
* Cinq Litieres remplies de femmes. 
nos remplies de Bagage. Vingt 
: uatre Caléches , outre les quatorze ci-devane 
ivec deux Gentilshommes dans chacune, & un . 
Valet derriere. Quarante autres Gardes de. 
ÉMarine à cheval. Un Capiraine, & deux 
RErompettes: Dix huir Pages à cheval. Vingc 
alers de Chambre, & autres Officiers à che 
val. Vingt quatre Laquais à à pied au tour du. 
| C'arroffe de’ Monfieur le Cardinal d’Effrées 
Éians léquel étoit Monfieur l'Ambaffadeur, 
Madame fa Femme, & Mademoifelle fa Fil- 
Le, Meffieurs les. Cadioaus d'Effrées & Mal- 
| Jachini, Monfeur l'Abbé de Gévres, Proto- 
frotaire “Apoñtolique ,- & Monfieur F Abbé 
Ui'Hervaur, Audireur de Rote. Cinq autres. 
eue à fix chevaux de Monfieur le Cardi- 
Bal d'Effrées. Trois de Monficur le Cardipal 
# lala Deux de Monfeur le Duc de Prac- 
jun. Un de PEnvoié de Venife. Un de l’Am- 
affadeur de Maire. Un:du Refident de Por- 
Bugal Undu Refident de Savoye: Un dur 
ÆPrince de Belmont, fils aîné du Duc de Ean- 
L:. l'Ün de Agent d'Angleterre. Deux des. 
@Prélars ci- devant nommés. Plufieurs Servi- 
“eurs encre mélés parmi les Carrofles, & les 
Chariors dé Bagages. Et enfin outre cela: 
routes les perfontes done rious avons fair le 
Caralogue ‘en parlant de la Cavalcade ordi- 
aire des- Ainbafladenrs au commencement de 
ze Cha pitre. 
ch ré temps dé paflécn maintenant à ce qui: 
concerne Penvoi des ce & des Légars ,. 
| T'_4. puis: 
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_ pratique, pour la reception des Ambañla 
_ tant ordinaires, qu’extraordinaires à la Cour 


dufang , quand le Roï tienc fon Lit de Juftis 


puis que ce que nous venons de rapporte 
fit pour donner. une Jufte idée de ce c 
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de Rome. NTIC | 0 date Sue d 
Les Nonces font les Ambaffadeurs ordinais 
res du Pape, & les Inrernonces ceux qui fon 
les affaires de La Cour de Romedans.les lieux 
où il n’y-a point de Nonce; Mais les Legats 
font les Envoyés extraordinaires ,: & lesGou 
verneurs.de certainés Provinces de l'Etat Ecss 
clefiaftique.. Surquoi il eft bon de fçavoir qué 
le Pape ne donne jamais aucune de ces chars 
ges aux Laïques.… Elles font roûjours occu# 
pées par des Prélars d’un merite diftingué & 
capables des plus importantes negociations, 
parmiles Miniftres d'Etat, & les Puifances! 
Politiques. sde an dE À 
Ilya crois fortes-de Légats, les uns s’aps 
pellent Légats à Latere, les autres Légais dei 
Latere, & ceux qu'on nomme Légatsnez. 8 
Le Légar à Latere eft un Cardinal choiff 
dans le College Apoftolique , & c’eft le plus 
confidérable de tous les Légats.. En France 
on lui donne la préféance devant les Princes” 


ceau Parlement. Le Légat.à Latere peut.con# 
ferer des Bénéfices fans Mandat. 1] peut le 
gitimer des bâtards pour tenir des Bénefices, 
mais non pas pouroccuper des Offices Roiaux.* 
Il ne peut faire porter fa Croix devant lui dans 
le Roïaume de France avant la vérification den 
fon pouvoir, maïs lors qu'il eft vérifié il peut 
faire porter fa Croix devant lui. la refervé 


du lieu où le Roi eft en perfonne.. Le pouvoiss 
4 
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un CodekRome 44t. 
du Légat à Latere doit avant toutes chofes être. 
préfenté au Parlement qui l’examine, qui l'en 
répiltre, & le fait publier fous les modifica 
tions que la Cour trouve à propos , pour le 
bien du Roiaume, & la confervation des li-- 
bertés de l’Eglife Galicane. Le Légat 4 La- 
tere jure au Roï,-qu’il ne fe fervira du pou- 
voir de fa Légation qu’aurant de cemps qu’il. 
plaira à fa Majefté, DRE | 
Le Légar de Larere eft celui qui n’eft pas 
ardinal, & quieft pourtant de la Légarion 
Apoñtolique. El n’eft créé Légat que pour 
Æaller dans quelque Cour étrangere, ou pour 
gouverner quelque Province des Etats du Pa- 
pe, & à fon retour il ne jouit plus à Rome 
des prérogatives de fa Charge ; maïs le Légac 
à Larere dont nous parlions tout-à-l’heure de: 
meurerevètu de fon caraétere à la Cou: Fa- 
pale jufques à ce que. fon Privilege foit expref- 
fement revoqué, ce qui n’arrive prefque ja- 
mais, d’auranr que cette Charge eft ordinai- 
rement donnée à un Cardinal, qui eft prefque 
oûjours à côté du Pape: | 
Les Légats qu’on appelle #ez font ceux à qui 
on ne donne aucuse Légation , ni Gouverne- 
ment , mais qui en vertu de leur dignité, & 
non pas à caufé de leur perfonne font nez Lé. 
gars. L’Archevèque d'Arles , & celui de 
Rheimsen France, font nez Légats. Ilfem- 
Bble néanmoins que ces fortes de Légats de- 
vroient plüvôt être appellés Légats Titulaires , 
ou Bénéficiaux Privilegiés, que non pas Lé- 
gais nez, puifque ce n'eft point en vertu de 
eur Naïflance ouExtraétion qu’ils ont ce Pri- 
vilege, mais en confequence des Bénéfices à 
me a+ dignité 


dignité dont ils. obtiennent les pravifions 
_des graces fpeciales de ceux qui ont le droit 
_ de leur en donner l’inveftiture. Cepeñd 
_felon l’ufage ordinaire &.le ftile de la Cour 
de Rome, on dit que ceux qui jouiffent de" 
ces fortes de Bénéfices font des Légats neziww 
Tous les noms qu’on donne à ces Légars font. 
arbitraires, il fufñt.de fçavoir ce que l’on en" 
tend par cesdifferenstermesdewz, 2 Latere, 
& de Latere, que nous venons d’expliquer.m 
Voici maintenant les Cérémonies qui fe pra=M 
tiquent. à l’occafion de ces Légars. … 4 
Quand.le Pape déclare un Cardinal Légaël 
à, Latere, vers quelque Monarque ou autres 
grand Prince hors d’Eralie, 1l tient un Confi-# 
itoire fecrer où il lui donnela Croix, & à la” 
fin duquel ce Légar eft accompagné Pontifik« 
calement par les Cardinaux en Cavalcade,* 
précédée de la Nobleffe, & devanr elle desÿ 
Barbiers des Cardinaux portans leurs Valifes* 
de la maniere que fe fait la Cavalcade, pour 
les Cardinaux qui viennent prendre leur Cha 
peau, comme nous l’avons dit au dixiéme Chas 
pitre ci-deflus. QE Rob ee UE EUR 
Le Cardinal Légar donc il s’agit vient en: 
dernier lieu dans certe Cavalçade, au milieu! 
de deux Cardinaux Diacres, & tour ce Cor 
rege va jufqu’à la Porte de la. Ville dans las 
quelle le Légar ne doir plusr’entrer, au moins! 
publiquement, ni rendre ou recevoir Vifiresé 
mais.il doits’en aller au plûrôr à fa Légations 
& quandil eft à quarante milles de Rome, il 
ale droit de faire poxter la Croix devant lui, À 
&. de. donner Pontifiçalement la Bénédiction®® | 
agpeuples, | RER 
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SH LE Ÿ Fe : INPRET AR F3: 
VE & Pape lui accorde le privilege de créer 
dès Chevaliers de l'Eperon d'or, & des Doc- 
BOTANTUATN GT EPS GP PP CR PATES ; SR 

urs en droit Canonique, comme auffi l’Au- 
torité de donner les provifons de tous les Bé- 
inéfices du Rojaume, & Erat oùeft fa Léga- 
tion, fans qu’on ait befoin-de les obtenir de. 
Rome, c’elt pourquoi il prend avec lui une 
partie des OS El Diterie, & de la 
Chancelerie; à fçavoir, un Sous-Dataire; un 
Revifeur des Dares, un Regiftrateur, un-Ab- 
bréviateur du grand Parquer , un du petit: 
Parquet, quelques Seripseurs Apofñtoliques dé 
Majoribus &: Minoribus , comme on les nom- 
|me communement à Rome, c'eft-à-dire quel- 
ques Greffiers civils & criminels, &z quelques. 
Officiers du Plomb, & des Seaux. 

Quand un Eégar retourne de fa Légation; 
il entre dans la Ville de Rome avec tous fes: 
Officiers en Cavalcade, & accompagné dela: 
même maniere que dans le temps qu’il en: 
éroir forti. On ne peut donner aux étrangers. . 
une plus jufte idée de ce qu'on voit à Rome, 
dans le remps qu'on y fait quelque beau Cor- 
rege qu’en Faifanc la defcriprion de la marche 

e route la Cour Papale, quiferrouveradans 
les Chapitres fuivans.. REX sd 
| CHAPEFRE XVIL | 
De la Préféance-pour la Marche de: 

tontela Prélafure 


T E Gouverneur de Rome précéde rousles- | 
12, Prélats de la Cour Papale, érant le pre- 
re T. 6. Fer. 


+ 


DE Em 


Li 


4 r & % ‘. 4172 ! e. ê 72 à ù 
nuer d’entr’eux après les Cardinaux. L?A 
diteur de la Chambre Apoftolique, & pui 
Tréforier Général vont après lui. Enfuite. 
Patriarches honoraires de Conftantino 
d'Alexandrie, d’Antioche, & de Jerufale 
_ Si les Parriarches d’Aquilée, de Venife; 

des Indes s’y trouvent, ils fuivent immédia= 
tement les quatre plus anciens que nous ves 
nons de nommer, devant ceux-ci. ! = 

Les Archevèques vont après ces Patriar=. 

ches, felon le cemps deleur Promotion , & les 
Evêques enfuite pareïllement felon leur an 
cienneté dans. l’Epifcopat & nonpas felon le“ 
temps. de leur naïffance. Les Proronotaires 
Apoftoliques Parricipansvont ici felon le mê=m 
meordre. Les Auditeurs de Rore de mêmes 
auffi bien: que les Clercs de Chambre ; less 
Abbréviateurs du Grand Parquet, les Géné=# 
raux des Ordres Reguliers, les Référendairesh 
de la fignature de Grace, & de la fignature des 
luftice , les Avocats Confiftoriaux. Tous! 
les Prélats qui portent le Rocher précédent" 
Tes Ambaffadeurs de Malthe ; de Bologne , de” 
Ferrare.. Le Maitre de Chambre, du Pap 4 
précéde tousles Prélars qui ne portent point le 
Rocher. . RS nt 
. Voila quel eft en général l’ordre dela Pré 
féance regléentreles Ecclefaftiques de la Cour 
deRome. Si on veut fçavoir plus en détail 
qui font ceux qui fe trouvent aux fonétions pi | 
bliques où lé Pape affifte, & de quelle mai 
niere ils l’aceompagnent , ‘on n’a qu’à par 
courir le Caralogue que nous en avons fait," 
& Fexplication que nous en avons donnée en 
parlant de l'Ordre qu’on obferve pour alle 


. 


La PAS TR ne gr jé Chapitre 'i 00 
deflus, qui doit fervir de fupplement à à celui-. 

ci, d'autant que nous ne voulons pas abufer. 
de la patience de. nos Leéteurs « en faifant des. 
repetitions inutiles. Nous. avons même affès, 
dequoi fatisfaire les curieux fur cette matiere. 
dans-le Chapitre fuivant, qui eft une efpece. 
de nouveau Tableau de Ja Cour de Rome, 
qui n’a point encore été mis en évidence. com. 


me on:le verra ci-après. 
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Des Procefio ons générales du Get 
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ARR his PR CR l 4 
Æ Gage D. Safemble prises d 
ment cinq fois l’année, pour fairela Pros 
ceffion générale dans le temps, & les lieux 
que nous marquerons plus.bas , &c fuivanc- 
l'ordre que voici, Frehitemens en. général, 
|&c enfuite eñ particuher, : .: 

Tous les Moines Mandians 8 les. Rentés- 
qui compofent le-Clergé Regulier marchent 
les premiers; non-felon.leur rang, d’ancien- 
neté : mais felon le temps qu'ils fontétablis. 
à Rome, Quant au Clergé Séculier , leCha- 
piître de Sainc Jean de Latran.à la. préférence 
fur rous.les autres, & enfuite celui de Sainc,. 
Bierre, & puisceluide Sainte Marie Majeu- 
re. Il y a après les deux Chapitres infignes. 
de Sainte Varie au delà du Tibre ,-& de saint 
 cuoheg: in Dagiafo, sons enfemble & gps | 
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celui pr Saint Euftache & de eue autres 
ui vont fous une même Croix ; _& élifent un. 
Camerlingue qui porte feul l'Etole, & regle 
leurs Préféances , érant trois ans Curér, &m 
trois ans Chanoine, & ainf alternativement, 
Le jour de Saint Marc tour le Clergé s’af “à 
femble dans l’Eglife de ce Saint, & va pro-w 
effionnellement à Saint Pierre, où le Chapi- | 
tre de cette Eglife qui vient plütôr à Sainte 
“Marc, que tous les autres s’en retourne en 
fon particulier ; & demi heure après tout le” 
Clergé Regulier & Séculier marche en cet 4 
ordre. Ë 
Les petits Orphelins & ceux di College Sal- 
viati. ar} 
* Les Anguftins Déchauffés de Foi 1: Marie. ‘4 
Les Peres François du Fiers Ordre, de v À 
tre. Dame des Miracles.. | 
«+ Les Peres Capucins. "1 . 
Les Freres. de la Charité dm Pienheureu x 
Jean de Dieu. * 4 
Les Peres dela Merci déSaint FT et a. 
Les Peres Hermites de Saint Onuphre.. ‘4 
* Les Peres Minimes de la Frinité du Mont: 
Les Peres de Saint André dela Moinerie, 
Les Peres du Tiers Ordre de Saint Fran- 
çois, de Saint Cofme, & de Saint Damien. | 
Les Peres Mineurs Conventuels. des Saints 
Apôtres.. ER ERA 
* Fes F'eres Mineurs Obrevaie d’Aga-celi, 
Eee Peres Augnftins d la Congrégation de. 
Lom-0s 


ve 
4 


Roiibardiede: Nôtre sat ni pan Te 
4: Les Peres Hermites de Saint Auguftin 
- EesiPeres Carmes de la Congrégation de. 4 
antôue de Saint Chrifogone. 

es Peres Carmes de la Tranfpontine. | 
E “gt Peres Servites de Saint Marcel. "5 
Les Peres-Jacobins de la Minerve. 
| Les Peres Jeronimirains de Saint Alexis. : 
|: Les Peres Olivetans-de Sainte Brançoife » &- 
de Sainte Agathe, : 

… Les Peres de Ja Cintrétianhaloeibreuf ee. 

. Les Peres Feuillans de Saint Bernard. 
- Les Peres de Ciraux , ou de Saïnte Croix. 

Les: Peres de la Congrégation de Saint Syt-. 
veftre. 
|: Les Dore Camaldules de Saint repos: 
|. Les Peres Bénédictins de Sainc Calixte. 

Les Chanoinès Reguliers de Saint Pierre. 
aux Liensi iv: 
| Les Chanoines Reguliers de la Paix. 
Les Curés de Rome Seculiers & Reguliers. 
mêlés enfemble felon leur Ordre d'ancienneté 
precédes des Clercs du Seminaire Romain, & 
des Vicaires, & Chapelains de quatre vinge 
& huir Paroiffes qu’il. y a dans la Ville. : 

Les Chanoines Seculiers des Eglifes Colle 
gi: s marchent enfuite dans lemême prie de 
leur ancienneté, à fçavoir: | 
Les Chanoïines de Sainte Anafafie. 
| si pe or “82 de la nrieté À 


| SEC henoishe Save Cdt; | : 

| Les Chanoïnes de Saint Euftache. 

PTS er ci 

… Es Chanoines de Saint Jerdme. . 
(Pa ASS, 


ME OEM | 
Les Chanoines de Saint Laurens | 
Les Chanoïnes de Sainre Lucine. 
Les Chanoines de cinq diverfes Eglifes. 

le titre de Nôtre Dame du _…. Jai 

Rotoäde, des Grecs, de ge Bhéss > 8e. 

d’au delà du Tibre. A 
Les Chanoines de Saint Nicolas. À 
Les Chanoines de Sainte Brique ra RS 
- Les Chanoiïnes de Saint Quirice. | 
Les Chanoines de Saint Théodore. : «24 
Les Chanoines & le Clergé de. la Bañliqu | 

de Saint Pierre du Vatican: 4 
Les Chanoïnes & le Clrgadé la- Baf lique 
de Sainte Marie Majeure.  : A 
Les Chanoines & le Clergé de Saint Jean def 
Latran. : À 
Le Vicegérent paré de là Chappe violerre, + 
avec la Mitre de toile d’or en tête, accom-"* 
pagné d’un Diacre, & d’un Sous-Diacre re 

vêtus de leurs Tuniques de même couleur , &2 
après ceux-ciune grande foule de peuple mars 

chant fans ordre. ; 

Les trois jours des Rogationsle Clergé s’af. - 
femblede lamême manière, & ouvre les Re-i 
ligieux dont nous avons fait mention ci-de-i 
vant , il y en a plüfeurs autres qui viennent à® 
cette Proceflion, mais trous les Monatteres 

où il ÿ a Ecole font difpenfés de s’yvrouver. 4 
Il y a outre ceux-là un grand nombre de Re zu 

guliers, : qui n'afliftent jamais à ces Procef« 

fions, ni à aucune fonétion publique, commen 
entr’autres les Carmes déchauflés, les Char: 

ireux, & plufeurs Clercs Reguliers entre lef 2 

quels on merles Jefuites, les Peres de POram 

toire , les Théatins, les Cruciferes ,& les Som=w 
4 mafquess. | Cest |. 
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 du.grand nombre d’Ecclef aftiques Seculiers 
£ & Reguliers, qu'il ya dans ces fortes de De- 
| vorions publiques , dont nous parlons, il fui: 
| ra demertre ici dans fept ou huic lignes une 
efpece de Catalogue des Églifes &. Monafteres 
de Rome, fous certains Titres généraux fans 
entrer dans un détail particulier , qui nous 
éloigneroic trop de nôtre bur. 
| Pour fçavoir donc en quoi Conf ifte leClergé 
de Ro on-doit remarquer ,.qu'ily,a trois 
É LA Eglifes. ou .Monafteres dans la 
| Ville de Rome, qui entretiennent plus de 
quatre mille Prêtres, Moines, ouClercs, 

IL-y : a quarante quatre de ces Eglifes, qui 
| ont été fondées durant la vie de l'Empereur 
Couflantin mA celle du Pape Sylveflre. | 

-Ily a vingr & deux Abbayes qui. ont SA 
ciens privileges.… ’ 
| l y a.vingt. &. une Eglifes Collegiales. 

. y a quatre vingrhuit Eplifes Paroiffiales: 
| Ilya foixante & onze Monafteres d’ hom= 
mes, & vingt huit defemmes”. 
|. I y a vingt neuf Eglifes à l’ufage des dife- 
rentes Nations du Chriftianifme, & vingt une 
à fimple Bénéfice. | 
| I] y 2-outre cela les Eglifes des Hôpitaux, . 
celles des Orphelins, & les Oratoires des Con. 
frairies des Arts. &z des gens de Mêtier qui 
vont en Proceffion fous trente fepr, differentes 
Banieres, à fçavoir :.. , 

Les Ofciersdu Pape fous la Ban cre ou En. 
feigne de Sainte Marthe. … 

. Les Maffiers des Cardinaux fous celle de 
ainte Catherine. annaba li € 2 
| ES; 
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- Les Caudataires fous celle de Nètre Dame | 
de la Pureté. : DUREE | 
Les Notaires de la Rore fous celle de Saint 
Benoit. e #43 
4 Procureurs fous ete dé. Sait Euta- 
che. > 
Les Maîtres d'BéÉtie je les Copies fous 
celle de Saint Thomas. 
Les Peintres fous celle de SE Eur ë 
Les Graveurs fous celle de Saint Leonard. : 
* Les Qrfevres fous cellede Saint Eloi. | 
Les Serruriers & Maréchaux fous ce le de 
Saint George. | 
Les Courriers & Pofillons fous celle de 
Saine Laurens. 
Les Cochers fous éclle de Sataré RRt 
Les Charretiers fous celle de Sainc Vincent. 
es Voituriers & Meffagers fous celle de 
SES nt Anaftafe, 
Les Palefréniers fous celle de Säitiré. FA 
Les Vachers & Faneurs fous’ celle de Saint 
Barthelemé. 

Les Bouchers fous celle dé Satin Marie du. 
Chêne. 
1 Les Aubergiftes fous celle de Saine Euña- 

che. : 
ë . Les Cabareriers fous éaie. de Saioe s Ire- | 
re 


Ées Marchands en gros Li celle qi Saïor | 
Laurens. 

Les Marchands de Laine fous celle de Saint | 
Laurens. 

Les Merciers fous celle de Saint Sdaene | 

- Les Drogüiftes & Apoticaires, fous celle | 
de Saint LaurensdelaMirande -° + 


Qué dB dé 


hr PE cs celle de Saint Cotme u 


Be de Saint Damien. | 

Les Bombardiers, & fous ile de Sainre Ma- 
ie Tranfpontine. A4 
| - Les Fourreurs, A celle de Saine Panta 
son. 


* Les Selliers, fous celle de Saint Dont des 


Copel "AAC 
PA Cordonniers, (site celle de Due Cré- 
pin. te 

Les Saveriers 3 He celledu Saint Bon-hor m> 
me, | 
Les Menuifi iers, & Charpentiers, fous celle 
de Saint Jofeph. 

Les Maflons, fous celle de Saint ae 


Les Boulangers, fous celle de Nôtre Dame . 


de: Lorettes 
4: Les Tonneliers, fous celte. de. He Marie 
de Ta Chapelle... : 

. Les Cardeurs, fous celle de Hoon Blaize. ï 

Les Ouvriers des Manufaétures mêlées 88: 
diverfes, fous celle de Sainte Marie des Jar- 
dins, & fous douze autres differentes Banie- 
res qui font celles de Saint Sauveur, du Cru- 
cifix, de la Trinité, de Saint Ange, de Saint 

rnard ,. de Saint Jerome, de Sainte Luce, 
de Saint Roc , de Saint Julien, de Saint Tho+ 
mas, de Sainte Marie des. Larmes > & des 
quarante Martyrs couronnés.. 

I] y a vingt Confrairies qui vont toutes en- 
femble fous la Baniere qu'onappelle du Saint 
Sacrement, Une fous celle dela refurreétion,. 
une fous celle de la Mifericorde, une fous cel- 
le dela Pieté, une fous celle du Suffrage, une 


fous celle de “Annonciation, une fous celle, 


dis 
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du Rofaire, une fous celle du Scapulaire , c , une 
fous cellu du Sauveur, une fous led Ro 
de Dieu, ‘une fous celle dela Mort. 
On peut juger du grand nombre de perfons 
nes qui affiftent à ‘cetre Proceffion'en fuppo: 
fant, comme il eft vrai, que toutes les diffez 
rentes Banieres ; dont nous venons de parler 
font comme autant de Drapeaux, & d'Eten 
dards fous lefquels marchent plufi ieurs Legions! 
de Moîïnes, & divers Bataïllons de Confrairies 
foutenuës par des Efcadrons de Prélars, quis 
_. tous enfemble font un gros corps d'Arméen 
biguarré dans le fhilieu duquel on ne voir en 
plein midi que fallors, & lanternes, au de 
vant des Carroffes , des Croix, desCrucifx; 
des Porte-Mafñles , des Baronniers , & des” 
Commandans à Baguette, qui marchent fie 
rement à la tête, & à la Queué de chaquel 
Brigade, qu’ils font défiler au fon des Cloches,! 
des inftrumens de Mufiqué, en telle fortes 
kron ne fçauroit repréfenter aucun Operas 
dans lemonde,. où il y ait plus de RE | 
qu'on en voit dans cette occafon: LA 
Maïs la plus remarquable detoutes les Pro" 
cefions eff celle de la Fête Die, qu'on se 
le ordinairement du Corpus Chriffi, parce qu 1e 
le Pape va ce jour:1à en habit Pontifical$ dang 
certains quartiers de la Ville de Rome, oùil if 
porte avec une Parade extraordinaire le Sa 
crement précédé des Cardinaux , des Prélats k 
des grands Seigneurs, &'aurres perfonnes qui 
marchent proceflionnellement de là manieré 
que nous allons dire cisaprèé. ; 
Les Cardinaux entrent au Palais du Vatis 
can, où ils fe revêrent de lex Cappes rouges 
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| iennent prendre. le Papeàla Ghachse du 
t des Parémens, & l’ accompagnent jufqu’à 
à Chapelle deSixte, où il dit ordinairement 
ne Meffe bafle u: confacrer Le neue qui 


nence à déflEee el Pordre obfervé lejour 
le Saint Mare, que nous avons rapporté. 
Chaque corps de Religieux chante les Lira- 
Mes; mais les Chapitres ont leurs chœurs de 
Mufique chacun, & celui de Saint Pierre du 
Vatican marche le penulriéme entre celui de 
Sainte Marie Majeure, & celui de Saint Jean 
le Latran. 
| Après que toutes les une des Secu- 
iers , les differens Ordres de Religieux , &c 
les s Chanoines des Eglifes Collegiales font paf 
 » TOUS les Officiers de la Chancelerie. Viene 
ent felon le Decrer de deur Regent, qui les 
>riveroit de deux mois de leurs appointemens 
‘ils y manquoient, fans avoir quelque em- 
pêchement legitime. Ces Officiers qui por- 
ent chacun un flambeau à la main, font pour 
le moins au nombre de mille, & quelquefois 
ufqu’à à douze cens, comme on le peur voir 
lans la Lifte que nous en avons donnée au 
Chapitre XVIIL. ; de la rroifiéme PRE à ce. 
ivre. 
La Maifon du Le. ) &la Béure mar- 
es enfuite , à fçavoir les Ecuyers du Sou- 
yerain Pontife regnant, les Procureurs Géné- 
taux des Ordres Religienx , les Cameriers 
nors des murs, le Fifcal de là Chambre A- 
poftolique., les’ Avocats Confiftoriaux , les Se- 
cretaires d'État, & de Cabinet, les Cubicur 
pe | aires 


+ 


_ de Rome, les divers chœurs de la Mufiq 


Ja Chambre, les Aud 
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laires & Chen fecrets , le : Confervaten 


Papale, les Abbréviareurs dugrand & dup pe. 
tit Parquet, les Acoly ARR Ceres” k 


Diacres Apoftolique bol 
Croix. x ds 
Enfuite viennent les douze Pb 4 d 
Saint Pierre deux à deux, revêtus de Chafi 
bles & précédés de deux Clercs qui porcef 
des Baguettes argéntées, ce qui éft la marqué 
de leur Jurifdiétion. Avant que de partir il 
vont rendre l’obédience au Pape, féant en fofl 
‘Fhrône, & lui baifent le pied. + EL. 
Les Evêques, les Archevêques , & les P: de 
triarches confacrés viennent après revêtus dé 
-Chappes , avec la Mitre blancheen tère, 8 
avant leur départ ils rendent: l’obédience ad 
Pape, en luibaifanr fe Genou. : “2 
Les Cardinaux me ‘enfuite deux ! 
deux, felonleur rang , après avoir rèndu Vo 
bédience au Pape, en lui atfantlamain, 
font précédés chacun de leur Cortege. LE 
chanfon de chaque Cardinal porte un gr 
flambeau de cire blanche allumé devant fon 
Maître, & derriere l'ai à côté du Caudataït 

il a fon Maïtre de Chambre , ‘qui porte ù | 
Chapeau de plume de Paôn, couvert derafes 
tas rouge dont il fait ombre à fon Cardin: 
le renant élevéen forme de Parafol, pour 
défendre conrre les Raions du Soleil ; quoi qu 
Ce foit une précaution inutile d'autant quetot 
res les ruës, par où pañfe la Proceffion font 
couvertes de toile, ou de Fapifleries au travers) 
defquelles le Soleilne peur pénétrer 
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stade Risianutt la Girde Surite 
Daroic, & les Suiffes le fuivent portansila Hal- 
ébardes, -& formant deux files au milieu def 
selles marchent les Capiraines des Gardes dut 
| Perle Princes du Thrône , les Neveux du 
| Pape; 5 & les Ambaffadeurs des Têtes couron- 

nées , qui felon le reglement fait par le céré- 
monial. du Pape Sue H., marchent en cet 
prdre. Premierement 1° mbalfadeur de l’Em- 
pereur , & celmi:du Roi des Romains qui ne 
trouve prefque jamais depuis que,ce Roïau- 
êne >eften quelque mañicreuni à l'Empire d' AL 
| egnes par l’Éleétion qu’on fait ordimai- 
ment du fils aîné de la Maifon d'Autriche, 
Aui par ce moien eft fair Vicegérent de l’'Em- 
Pire; & par confequent Empereur préfomp- 
jf, L’Ambaffadeur de France vient immé- 
diatement après , & enfuire celui d'Efpagne, 
rélui de Poggsals >celuid’Anglererre quand ce 
ame upé par un Prince de la com- 
ue non de Rome sceux de Sicile , de Hongrie, 
| SC mp "& de Boheme viennent enfuite, 
s que ces rats font poffedés chacun par un 
Roi particulier, comme ils érotent autrefois. 
BAprès ceux-là viennent: enfin les Ambaïñfa- 
L deurs de Pologne; & de Dannemarc. 
Le Pape fe fait porter après rous ces Mi- 
| niftres des Couronnes, fur une machine où 1l 
Hparoirà génoux , quoiqu'il foit affis. 11 aune 
| riche Chappe & par deflus un Poele de toi- 
Be d'argent qui lui couvre les Epaules , & les 
Bbras en forme d’Etharpe. On mer au de- 
vant de Jui un Efcabeau de bois doré, avec 
Bun Couffin de velours rouge cramoifi , ‘brodé 
& di de dentelles d'or; fur lequel ae 
| € 
| 4 # 
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le Soleil où ft leSacrement ; x iv il foutient dé 
fes mains. : L 
Le Dais Fr Iéquéb on voit trains Le Pap ft 
porté d’abord par les Patriarches, Archevêa 
ques, & Evêques au départ de PEglife de 
Saint Pierre, & puis à la fortie du Portique 
du Vatiçan par les premiers Nobles des Na 
tions , comme font les Florentins, & les Sien2 
nois qui fe le donnent tour à rour jufques fur 
la fin de la Proceffion, que.les Confervateurs 
Romains , & le ii den des Capitaines des 
Quartiers le rip ë& le portent jufque y 
dans l’Eglife. | EL 
Les Suiffes qui vont aux cbrés du Pape fo Li 
“habillés de fer de pied. en Cap ;-portans um 
grand Efpadon dégainé , :& après cetteefcor 
te de Cuirafliers marchent les Prélats, cha 
.cun felon leur rangs fçavoir les Protonotairess 
Apofñtoliques , les Audireurs ; les: Clercs del 
Chambre, les Généraux d’Ordrè les Réfés 
rendaites de Ja Signature de Grace ,  & de 
Juftice après lefquels viennent enfin les Com 
pagnies de Chevaux legers quatre à quatres 
tous couverts de riches Harnois, & c’eft 5 at 
cette belle Cavallerie que; la marche el era 
nite. Ne i 
Le Pape va quelquefois 2 à Run dans cette. 
_-Proceffon lors qu'il veut-donner'un exemple | 
de plus grand refpeét pour le Sacrement, qu'ils 
tient entre les mains. Urbain VII. , & quels 
_ ques autres Papes, l'ont porté autrefois à à che 
val, ou fur une Haquenée.. 4 
Quand le Pape ne porte pas l'Hoftie con“ 
facrée lui même, le Doyen du Sacré College 
où le plus ancien Cardinal la porte en fa placé, 
maf= 


#Ambaña 
@ Cette Proceflion dure ordinairement quatre 
faeures, quoi que l’on ne faffe tout au plus que 
nille pas Géometriques de chemin, à caufe. 
le la gravité & de la lenteur , avec laquelle on 
marche. Elle pañle fous les Portiques qu”4- 
exandre VII. , a fait conftruire autour de la 
>lace de Saint Pierre , & entre dans la ruë 
Æjui va au Pont de Saint Ange, qu’on appel- 

le Place de Saint Jaques /écouë ea) MEURT 
ienr à Saint Pierre par le vieux Bourg , après 
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qui le joint à l’Eglife, où l’on entre dans le 
nème rang, & le même ordre qu’on avoit 
AA BOND ER IONELE Le nue 

8. Le Pape y étant arrivé dépofe le Soleil dans 
Bequel eft l’Hoftie confacrée fur le Maître Au- 
Bel de Saint Pierre, & pendant qu’on fait les 
ncenfemens, & qu’on chante l’'Hymne Pan- 
e lingua gloriofs Cerporis Mifierinm , &c. avec 
lOraifon Deus qui nobis fub Sacramento mira- 
ii Palionis tue memoriam reliquifli, @c. par 


aire fentir efficacement à tous les affiflans le fruit 
“Qc la refurreéfion de Fefus Chri} de la Paffion du- 

el ce Sacrement eff un Memorial , pendant cela, 
is-je, les Cardinaux tent leurs Mitres, & 
zurs Parémens, & réprennent leurs Cappes 
ouges, avec lefquelles ils accompagnent le 
ape jufques à la Chambre du Lir, où 1l fe 
ait porter revêtu de fes habits Pontificaux, 
PŒu’il Jaifle dans cetendroit avec fa Tiare pour 
à: repren- 
e 


f 
d 
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marchent à pied, & alors, je veux dire quand 


€ Pape n’y affifte pas, les Princes, & les 
deurs, ne. s’y trouvent point non 


Bvoir traverfé l’autre Portique, .& la Galerie’ * 


aquelle on demande à Dieu gw’il lui plaife de . 


F2 
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reprendre fes habits ordinaires," avec lefquelk 
il fe retire dans fon appartement. 
.: Ceux qui n’ont point veu cette cérémonie 
feront bien aïfe d'apprendre ici, qu’afin qui. 
n’arrive aucun defordre ni trouble, durant 
Proceffion dont nous venons de parler, le pre: 
mier Cardinal Diacre paré d’une Tunique de 
damas blanc, & d’une Mitre de même, de: 
meure aflis à la Porte du Palais Apoñtolique, 
fur une Chaïfe de velours rouge cramoif! 
Crépines d’or, mife au devant du Corps de 
Garde des Suifles, où fe tient auffi à la maït 
droite de ce Cardinal , le Gouverneur de Ro: 
me avec fon Baron de commandant à la main, 
& à fa gauche le Majordôme, ou Grand Mat: 
tre de la Maïfon du Pape, qui reftent-là juf 
qu’à ce qu'ils aient vû défiler tous ceux qui 
affiftent à la Proceffion dont il s’agit , jugeant 
fur le Champ tous les differens. qui. peuvent 
furvenir touchant les préféances, où pour quel 
: que autre caufe quece foir. Ils ont droit dt 
commander tant aux Suiffes qu'aux Soldats & 
Gardes du Pape, qui fonc fous les Armes al 
milieu dela place, comme auffi aux Chevau 
legers, dont ils en font mettre deux avec là 

* Lance en arrèt à tous les Coins des ruës, p& 
où la Proceffion défile. 2 | 

_ Durant la Proceffion le Château de Saint 
Ange, fairtrois décharges de toute fon Arril: 
lérie, rangdes Canons que des Boëres : [4 
premiere décharge fe fait quand le Pape for 
de la Chapelle Pauline, &’abord qu'il a prisé 
Soleiloù eft le Sacrement entre fes mains ,& 
qu'on tire ün coup de la grande Coulevrine di 
Bi Pierre, pour en donner le fignal. Æ: 
_ fecondi 


Miss Lis tre 
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ède FR ds fe fie L ke due le Pape er 
du Portique de la grande place dû Palais A- 
oftolique, & la troifiéme ais ilentre e dans 
! (Foie de Saint Jaques. \ 
‘À. Après rout ce que nous venons der remar- 
fur cette Proceffion du jeudi qu’on ap- 
1 ax la Fête Dieu, sine nous refte plus qu à 
à indiquer en peu demots , oùfefont lesautres 
Proceflions chaque ur durant l'oétave de 
iNcetre folemnité. 
{} Le vendredi qui fie immédiatement la Fé- 
5 te Dieu , on va en Proceffion à la Minerve, 
8e le famedi après à Sainte Marie Majeure , & 
if à -Nôtre Dame du peuple. 
| ‘Le dimanche fuivant à l’Eglife de Annie 
pour la Nation Allemande, & à Saint Louis 
pour la Nation Françoife , où affftent les 
Cardinaux Nationaux. Il y à enfuite une au- 
re belle Proceffion à Saint Apollinaire le mê- 
me jour après Vêpres, comme aufli à Saint 
{jean de Latran, à Saince Marie de l'Echels, 
{8 à la Tranfpontine. - . 
| Le lendemain qui eff le lundi la Proceffion 
lya à 14 Confrairie dela Mort, & à la Trinité 
du Mont. Le mardi aux Saints Apôtres, Le 
mercredi à Nôtre Dame des Pleure : & à la 
Rotonde. | 
|” Le jeudi fuivant, qui i eft le jour au quel fi 
nit l'octave, on va le matin en Procer 
ion à Saint Laurens de Damas, à Saint An 
Aré des Moines, à Nôtre Dame de Mont 
frerrar, à Saint Blaife de la Pagnote, à Sain 
arc où fe crouvent les Magiftrats du peuple 
Romain, à P Saint Jaques des Efpagnols, au 
 Mjefus, à Saint Laurens, & à Saint Pierre , où . 
V 2 L le 
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le Chapitre fair la derniere Proceffion por 
terminer Figure RS 
Nous finirons ce Chapitre par cette remaf 
_ que, à fçavoir, que la plus belle de toute 
ces Proceflions eft celle qu’on appelle de Je 
fus, car fans parler des belles peintures , & de 
Ja quantité extraordinaire d’Argenterie dont 
l'Eglife des Jefuites eft ornée ce jour-là, 
_ des Tapifferies de haute Life tant en Payfà 
ges; & Verdures que Perfonnages dont tout 
le Cours par où cette Proceffion défile, el 
bordé aiant auffi des toiles d’or & d'argef 
tenduës par defflus, & des fleurs de Jafmin 8 


d'Orange femées en fi grande quantité , qu 


tous les pavés des ruës qui conduifent à cette 
Eglife en font émaillés & couverts , parmi 
tout cela, dis-je, onne fçcauroit rien voir de 
plus beau & de plus magnifique dans le mor 
de; que les Chappes dont tous les Jefuites font 

arés dans cette Proceflion, car non feulé: 
ment elles font des plus riches éroffes en bro: 
derie d’or & d'argent, mais auffi toutes co 
vertes de perles Orientales, mêlées ayec un 
fi grande quantité de pierres précieufes, di 
brillent de routes parts ‘avec tant d'éclat 
qu’il femble voir autant de Monarques, & 
de Princes Souverains qui marchenren Parade 
avec leur Manteau Roial. Voila tout ce qu'il 
y a de plus remarquable fur cette matiere. 
nous faut maintenant pour achever ce qui peut, 
y avoir du rapport, faire un Chapitre partis 
culier des Cavalcades, qui fervira de fupples 
ment à ce que nous en avons déja dir. M 


JE k / ü 3 È Ë . ne Le 4 
… Cour de Rome. 
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Des Cavalcades en général &> èn par-._ 
A sut os 


M fu 

il 3 F RAA v 4 À 1 RS 30e e É” re Te ; 
l |! Our ne faire ici aucune repetition inutile 
1! fur 4 matiere des Cavalcades, dont il 


ious a été néceffaire de donner quelque idée 
i-deflus en parlant de la maniere que le Pape 
a en Cavalcade fe mettre en poñeffion du 


san de Latran, dela Cavalcade qui fe fait. 
: la Promotion des Cardinaux , & de celles 
jui concernént les Ambaffadears, & les Non- 
es, comme auf qu’elle eft la préféance pour 
a marche de toute la Prélature , nous ren- 
oïons nos Lecteurs aux Chapitres IV., X., 
LV. &.XVI. de: cette derniere partie de 
\dtre Livre, où ils trouveront fufifamment - 
lequoi contenter leur curiofité fur chacune de 
Les Cavalcades,qui ont routes quelque differen- 
Le effentielle foit pour la qualité, foir pour le 
ombre des perfonnes qui s’y doivent trouver, 
mais afin de ne rien obmettre d’important 
ur certe matiere, non plus que fur les autres 
que nous avons traitées, il nous refte à dire 
Buccinétement de quelle maniere les Cavalca- 
les fe fonc quand le Pape va tenir Chapelle, 
Hans quelqu’une des Églifes où il ya ftation, 
#% à faire la defcriprion de l’une des plus{o- 
emnelles, qui fervira pour donner une véri- 
able idée de toutes celles, où il y'a plus de 
>ompe & de magnificence. Elles défilent en cet 
lordre. MD Qua- 


Li 


jouverain Pontificat dans l’Eglife de Saine. 


. brodées d’or, avec de groffes Houpes de foye 


7 


“gent, & rangés en fautoir comme on les’ re 
- préfente aurour des Armoiries de ces Emi 
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Quatre Trompettes, quatre Hautbois, & 
quatre Timbaliers, avec douze Chevaux le: 
le commencent la marche ; & fonnent de 
belles fanfares à la’ tère de toute Ja Cavak | 
cade. 

Les Porte.mantéaux des Miniftres Era à 
& des Cardinaux qui font pour lors à la Cow 
viennent enfuite montés à l'avantage porta 
des Valifes, d’écarlate galonnées d'argent & 


rouge, pendantes de chaque côté au bout-de 
pluf eurs Cordons tiffus dé foye d’or & d’ar- 


nens PHÉRTS. | 

Les Mafiers des Caréipaur viennent après 
fur des Chevaux fauves, & portent fur les 
Epaules des Mafñfes d'argent aux Armes de 
leurs Maitres. 

Les Genrilshomtmes & té Atienière re | 
Cardinaux, des Ambaffadeurs, & des Prin: 
ces, avec plufieurs Gentilshommes & Barons 
de Kome, fuivent immédiarement fort bien 
MOUSE leftement vêtus. : 

. Plufeurs Capiraines Reformés, qu’on noté 
me Anfpeffades caracollent hors des rangs, 
avec des Lances garnies d'argent à à la mains 
pour regler la marche. % 

On voit enfuire quatre payéts té Pape, 
avec de grandes Cappes rouges, & puis fon: 
Vailleur, & deux Porte-manteaux vêtus de 
même, & aiant derriere eux des Valifes de 
velours rouge , brodées d’or. Les Valers 
d’Écurie du Pape viennent après, vêtus de 
RES de ferge rouge, menant par la ne. 

à ES 


les Haquenées que l’Ambañadeur d’Efpagne 
lpréfenre cous les. ans au Pape, pour le 
MTribur du Roiaume de Naples, ayec.des 
H'Houfles d’éroffe de foye , garnies de franges 
(d'or, & de feuiilages de lames d’argent bof. 
|ferées en demi relief, au lieu de dentelles & 
de Galonm ntm des does r “,. 
. Plufeurs autres Domeftiques du Pape me- 
{nent enfuite par la Bride une grande quantité 
lide belles Mules, caparaçonnées de velours 
drouge, avec des frangesd’or. On voit après 
fix Lirieres , couvertes d’écarlate brochée 
rid'or, & de velours rouge garni de pierreries.. 
nilCes Litieres fonc précédées de deux Officiers. 
[à cheval , & fuivisdu Maître des Ecuries du 
ÿPape à cheval, & d’un grand nombre de fes 


fafiers à pied. | Dr 
- La Noblefle Romaine, & des Titulaires 
marchent après ces riches équipages fans or- 
dre , pour. éviter les differens qui pourroient. 
naître au fujer des préféances. | 
A y à quarante fept familles de la plus am | 
AcienneNoblefle, quinze Familles dont les ti. 
tres font plus modernes, & une trentaine de- 
Familles étrangeres de la principale Nobleffe- 
[de l'Europe, qui: font établies à Rome de: 
puis trois ou quatre cens ans, & outre cela. 
les Familles des Urfns , des Colomnes , des 
Conti, & des Savelli qui font les principales de 
la Courde Rome , & qui ont plufieurs Ducs,, 
Princes, & Barons. Il y a de plus une dou- 
Jzaine de Familles de Princes qui font Neveux 
des Papes, .& plufieurs autres Familles très 
confidérables par leur qualité, leurs charges, 
\8 leurs richeffes, qui marchent aufli parmi 
ones V 4 toute: 
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toute cette Noblefle. dote nous avons don né 
un Catalogue dans la feconde partie de ce 
D, vre., Il fufñra donc de faire remarquer il ci 
40 que tous ces Nobles & Titulaires font montés 
4 “dans la Cavalcade fur d’excellens cheval cs 
dont le harnois eft très riche, & le Crin cou: 
vert de Rubans de diverfes couleurs, &. qui 
rous ces Gentilshommes, & grands Scenes 
ont a leur fuite chacun un: grand nombre d’ 
ftafiers à pied, dontles diverfes Livrées font 1e 
que ce Cortege eft très beau à voir. 3 
Dix Mafñers du Pape , viennent aprè . 
_ cette Noblefle, avec de grandes Robes vio: 
letres de drap, garnies de Paflemens de ve 
Jours noir. Ils ont des Colliers de Mailles 
de fer, & portent de groffes Maffes d’argen 
fur l'Epaule, 

On voit enfuice quatorze Tambours à pied | 
vêcus de farin rouge, garni d’or. Ilsont des 
plumets blancs & rouges au Chapeau, & 
portent des Banderoles , qui fonc differente 

 felon les diverfes Enfeignes des jguars 
Quartiers de Rome. * = : : 

Ces Tambours font fuivis de sy Troms - 
pettes du Pape, qui ont des habits rougesÿ 
galonnés d’or, Les Cubiculaires Apoftolique 
viennent après, vêtus d’écarlate. Les Ca: 
meriers hors des murs en habit rouge cramoïs 
f. Le Commiffaire, & le Fifcal de la Cham 
bre en habit violet. Les. Avocats Confifto 
riaux en Robes noires de Docteurs. . Les Che 
pelains de la Famille Papale en Soûtanes rou: 
ges. Les Cameriers fecrets du Vatican, lé 
Cameriers Participans , & les Cameriers! 
d'honneur en habit violer. Lya FE Came ces! 

fe ame 


tre 
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1» ameriers dits Participans, qui portent fur 
les Maffes d’argent quatre Chapeaux du Pa- 
re, qui font de velours cramoifi. 
On voir marcher enfuite quarante Oficiers 
@lu peuple Romain, entre lefquels font les 
Œuges du Capitole, les Maîtres Jufticiers, les 
ÆMvocats , les Secretaires , les .Greffiers, les 
Æontrolleurs , & plufeurs autres Officiers vê- 
Qus de grandes Robes Senatoriales de velours 
noir , avec des Bonnets de même ,; comme 
Lonc au les Houfes de leurs chevaux. 
} Les Abbréviareurs du grand Parquet, 
nent aprèsavec les Clercs de la Chamb; 
Hpoftolique , les Auditeurs de Rote , & le M 
cre du Sacré Palais à à la DER _ beyen de 
14 a Roter iles ge nt 0e 
Ÿ On voit Éric És quatorze Maréchaux du 
è etphe: Romain, habillés de fatin blanc, avec 
jes Juf’aucorps de fatin violet , ë& des Toques 
de velours noir. : 
‘@ Les quatorze Capiraines des Quartiers vê- 
rus de grandes Robes de velours cramoifi, 
doublé de toile d'argent ; avec les hauts de 
PChauffes de farin blanc galonné d’or, & la 
| Toque de velours noir , enrichie de per 
Bries. : : 
| Les Maffiers de Pape, & fes trois Confer- 
vateurs Romains en leur habit ordinaire, 
… Le Gouverneur de Rome ; & en fon abfence 
le Senareur Romain, Le premier eft efcorté 
par des Hallebardiers, avec leur Capirai- 
@nc; & de fecond porte un grande Mante de 
Æbrocardd’or, trainante jufqu’à terre avec de 
Blongues Manches doublées de taferas cra- 
Imoiñ, & uns Cappe taillée en forme de 
| V vafe 
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pe, &-les Ambaffadeurs des Têtes couron: 
hées. { * ] 3 purs à : x £iréR EE à ñ g 


de drap violet, & un Chapeau noir fort lar- 
ge fur la tête, portant la Croix tournée vers." 
le Pape entre fix Officiers, qui portent des. M 
Baguerres rouges. AQU QU QE CRE 
* Une centaine de jeunes Gentilshommes Ro- w 
ns, vêcus de fatin blanc, qui marchént-« 
tour de la Litiere du Pape , avec fes Efta-_ M 
fiers, fes Curfeurs, & les Maîtres d’'Eftrade. 
Le Capitaine de la Garde Suifle après lequel: 
viennent deux files de Gardes, avec leursgran- 
des Hallebardes pourefcorter le Pape, qui eft. # 
dans fa Litiere, couverte de velours rouges « 
à franges d’or. Elle eft portée par deuxgran- "| 
des Mules blanches, dontleriche Harnoïs de « 
velours rouge eft rout couvert d'ouvrages de M 
boffeterie d’or , d'argent , & de pierreries. à 
avec des Boucles émaillées, & garnies de mê- 4 
me de pierres précieufes. Ces Mules ont trois M 
où quatre rangées de petits Grélots; & fon--\ 
nêtes d’argent au Poitrail, quiérant de diffe- M 
rente grandeur font une efpece de Carillons 
comme des Tambours de Bafque. Elles ont: î 
de belles Aigreres fur latête, & l’Imperiale-w 
de la: Litiere.eft route bordée par deflus de M 
Créneaux remplis.de Grenades d’argenr, & " 
de vermeil doré'mifes en fautoir: Éesquarre-« 
coins de chaque portiere font couverts par de--" 
hors d’un.crnemenc, compofé de bofferes re. # 
| levéessn | 


es 1e 


| L 


_ rouge l'hiver; & de fatin rouge l'Eté. Il a. 
_ une Calorte de la même étofle, & couleur 


d foysle Chapeamrouge. >} 54/0 
On voitimmédiarement après la Litiere d 
Pape fon Maitre de Chambre, fon Echanf 

fon Secretaire, & fon Medecin, tous montés. 
* à l'avantage fur de belles Haquenées,, quifont 
quelquefois ferrées d'argent auffi bien que les- 
Mules du Pape... Sr RAR IT SENS 
- Les Cardinaux viennent enfuite deux-à deux: 
“à cheval, &puisles Patriarches, les Arche- 
vêques, les Généraux d'Ordre, les Evêques- 
Affiftans ; les Protonotaires Apoftoliques, les- 
Prelars Référendaires de la Signature de Gra- 
ce, & de Juftice; les Carroffes, les Litieres,. 
& les Chevaux de main du Pape, avec la moi- 
tié de fes Trompettes, l’autre moitié étant à. 
la rète de la Cavaicade pour en ouvrir la mar 
che. | LUE, Le dr 
Toutes ces perfonnes ont leurs Habits de 
parade, dont nous avons fait la defcriprion: 
en:parlant de leurs charges en particulier dans 
Ja troifiéme & quatriéme partie de ce Livre. 
Cette marche eft fermée par:deuxCompagnies 
de Chevaux legers vêtus de belles Veftes de 
damas bleu, & de Jufl’aucorps d’écarlate, 
avec des: Manches pes de-velours rou: 
k | | ge 
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ge & jaune, portant tous leurs Lances er 
arrêt. à : LITE :R MER à PAL TR 
Il y a outre cela fix Compagnies de Cuiraf- 
fiers bien montés, & armés de fer de pied 
en Cap, qui font diftribués en divers endroits » 
de la Cavalcade à l’Arrieregarde de laquelle . 
-en conduit quelquefois une douzaine de piéces “ 
de Canon de bronze doré fur de très beaux : 
Affuts, avec de grands Caïflons bien ferrés, | 
& remplis de toutes fortes du Munitions de 
guerre, comme fi on alloit affiéger quelque 
forte place: : 11: A ii 
Voila. les principales chofes qu'on peutre- 
_ marquer dans les Cavalcades extraordinaires. 
fi on veut maintenant fçavoir quel eft l’ordre 
e celles qui fe font ordinairement quand le 
- Pape va cenir Chapelle dans les Eglifes, où. 
il y a ftarion c’eft-à- dire où l’on fe doit ren- 
dre certainsjours de l'année, pour y celebrer 
un Office folemnel; voici de quelle maniere 
on y va, & en quoi confifte pour lors la Ca- 
valcadest: pal , | ; | 
Premierement une Avantgardede Chevaux | 
legers précéde les Porte-manteaux , & les : 
_. Mañffiers des Cardinaux qui viennent enfuite | 
avec leurs Valifes, & leurs Mañfles-d’argent 
aux Armes de léurs Maîtres, & aprèseux les 
Gentilshommes , & Aumoniers des Cardi- 
naux ;. les Gentilshommes, & Aumoniers des 
Ambaffadeurs, avec plufieurs Gentilshommes 
& Barons Romains sols 
On voir défiler enfuire les Ecuyers, &'les 
Porte-manteaux du Pape, avec leurs Valifes 
de velours rouge. La Nobleffe Romaine, & 
plufeurS Ducs, Comtes, Marquis, & Barons 
Romains. Les 


à 


| 


; 
. 
. 
| 
| 
| 
| 
| 
. 
l 


A 


War 


» Les Maffiers du Pape & fes Cameriers. Le 
Commiflaire, & le Kifcal de la Chambre A- 


poftolique. Les Avocats Confiftoriaux. Les 
Chapelains du commun de la Famille Papale. 
Les Cameriers fecrets & d'honneur, avec les 


Chapeaux de velours cramoifi du Pape, fur 
quatre Mafes d'argent. A. 


- Les Abbréviareurs du Parquet. Les Pré. 


\ 


ars de Signature: Les Clercs de Chambre, 
- Les Auditeurs de Rote. Les Cubiculaires A- 
_poftoliques. Les Chevaliers de Saint Pierre, 
ceux de Saint Paul. Les Chevaliers du Lys, 


Les Chevaliers Lauretans, & ceux del’Epe- 


ron d’or. Les Secretaires des Brefs. Les Re. 


 giftrareurs des Bulles. Les Revifeurs, & les. 
Gardes'des Kegiftres. Le Maitre du Sacré Pa- 


lais à la gauche du Doyen de la Rote. 


.» Les Confervateurs de Rome. Le Prieur des 


Capiraines des Quartiers. Le Gouverneur de 
Rome, Les Princes du Thrône. Les Parens 
du P:pe declarés Princes. Les Ambafñladeurs 
des Têtes couronnées. Les Maîtres des Céré- 
monies. Le Porte-Croix.du Pape, | 
… Le Capitaine desSuilfes à cheval, & deux 


files de Suifles à pied armés, & au milieule 


Pape avec-fon habit ordinaire , en Chaife. 
ou en Lirtiere , ouen Carrofle, & rarement à 
cheval. Il eft précédé des Coureurs, & des 
Maitres d’Eftrade, & entouré de quarante 
Eftañers portansfa Livrée. Quatre de ces prin- 
cipaux Domeftiques, le fuivent immédiare. 
meüñt à fçavoir , fon Maitre de Chambre, fon 
Echanfon, fon Secretaire, & fon Medecin.… 

Les Cardinaux viennent enfuite aiant des 
Cappes wiolerces , avec le Capuchon, & le 
RS V 7 _ Cha- 
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- Chapeau fur la têre,ce qui èit un fpectacle affés: 
bizarre & aprèseux les Patriarches,les Arche-d 
-vêques,les Évêques, les Proronotaires Apolto-" 
liques, l’Audireur & le Fréforier de la Cham-# 
bre, les Référendaires Apoftoliques, & enfin 
les Lirieres & Carrofles du Pape, après.lef-" 
quelles deux Compagnies de Chevaux legers® 
ferment la marche, PS A Et 
Toutes les Eglifes devant lefquelles le Pape: 
doit paffer font ouvertes, & on y fair fonner les! 
cloches pendant que la Cavalcade pañle au de-: 
… vanr.Îl y a auffi des Corps de Garde & des Sol- 
dats fousles armes dans les Places, & danses: 
-principaux carréfours où la Cavalcade défile. 
Mais quand le Pape marche fans cérémonie: 
par la ville en habit privé, 11n°y a qu'ine par- 
tie de fes Domeitiques, & une partie de fes- 
Gardes qui l’accompagnent; à fçavoir, 
L’Avantgarde de fes Chevaux Legers, fes. 
Ecuyers, fes Maffiers , fes Cameriers ; fes. 
Chapelains ,; fon Portecroix, le Capitaine 
des Suifles, & deux Compagnies de Gardes, au 
milieu defquelles le Pape fe fait porter en: 
Chaife ouen Litiere, mais. le plus fouvent il 
Va en caroffe tour entouré de Pages, d’Efta- 
fers 8 de Coureurs, aïant après lui le Cardi-. 
nal Patron, avec les Miniftres d'Etat , les. 
Ambaffadeurs, les Princes & Ducs, les Mar- 
quis, les Comtes, les Barons, & les autres per- 
fonnes de qualité qui veulent avoir l'honneur: 
de l'accompagner. | 
Voilà quel eR aujourd’hui le Fafte de Ja: 
€ourde Rome, dont nous venons d’achever |: 
Je Tableau par la defcription de ce qu’il ya de. 
lus éclatant -dans la Papauté. Nous pour- 
| rions |! 
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ions maintenant faire voir que la Monarchie 
du Pape eftbien differente de ce'qu’éroit autre- 
fois le” Chriftianifme naïflanr , & qu'il n’y a. 
rien de plus oppofé à {a pureté, & à fa fimplici- 
té que la Pompe, & la Magnificence que l’on. 
voit dans l’Eglife Romaine, mais comme il. 
ne faut que jeter les yeux fur les differens Por- 
traits que nous en avons faits dans ce-Livre. 
pour enêtreconvaincu, nous ne nous arrête- 
fons pas à faire des réfléxions morales là-def- 2 EE 

fus, parce que nôtre principal but danscet. PR 
Ouvrage fe termine à faire voir par quelles. | 
‘maximes , par quelle politique, & par quels. 
Mmoiensl’Empire Papal eft parvenu au degré 
de Puifflance & de Gloire que nous l'avons re- 
prefenté. Et d’autant que tous les Souverains, , 
les Etats & les Peuples de l'Europe ont fujec: 4 
de prendre beaucoup de part à tour ce qui frs 
concerne cette Monarchie de la Papauté, les. #3 
uns fouhairant fa confervarion & fon agrandif: 
 femenr, & lesautresfa décadence & fa ruine. . 
| El feroir bon pôur cout le monde qu’on pàt- 
avoir dès à préfent quelque connoiffance de fa. 
deftinée finale, chacun prendroit fes mefures. 
À defflus, & fe regleroir comme il feroit le- 
-plus expédient; mais au défaur de cette con. 
noiffance de fon érat à venir, qui eft encore. 
couvert d’un voile fort épais dans toutes les. 
Propheties, je m'en vai mettre dans le Cha. 
pitre fuivant de quoi exercer les Efprits cu-- 
rieux en leur donnant nne belle matiere à dé. 
chifrer pour conclufion de cer Ouvrage. 
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Réfiéxions [ur V'Etat de l'Eglife fous. 


l'ancienne &> la nouvelle æconomie, 
Jur PÉtat préfèent de l'Empire Pa-. 
 pal,. à: ur la déflinée finale de la 
Papauté. RU 


A PU 


s } Le v F5 
\ N ne fçauroit lire fans étonnement & fans 
O admiration les prodiges & les merveilles: 
que Moife rapporte dans fon Hiftoire facrée 
touchant la gloire & la magnificence des Sou-. 
verains Pontifes d'Ifrael, pendant que Dieu. 
a confervé fon Eglife dans un état floriffant 
fous l’ancienne Loi. Mais onn’eft pas moins 
furprislorsqu’on vient à apprendre que tour. 
cela n’eft qu’uncraion & une figure de ce que” 
Dieu devoir faire pour érablirle Regne de Je- 
fus Chrift, & que toutesces chofes n’ont été 
écrites, commedit}Apôtredes Nations, gran 
pour nous fervir d'infirucfion, à nous antres qui 
ñous rencontrons dans la fin destems.… Even effet. 
cen’aété que par des operations extraordinai- 
res de la Puiffance infinie de Dieu que la Reli-. 
gion Chrétienne s’elt répanduë.& établie par 
tout le monde, qu’elle a triomphé de l’igno-" 
rance des peuples, de lorgueil des Philofo-" 
phes, dela cruauté des Empereurs, de l’info-" 
 lencé de fes adverfaires, &'qu’ellea reduit à 
fon obéiffance fes plus opiniâtres perfécureurs. 4 
 [lnes’eft jamais rienpafféde femblable, nu 
d’aprochant dans les plus floriflans ts { 
è ; 
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18 tout ce que l’Antiquité Paienne a publié de 
[la valeur de fes Heros, eft fort au deflous de ce 
Aqu’on a và faire à des Chrêtiens qui fem- 
bloientn’avoir que la foiblefe en partage. Une 
[douzaine de perfonnes fans étude , fans élo- 
fquence, fans politique & fans apui malgré la 
{fureur des Tirans & la rage des Demons, ont 
férablile Chriftianifime fur les ruines des plus 
|bellés Monarchies, & fur les debris des plus 
{floriflans Empires, qui ont été derruits, lors 
{qu’il n’y avoit aucune apparence que leur fin 
Idûr arriver. : 4. La FÉT-CTRER A 
| Onn'a qu’à jetter les yeux fur Fhiftoire des > 4 
à plus floriffans Etats qui avoientéré au monde, ‘Hp | 
& l’on verra qu'ils onctous fini par de fatales 
cataftrophes. . Il nerefte plus que le nom des 

vaftes Roïaumes & Empires des Egyptiens, 

des Affiriens, des Lacedemoniens ;. des Babi- 
loniens, des Medes, des Perfes, des Grecs, 

8: desRomains. Iln’ya rien de plus furpre- a 
nant que ce que les Annales nous marquent de 
Ja deftruétion de ces Empires, & fur tour du 
dernier. . C’étoitle plus puiffant Etat del’U- 
nivers fondé fur la ruine d’une Republique qui 
avoit triomphé de routes les autres Nations. 
Als’étendoic depuis l'Euphrate & le Tigre 
d’un côté, jufques à l'embouchure du Tage 
& àl'Ocean; &de l’autre depuisles Catarac- 
tes du Nil jufquesau Rhin, & au Danube. Sa 
force répondoit à fon étendue. Ses Armées 
étoient innombrables & invincibles. Ses vil- 
les éroient fi peuplées, qu’il faloir que pour 
les décharger dela trop grande multitude de 
leurs habitans, il envoiat des Colonies dans 
Les Provinces qu’il avoit aflujeties à fon. pari | 
| ? ance. 
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lement pour foutenir le poids de la guerre 


des Prêreurs, des Légats, des Tribuns, des 
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fance. S:s Richefñles éroient immenfes, 8 
fembloient ne pouvoir être épuilées par les 
dépenfes incroïables;qui fe faifoient continuels 


pourentretenitles Armé:s, pour fournir, à la 
Pompedes Jeux & des Friomphes, & à læ| 
magnificence des Palais & des Fhéatres. :… 4 
-. Cependant on voit par la defcriprion .quen 
nous avons faite de la Monarchie Papale, qu'ils 
ne refte plus rien aujourd’hui de ce floriffanes 
Empire, ficen’eftlenom; puis que les Emsi 
pereurs Romains ont cédé leurs Erats, leur 
Droit & leur Thrônemême aux Papes, depuis 


Ville où étroit leur fiége, & qu’on renoit autres 
fois pour la Capitale du monde... Son ancien“ 
Gouvernement eft entierementchangé. Elles 
ne fe conduit plus comme elle faifoit lors qu’el 
lea eu endifferens temps, des Rois, des Con- 
fuls, des Pro Confuls, des Diétateurs , de 
Trium-Virs, des Senateurs, & des Tribuns 
pour la gouverner; ou bien des Empereurssk 


Centurions, & plufieurs autres Commandans: 
& Officiers de Guerre, commeauffi des Pons 
tifes, des Cenfeurs, des Augures, & des au* 
res perfonnes deftinées à faire les fonétions pus 
bliques de la Religion. | RONA 

. Le changement de toûtes ces Charges qui 
auroit dû ébranler les fondemens de la gran 
deur , & dela puiffance de cet Etat:, quand il 4! 
été demembré de l’Empire d'Orient, & mes 
Me de celui d'Occident, pour fervir de Do# 
maine aux Papes, n’a fervi qu’à l’affermir da 
vantage.. Toutela Politique & la ES | 
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fRois & des Empereurs n’a pà le garentir des 
Puncftes Revolutions qui l'ont fi fouvent defo- 
lé pendant qu'il a été foumis à leur Puiffance, 

fLa Ville de Rome qui fe trouvoit au centre 
même de cet Empire a été plus: fouvent defo- 
lée quetoutes les autres, car outre les defaftres 
qu'elle a fouflerts par les incendies qui l’ont 
plufieurs fois reduiteen cendres .. elle a été ra- 
vagée par les Gaulois qui la prirent 362. ans. 
après {a fondation, une feconde fois par les. 
Gors fous le Roi A/aric , l'an de l’Ere vulgaire 
B410. Une troifiéme fois par les Vandales,. 
Pan4ss. : Une quatriéme fois paf les Herules , 
Pan 476. Une cinquiéme fois par les Of/ro- 
vers, l'an 536. Une fixiéme fois encore par 
les Gets, l’an 538. Deux fois enfuite par le- 
Roi Zorila, l'an 546, & l'an 548.3; par les. 
Lombards, Van 750.5; par l'Empereur Arzou/, 
’an 896.5 par l'Empereur Henri IV., l'an 
1084, & enfin unedouziéme fois pat l Armée 
Efpagnolede Charles. Quint, Pan 1527. 4 
.… Ellefouffrit plus dans toutes ces funeftes re. 
volutions des brigandages, & des cruaurés. 
qu'aucune autre Ville dont les Hifloires nous. 
faffent mention, .& pour comble de fes mal 
heurs, elle doit être foudainement détruite, 
fl’on en veut croire les Propheties &les Pré- 
dictions qui en ontéré faires en divers remps , 
dont celle qui fair aujourd’hui le plus de bruie: 
zft compofée d’une centaine d'Enigmes , rou- 
chant certains Papes qui doivent occuper le: 
Siége Pontifical de Rome, jufques à fa de- 
truction , que l’Aureur de certe prétendue 
révélation-affüre devoir arriver , quand le 
sombre des Souverains Pontifes, donc il 
L; | | donne 
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-_ nous difent maintenant au fujet de la Prophes 


_ ce qui concerne fon Origine. 


canonifé fous le‘nom de Saint Malachie. C'é 


“NE Tableau dela 


donne les caraéteres pardculiers, ; fera ac 
complhi. 4 

Les Enigmes donc il fe fert pour cela fon 
à peu près de la nature des Oracles desSybil 
les, dont les Romains ont fait tant de cas au* 
trefois, comme nous apprenons de Lacfances 
& des Auteurs qui ont écrit fur cette maties 
re. Voici donc ce que plufieurs Hiftorienk 


tie Enigmatique dont nous devons mettre ici 
l'explication, après que nous aurons examiné 


Plufeurs Auteurs confidérables PO art 
buce à un Archevêque d’Armach en Irlande : 
qui vivoit dans le XII. fiécle, & quiaé 


toit unilluftre Prélar qui naquit Pan 10944 
d’une famille de la plus ancienne Nobleffe ! 
qui étoic pour lors dans la Comté d’Armach. 
Son Pere & fa Mere étoientriches & puiffan 
dans ce païs-là. Ils n’oublierent rien pouñ 
lui donner une bonne éducation, & comme 
il avoit de fort bonnes inclinations | , & outre. 
cela beaucoup du jugement, une grande pes 
nétration d'efprit , &uneheureufe memoire 
il fe rendit très habile dans les belles Lettres 
& s’appliqua enfuite à la Théologie avec tant 
defuccès, qu’écant reconnu parmi le Clergé 
d'Irlande, comme le plus capable de s’acquis 
ter des fonctions de l’ Epifcopät, il fur cons 
traint de l’accepter äprès avoir refiflé aux 
follicitations qu'on lui fit pendant sue e 
temps. Il n'avoir que trente ans quand 4h 
commença à en faire les fonctions dans l'Evês 
ché de Coner , au Comté de Down, & il s'en 

ac- 


x 


RC 44 


1 ES tds £ À 
Micquira fi bien qu’on lui donna enfuite l'Ar- 

‘hevêché d’Armach, la Metropolitaine d’Ir- 
LR CE EPA : # 
@ Le Pape Zrvocent II. qui vivoit pour lors; 
Æ'rant perfuadé que ce Prélat étroit un des plus 
gavans , des plus vertueux, & des plus zelés 
qu'il y eût parmi les Evêques de la Chrêtien- 
@é, en fit une très grande eflime, & la lui 
émoigna par les honneurs , qu’il lui rendit 
@lans un voiage que ce Prélat fità Rome, où 
@l.recûc le Pallium , enfuite dequoi le Pape lui 
nit {on Etole & fa propre Mitre, qu'il leva 
le deffus fa têre pour la mettre fur celle de 
et-Archevêque , en lui déclarant qu'il le 
laifoir fon Légat univerfel dans les Iles Bri- 
antiques nine nee us: 
). Ce Prélar revenant d'Italie mourut lan 
:148., entre les Bras de Saint Bernard, Abbé 
lé Clairvaux en France, qui fit fon Oraifon 
@tunebre, & écrivit fa vie, qui fe trouve au- 
ourd’hui parmi les Ouvrages de cet Abbé, 
Les Centuriateurs de Magdebourg en ont fait 
nn Abbregé, & après avoir confirmé ce que 
Sous venons de dire aflürént que ce Prélat à 
“oûjours mené une vie irreprochalbe, & qu'il 
@ft mort en odeur de fainreté. Baleus dans 
‘on traité des Auteurs Angloïs lui donne auffi 
Des mêmes éloges, & le Cardinal Baromius 
Plans ces Annales Ecclefiaftiques en parle auñffi 
fivanrageufement ; que tous les autres dont 
Bious venons dei faire mention. Ils affürent 
ous unanimement que ce faine Perfonnage a 
té doué de PEfprit Propherique, & qu’il a 
Æ'crit divers Ouvrages, mais dans le Catalo- 
Mzue qu’ils en fonc on n’y crouve point la Pro- 

| . phertie 
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phetie touchant les Papes dont il eft quefti 
c’eft pourquoi on a , peurêtre, raifon ded 


ter qu'elle foir'de Fin ASP EN EE 
: Je ne m’arrêrerai point ici à faire Voir 
qui elle peur être, cela me conduiroit à ! 

critique de peu d’utilité, & à dés recherc 
que je n’ai pas deffein de faire, parce qu'i 
{erviroit de rien de démontrer qui en a € 
l'Auteur, fi on ne prouve en même temp 
que c’étoit une perfonne divinement infpf 
rée, au défaut dequoi on a raïfon de doute 

de la verité de fa prédiétion. Je crois qui 
et plus expédient d’en laïffer le jugemen 

tous ceux qui la liront , après s’être don 
la peine de vérifier ce que je vatdire. 
… left certain que la Prédiétion dont il s 

-git, fe trouve dans plufieurs Auteurs, do 
les Ouvrages ont été imprimés depuis un 
centaine d’années ; C’eft pourquoi tout @ 

qu'on y Lit concernant les Papes qui ont étl 

créés enfuite, n’a point. été ajoûté dans ce 

Exemplaires imprimés depuis un fiécle. @e 

pendant on y trouye certains caracteres par 

ticuliers de chaque Pape , qui conviennéf 

fort bien à ceux qui ont effeétivement été 

levés à la Papauté, & à ceux qu’on créed 

nouveau toutes les" fois que le Siége Papal'el 
vacant , comme on le verra dans l’explica 

tion que j'en donnerai à la fin de ce Chapi 

tre, mais auparavant je dois faire Voir qu 

cette Prophetie a été mife par écrit depii 

on fiécle, & inferée route au long dans plu 

fieurs Ouvrages imprimés il y a une centai 

n2 d'années , fans que l’on y aît fait auct 

changement, Pour-en être convaincu cs | 

. * = = br a 


| 


| 


TT Car Rome. APR à 
t'que j jeter les yeux fur l'Hifloire de la vie 
les Papes, & des Cardinaux écrite par Cia- 
Lomius ; ily a plus d'un fiécle, & on y trouvera 
mot à mottoutes les Enigmes, qui ont été at-. 
Iribuées-aux Papes depuis Ceeffin XL. jufqu’à 
hréfent , & celles qui concernent ceux qui 
Hoivent encore parvenir : à la Papaué jufqu'à 
fin du monde. | 
On doit auff remarquer: ici que Ciaconins, 

a inferé cette Propherie depuis cent ans 
lans l’Hiftoire de la vie des Papes , étoit na- 
ï de Baeza , petite Ville d’'Andaloufe en 
Efpagne & qu'aiant fait une étude particu- 
iere de l’Hiftoire, il réûffit f bien qu’étanc 
lé à Rome fa vertu, & fon fçavoir le mirent 
lans une telle confidération, que le Pape lui 
lonna le Titre de Patriarche d'Alexandrie, 
& il y mourut en cerre qualité l'an 1599. après 
Noir écrir la vie des Papes & des Cardinaux, 
lans un Ouvrage Latin, qui a pour Titre : 
Vite ef? Gefla Romanorum Pontificum de Cardi- 
ralium. Cet Ouvrage eft un des plus confi- 
lérables que nous atons de ce Patriarche, 
mais comme il mourut avant que de le faire 
mprimer, François de Murales Cabrera , le ren- 
QAit public en 1601. & 1602. aiant pris foin 
4e le faire imprimer en deux Volumes ir folio. 
Cependant comme 11 s’y éroit gliffé de gran- 
les fautes , «on nomma Yerôsme Alexandre, & 
d'André Viéorell, pour les corriger, mais le 
premier érant mort le Pere Wadinge , lui fut 
lubfticué 8 ces deux-Revifeurs en firent faire 
fine feconde Edition, l’an 1630.  Cé/ar Becil- 
W'es d’ Urbain Prêtre de l’Oratoire de Rome, 

Ft Ughel y Floravantes |; Martinellus , “ 
| € 
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le P. Auguffin Olduini, y ont depuis trava 
& c’eft par les foins de ce dernier qu’on : 
: Ouvrage en quatre Volumes #7 folio ,impr 
à Rome en 1676. Ony voit la fuite des vies 
. des Papes jufques à Clement X., & la pro” 
_ phetie qui fur achevée d'imprimer l’année 
1602., dans l'Edition de François Cabrera. W 
Tout ce que nous venons de dire eft confirs 
mé par Nicolas Autoine Schot , Auteur dela Bi" 
ble Hiftorique, par Gwilin, dans fon Théatre 
des Lertres fraliennes, par Monfieur de Thon 
dans le Livre 122. de fon Hifoire, par Morer 
dans fon Dictionnaire, & par divers autres 
Hiftoriens que nous ne citons pas ; d’aurant 
que les plus incredules peuvent fe convaincren 
de la verité de ce fair,parla lecture de l’Ouvra* 
ge deCiaconius ; dans lequel ils verront de leurs 
propres yeux la prophetie dont il eft queftion" 
contenant cent & fix Enigmes, divifées en au 
tant d’Articles & mifechacune dans fon rangs 
felon la fuite des Papes. Voïlà des preuves 
fufifantes de Pantiquité de ces Enigmes, puis 
qu’elles ont été rendues. publiques au coms 
mencement du fiécle pañlé, celles que nousles 
avons aujourd’hui. I] ne s’agit donc plus maine 
tenant que de voir l’application qu’on peut" 
faire de chacune de ces Enigmes,en particulier 
aux Cardinaux quiontété élevés fur le Thronen 
: Pontifical de Rome, depuis l’année 1143. jui" 
qu’à préfent; car la premiere Enigme con* 
vient à Celeffin IL. , qui fic élû cette année là" 
& routes lesautres fe peuvent enfuite bien ap 
pliquer aux Papes, qui ont été créés depuis | 
fans qu’il foit befoin de changer l’ordre min | 
l’arrangement d'aucune des paroles Propheri=. 
< ques. | 
nn | 
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ques. Celaeft fi évident que pour s’en con- 
| vaincre, on n’a qu’ayoir fi on peut trouver 
| quad Pape, à qui la premiere Enigme 
| puiflé convenir, & en ce cas on reconnoitra | 
| par expérience ; qu'il n’y a plus aucune autre 
| Enigme, prife de fuite pins rapport, ou | 
de la convenance avec les autres Papes mis 
dans leur rang, à moins que l’on ne boule- 
 verfe cour le Catalogue, où ils font placés fe- 
| Jon le rémps de leur création, & que l’on ne 
 renverfe aufi ou tranfpofe routes les paroles, 
 & les fenrences de la Prophetie, ce qui ne 
peut fe faire fans la détruire, puis que toutes ne. 
es Devifes Emblematiques dont elle eft com- | 
 pofée doivent correfpondre chacune dans le 
‘rang où elle eft, non indifleremment à quel- 
cun des Souverains Pontifes, maïs à celui qui 
| eft mis dans le Regiltre des Papes devant tous 
fes Succefleurs, 8 après tous ceux qui l’ont 
précédé en telle forte que la Devife qui fait 
Pre de l’'Emblème, dont il eft le corps fe 
trouve auffi parmi les Enigmes de la Prophe- 
tie, dans le même lieu que celui où eft le Pa. + 
pe, qu’elle defigne fous le même numero 
dans le Catalogue des Souverains Pontifes de 
Rome. | 
Voici maintenant le‘contenu de toute cetre 

Propherie , & l'explication qu’on en-peut 
donner en fuivant les regles que nous venons 
| de prefcrire, & l’ordre qui fert de fondement 

au fyftême que nous donnons ici pour exercer 
Ê les Efprirs curieux à faire quelques découver- 
tes, s'ileft poffible, couchant la deftinée de 
Empire Papal. 
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&ilavoit éré fait Cardinal par Pie, IV. , qui 
avoit dans fes Armes fr b Tourreaux. 4 


È Axis in Medietate (SES à es danse} Mie a.) 
dieu dl Signe. - 


Sixte.V. dela Marche d'Ancôuë, 2h Pa= 
pe, élù lan 158$. 11 portoit dans fes Arme s. 
le Lion, qui eft un Signe du Zodiaque , & une 
Lie en Bande qui iQ dans NE Se du 

ions 4 


2e Rer Ga De la Rofée di Ciel, 


, Urbain VI. 228. Pape , là Pan 1590, un 
étoit EENNque deR offano, en calabre où l’on re- 
ge ille de la Manne, qui eft une-Rofée du Ciel, 


[qui fe Congele fur les feuilles des Arbres. On 


| remarque aufli me ee fi ignifie en rahen 
| Rofée Join." À à LCL + 


| Dediriquitate Urbis.; De P'Anciemneté dela + 
due ile ci 3 


Fe XIV. ne 229. Pape, él 


Pan1590 Il éroic de Milan, qui eft une Vil- 


le fondée près de 400. ans avant la naiffance 
F Jefus Chrif, Le ie 


Pia civités à in Belle. La pillé Pier 4} en Gite 


LT ph IX. Bolonois, 230. Pape ,"élû l'an 


1597... Il éroit de Bologne, Ville qui a toû- 
jours été en guerre, jufqu’à ce qu'elle s’eft 
foûmife au Gouvernement du Pape, vers Le 
somiienceme du XV. fécle. , | 


Chi Romus. Lu Cr oëx Rortaine, 


© Clement VIE, #Aiobrandin ÿ 231. Pape; 


lélà Pan f$02. IH pe dans fes Armes une 
Bande croifée. | 


Undofis 2 We. L'Homme à aux Ondes. | ï , 


Leon XT, de Medicis 232. Pape, élà Tan 
1605. Ilétoit Florentin, & on trouve que 
fon Pontificat ne dura que vingr-neuf jours, | 
‘ qui 


PAPER 


496 Tableau del ii 
qui eft le temps d’un periode de la Lune, qui 
par fon mouvement caufe une revolution en- 
tiere aux Ondesou Vagues du Flux & Reflux 
dela Mer, dont la plus grande élevation ar- 
rive pendant la Lune de Mars , qui fut le remps 
auquel on s’aflembla pour lÉleétion de ce 
Pape, : 4 


Gens Perverfa. Une Race méchante. LE T4 
Paul V. Borgbef ; 233. Pape, élà l'an 1605 


I! portoïit un Dragon & un Aigle dans fes Ar" 


mes, . : 
InTribulatione Pacis.… Dans le Trouble de’ 
AIRE la Paix. | 


E 


Gregoire XV. Ludovifi Bolonoiïs, 234, Pape 
élû l’anté2r. Il fur élevé au Cardinalat lors“ 
que la Paix fut troublée par les guerres d’E= 
talie, & ik fut le principal Mediateur .de 14 


Paix. L eye ( 
Litinm &Rofa. Le Lis & laRof. 


Urbain VIT. Barberin, 235. Pape, élà lan 
1623. Il étoit de Florence, Ville qui prend, 
fon nom des fleurs, &1lavoit dans fes Armes! 

trois Mouches à miel, qui s’attachent partis 
culierementaux Lis & aux Rofes. Onremar- 
que aufli que c’éroit une créature de la Frans 
ce," qui a la fleur de Lis pour fes Armes.. M 


Jucunditas Crucis. La Réjouifance dela 


Croix, 


14 


l'E 


Fmocent X. Pampbile, Romain, 236. Pa À 


ét l’an re: i H Pre fair Pape ke 14! 5727 
bre-qui eft Ja fère de l'Exalration dela Croix, 

| BL PORT danses Armes une Colombe te- 
4 nant un Rameau d'Ofivés à fon bec. Ce qui 
be 0 SRE de k: jgye. eu bien que de la 


+ Mebnge Gil. Le Gardien des Mantoue 


D PU VIT. “Chigi, FE 237. Pape, 
à | éà Fan 1655. Hiportoitiune Montagne à fix . 
À Coteaux dans fes Armes, & de: plus 1l avoit 
| établi les Monts de Pieté à Rome. 


+ Sydus Olrum, EAfre des Cignes. 


Û Clement TX IX .Rofbigliof de Piftoye,238 Pape, 
e él Fantécz. Lie fort lui donna dans le Conc : 
, clavede fonBleétionla Chambre des Cignes, 
qui en ‘de LOS ns au re 
tificat. : 


De, Farine Mag. Du ns Tel 


 Clemeñt X. Aléeri, , Romain, ‘239. Pape, 
élû l’an.1670.. ILnaquiroun jour que le Tibre 

oit fi debordé, qu'il entra dans fa Maifon & 
fit flotter fon Berceau rats à ir fa: mb a 
Heeje tira de ce Peil. ÿ 


Bellua Infatiabilis. La Bête Bfabiabl. 


| Ianocent AT: Odefébalebi ; Milanois, 240; 
Pac, élù lan 1676. Il avoit dans fes Armes 
un Lion Léopardé de Gueules, & un Aigle 
de Sable; & comme ce Pape fe conduifoit 
| ntierement par les dé du Cardinal de 

ont 


À Ja 44 


de, * quif f fred ie el" 7 sage 


Aléxandre WELL. Ottoboni , 241. Pape di 
l'an 1689. Il fur élevé au Pontificat | le. 6. 
Octobre ; qui eft le jour de Ja fêre. de Saint 
Bruno , celebre Penitent fondateur de 4 


+ 


des Chartreux. 3 « ENS +2h6mhS URLS 


Raftr 44170 it Perte. + Ratrau dans la Porte. 4 


Enocent XAL. Napoliain, 241. "he , él 
Pan 1691.: Il éroit de la Maifon Pignatelli des 
Raflello. Ses Armes qui éroient un Rateau 
voient encore aujourd’hui: au devant dela por. 
tedela Ville de Naples, maisundefes: ayéul 
aiant trouvé l'invention d’un certainfeu d’Ars 
tifice, qui fe jettoit dans des pots de fer, le 
“Armes de fes Parens ont été du depuis trois 
Marmites d'ou vient Le nom Piguatellr. 3 


FLAN A 


For es cireundati: Les Fleurs envianées. " ? 


HClarhà XI. Cärdial d'Albano, natif d' ‘Uri 
“Bain, 243. Pape, élû le.22: Novembre 1700: 
âgé feulement de 51. ans... {left d’une famille 
Komaine dont le Chef éft Prince d'Albanos 
Maréchal durpeuple Romain, & Gardien hé 
rédiraire du Conclave., Les Armes de cetté 
Maifon font compofées d’une Tige de fleurs 
entourées de Mouches à miel, de deux Lions 
& d'une Bpeeia Tour cela convient à É 


Lie dt 4 né ÉTAT 7. 


| bien à l’Enigme, qui lui doit étre appliquée 
"Mais comme c’eft lui qui occupe encore au- 
jourd’hui le Siége Pontifical de Rome, & que 
‘par confequent l'explication de la Prophetie 
| Enigmarique, par laquelle nous‘ devons finir 
ce Chapitre, & terminer cet Ouvrage, ne 
| peut aller plus loin, il eft néceffaire de faire 
| encore ici une remarque touchant ce Pontife, 
-qui gouverne aujourd’hui l'Empire Papal, 
|, Als’eft roûjours appliqué dès fa Jeuneffe à R Ru. 
d'Etude, & à peine fut il entré dans la Préla- ‘à 
ture, qu'il eût plufieurs Gouvernemens dans 
Y'Erar Ecclefaftique, dont 1l s’aquita très- 
bien, & enparticulier de ceux de Rieti, & 
d’Orviero. Aïant enfuite éré appellé à Ro- 
me; il y fut fait Secretaire des Brefs par Z7- + 
mocent X1., 8e après cela honoré de l'a pour- | 
pre par Alexandre VIIL., en l'an 1691.; & 
nfin élevé à la Papauté par un confenrement | 
unanime de tous les Cardinaux , qui fe trou- 
Sverenc dans le Conclave le 22. Novembre 

| Ce Pape dans le temps qu’il étoit encore 
fort jeune Abbé, fur trouvé le plus capable 
le rous ceux qui pouvoient le mieux s’aquiter 
de la Charge de Secretaire des Brefs fecrets 
aux Princes & Monarques. Zrrocent XII. s’eft 
lervi fort hesureufement de lui pour l’expédi- 
ion de plufeurs affaires trèsimportantes qui 
ont très bien réüfli , deforte qu’il doit fon 
‘levation à fon mérite; & à la conjonéture du 
emps & desaffaires, & même à fon âge, qui 
lans une autre circonftance y auroit été un . 
rès grand obftacles Cependant la confidéra- 
ion de ce qu’il éroir jeune & robufte à con- 
RO jo 2 tribué 


Soul, € ns di D Ro aux: ONt 
crû que dansun'rémps auf. ele qu ee. 
dui-ci, où toute P'Europereft troublée;par.ge. 
ne fanglante-guerre, la.Cour de Romeaw 
befoin d’un homme derête, capab} de pren. 
dre lüi:même de fortes refolutions ;' & de 
. des foutenir. “ie FOR 

Aurefte quoi qu il d'airionto re riaet fat 2 


+ 1 


fort éclatant :en faveur d’aucune-Couronhe," 
on a fujet de dire que plufeurs defes démars “ 
ches ordinaires tendent à favorifer plûtôr las 
France, qu'aucunautre Etat. Onpeur re 
tér à cela qu'il fut Pun. des Miniftres ‘que les 
François ftipulerent qui.demeureroit auprès 
d’Emocent KL. , lors qu’ils confentirent à fon 
Election, & onaauffi vû qu'ilétoit du nom: 
bre de ceux que la France approuvoit: Hu : 
dernier Conclave; C'eft:pourquoi : dors qu'il 
fur élevé àla. Papauté: on vit: aroître.à Rol 
me, ces vers qui fontallufion à fes-Armes.que 
nous avons dir être des a entourées. d'A À 
Deikles.:  ; ,": si at 4 n 


EL! 


Melle dabnnt Gallis, ceteris fieuls PR 


Ces Abeilles donneront du mil à la France ' 
& leur Aiguillon ;piquera les autres Nations, 
xl fe fit une réponce en même Fe ones 
‘dans cer autre Vers. MU 


“Spicila f figans ; &+ Melle &:Fe carbu. à 


Sielles piquenv elles n'auront plus ni miel ,4 fl | 


ro Le: pe ‘Volant pen Re | 
eux : | L 


ï VZ ps. > i # , Le su Ma S ‘ 
ConrdeRome.  ÿor 


” é Na AE, : He 54! : DL A HN rs Fe a À 
_ Mel dabunt cunétis xè* nullis fpicule figenr, 
= Spicala num Princeps figere ne[cit Apum. 


es Abeïlles feront du bien àtous,, Benepi- 
ueront perfonne, parce.que le Roi des A- 
gilles n’a point d’Aiguillon, &- par confe- 
juent 1] ne pique Jamais. 
En effer on dir qu’il a le cœnrfibon, qu’il 
Vofe prefque rien refufer; ce qui fait qu’on 
’accufe de promettre fouvent la même chofe 
à plufieurs à la fois. Il-eft jovial & agréable, 
[vit & laifle Vivre: Il:n’éft point trop fcru- 
puleux , fon abord -eft.honnète , ‘& fes ma- 
nieres fort obligeantes. IlLartrèsbon Air, & 
le port Majeftueux. ILaime les gens [çavans, 
faifant du bien à tous ceux’qui n’en fonc pas 
indignes, & quoi qu’il favorife ceux de fon 
pais , il fe declare fur tout le Protecteur de 
tous ceux qui ont.du merite de quélque Na- 
tion qu’ils foient. ie AS 
… Voilà quels font les principaux Caracteres' 
de ce Pape qui regne aujourd’hui, & voici 
ce que la Prophetie Enigmatique contient, 
au fujet de vingt deux Papes, .qui doivent fuc- 
ceder à celui-ci, & après le regne defquels, 
PEmpire Papal doit finir ,-s’il en faut croire 
}’Auceur de cette. Prédiétion. USER 


_ Eriges Emblematiques 


touchant XXII. Papes qui doivent fic- 
| ceder à Clement XI, | 
2 DeBoé Religion. 
-Dé la bonne Religion, 


2 Mi- 


Le able 
2 DA in Bello 
oda ta 


2 CR “Excel. 
gr we Colonne i Élevé 
4 Animal Rurc 
; RAR d Ja 


al "Le Durs RE a 
EN 7 Per egrinus Apofl c 


es 7 Lebadcie Apoftolique, MES UU n 
8 Aguila Rapax. Tac de} 
L’Aigle Ravifante. 4 
9 Canis & Coluber. 
Le Chien.& la Couleuvre. 

10 Vir Religiofus. CARTES Je s 

L'Homme Religieux. CREER 
a De Balneis Etruriæ, Ne 
Des Baïns d’ Ombri 46 sf SEE 
12 Crux de Grace. 5 an CU 
La Croix dela Croix. à 
33 Lamen in Cælo.… 4 
La Lumiere dans cie 
‘14 lens Ardens, 7. 8 AE 10e 
Le Feu Ardent. eh io à 33 
35 Religio. Depopulara. |". spa ms se ji der" n 4 
, 7? La Religion Dépeuplée. PRET 
16 Fides Intrepida. " :#. . 
La Foi Intrepide. en 
17 Pafler Angelicuse 4 1% ont 5:14 
Le Pafteur RE ea : # PE 
18 Paftor & Nauta. RON ROMEO 
"Le Sn & Je Marinier+" Le fs 4 


Ci 


 : 


A 


19 Fos! 
- 1 
; 


La Fleur des Fleurs. 
20 De Medietate Lune, Re 
… | Dela Moitié dela Lune. ” 
21 De Labore Sols, NEA. 
+ Du Travail deSoleil, :&-6r: le 
23 Gloria Olive. AH 
La Gloire de l’'Olive. 
La Prophetie finit par les paroles qui fui- 
ent. 
In perfécutione extrema. Ecclefie » fedebit Ro 
me Petrus Romanus ,; > tunc Lafieniur oves im 
nultis tribulationibus ; quibus tranfacis, civitas 
epticollis , diruetur €. Fudex ds té à judi- 
abit mundum. 
C'eft-à-dire : 


| Dansla derniere perfécution de Eglife, il 
ë aura un Pierre Romain, qui occupera le 

iége de Rome, & alorsonpairrales Brebis 
u milieu de beaucoup d’affiétions , lefquel- 

es étant pañlées , la Ville à fept Montagnes 
erd derruite, & le Juge redoutable jugera le 

Monde. 

_ Si certe Prédidtion s’accomplit à l’avenir 
ufqu’ au dernier Article, comme ik femble 
elle la été par ci-devant, fur les quatre 
ingrs dix neuf Enigmes dont nous avons don- 
C l’explication, on pourra dire à la loüange 
e celui qui en eft l'Auteur, ces quatre Vers 
€ l’Epiraphe d’un grand Prophere. 
| Ü nous & découvert à tous la Verité, 

_L connût l'avenir , il en fit un Syfème 
Qui femble être dicté par la Sageffè méme , 
on Es Jarpalle lui feul toute Fur 
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